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Un langage 
sans ambiguïté 


Sans aller jusqu'à forcer la 
main anx Européens, le président 
Carter x clairement donné à 
entendre que si leur soutien exp. 
cite et actif dans l'affaire des 
ptages continuait .à laimer à 
désirer, Îls porteraient la respou- 
sabilité des < mesures plus éner- 
giques » que les Etats - Unis 
seraient alors réduits à prendre. 
Les Américains « n'ont plus beau- 
coup de temps», leur patience 
est à bout et ils ne rmalmtiendront 
pas indéfiniment le «€ caractère 
non belligérani» de leurs efforts 
pour libérer Iles otages si leurs 
allés européens ne s'aBgnent pas 
sur eux. 


Washington estime que sa po- 


_La franchise des déclarations jaïtes dimanche 
Soir 13 avril par M.- Carter aux représentants de 
quatre chaïnes de télévision européennes n'avait 
-Provoqué, lundi en fin de matinée, aucune réaction. 
officielle dans les capitales européennes. A Paris, 
Cependant, on se déclarait surpris par Finitiative 
de M. Carter, et l'on précisait qu'il n'est pas ques- 
tion d'obtempérer aux demandes du chef de la 
Maison Blanche, qui a laissé entendre très ciaire- 
ment que, si les Européens ne se relliaïent pes 
à. une polhique dure à l'égard de l'iran — sanc- 
tions économiques et, semble-t-ll, suspension des 
relations diplomatiques, — les Etats-Unis devraient 
envisager des représailles militaires contre Firan. 





Directeur 


. Les crises d'Iran et d'Aighanistan 





e Paris ne songe pas à rompre ses relations avec Téhéran 
“ -conime le demande M. Carter 
e Le sort des Jeux de Moscou dépend des Européens 


Suivant les.formes recommandeNons du prési- 
dent Corfer, le Comité ofympique des Etats-Unis 
(USOC) s'est, d'autre part, prononcé, samedi 
12 avril, 8 Colorago Springs, & une ‘large majorité 
— 1604 voix pour, 797 contre, 2 absfentions — 
Pour le boycotiage des Jeux de Moscou. 

La décision des Américains porte un rude Coup 
aux Jeux de Moscou, qui n'auront désormais dans 
le meilleur des cas olympique que le nom, ei 
dont fe sort dépend maintenent des Européens. 
A Lausanne, le président du Comité international 
oylmpique, lord Kilanin, a fait savoir que la com- 
mission exécutive se réunirait du'21 au 23 avril 
Pour «faire le point». 


: Jacques Fauvet 


















Les déclarations du président 
Carter ont été plutôt mat accuelllles 
ä Paris, encore qu'on ne veuille pas 
= polémiquer » avec les Etats-Unis. 
æC'est una Mauvaise manière 
d'aborder la problème », dit-on dans 
les milieux autorisés à propos de 
«la date précises» Eévoquée per le 
chef de Ia Malson Blanche, à laquelte 
les pays ouest-européens devraient 
sa rallier, selon lui, à la politique 
américaine à l'égard de l'iran. Tout 
en se gardant de = po/émiquer », ON 
laisse entendre très clairement 
cependant qu'il n'est pas question 
d'obtempérer aux objurgations d8 
M. Carter et de rompre les relations 


sition est celle d'une « partie 
sérieusement léséez au sens du 
droit international. Certes, ls 
politique américaine n'a pas 
dejà épuisé tous ses moyens de 
pression, notamment économi- 
ques, sur T'TIran au point d'être 
acculée à l'intervention militaire, 
Mais les événements peuvent se 
précipiter et, à défaut une 
action collective vigoureuse de la 
coalition atlantique, les Etats- 
Uuis risquent —- selon lenr pré- 
sident — de se voir réduits aux 
solutions estrémes. : 


Neuf à Téhéran, est rappelé pour 
quelques jours en. consultation, pour 
rendre compte du résultat de l'en- 
trevue qu'il a eue samedi 12 avril, 
avec le président Bani Sadr en 
compegnie de ses collègues euro- 
péens et de l'ambassadeur du Japon. 
Il ne restera que quelques Jours à 
Paris, le temps de rendre compte 
de sa mission et de donner son 
analyses da ia situation. 


Les mlileux autorisés français, qui 
sont frappés par (a franchise de 
L.. Carter, se déclarent, d'autre part, 
surprise par les allusions du président 
américain à - une date précise » 


mere 





AL Carter est fonde à être plus 
catégorigue encore sur l'invasion 


de lAfghanistan, en e violation 


grossière des principes de La dé- 
tenie >: Il se plaint en ontre 
d'avoir été berué par les Sovié- 
{iques, qui, contrairement aux 
assurances reçues de Moscou ou 
données à M. Criscard d'Estaing, 
n’ont «aucane intention» de re- 
tirer leurs troupes Dans ces 
conditions, participer anx Jeux 
olympiques reviendrait à <ecau- 
tionner » — le mot revient souvent 
dans la bonche du président — 
l'agression soviétique. 

Sur ce point, BL Carter rompt 
avet les préenutioùs oraioires et 
ne tolère aucun eompromis. EI lui 
parait e inimaginable » ques des 
Etats «épris de paix» puissent 
e marquer dn de leur 
approbation » l'intervention s0o- 
riétique en envoyant délé- 
gation vrationgle aux Jeux. La 
nou-particigation de «20, 30, 40, 
50 et pent-être 70» pays est Île 
sul moyen de faire savoir an 
pruple russe, anquel dirigeants 
ont caché 14 condammation à 
l'ONT de expédition afghane 
per cent quatre nations, que son 
gouvernement est mis quaran- 
taine par une bonne partie de 
l'opinion mondiale. 


Dans les propos du président 
Marter, on décèle sans peine me 
réserve certaine à l'égard de la 
France, notamment à propos des 
dsclarations faites par BL Gis- 
card d'Estaing lors de son voyage 
dans le Golfe. 3L Carter n'est pas 
d'accorä et ne pense pas que le 
président français ait Passenti- 
ment de tous ses voisins. Pour 
tai, il n°y = pas de solution de 
rechange aux accords de Camp 
David. qui ont été respectés aussi 
bier par les Israéliens que par 
!,: Egyptiens: ce qui, à ses yeux. 
iisnt du miracle et auraif paru 
totalement chimérique fl y a 
deux ans Tout en s'inclinant 
devant les e droits légitimes ges 
Palesiinieus », M. Carter se pro- 
none conire toute reconnaïs- 
sance de lrO-L.P. tant que cette 
dernière n'aura pas souscrit aux 
termes de la résolution 242 des 
Nations unies reconnaissant 
implicitement mais clairement 
l'existence d'Israël et son droit à 
la securite. 

Sans donte, ML Carier ne san. 
rait-il tenir un autre langage en 
année électorale, mails ces consi- 
dérations ne suffiralent pas à le 
faire parler contre son cœur. Ce 
qui frappe, en effet, dans la 
conversation du président améri- 


néens, c'est la conviction et la 
clarté de l'expression. M Carter 
pense ce qu'il élit et ne s'embar- 
rasse pas de eirconlocutions. Sur 
l'Iran, Afghanistan, les Jeux 
c'ympiques, le Proche-Orient, le 
président réaffirme arec force le 
sleaderships omericain et, au 
risque de heurter nombre d'Euro- 
péers, ne montre Aucune complii- 
sante pour ceux qui ne s'y raïlient 
gu'è moitie. 













Blackbird 


AU JOUR LE JOUR 





quand on. esl intelligent. On 
a tellement d'idées el on 
imagine tant de possibilités 
qu'ä en devient parfois dijji- 
cie de ‘choisir la meilleure 
solution. . 


nio, Devait-on procëder à son 
pompage ou à Son renjfloue- 
ment? Nul ne semblait ca- 
nable d'en décider rapide- 
ment. Et on vient seulement, 
DOuT ne pas polluer davan- 
tage les plages bretonnes, 
d'estimer urgent; de colmater 
les fissures d'où s'échappe 
continüment Œu pétrole — ce 
que n'importe quel esprit 
simple aura pensé à faire 
dès le commencement. 


que les sois On souven! du 
don sens, alors que les êtres 
taielligents en manquent 
parfois tellement que cela 
peut les amener & se monirer 
bien sots. 


diplomaliques avec Téhéran. Ds la qui auralt été communiquée aux &ri- 
même manière, on souligne que le geanis européens et au-delà de 
rappel à Peris de M. Raoul Delaye,  laqueile, faute d'un durcissement de 
l'ambassadeur de France en Iran, ne la politique européenne, les Etats- 
constllue pas un prologue à une Unis n'exciuralent plus des actions 
. rupturé des relations M. Dalaye, militaires contre l'an. Comme à.- 
comme les autres ambassadeurs des Londres, on ss demande à Paris ce 





. Bons sens 


Vous savez Ce que c'est 
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Ainsi en est-il pour le Ta- 








la nuit de vendredi à 










Monrovia, — Au centre de la 
ville, face au super-marché Abu- 
Jawdi, au milieu d'un terrain va- 
gue entouré de masures, s'élève 
un petit pavillon de troïs pièces : 
c'est le siège du PAL (Progres- 


ment toléré depuis 1978 qui a 
finalement été officiellement en- 
registré le 24 décembre 1979 
comme parti légal d'opposition 
sous le nom de Progressive People 
Party. Ce n’est pas sans mal qu'il 
avait obtenu ce cadeau de Noël 
Pour inciter le justice à se pro- 







Mais cela prouve seulement 











MICHEL CASTE. 





| 
de discrétion 


‘TONY CARTANO 


Un roman de haut vol. d’une extrème richesse, "2 
tre ent te Me GR = SE Tele EPS 
MED ET TI EAN) 


ET eue lois) Dee Melun el sc pere RESTE N Tee 
Frantz-André Burguct (Magazine littéraire) 


Un-livre neuf, fort. ample, frémissant de mystère 
et d’interrogations, brûlant de la nécessité d'écrire. 
Pierre Lepapc (Télérama) - j 
Tony Cärtäno a écrit là.son grand roman: 
(Les Nouvelles littéraires) ; 


Buchet/ Chastel 


A EN ele 
et (SorpsL ol 1018 


J". 


Si —— vu mem am muse 


Nouveau chef de l'Etat libérien, le sergent- 
chef Samuel K. Does, a D dès Ro cu 
18 avril son vernement, Il a confi porte- 
Te ê à M. Gabriel 
Bacchus Matthews, leader de l'op 
du parti progressiste populaire (P.P.P.)], mouve- 
ment mis hors la loi le mois dernier. 


Selon certaines sources diplomatiques, outre 
le président Tolbert (<le Monde » du 14 avril), 
plusieurs membres de sa famille auraient éts 
tués au cours du putsch qui s'est déroulé dans 

samedi. M. Chesson, 


qu'a voulu dire exactement le pré- 
eident des Etats-Unis. On €6e livre à 
ceux hypothèses on ce qui conceme 
cette < date ». L'une 28 situerait aux 
alentours de la mi-mai, l'autre au 
A1 avril, date à laquelle se réunissent 
à Luxembourg les ministres des 
affaires étrangères des Neuf, qui dol- 
vent effectivement faire le point à 
cette occasion des initiatives commur- 
nautaires dans l'affaire des viages de 
Téhéran. 


Cette date du 21 avri, falt-on cepen- 
dant remarquer, ne figure dans aucun 
message reçu de Washingion. Elle a 
simplement été citée dimanche 13 
avril par M. Warren Christopher, 
secrétaire d'Elat adjoint, at cours 
d'une Interview thlévisés diffusée 
avant colle de M Carter. 


| JACQUES AMALRI. 
(Lire la suile page 5.) 


1b r ©. A d' r li ; 
Le Libéria en quête d'égalité 
nistre de la justice, aurait également tronvé la 
mort dans les combais. 

Plusieurs personnalités de l'ancien régime, 
dont la femme du président Tolbert, ont été 
arrétés et passeront i 
sous l'accusation de < corruption - et de « viola- 
tions des droïts de l'homme -. Tous les membres 


position, chef 


—_—…_———… 


MARDI 15 AVRIL 1980 






Une interview de M. Chirac 


Le président du RPR. propose 
on <plan de redressement >» 


@e Accroissement des investissements 





e Impôt exceptionnel sur la fortune 
© Hausse des larifs publics 


M. Jacques Chirac, jusqu'alors silencieux sur les moyens 
financiers de la politique économique et sociale qu'il préconise, 
lève le voile sur ses projets dans l'interview qu'on lira ci-dessous. 
Convaincu qu'il n'y a pas d'issue à la crise sans une énergique 
< opération de redressement » permettant un «retour à la 
confiance >», le président du R.P.R. fixe comme priorité absolue Ia 
résorption du + chômage, ce cancer du corps Social >. 


Pour financer la -« nouvelle croissance - qu'il estime néces- 
saire, notamment les importantes dépenses d'équipement et les 
mesures sociales qui la caractériseraient, M. Chirac propose à la 
fois one limitation de moitié de l'embauche des fonctionnaires, 
une réduction de 10 % des subventions budgétaires d'interven- 
tion — ce qui entraïnerait une forte hausse des tarifs publics : 
« Le moment est venu de faire payer l'usager à la place du contri- 
buable », — une lutte plus sérieuse contre les fraudes sur la 
T.V.A. et on impôt exceptionnel sur les grandes fortunes. 


Pour équilibrer le budget de la Sécurité sociale, le maire de 
Paris fait plus confiance à la création d'emplois qu'à d'hypothe- 
tiques économies sur les dépenses de santé. À son avis, « il est 
naturel que Icellescil progressent -, puisque « nos concitoyens 
se soignent mieux -. Ces perspectives de réanimation économique 
et sociale ne lui paraissent pas incompatibles avec une lutte 
sérieuse contre l'inflatiou et la recherche des ‘équilibres exte- 
rieurs. M. Chirac pense que l'ane et l’autre seraient mieux 
menées si la politique française n'était pas comme « actuellement 
inféodée aux grands intérêts internationaux >. 


« Vous avez proposé au DAYS 


de vastes programmes d'action 
que et sociale : re- 
de la production par 
10 à 15 müiliards d'investisse- 


ments supplémentaires ; ac 
certains 


nt en justice 


des partis d'opposition qui avaient été empri- 


sonnés sur ordre du président Tolbert ont été 
Hbérés au moment du puisch. Notre collabora- 
teur Paul Balta, qui s'est rendu au Libéria pen 
avant le coup d'Etat, analyse les raisons qui ont 


xmi- conduit à la chute du régime. 


De notre envoyé spécial 
PAUL BALTA 


1) Whig représente les injtinies 
de Je Hope in God, aona erpérins 
en 


1. — Le ras-le-bol des < indigènes » 


mille adhérents dans la capitale 
et autant en province, 


La campagne du PP. et les 
échos qu'elle a trouvés, entrainant 
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'F 
d'anciens esclaves, le Libéria 
« La Terre de la liberté » — 
est devenu la première répnblique 
d'Afrique le 26 juillet 1847 eb est 
la deuxième républiques noire du 
monde après Haïti 


(Lire la suite page 3.) 


E 





navals, sidérurgie, 
rachine-outll, ameublement ; 
soutien massif aux P.M.I. pour 
les auder à se développer à 
l'étranger ; salaire d'éducation 
égal à 50 % du SMIC et mai- 
son individuelle gratuile Dour 


, Une OPÉTA- 
t, uelis doit 


respecter certains 
dre politique plus qu'économique. 
On ne peut en effet prétendre 


aux causes et il ne s'agit pas seu- 
lement d'organiser une inflexion 
de la politique actuelle, 


» En particulier, !l faut renon- 
cer à certaines méthodes d’inter- 
vention qui poursuivent, per vole 
San , des S repas 
ceux que permet &spon- 
tané des mécanismes économiques. 
C'est dans cet esprit que j'ai 
approuvé le principe de la sup- 
pression du contrôle des prix, que 
k euis hostile à une politique des 
revenus, au contrôle quantitatif 
PV AS doute polilune a chere 
. poLique - 
che à dissimuker le nombre des 
chômeurs, aux appels à l'investis- 
Ce Duies d te l . 
u r de l'argent 
à long terme… C'est seulement 
dans ce Contexte général de re- 
tour à la vérité que &e situe le 
problème des moyens d'une poli- 
tique économique nouvelle et de 
leur financement, 


Propos recueillis par 
GILBERT. MATHIEU. 


(Lire la suile nage 12.) 





CENTENAIRE D'OFFENBACH À-REGGIO-EMILIA 





« La Bella Elena » 
aux antipodes 


Lestement enlevée sur un fond 
d'AntiquHé grecque par ses person- 
nages, mais française d'expression, 
la Selle Hélène est peut-être le plus 
parisien des ouvrages d'Oifsnbach 
En sorts que c'esi una gageure da 
vouloir la représenter à l'étranger 
parce qu'on ne peut qu'amoindrir 
l'effet de cette multitude de clins 
d'œil ou d'allusions cachées qui 
dorment l'essentiel du livret: sl 
exactement traduit qu'il soit, les 
mêmes mots n'Ont pas la même his 
toire Or, ls comique de Meilhac 
et Halévy était essentiellement un 
comique du mot, comme celui 
d'Ofienbach repose largement eur 
des juxtapositions incongrues du 
varbe ét ds l'expression mélodique. 

Et cependant toutes ces excel 


lentes ralsons n'empéchent pas les 
théâtres étranger de représenter 
la Périchole, la Vie parisienne, ie 
Belis Hélène et les Contes d'Hofi- 
mann ; ke succès est alors fonction 
de la place que Ke public garde 
dans eon cœur pour le french- 
cancan, X quadrills et les p'tites 
femmes de Paris. Ainsi Finitiative 
du théâtre municipal de Reggio- 
Emilie, une ville de moyenne impor-. 
tance à mi-chemin entre Parme et 
Bologne, ds présenter /& Bella Elena 
pour célébrer le centenalre de la 
mon d'Offenbech est-elle à le fois 
très compréhensible et un peu aven- 


tureuse, 
GÉRARD CONDÉ. 
(Lire la suite page 17.) 
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PCT 


_—_— 


Page 2 — LE MONDE — Mardi 15 avril 1980 , 


Le Monde 


idées 





LIBERTÉ 





Le droit de l'État contre l'État de droit 


EPUIS quelques semaines, KR y 

a, quelque part en Europe. un 

paya où l'on peut passer 
légalement douze ‘ans de prison 
avant de passer en jugement. Jus- 
qu'alors, l& limite prévue était de 
dix ans : on dut sans douta l'esti- 
mer trop libérale et on Ia corrige. 
Voilà ce pays tranquille. 

Dans ce même pays el à la même 
occasion, on vient de décreter le 
drolt formel, pour les militaires et 
les policiers, de ratigser, sans man- 
dat nl présence de magistrat, de jour 
comme de nuit, sur simple soupçon 
de l'existence d'une cachette d'ar- 
mes, des quartiers entiers : le cas 
échéant, la totalité d’une. ville. 
Désormais un pogram ne serait plus 
un pogrom. mais une action publique 
parfaitement légale. Voilà ce pays 
tranquille. 

L'imegination, Ici, est enfin au 
pouvoir : quel juriste eût pu, ailleurs, 
simplement concevoir des délits tals 
que celui. d'accomplissement virtuel 
d'actes soupçonnables d'être objec- 
tlvement préparatoires de violences 
terroristes ? Le droit canon, lul-même, 
n'a jamels été sl'hardi, sl prolixe et 
si précis! Ici, c'est Ia loi, depuis 
quelques semaines. Voilà ce pays 
tranquiile. 

Comblé, heureux, enfin, d’appren- 
dre qu'en vertu, toujours, du même 
décrôt, 6n cas de « bavures » mili- 
taires ou pollcières, si la lof l'exige 
ou si le magistrat j'ordonne, le cou- 
pable est certes arrôlé; mals que 


aa prison est sa caserne, où le’ 


magistrat dolt se rendre pour l'inter- 
roger. Le procureur général ayant, 
ai l'affalre devient délicate et sans 
le moindre motif, le droit de l'en des- 
éalsir et de s'en eaisir lui-même ou 
de la confler à ses adjoints. Voilà, 
encore, ca pays tranquille. 


* Depuis quarante-neuf ans 


Dans ce pays, depuis quarante- 
neuf ans, parmi les délits Justiciabies 
de la cour d'assises, I y a ceux 
dits de villpaendio — outrage, 
lèse-majesté — du chef de l'Etat 
et du gouvernement, de la religion 
de l'Etat, des officiers d'un régi- 


ment de l'armée ou des magistrats 


d'un palais de justice. 1 y a une 
dizaine au moins de délits de sub- 
version. [déclogique et d'opinion: 
autant pour ‘les Instigations à la 
haine des classes, par exemple. 
Tout citoyen ayant accomplil son ser- 
vice militaire demeure sujet à la 
juetice militaire et à ses codes mili- 
taires de paix, jadis promulgués per 
Sa Majesté le roi d'Italie et d'Albe- 
nie, empereur d'Ethlopie, et par son 
«chef du gouvernement, par la 
grâce de Dleu et la volonté de la 
metion », duce du fascisme, Benito 
Mussolini, 1941. 

Ainsi, comme on voit, le droit de 
l'Etat ne s'embarrasse pas, en 
Italie, de l'Etat de droit Depuis que 
l'union nationale et le compromis 
historique unissent démocratie chré- 
tlenne et parti communisis, leurs 
courants externes et leurs féaux, 
les codes tascistes ont été à six 
reprises eaggrevés en l'espaca de 
quatre ans. 

Qu'importe que, jusque dans son dls- 
cours sur l'état de l'Union», le 
président Carter proclame son Inquié- 
tuds face aux risques d'une riposte 
eutoritalre du terrorisme, en italie, 
et qu'on cite les saïsies ponctuelles, 
régulières, d'un hebdomadaire 
satirique romain ? Qu'importe que 
The Economist abonde dans ie même 
sens ? Les seuls opposants à Rome 








Terre de contrastes, 
Terre de feu et de glace, 


Pays des amoureux de la nature, 


par MARCO PANELLA (#) 


sont les radicaux Les radicaux sont 
proclamés  hore-la-lol, désormais, 
aussi et surtout par M. Berfinguer, 
avec bien plus da violences ver- 
bales et autres que l'on n'en ropro- 
che à Marchais contre Mitterrand et 
Rocard. 

Pourquoi, en effet, faire crédit à 
ces étranges héréliques que nous 
sommes ? A quoi bon colporter leurs 
“excès, leurs «paradoxes » ? 
Qu'importe qu'ils dénoncent — et 
presque personne na le sait, à Paris 
comme à Rome, que le budget de la 
lustice est rédult à 0.67 %o du budget 
national et que depuis des années 
ils demandent qu'il soit au moins 
triplé ? Qu'ils restent seuls à exiger 
que la Constitution soit respectée 
après Lrente-deux ans, au moins en 
créant cette police judiclaire dépen- 
dante directement des magistrats, 
dont nul ne veut que l'on parle ? 
Qu'ils se sont opposés au décret 
cité Ici parce qu'il s'agissait du 
solxante-septième en six .ois: un 
tous les deux jours ouvrables. véri- 
table coup d'Elai permanent, dé- 
noncé par présidents de la Répu- 
biique, et présidents des Assemblées. 
Le soixente-septième alors que. en 
cinq ans dans [la législature 
« cléricale » et « autoritalre - de 
1948, le gouvernement en arrèta 
en tout et pour tout sept. Qu'ils 
exigent Inville qu'après onze ans 
l'on conclut le procès pour le pre- 
mier grand massacre terroriste, 
celul de Milan le 12 décembre 1869, 
dont la justice a prouvé qu'il fut 
«couvert par les services secrels 


et l'administration de l'Etat (dans la” 


mellleure des hypothèses, donc, 
apprentsorcier dans les massacrss 
d'aujourd'hui}, et bien d'autres, en- 
core plus graves peut-être, tel que 
caul concernant le massacre à Pe- 
teano de trois carabiniers, en “970 ? 

Qui peut en effet nier qu'entre 
ferrorismes différents un cercie in- 
femal de chantage ne paralyse les 
puissants d'hier ou d'aujourd'hul ? 
Gar enfin le pouvoir des partis offi- 
ciels, en ltalle, compte non seuls- 


ment sur les lois citées. non seule- 


ment sur des pratiques uniques (des 
généraux nommés games ou pré- 


. fets, d'autres assumant la comman- 


dément de régions où sont concen- 
trés, pour 40 ‘/, les citoyens Italiens, 
une politique d'armement frénélique 
des forces militaires de police, Jus- 
qu'aux «gardes de finance») mais 
gur des majorilés parlementaires 
«soviétiques = ou ‘“fascistgs», da 
90 à 95° des élus : sur la presque 
unanimité de la pressa (toute sub- 
ventlonnée par l'Etat}, sur les syn- 
dicats très politisés, sur-ies pouvoirs 
régionaux, sur la Cofindustria aussi 


« bien que sur les lignes de coopéra- 


tlves… 


L'Etat battu 


Et pourtant, sur le plen « mil'taire », 
chacun le voit, [es terroristes sont 
gegnants. L'Etat est baltu par des 
bandes de désespérés ou de fana- 
tiques dont ies agissements infämes 
restent totalement libres de se dlf- 
fuser et de s'accroître, depuis des 
années, chaque jour davantage. Cs 
cercle infernal se nourrit de lui- 
même. Chaque assassinat sollicite, 
explicitement, d'une façon conver- 
gente, d'une part et de l’autre, une 
lol aussi infâme. Chaque loi de ce 
genres, dans ce feu de massacre, 


{*) Président du parti radion! !tn- 
ler. 


Islande 





La brochure “Saga Tours 80” vous propose: 


e Tours classiques 

e Expéditions camping 
{pour ceux qui désirent vivre 
une aventure) 

e Islande en toute liberté 


(louez une voiture 
et découvrez l'Tsiande) 


Consultez votre agent de voyages 


e Randonnées 
(voyage de 3 semaines dont 
6 jours à pied, sac au dos) 


e Tours spéciaux 
(ornithologie, géologie, 
minéralogie, pêche au 
saumon, rassemblement 
des moutons...) 


ou retournez celte ormonce GUecC 


votre nom et adresse à ICELANDAIR, 32, rue du 4 Septembre, 


75002 Paris — TéL 742.52.26, et vous recevrez 


renseignements et documentation. 
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devient une affiche de recrutement 
pour les deux camps. Héros et mar- 
tyrs : c'est le lot quotidien de cette 
pax romena. 

La seule cible que cetta classe 
dirigeante, -démochrétienne» et 
« communiste » vise et parvient même 
è centrer, c'est celle que visent 
aussi les terroristes : l'Etat da droit, 
la Constilutlon républicaine, l'espoir 
de plus de [Justice dans plus de Ki 
berté, une civilisation juridique libé- 
rale et démocratique. Et c'est ainsi 
que- pour ce régime, je vérilable 
ennemi est en train de devnir l'op- 
position non violente, constitution. 
nelle. pacifiste, démocratique, léga- 
lista et intransigeante dont le partito 
radicale se révèle l'instrument et 
l'organisateur. Face aux infamies 
des terroristes ei à ces crimes furl- 
dlque des partis officiels, notre oB- 
position dérange et falt peur. 

L'efficacité de nos méthodes est 
en effet de moins en moins à prou- 
ver. Par notre action parlementaire, 
nos luttes non violentes fjeünes, 
objection de conscience, désobéls- 
sances gandhiennes et socratiques), 
nos campagnes référendaires (avor- 
tement, lols d'exception, finance- 
ments publics des bureaucraties et 
des appareils de parti, codes pé- 
naux at militaires fascistes, lois nlant 
les droits des institutions locales da 
contrôler la mise en place de cen- 
trales nucléaires, port d'armes. 
chasse incontrélée et sauvage... 
nos actions pariementaires sont Inter- 
nationales autant qua nationales, 
contre l'extermination par malnutri- 
lon, une alternative se dessine et 
s'affirme qui paraissait hier moins 
réelle que l£és haïlucinations et les 
flammes dites révolutionnaires et que 
la Reglpolltik communiste ou d&mo- 
chrétienne. Partout, pour qui veut 
blen les voir, las symptômes viennent 
nombreux le démontrer : depuls les 
prisons par exemple où des nau- 
fragés da l'action violente se recon- 
vertissent dans la non violence. 


1 Ce désastre, le par communiste 
en est l'auteur, au même titre que 
la démocratie chrétienne: -H est l'ins- 
trument puissant, le moteur premier 
de cette politique dite d'« unité natio- 
nale » ou de « compromis historique » 
qui n'est pas pour demaïn, pour la 
bonne raison qu'elle est agissante 
et dominante depuis au moins une 
décennie. La lutte (si lutte 11 y a) 
est lutte entre deux écoles difié- 
rentes : mieux vaut — selon l'une 
d'elles -— que les rôles restent ceux 
d'une démocratie chrétienne ayant le 
monopole du sol-disant + pouvoir = 
et le P.CI. celui d'une sol-disant 
« opposition * : tandis que mieux vau- 
drait — pour l'autre école — que 
tous soient officiellement au seln 
même du gouvemnement (question de 
quelques escabeaux at strapontins de 
plus autour de la table du conseil 
des ministres qui, depuis des an- 
nées, ne font qu'obéir au vouloir des 
partis de l'aunité nationale »). 

Entre-temps, l'Etat est en pigine 
pourriture, Tous les compères de 
l'unité nationale ayant une sorte de 
veto sur toutes les lois iraportantes 
de réforme, Il n'y a bas de réforme 
qui ne pourrisse avant même de 
voir le Jour. C'est le «filibustering » 
permanent contre le Parlement @l 
contre touts possibilité de gouver- 
nement réel de la soclété. 

Noir avons nous, radicaux, blo- 
qué pendant une dizaine de fours. 
mais ouvertement, démocratique- 
ment eselon les règlements et la 
Constitution, l'itinéraire d’une de ces 
lols inutiles et vidlentes. fascisies. 
Alors, scandale. Mar pes scandale 
contre les lols violentes, barbares 
et suicidaires: non tolérées, sem- 
ble-t-il, si elles parelssent à Moscou 
ou à Buenos-Aires (et encore fau- 
dralt-il le démontrer]. Scandale 
contre ceux qui essaient de 1Îes 
taire connaître et Juger, dans Île 
respect de la non-violence, des lois, 
des règlements parlementaires. C'est 
nous. une fois de pius, ies + fas- 
cistes », les « sociaux traîtres +, 
les « terroristes », les + pédés », 
les « drogués », les « sionistes », 
les « exhibiionnistes », les « fana- 
tlauee ». les « -garantistes », 165 
Irresponsables. Comme furent! 
jugés. per le P.C.I et ses paris 
frèrcs, le part! fasciste, dans les 
années 90, tous les vrals anti 
fascistes, qu'ils s'appellent Gramsci 
ou Rossel, Trotski où Russel : 
qu'ils s'appellent Zinoviev ou Blum, 
Brendt Ou ManrL 

Mals les apprentis sorclers n'en 
ont pa fini là D'ores et déjà, en 


‘Italle, un goips légal est devenu 
_ possible, faisable. 11 serait possible, 


sans changer les loig de Zaccagnini 
e: de Berlinguer, pour tout violent 
et Imposteur. = rouge »# OÙ = Noir » 
(les doux couleurs, d'ailleurs, bien 


l-jouées par Benito Mussohnl) de 


‘maintenir désormals-le pouvoir en 
Italie. - : 

Ne vaudrelt-J1 pas La psine, à 
Paris, chers amis et camerades. 
d'ouvrir le débat sur ce point ? 


Les communistes français 
et les droits de l'homme 


AUT:-IL considérer comme scan- 
daleuse la constitution par la 
P.C.-F. “un Comilé de défenses 

des droits de l'homme ? C'est une 
opinion qui a été largement expri- 
mée dans les milieux politiques et 
dans ia presse. Nous ne la parta- 


-geons pas. 


Les communistes français ont en 
eftet des tlîres pour intervenir dans 
le domaine des droits da l'homme. 
Nous pouvons en témoigner à partir 
de notre expérience professionnelle, 


C'est indiscutable au plan inter- 
national en ce qui concerne la soli- 
darité avec les victimes de l'impé- 
falisme À Madagascar. en Afrique 
noire, en Algérie, les avocals Com 
munistes ont pris leur place dans 
la défense contre la répression colo- 
niale française de ceux qui per mit 
liers ont été emprisonnés, torturés, 
et si souvent condamnés à mort. Il 
n'est pas de pays capitaliste, ni du 
tlers-monde, où fls ne soient inter- 
venus, qu’ s'agisse de l'Espagne 
franquiste, du Chill de Plnochet ou 
de l'iran du chah, pour s'en tenir 
à quelques dictatures. C'étaient bien 
les droits de l'homme qui étaient en 
cause. Cette action s'est développée 
en harmonie avec la politique que le 
P.CF. metialt en œuvre dans ce 
domaine. Elle se poursuit aujourd'hui, 
par exemple à propos de+ droits des 
peuples palestinien at eshraoui, des 
interdits professionnels en Allems- 
gne fédérale, ou de la répression 
dont sont l'objet les geyndicalisies 
tunisiens. 


L'expression politique 


En France, les communistes sont 
au premier rang de ceux qui posent 
dans toute son ampleur [a question 
de la dimension économique et 
sociale des droits de l'homme. Me- 
Sure-t-on bien, Irsqu'on apprécie 
l'état de ces droîts dans notre pays, 
ce qu'est le son de ces centaines 
de milliers de chômeurs sans pers 
pective de travall, ce css trop nom- 
breuses familles chassées de leurs 
logements parce qu'elles ne peuvent 
faire face au paiement de loyers de 
plus en plus fourds, des immigrés 
soumis au racisme et aux discri- 
minations ? Journellement de très 
nombreux salariés sont licenciés sous 
des prétextes dérisoires ou fallacieux. 
Lorsque les tribunaux estiment leur 
licenciement Injustiflé, [ls ne peuvent 
obtenir que des indemnités limitées, 
mais pas la réintégration dans leur 
emploi. Et même pour les délégués 
des travalileurs pour lesquels le lol 
la prévoit, cette rélntégration est très 
exceptionnelle. Le citoyen perd ses 
droits dés qu'a franchit les portes 
de l'entreprise : l'activité syndicale 
y est constamment réprimée: l'ex- 
pression politique y est Interdite, 
même pendant les pauses où le 
temps des repas Dans la dernière 
période, le patronat a recours à de 
nouvelles méthodes pour porter at- 
teinte aux lIbertés et aux droits syn- 
dicaux. 11 utilise de plus en plus 
fréquemment les milices privées à 
l'intérieur des entreprises. Pour ‘aire 
échec au drolt de grève, Il récleme 
en justice des sommes cornisidérables 
au tre de dommages et Intérêts aux 
organisations syndicales. Nous eom- 
mes dans une société qui produit 
des exclus per millions. Les eommu- 
nistes ont raison de mettre forte- 
ment l'accent sur css aspects des 
droits et fbertés. 


De nouvelles aspirations 


Dans le domalne. des lbertés 


publiques st individuelles au eens : 


traditionnel, du Front popuialre à la 
Résistance, puis dans !a lutte contre 
le pouvoir personnel, Îl8. ont aussi 
acquis des titres incontestables. En 
1975, dans le cadre de la réflexion 
eur une voie démocratique vers le 
socialisme, le P.C.F. a publié une 
déclaration des libertés Celle- cl 
prenait en compte les nouvelles aspi- 
ratons apparues dens la société 
française, notamment à la suite de 
mal 1%6, et tirait iles premières 
leçons de l'expérience des pays 
socialistes. Elles élargissait ls champ 
des libertés at en formulait les garan- 
tes Ce texte, mème s'l doit être 
approfondi par rapport aux aspecis 
nouveaux de la concentration 
du pouvoir, du rôle des médias, du 
développement de l'informatique, du 
mouvement pour l'émancipation des 
femmes, des aspirations à l'autoges- 
ton, garde 1oute valeur. ! est 
dommage que lors de la constitution 
du Comité des droits de l'homme 
du PCF. H n'ait pas été fait réfé- 
rence à ce document En oflet, la 
défense et l'extension des droits de 
l'homme et des llbertés appelle, ou- 
tre la dénonciation do leure viols- 


üons, le définition Cobectts|| _ [à formation des architectes 


vaste rassemblement pour les attain- 
dre. C'est d'autant plus nécessaire 
qu'actusilement le pouvoir, en 68 
référant à la doctrine de sécurité et 
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à l'espace judiciaire européen. étend 
son comtrèle aur l'Etat et le société, 
en particulier per [a systématisation 
du fichage, les mesures contre le 
droit d'asile, les menaces contre 
l'indépendance des juges et jes 
droits de fa défense, l'utilisation de 
plus en plus fréquents de la procé- 
dure de fiagrant délit, de la lol 
anti-casseurs e1 de la Cour de sûreté 
de l'Etat dans les affaires à carac- 
tère syndical ou politique. 


Un eonstat 


En rappelant la part prise par les 
communisies français dans ces lut- 
tes pour les libertés, nous n'oublions 
pas le rôle que d'autres y ont Jous 
et ne méconnaissons ni nos erreurs, 
ni nos insuffisances, ni nos incom- 
préhensions. Mais, à notre avis, ce 
n'est pas ce qui eert de base ou 
de prétexte à la mise en Cause de 


l'initiative du P.C.-F. C'est la ques- 


tion des libertés dans les pays eocia- 
listes qui fait difficulté. 

Le document publié par [e P.CF. 
sur les massacres des vingt demiè- 
res années met en évidence Îes res- 
ponsabilités écrasantes du cCapita- 
Esme. Ce constat, pas plus que le 
bilan des acquis du socialisme dans 
les domaines économiques. sociaux 
et cultureis, ne nous dispense de 
l'examen de la situation dans les 
pays socialistes au regard des droits 
de l'homme et des libertés. 

La répression a aussi fait des mil- 
lions de morts dans le monde socis- 
liste. pendant le stalinisme, encore 
récemment en Chine lors de Ia révo- 
lution culturels et au Cambodge 
sous la terreur des Khmere rouges. 
SI des condamnations catégoriques 
sont intervenues au--Cours des der- 
niers Congrès du P_C.F..-lanratyse de 
ces événements a tout Juste 616 
ébeuchés. . 


L'ouvrage 'U.A.S.S. et Nous, chau- 
dement recommandé par le bureau 
politique lors de se publication en 
1978, avait abordé avec esprit de 
rigueur l'étude de ia réalité soviéti- 
que, mals Il faut constater que cat 
effort n'a pas connu depuis les pro- 
longements nécessaires. En U.R.S.S. 
mëme, le pouvoir a fait retomber 
une chape de silence sur cette pé- 
node. Certes, Ia siluation actuelle 
n'est plus celle qui existait à l'épo- 
que stalinienne. Mails est toujours 
en place un eystèmse étatique dant 
le fonctionnement repose eur une 
restriction des libertés et de la dëèmo- 
cretie. Les atteintes aux libertés dans 
les pays socialistes ne se !Imitent 
pas aux seules aflaires qui ont ému 


de simples bavures. ‘ 
L'étude des affaires Chtcharanskl 
en U.R.-S.S., Danisz et Havel en Tché- 
coslovaquie, a mis SOUS nos yeux 
l'ampleur des atteintes aux drofs de 
l'homme : poursuites pour délit d'opi- 
non, Censure préalable sur les 
publications, interdits professionnels 
pour des motifs politiques, intardic- 
tlon de se rendre à l'étranger, viola- 
tion des droits de la défense dans 
les procès politiques. On connaît 
aussi les moyens utilisés contre 
nombre de ceux qui pensent autre- 
ment et Ie disent : déchéance de 
nationalité, internement 1 
que, asselgnation à résidence, exil 
forcé Rappelons encore que le droit 
de grève n'existe pas En fait, les 
citayens eont dessaisis de tous droits 
à uné expression politique Indépen- 
dante du part au pouvoir dans La 
cité comme sur les lieux Ou travail. 
Aussl, penser que les batailles pour 
les Ilbgrtés en France et dans 6 


{*) Avocats, membres du P.CF 
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l'opinion publique de son authanti- 
turel, esi pour une part tributaire de 


tions se font jour partout dans le 
monde dans le domaine des droits de 
l'homme. N'y voir que l'effet d'une 
restructuration idécliogique de l'impé- 
rialisme américain, une machine de 
guerres antre ies mains de Carter et 
de 1a Trilatérale, interdirait d'en sai- 
sir toute [a pocée. Les droits da 
l'homme ss sont une composante du 
combat pour l'émancipation des peu- 
ples, l'approfondissoement de Ia dé- 
mocralie, la construction du sücis- 
lisme. 1! ne s'agit pas d'un thème de 
circonstance, mais d'un besoin quo- 
tidiennement ressenti par des mil- 
lons d'hommes et de femmes. 

Des ïluttes ag développant pour 
les défendre et les élargir. Elles 
prennent en compte les érolts de 
l'homme dans touts leur dimension 
et revétent par là un caractère révo- 
lutionnairs. C'est un des enjeux de 
notre époque autour duquel s'al- 
frontent forces politiques el classes 
sociales. Mais si jes droits de 


‘ lhomte font partie du débat poli- 


tique, -As ne peuvent s'y réduire. Les 
aborder sous le -seul angle de la 
réplique à l'advereaire serait pour 
les commuünistes une erreur qui 
nuiraït au succès de leur lutte ! 
cerait préjudiciable pour la cause 
des drolts de l'homme et du socia- 
lisme que se crés uns situallon où 
les communistes se consacreralent 
à la défense ds ces droits dans les 
pays capitalistes en abandonnent à 
d'autres pour l'essentisi la question 
des flbertés dans Îes pays socia- 
listes. 

Tirons jusqu'au bout la leçon d’une 
époque où une vision unilatérale de 
la réalité et une-certalne conception 
de l'intérêt supérieur du socialisme 
condulsaient à l'aveuglement, au 
silence, voire à la Justification à 
tout prix Donnons au combat pour 
les droits de l'homme le caractère 
universel et indivisible qu'appelient 
les hautes ambitions que nous avons 
légitimement pour le devenir humain. 
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En 1971, à la mort de Will 
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trandger 


Un pays en quête d'égalité 


allant de un cent à un « doZar 


à huit ons. BAtments of- 
Aciels, lieux du culte, villas cos- 
reproduisent fidèlement l'ar- 
enitecture du « UE prOJ0RU es, Ua 
dés See les plus surpre- 
nants est le temple maçonnique 


— in des pus grands du monde 
d'un globe noir dé- 
coré des € des emblèmes traditionnels 


UETTe, marteau — 
ot de les do'r. 


Les trois cenis familles 


La caste des trois cents familles 
. Qui dirigent toujours le pays est 
issue des quelque trente mille co- 


Colonisèrent et 

huit cent mille atipohtenen tot 
en laissant les Blancs americains 

piles je pays et bloquer son dé- 





indépendant depuis 1847, la Libéria est La plus ancienne Répablique 
d'Afrique noire Couvrant 111370 kilomètres carrés, le pays compte &e 
2 à 3 muons é'hablitants suivant Iles esttmations Septième producteur 
nl MS OM in Une de RS A nue 
mineral de fez Grâce au système du pavillon de complaisance, le pays 
disposs de La plus importante flotte marchande dn monde (79 mlilions 
de tonnes, solt 20 © du-tonnage mondial}, ‘ 


William Tolbert 


: un représentant 


de la minorité dominante 


Contrairement à certains de 
ées pairs africalns, William Tol- 
bert ne semblait pas promis à 
une mort violente. Tout, chez 
cet homme affable et d'appe- 
rence benoîte, tournait le dos à 
ce destin tragique. Portant allé- 
grement ses soixante-huit ans, 
il en paraissail alsément dix de 
moins, et son allure da cler- 
gyman  Cossu mails austèrs 
contrastait avec cslie de son 
prédécesseur, William Tubman, 
dont le visage était toujours 
nimbé par la fumée d'énormes 
havanes, bsgués à ses Initiales, 
qu‘ii fumait constamment. 

Né en 1513 à Bensonville, 
dans le comté de Montserrado, 
Willlam Tolbert était ministre de 
l'Eglise bapiiste, et H ne cessa 

.- jamaïs de précher occasionnel- 


lement dans le temple de son . 


village natal. D'abord chef de 
l'Eglise missionnaire  baptiste 
fbérienne, if fut élu, en 1965 à 
Miami, président de l'Alliance 
baotiste univsrseile, premier 
homme de couleur à accéder à 
de telles responsabilités H 
occupa ce poste Jusqu'en 1870 
e:, en septembre 1973, Il devint 
conseiller de l'Union évangé- 
lique de toutes les Eglises mis 
sionnaires, ce qui ne l'empécha 
d'ailleurs posnt, comme tous les 
présidents libérians, de rester 
jusqu'à sa mort grand malire 
émerie de {a maçonnerle locale. 


Seïon certains de ses bic 
graphes, William Tolbert com- 
mença sa vie professionnells 
comme simple dactylographe au 
ministère des finances en 1955, 
un en après avoir obtenu son 
. diplôme de docteur en droit à 
l'université de Monrovia Huit 
ans pius tard NM entra dans. 
Parène politique en enievant le 
siège de représentant du comté 
Montserrado au Parlement. Elu 
vice-président de la République 
en 1951. seul candidat commé 
William ‘Tubman était soul can 
didat À la orésidence, | fn 
constamment réélu st confor- 
mément aux disposlUons const 
tutionne!les, 1 devint à son tou’ 


0 ie me" 
mt 


président, après lo décès de 
Wiilam Tubman, en Juillet 1971, 
dans une clinique fondonlsnne. 

Comme son prédécesseur, le 
dix-neuvième président de la plus 
ancienne république noire d’Afri- 
que s'efforce, avec un relatif 
auccés, de Jouer un rôle d'ar- 
bitre sur le plan Inter-africain. 
Mais, contrairement à William 
Tubman, qui bénéficia longtemps, 
comme son ami l'empereur Hailé 
Sélassié d'Ethiople, d'une sorte 
de monopole de fait, le président 
Toibert eut aussitôt à faire face 
à la « concurrence »- de plu- 
sieurs de ses pairs, dont les pré- 
sidents Senghor et Houphouët- 
Boigny. Néanmoïns, dans plu 
sieurs conflits  Inter-africains, 
dant celui qui opposa pendant 
plusieure années la Guinée à (a 
Côte-d'ivoire, sut habllement 
faire prévaloir la modéretion 

Son élection, l'année dernière, 
à la présidenca de l'Organi- 
saïon de l'unité africaine lui 
avait donné l'occasion de se 
poser en médiateur dans Je 
confit du Sahara occidental, 
puis dane la guerre civile du 
Tchad. 

En déph de sa volonté d'ou- 
varture, aux nelives, |l restait 
touteiols attaché aux privlièges 
de la caste dont il ‘était isa 
Riche propriétaire terrlen et 
gros planteur, exploïtant de vas- 
ts domaines d'hévéas, délenant 
des participations Importantes 
dans plusieurs affaires commer- 
clales prospéres, il était appa- 
renté à William Tubman et appar- 
tenalt à la même haute 
bourgaoisle capltailste. Le fils 
aîné de Tubman avalt épousé una 
fllle Tolbert, et Tolbert lul-même 
avait épousé la filles du président 
de !a Cour suprême, membre de 
la môme minorité afro-américaïne 
cite doz freemen, « [es hommes 
libres ». Ses origines sociales et 
ses options poliques person 
nélies, résolument :lbérales et 
anticommunistes, sont sans 
doute, les causes profondes du 
coup d'Etat qui lui a coûté la vie. 


PHILIPPE DECRAENE 


| a né 


veloppement au poiné que 18 po- 
RS aujourd'hul, le 

des anciennes ibn nan 
ques, 6 en particulier de la Côte- 


Eta le 5 janvier 1976 pour tm 
mandat de huit ans le président 
Tolbert s'était montré sensible 
aux mouvements qui secouaient 
cu et semblait même avoir 
com que son régime était me 
nacé. Four NTeitermir, fl avait 

lancé sa « révolubion tranquille 2 
D TE de 

OP : 

3e Bonsitutian : adoption de 
“nationales qui ne solent 

us liées à ne des Etats- 
que Léa à comme le Jour des forces 
armées (11 février), le Jour du 


du 

pays dont la devise totalement 
— « L'amour de la 

liberté nous a conduits ici à — est 

une provocation pour les « indi- 

gènes 2. 

Le chef de l'Etat avait égale- 
ment diversifié les échanges de 
sorte que la CEE. à supplanté 

RE PS 


mier partenaire commercial 
Libéria. En 1973, le Unkm du 
fleuve Mano », conclue avec la 


munications, tarifs d 

de l'exploitétion ïforestière, etc 
L'Inauguration, 1976, du Font 
Mano, maillon essentiel la 


. des relations de Monrovia avec 


ss voisins du nord ÆEnfiu, 
M. Tolbert avait adhéré à la 
unauté i de 


économique et de défense avec la 


En même temps que le premier 
plan quadriennel dajuillét 1976- 
Fuiliet 1980), le président Toïbert 
avait enfin lancé quatre mots 
d'ordre : «Le temps du redresse- 
ment» appelait l'ensemble de la 
population À participer au déve- 
cnrs Dis dk aise 
« ag » 
re sociales. 


de chacune des catégories 

«De la nalte au matelas» (mat 
to maAttress) était un programme 
spécial tendant à améliorer 
pr des plus défavorisés, Enfin la 
campagne pour «l'’honnéielé dans 
Le gouvernement » avalt entraîné 
J'éviction de pluo- 
sieurs de 


thème que l'opposition trouvait 
ses arguments les plus convain- 
cants et la lutte contre la corrup- 
tion a été immédiatement invo- 
Je pour justifier son putsch par 
l'obscur sous-officier qui a arraché 
le pouvoir au président en exer- 
cice de en de de 


rancœurs d'une 
que les ambitions des militaires, 


Pour jouer un rôle dans le pays, 
! fallait, en effet, remplir ere 
conditions : appartenir à 
famille venue jadis des Kate 
Unis, être membre du ‘T.W.P. être 


franc-macon et appartenir aux 
sociétés d'initiation (le Poro pour 
les hormes, le Sande kes 


société civile. Comment en seralt- 
1 autrement quand on sait, par 
exempk, que le président de la 
Läberian National Federation of 
Trade Unions n'était autre, 
jusqu'au coup d'Btat, 


les 
des noms arabes : & 


les vendeurs de magasins parlent 
arabe, 20 point qu'on se Foirait 
transporté à outh. 





Dieu » dans ce M Mathews autorités, une quarantaine de 

t les pay- morts et deux cents blessés En 

sans (10 % de la population) ou réalité, eu moins soixante-dix per- 
Libéria, même sonnes oni ee tuées et plus de 

le bon Dieu en a ras de bol.» 11 quatre cents blessées par balles 

était compris eb applaudi Per- L'événement était sans 

sonne ne pensait cependant qe dent. Nu] n'y vit pourtant le 


la crise social fût très on annonciateur. la chute 
paran jour où l'émeute éclater du ru 

Mourovie pendant le week-end Les dirigeants du PAL furent 
du 14 avril 1979 dissu auseitôt arrètés, de même 
les agriculteurs d'abandonner M -ba-nah Tipoteh, profes- 
leurs terres (pour aller sem- eur du Mou- 
ployer dans jes plantations d'hé- t la justice en Afrique 
véas), Mme Florence Chebeweth, (MOJA), petlte formation d'ex- 
ministre l'agriculture, avait gauche, adioi 
proposé de porter le priz du sac M 1 Le président Tolbert 
de riz de 20 à 30 dollars. Le ris se fit attribuer Pouvoirs Spé- 
étant la nourriture de des mais il amnistia en juin 
pauvres, le PAL-P.P.P. avait ap- les détenus afin d'apaiser les 
pelé la ponulation à manlfester £s avant l'ouverture, 
pactfiquement contre les insuffi- mois plus tard, de seizlème som- 


gouvernement. invoquait _. risque d'expiosion 
Très vite, la tion dé- = om 
EE de moe ce do dede MAS2, (eus du TW.P. qui auralent 
pillés et partiellement ou tota- ‘°U PE le dr unique. Se 

ment par une fonle en assurent À frop SE 
. prit mème le risque 


vi 
knce, auralent falt, selon les ENArTS dernier. 
a re PAUL BALTA. 


snclnnes Colonies D ie de ° Prochain article : 
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‘ Le premier LE re 
fondé sur une vaste enquête 
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ALGÉRIE 


La. contestation culturelle 
en Kabyhe 


UN DIALOGUE S’AMORGCE 
ENTRE LES GRÉVISTES 
ET LES AUTORITES 


De notre correspondant 
Alger, — D enr en du 
Eabylie, détente à Alger et ‘à 


Tisi-Ouzou, où les grévistes pour 
suivent leur action mais DATAlE 





cent engagés dans une Se 
dialogue avec les telles 
sont les deux es 
tetions, qui s'imposaien 


che soir dans l&e capi Rte Des L: 
tension du mouverené s'est 
ces derniers jours sur 


: géographiquement 
d'abord, que des ge _ 
tions d je revendiquant 
« Le droit Perisience pour 


Menaïel L'ompleur de ces mant- 
festations est peut-être suréta- 
luée par les étudiants, mais 
extension 


r du mouvement à 
Tizi même ne parait 

niable. du 
grand he 5e sont 


un tournant, le mouvement 
en faveur du et de la 
« liberté d'expression » a Cébordé 


organisme public, l'hôpital de la 
ville, d'ailleurs du cam- 
pus. respon- 


PIE leeioe roles de mate 
a 8 

sans les intéressés aient été 
‘8 engendré une vite 

réaction. Au cours d'une assem- 
blée générale, une autre « motion 
de soutlen» na été Mais 
elle s'adressait cette fois-ci aux 
étudian El a réuni 


gnement sup , M. Abdelhak 
L'en selon les étu- 

dants, aurait duré plus de trois 
aurait insisté 


a 2° 2 0 UP qq PQ PP 
CRE See . . ges : . . 
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AMÉRIQUES 





Nous avons communiqué à nos alliés une date précise 


avant laquelle devrait aboutir un effort commun pour la libération des otages 
affirmé le chef de la Maison Blanche 


Le président Carter a ré- 
pondu, dimanche soir 13 avril, 
aux questions que ii ont 
posées Îles représentants de 


CARD - Hambourg}, Antonelo 
Marescalchi (R.A.L]). Voici de 
larges extraïts de cette ïin- 
terview, 


Interrogé d'abord sur In dé- 
ception des Etats-Unis au sujet 


menace contre la palz QU'A CONS- 
tituée non seulement l'agression 
soviétique en Af mais 


comme une menace contre la 


Evidéroment Le façon Beaucoup 
nu façon DRE 
plus énergique, car ce son 
ressortissants qui sont directe- 
ment impliqués. Nous avons es- 
sayé, uis maintenant plus de 
cinq f par tous les moyens 


LES DÉCLARATIONS DU PRÉSIDENT CARTER ET LA 





besoin dn soutlen entier et éner- 


l'année. La résolution 
RS ee Der 
par im soviétique. 

mement, si cela apparaissait 
insuffisant, de prendre avec nous 
des mesures diplomatiques éner- 
giques pour leur montrer que 
nous dans 


sommes unanimes 
notre condemnation du terro- 


St tous les alliés £ 
montre de soldarité, celle-Ci 
pourrait rendre superflu le 
die monfie te Que ele ne 
que 
+ ss pt de cette solida- 
, TOUS envisagez d'apTli- 
quer d'autres mesures ge at 


oui, lesquelles et quand 
— Oui, effectivement, I] ne 
reste pas beaucoup de temps. Le 
souhaite vive- 
ment que cette question se règle 
rapidement. Aux termes du droit 
in ational, nous sommes ce 
qu'on appelle une « partie sérieu- 
sement lésée » oc Li 

toute une gamme pose 
qui nous sont me au 
actions économiques, diplomati- 
ques eb également militaires, Dans 
la mesure où nos alllés s’assocle- 


Ë 


les nous pourrons 
éviter la nécessité de recourir à 
d'autres mesures plus énergiques. 
Nous préférons conserver no- 
tre action un caractère non bellt- 
gérant maïs nous nous réservons 
le droit de prendre toute mesure 
qui s'avéreralt nécessaire pour 
assurer le sécurité et la libération 
des otages. 


Un calendrier 


de mois. Il Et pas 
ne pas 
mofns de flxer une date. Cela 


fruits communs possibles d'une 
action concertée de la de 1085 
TS ent 
v _ 
ga 


f 


— Je crois que personne ne 
De pas 


ts très précis sur 
Pers soviétiques 
Je ‘ong de 1a frontière de l'Afgha- 
nistars Ces troupes étalent Là 
depuis longtemps, des mois, voire 


rence de. quelques centaines. Ce 
n'est que la veille de Noël 
qu'au gigantesque pont aérien 
& commence à ane d'im- 
portan! ronupes étiques 
dans la région de Kaboul et 


cs n'est qu'un ou deux jouts 


avoir été assez De Nous 


de toutes les exigences de la 
décence et de la morale humaine, 
et en violation des procédures 
diplomatiques et du droit interna- 
squal C'est Pr situation qui a 

condanmm QUE repris pes 
cor her 


ue cette démarche avait l'appro- 
tui-Dime. 


de. 
L'invasion de l'Afghanistan 


savez, que les 
fait assassiner le chef 
le t Arnin, 


dé t la De (0 les 
Soviétiques uttlisaient leurs | pro- 
Fe De em CE Par 
voisin, la ertation | du 
pacte de Varsovie. C'était donc de 
keur part 


portantes ën Afghanistan. 

agissent en violation du droit 
internationale et menacent les 
avantages de la détente 
maintenant et pour l'avenir, 
C'est dans la mesure où les 
Soviétiques seront convaincus que 
nun seulement les Etats-Unis 


prendront contre eux des mesures 
economiques, ais que d'autres 
pays également prendront de 
telles mesures, c'est dans cette 
mesure Que nous pensons que, 
définitive, ls se retireront d'Af- 
ghanistan. Mais fl est bien certain 
que, pour l'instant, ils n'ont fait 
montre d'aucune intention de 
retirer leurs forces. Au contraire, 
ils ne cessent de Lks renforcer. 


— Il y a quatre ans, le mes- 
sage de voire campagne était 
un acie de foi. Vous parliez 
d'amour el d'amitié entre Les 
nations. Les Evénements des 
années $0 ne vont-ils nas vous 
forcer à parier en des iermes 
radicalement différents ? 


— Non. Les termes ne sont pas 
radicalement différents. C'est 
l'Union soviétique qui a violé les 
principes moraux, la dignité 
humaine et le droit International 


Les Jeux olympiques 


— L'opinion publique en 
Europe n'est pas si sûre que 
le boycottage des Jeux olyrmr- 

constitue une mesure 
efficace pour faire pièce à 
l'invasion russe en Afgha- 
nisian, L'Europe approute 
l'objecti] qui est Le vôtre dans 
ce dernier Düys, mais pas 
nécessairement Les moyens que 
Dous proposez. Elle & Le senti- 
Dnootier cemiment Le pl 

É 

et toutes les cérémonies serait 
plus efficace à légard des 
Russes. Etes-vous d'accord ? 


— Non, absolument pas. Mals, 
bien sûr, il appartient à chaque 
pays de prendre ses propres déci- 
sions, Nous n'avons nullement 


lonté aux autres, mais nous vou- 
lons que notre position soit 
claire, Les Soviétiques attachent 
évidemment beaucoup de prix 


» Dans leurs publications et 
manuels offletels, on peut re 
& Moscou 


ques 
ratification de la politi étran- 
eb 0 als- 


sance de la nature pacifique du 
gouvernement soviétique. Je 
pense donc qu'un pays qui va à 
Moscou pour participer aux JO. 
d'êté, dont le drapeau monte au 
mät du stade olympique alors 
que le gouvernement hôte est au 
même moment engagé dans l'in- 
vasion injustifée et 


une 
point de vue des principes mo- 
Taux sur lesquels se fonde la 


»* Je suis personnellement très 


dans mon sensibilisé à cette question, et je 
e 


crois qu'une très 
2 donne dla Da 


& 
» T1 se peut que l’opiniion des 
soit où ne soit pas 
différente. Je n'ai aucun moyen 
de le eavoir, mais je sals qu'il 
extrêmement difficile & 


l'Uni ue — je crois que 
cent quatre avaient voté 
dans ce sens — toyens sovié- 


# 
& 
8 


Proche - Orient, le président 
Giscard d'Estaing a jail une 
déclaration, dont 4 semble que 
les pays européens partagent 
Selon vous, 

à ést-ells de 

naîure à ou à porter 


" ment avec qui que ce soit, 


Les accords dé Camp David 


OQ.LP., de 
avec l'OLP., tant que ua ; 
















MOSCOU:Ia presse attaque le président 
avec une virulence sans précédent 


De notre correspondant 


Moscou — La presse soviétique rédacteurs de journaux, l'agence Tass 
n'a pas attendu Ja décision de boycot- les a tOta passés en revue. La 
tage prise par le comité olympique président — écrit-elle — an recours 
nalicna! américain pour s'en prandre au «mensonge en {ant que principe! 
avec une virulence sans précédent afgument», Que ce soit À propos de 
au président Carter, C'est son dis- l'Iran, de lAfghaniston, de l'accord 
cours au congrès de la Société des SALT 2 ou des Jeux olympiques... 
rédacteurs de journaux qui a pPro- C'est un mensonge, écrit l'agence, 
voqué les réactions les plus vives. d'aflirmier que l'Iran n'a pas voulu se 
Jamais, même aux pires moments de cohformer au drokt international, ca 
I: guerre du Vietnam, un chef de sont Îes Etate-Unis qui font une 
l'exécutif américaln n'avait été Inler- entorse à cs droit en refusant de 
pells dans des termes aussi vifs, I! Tivrer le chah. Ca sont aux qui, par 
est vrai que, à cette époque. leurs actes, «réduisent à l'état da 
M. Richard Nixon étalt un interlocu- paperasses /6s normss infernaifoneles 
teur recherché du Kremlin, aiors que, uailverseñfement reconnues, iorsqu'ile 
pour le moment du moins, M Carter exercent sur l'Iran ne pression 
s'est cisqualifié aux yeux des Sovié- politique, millisire et économique ». 
tiques. « Que! que soit te passage Il est tout aussi faux d'affirmer que 
du discours da Jimmy Curter, écrit l'Union soviétiques a commis une 
Tass, on y voit partout le mensonge f<frisrvention en Afghanistan » pour- 
grossier, malintentionné, indigne suit Tass, alors que Washington 
d'une personnalité de rang aussi «Cherche à créer sur fes frontières 
élevé que le président des Elats- sud de l'URSS. un avant-poste du 
Unis. = 

Les premiers commentaires sur Ja l'accord SALT 2 soit bloqué du tait 
décision de Colorado-Springs eont de Moscou, cs sont jes Américains 
sans surprise. [ls reprennent les Qui «en dépit du bon sens ot de 
thèmes abondamment céveloppés ces jJ'esprit de Ia détente, 
derniers temps par les moyens d'in- une escalade effrénée de ls course 
formation soviétique : ils mettent en æ&uX armermants ». 

Cause *« /es pressions st le chantage C'est aussi un monsonge d'affirmer 
sans précédent + exercés par la qua les Américains ne veulent pas 
Maison Blanche et par = /a déléga- participer aux Jeux olympiques de 
üon anti-olympique », conduits par ls Moscou, ceux qui s'y opposent ce 
vice-président Mondale, qui 8 « tra- sont «Jimmy Carter and Co», ils 
vaillé *» les membres du CNO. cherchent à « aftisar l'hostilité et Je 
- maigré la ferme opposition de la haine, aggraver le tension, détériorer 
majorité écrasante des sportifs à brutalement es rapports saviéto- 
exploitation des athières dans le eméricans* an recourant à des pro- 
Jeu politique et électoral du président cédés Ignobles : « Jimmy Carter, on 
Carter, affirme Tass. La Maison Blan- proie à uns démangeason anti 
che a agi dans l'esprit des pires soviétique inaurmontable, est allé jus- 
momantis du maccanthysme », qu'à chercher une ressembiance 

Et déjà apparalssent les thèmes de entre l'Olymplads de Moscou st les 
la propagande future des Sovié- Jeux olympiques da 1996 en Alle- 
tiuges : les sportifs américains magne hitférienne, écrit Tass, ef ceis 
«sacrifiés aux intrigues politiques on le dit d'un pays qui, le monde 
(du gouvernement) expriment Jeur entier {e sait, a joué un rôfe décisii 
dégitime mécontentement face à {a. dans l'écrasement du fascisme, qui 
décision du C.N.0.». Nombre d'entre a remporté {a victoire au prix ds 
eux ont l'intention de poursuivre Ia Ja vie de vingt milions de ses fs. 
lutte contre je boycottage. Les Sovié: -Sacrifège ! I! est impossible de qua- 
tiques évitent, autant que possible, fifier robe les affirmations du 
d'établir un lien entre les événements président américain. » L 
tage des JO. Mais je ne veux Pas! SAfhanistan et le boycottage des  Dénonçant «les proportions Inouies 
Jeux olympiques. Us expliquent sim- de cette psychose impériale », les 
plement la décision américaine par Soviétiques reprochan: fondamenta- 
les ambitions électorales de lement aux Américains de ne pas 
M. Carter. 1l leur sera difficile de “admettre fa parité entre les Etats- 
maintenir une telle ligne si d'autres Unis st FURSS., de ne pas recon- 
comtés olympiques nationaux suivent naître cette demlèrs en tant qu'une 
l'exemple du C.NO. des Etats-Unis. grande puissance jouissant de droits 
HU ne leur restera plus dens cet égaux. «Les prédécesseurs directs 
hypothèse qu'à dénoncer !'-afigne- de M. Certer eséayaient d'adepier !a 
ment sur les Américains, alors politique américaine aux nouvelles 
qu'aujourd'hui ils féficitent les Euro- réafftés du monde, affirmait récem- 
péens de l'Ouest de ne pas suivre ment, en substance, un commenta- 


Ce sont les 


terroristes iraniens 
qui ont violé la dignité humaine, 
le droit in 


tié de nos troupes, certains 
disaient même la totalité d'entre 
elles, et que nous devrions ou 
pouvions laisser se détériorer 
notre puissance militaire J'ai 
ren cela, ef je crois que nous 
avons obtenu des réactions extrè- 
mement bonnes de la pert des 
membres de l'OTAN, qui se sont 
maintenant és dans un 
effort de défense 4 long terme, 
que ont également er 


tiques n’en ont jemais été în- 
formé. (..) 

» Je n'al absolument aucun 
espoir, d'ici à qu EE ne 
d'acceptation ou de rejet ‘in 
vitation aux J.O. de Moscou — 


évident. Ils augmentent leur pré- 
sence en Afghanistan, et ïil se 
peut que votre comité olympique, 
à 18 lumiére de ce fait, renverse 
sa décision et décide de ne pas 


ñnOnCE au e Washington dans sa politique ce teur des fzvestis, conseiller de 
— Chaque pays doit prendre] sanctions à l'égard de l'iran. M. Brejnev. M. Carter, jui, veut adap- 
ns. Notre =. ter les réalités à sa politique. » Tout 


ele £ serait, en effet, plus simple 8! 
Démangeaison comme le proposent les Soviétiques, 
antisoviétique >» tout le monde qualifiait la présence 
en Afghanistan de huit à neuf divi- 
Le boycotiags des Jeux olÿm-. sjons de l'armée rouge d'« afde fre- 
piques, même si son caractère sym- ;emne/fe et désintéressée > et la pré- 
bolique frappe particulièrement .les ® scyce de navires eméricains dans le 
Soviétiques, que ce soit les dirigeants  ooife Persique d'« agression ! 
ou les simples citoyens, n'est qu'un jo Etats-Unis contre les pays pro- 
des éléments du contentieux avec Oucteurs de pétrole ». 
les Etats-Unis. En commentant le e 
discours de M, Cartsr devant les DANIEL VERNET. 


conditionnée par ce que d'a 

netions sont susceptibles de faire, 
mais découle de notre propre 
décision. Mème si tous les pays 
devaient ailer à nous 








BONN : le monde politique est divisé 
face aux appels américains à la solidarité 


De notre correspondant 


Bonn — appels du prési- suffisant. Les libéraux sont d'alt- 
dent Jimmy Carter à la solide- leurs niet 
tité occidentale ont été diverse- u nembargo. Les deux 
ments appréciés au sein des deux coalition ont saisi chaque 
partis la coalition gouverne- d' 
mentale à Bonn, et ont donné question de division 


L part. ; 
cesaire nl souhaitable d'avoir des 
consultations complètes, car les 
nage évoluent gi _ ùe ça 
n pas possible e est 
nécessaire d'agir unila da 


sans pouvoir se consulter pleine 


gréfudice à votre propre poli- 


bien inform de trouver une 
éponse 


tions contre 1 Le FDP. Gi- n'était exc! us 

béraux) avait estimé que le refus . tribuait à Ja libération des Ste 

de l'Allemagne fédérale et de ses américains à Téhéran 

, pertenaires européens d'accéder Le monde politique et écono- 
danger » jet pe Etat Unis. UN mue 

parti de M Schmidt, a pour ça Allemagne fé ent 

part fait savoir que ni le boy- a que la décision de guivre 


cottage des . Olympiques ni 
l'embargo pour l'Iran ne Ini pa- tion de is PET A 


t pouvoir avoir un effet . (Lutérim.) 





n'aura pas dabord reconnu la 
validité et la pertinence de la 
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Pentagone ». Il n'est pas vrai que : 
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LONDRES : les milieux politiques sont hostiles 
à une action insuffisamment préparée 
des alliés occidentaux 


la crise iranienne qu’il espère. 


obtenir des alllés AL Stats- 
ou s'agit-il d'un ultime délal de 


Tuttimature du b 

ne s'adressait aux alliés, 
plutôt aux ts iraniens, les 
avertissant qe de gant ater- 
vermnement arméricain, seul on avec 
les alliés, à 

plus rigoureuses, y compris d'or- 


appor- 
tere probableme Free de 
sur on 
a 


ee mn MERE die en DOI 


les prerières 
actions re RC 
es représen partis _ 
tiques trahissent un rite 
embarras. Comme 


post nt àl . 
iverme " 
DR Pne Carter À la s0b- 
darité atlantique accep 
Mme Thafcher ne DE 


ou Fiéepir à 
62 part, paraitre infléchir la 
ferme position ge ere ÿ prise 
lors de son voyage à W. 
en décembre, ni 


.} Tr . 


Ps sur. l'ep- - ë 


pui chaleureux qu'elle a avait donné 


«Mas es di ts ‘britanniques, 
se  rhodé- 


ete de 
Tertioa ete des es éconc- 
miques. D'autre Us se de- 
mandent s'il est en 
un embargo eur exportations 
brifanniques: pour . des 
exclusivement voi 
rement à Washington, ils ne 
pensent pas que la motion, pré- 
sentéo par kS pays occidentaux 
au Conseil de sécurité des Nations 


et que le veto soviétique 

avait fait échouer, être 
&pD. & tout paraît 
notamment impossible à Londres 
de les avoirs ireniens en 
se la sanc- 

tlon légale des Nations unles. 


partenaires européens en 
vue. d'aboutir à une démarche 
diplomatique commune, de po 


. à des mesures économiqu 
dont l'efficacité paraît aléataire, 


Cependant, les milieux officiels 


pendant que le a 
eu tort de faire de l'Iran, plutôt 
que de l'Afg 1 de 


Le Daïy Telegranh (conserva- 


teur), habituellement fidële sou- 
tien de es amé 


la po 
nt des réserves 
sur linjtiaiive du président 
le Dei Man, journal à grand 
a 
soutient Dre 


… . HENRI PIERRE. 
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AMÉRIQUES 


DÉCISION DU COMITÉ OLYMPIQUE DES ÉTATS-UNIS 


Pas d'afhlèfes américains à Moscou 


New-York.— Le comité olym 


e américaîn (USOC) a décide, 


piqu 
le 12 avril, à une majorité de deux tiers des mandats, de boycotter 
les Jeux de Moscou, comme le président Carter le Ii deman- 


daït depuis trois mois ävec une insistance 


Le vote a 


croissante. 
eu lieu à l'issue d'une réunion du comité à Colorado-Springs, 


Samedi matin, le vice-président 
Mondaile, venu tout exprès Ce Wash- 
Ington, a lancé Un appel en ces 
termes aux délégués : « Votre vors 
sera un test de notra volonté, da 
adire conflance, des valeurs que 
nous défendons at de notre pouvoir 
da maintenir la paix par dos moyens 
pacifiques. » 

Jeudi, le président Carter avalt 
céclaré qu'il était prôt à prendre les 





à laquelle participaient près de trois cents délégués, athlètes et 
responsables d'organisations, avec leurs suppléants. Après plu- 
sieurs heures d'un débat houlenx, ie comité a pris sa décision 
par 1604 voix coutre 797, chaque délégué disposant d'un nombre 
de mandats proportionnel à l'importance de sou organisation. 


De notre correspondante 


« dispositions légales » nécessaires 
pour empêcher les alhlètes améri- 
calins de participer aux Jeux de 
MOBcoLL. 

A Frissue de jeur vote, Iles délégués 
de Colorado-Springs ont adopté la 
résolution suivante : « En raison des 
déciarations du président des Etafs- 
Unis selon lesquelles les événements 





LA RÉACTION DE PARIS 


‘ {Sutle de la première page). 


«_Nous attendons malnienant de 
nos alliés des actions et non pas 
das paroles », a notamment déclaré 
M. Christopher. « Jo suis convaincu 
que nos allés sa rendent compte 
que nous sommes dans une nouvelle 
phase, et qu'ils vont prañdrs dos 
mesures dans es deux ou trois 
semaines, » 

Quant à la date de la mi-mal, elle 
figure bien, précise-t-on, dans un 
message de M. Carter transmis ke 
2 mars demiker à M. Glscard d'Es- 
tainñ, mals en-liaison avec l'évolution 
de la situation intérieure en dran et 
non pas comme expiration d’un ulti- 
matum quelconque : c'est aux alen- 
tours de la mi-mal, en effet, que 
l'Assemblés nationale iranienne sera 
en état de se préoccuper du sort 
des otages américains puisque ke 
deuxième tour des élections législa- 
tives n'aura lieu que Ke _2 mal et 
que plusieurs jours seront néces- 
salres au dépouillement et à la pro- 
clamation des résultats. 

Deux autres contacts ont eu lieu 
depuis entre Paris et Washington : 
iundi dernier, 7 avril M. Chapman, 
ministre conselller de l'ambassade 
américaine, a remis un nouveau mé- 
morandum, au Quai d'Orsay, alora 
que M. Carter avait eu une conver- 
sation téléphonique avec M. Giscard 
d'Estaing. Le mémorandum rémis par 
M. Chapmen à M. Robin, le directeur 
des affaires politiques au ministère 


sans SOLS USER PRE NURE=2 Freins : a disques, bien sûr. 


Sr 


2 NEA 


des affaires étrangères, ne comenait 
aucune date, ajoute-t-on. 

Tout en se déclarant conscient de 
ja gravité de là situation, — Jamais 
le: risques d'une action militaire 
américaine contre l'iran n'ont été 
aussi grands — on Insiste dans Îes 
lex gouvernementaux sur les 
mensions « intérieures » de la nou- 
velle crise : les Etats-Unis sont en 
plelne campagne électorale et la 
popularité de M. Carter est nettement 
en baisse. !| dot, pour faire taire leg 
critiques qui fusent contre sa poil- 
tique dans les affalres iranienne et 
afghane, faire preuve de fermeté. 
Mals il'se trompes en pensant repor- 
ter eur Îles pays européens une res- 
ponsabilité qui reste sienne. 

Sans doute, Mais les résultats sont 
là : l'effalrs des otages de Téhéran, 
dans Jlaquelle M. Carter avalt falt 
preuve jusqu'ä présent d'une modé- 
ration exemplaire, est en passe de 
dégénérer gravement. La prestation 
ce M Carter est d'autant plus sign 
ficativo à cel égard que cet homme 
religieux a paru, tout au Jong de son 
interview, résolu et profondément 
convaincu de Ia Justesse de la cause 
américaine. L'épisode, en tout cas, 
aura bien été accuellll ä Moscou : 
au-delà des protestations rituelles, 
on en retiendra en effet, au Kremlin, 
que les divergences entre les Etats- 
Unis et l'Europe occidentale ne ces- 
sent de s'approfoncir. 


.JACQUES AMALRIC. 


dx 
ÉRLTeE tre ne 
snect a HS 


RE UE 


EU NT MOTTE 


Sn TE V olkswagen TE SE 


Jmernationaux menacent !a sécurité 
du pays, le comité olympique améri- 
cain a décidé de ne pas envoyer 
d'équipes aux Joux d'été 1980 de 
Moscou. Au cas où Je président avi- 
serait is comité avant le 20 mal que 
da sfuallon internationale est rode- 
venue compalble avec l'intérêt du 
pays et que la sécurké de Celui-ci 
n'est plus menacée, le comité olfym- 
pique enverrait ses athlètes aux Jeux 
d'été 1980. » La date limite d'Inscrip- 
ton des équipes aux Jeux de Moscou 
est le 24 mai. 

Après le vote, le vice-président 
Mondale a félicié les délégués et 
leur a déclaré : + C’est un véritable 
référendum en faveur de fa liberté. 
Ce qui est en Jeu est rien de moins 
que la sécurité future du monde civi 
fisé.. Si nous et nos elllés et anis ne 
réussissons pas à utiliser tous es 
moyens pacifiques disponibies pour 
sauver la paix, quel espoir resie-t-{} 
que Îa paix soit sauvée ? » 

Le vois du comité olympique n’a 
pas été oblenu sans peine, Plu 
sieurs résolutions et amendements 
condemnant laction du président 
Carier ont dû ètre rojetés avant que 
la majorité des délégués accepte la 
décision des dirigeants du comité. 
Dans ia nuit de vendredi à samedi, 
les représentants des organisations 
nationales des trente-deux sports re- 
présentés aux Jeux olympiques et 
panaméricains s'étaient déclarés op- 
posés au boycoittage. À Colorado- 
Springs, un certain nombre d'athiètes 
ont évoqué la possibilité de contester 
en justice le décision du comité. 

Nombre des participants à la rêu- 
nlon de samedi ont prolesté contre 
les + positions Iluctuantes » du prési- 


dent Carter, non éeulement sur !a 
question du boycofttage, maïs aussi sur 
les moyens «jégaux ». qu'il aurait 
envisagé d'utiliser pour empôcher les 
athlètes de ce rendre à Moscou — 


les allusions au retrait possible de . 


leurs passeports ont provoqué un 
tollé dans tout le pays, — ainsi que 
les déclarations contradictolres de 1a 
Malson Blanche sur le soutien des 
allés des Etats-Unis au boycottaga 
et sur l'organisation évantuells de 
Jeux da remplacement. 


Les athlètes ont surtout été cho- 
qués du « Marchandage » qui eemble 
avoir précédé la décision finales du 
comité: depuis l'annonce, par ke 
président, le 4 janvier, d'un boycet- 
tags possible des Jeux de Moscou, 
la situation financière du comité s'est 
gravement dégradée. Les subventions 
de firmes et de particullers ss eont 
raréflées et le comité risque de sa 
trouver à la fin de l'année, devant 
un déficit de 7 millions de dollars. 


Le vice-président Mondals a d'alt 


leurs déclaré : «4/8 suis conyalncu . 


que Île peupie américain ne veut pas 
que ses athiètes soient les otages du 
voyanf exercice de propegande (que 
seront les Jeux de Moscou), et je 
vous adjure de respecter ce senik 
ment qui est généralisé. Au nom ou 
président des Etats-Unis, je vous 
assure que notre pays fera iout ce 
qui esi en son pouvoir pour assurer 
le succès des Jeux de 1984 à Los 
Angeles, pour aider le comité olym- 
plque à rétablir son budgeï, pour 
stimuler encore davantage le déve- 
Joppement du sport amalfeur ef, eur- 
tout, pour reconnaïfre la véritable 
hérolsme dont jeront preuve nos 
athiètes qui n'iront pas à Moscou. » 


NICOLE BERNHEIM. 





Depuis 36 ane, le journal spécialisé 
“Les Annonces” est le n°1 


pour la vente des fonds de commerce 
Vente Partout 2.50 F et 36. rue de Malte. 75011 PARIS 
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AMÉRIQUES 





M. Carter et les Jeux olympiques 


LES RÉACTIONS EN FRANCE 


. M. Soisson : la position du gouvernement 
reste inchangée 


« Aprés le vote du comité 
olympique des EÆEtais-Unis en 
Javéur du boycottage, la position 
du . gouvernement. françuis reste 
inchangée », a déclaré ME Jean- 
Pierre Soisson, ministre de la 
jeunesse, des sports et des loisirs. 
-« Il n'y a vas de changement 

r ce qui conceTRe la 
u cornitée national olympique et 


: eporti francais (CN.OSF.). mais 


celui-ci ne tiendrait pas à parti- 
ciper à dez Sportakindes x», a 
ajouté M Soisson. 

M. Soilsson avait déjà eu l'oc- 
ns de préciser que le gouver- 
nement français n'entendait pas 
s'ingérer dans les affaires spor- 
tives et que la décision de la 


. ‘participation ou non de la France 


aux Jeux de Moscou relevait de 
l'autorité du C.N-OS-F. 

@ MME BRIGITTE DUMONT, 
D cas du comité natio- 
Dal olym et sportif français 
(CN. DSET Fe est déclarée « dé- 
que », dimanche 15 avril à Paris, 
Mais & pas surprise Ouire mÆe- 
sure » par la décision du comité 
olympique des Etats-Unis « Je 
ne pense pas, a-t-elle dit, que le 
voie du comité américain soit 
un élément délerminant Le plus 
tmportant Dour CENDRE re 
tale est l'attitude que 
la République fédérale Prallee 
magne. Quant à 18 position fran- 
çaise, je ne pense püs qu'elle 
Duisse chüonger. » 

© M MAURICE HERZOG, 
ancien secrétaire d'Etat à la ieu- 
nesse et aux sports, membre du 
Comité olympique internatlonal 
s'est déclaré a pluiot pessimisls 3 
après la décision du comité o 
pique des Etats-Unis. Ïl a d 
que «€ si la République fétéraie 
d'Allemagne renonçail, elle aussi, 
aux Jeux de Moscou, la position 
de la Pros serait très délicate, 

x 


S'E n'y a à Moscou que des £ 
socialistes, je ne vois pas liniérét 
de la France à y aller. Je le dis 
alors que ue tout à fait favo- 


rable aux Par de Moscou.» 


@ LE CONSEIL NATIONAL 
DE LA FSCT. (Fédération 
sportive et pas du travail}, 
a pris position, samedi 12 avril, 
à Port-de-Bouce ( Bouches-du- 
KRhne), en faveur de la partici- 

de la France aux Jeux 
olympiques de Moscou. Les mem 
bres de ce conseil ont indiqué leur 
Lors au cours d'une confé- 
presse. Ils ont aussi 

déclaré à qu'ils « avaient enregiiré 





Dans la presse parisienne 





LE FIGARO : l'Europe ne mérite 

guère de félicitations. 

« Les pressions MmOrüles exer- 
cées par les États-Unis sur Ts 
alliés européens et japonais pour 
les inciter à appliquer des sanc- 
lions contre l'Iran ont quelque 
chose de. pathétique et de déri- 
ve à la fois. 

ique, cor le président 

Carter donne l'impression de 58 
débattre dans un Diège politique 
et électoral; dérisoire, parce que 
chaque fois” qu'il agit, D Aa kg 
comme on di mvrrr res TRet- 


currence de félicitations. Qu'elle 
participe ou non à des sanctions 
qui, de toute façon, resteroni sans 
résultat, n'est pas le vrai pro- 
blème. Le reproche qui peut, à 
juste titre, être formulé est ge 
ci: depuis la prise des otages 
novembre dernier, Les Européens 
ont gerdu un temps DrécieuT, Us 
n'ont pas pris sujf/isamment au 
sérieux la crise ainsi ouverte, bref, 
en dehors de démarches discrètes. 
ls n'ont rien fait. 

»1I1 en résulle qu'aujourd'hui 
euz aussi, comme Carter, sont nris 
au piège. Si les Neuf cèdent aux 
abjurations américaines, ils per- 
dent le pétrole fronden et et ” 
Pre UERt au moins 
avec ‘monde is ue 
oder les ss our 
dans un ier lemps, coupera 
la route du pétrole d'Iran. Quant 

à a suite. 


(SERGE MAFFERT.) 


L'HUMANITE : le. langage du 
diktat 
eLa libération de l'Iran & bou- 
lepersé La stratégie du Pentagone 
dans cette région. Tel est, en 
vérité, le crime majeur que 
M. Carter brûle de punk. La ten- 
sion que, délibérément, fl proto 
que, ne se limite d'ailleurs certes 
bas a l'Iran. Des troubles suscrtés 
en Ajghanislan aux campagnes 
déchaïinées contre le Vietnam et 
le Cambodge, de la non-ratifico- 
tion das accords soviélo-améri- 
calins limitant les armements 
stratégiques (SALT IT) à l'instal- 
lation de nouvelles fusées nucléai- 
res en Europe de l'Ouest, et à 
l'organisation de grandes manœu- 
res aéronavules contre Cuba, 
toute une contre-offensive mon- 
diale est orchestrée à Washington, 
» Elle s'élend En se ” Rae 
ar compris le PADET= 
auuté qui caractérise C ne 
Re est trop favorable 
on internationale et à à 
As vour être tolérable aux yeux 
de M. Carter. I n'hésile pas à 
emplouer aussi lé iangege ‘dt 
diktat à l'égard du comité olym- 
pique des . Etats-Unis. » 
(YVES MOREAU.) 

































avec satisfaction la prise de po- 
sition actuelle du comité olymn- 
pique français » en faveur des 
Jeux. 

@ M. GERARD GAROFP, di- 
recteur technique natlonal de La 
natation française, à déclaré dl- 
manche 18 avril à Bordeaux qu'il. 
estimait désormais « minimes » 
les chances françaises de prendre 
part aux Jeux de Moscou car, 
dit-f, € les alliances naturelles 
voni jouer eë, par ricochel. est 
probable que nous nous abstien- 
drons. Notre responsabilité, pour 
répornire auT VŒuT des nageurs, 
sera de leur trouver une autre 
grande compélition en juillet où 
en aoûl, pour qu'ils ne se soient 
vas enirainés en vain. J'ai à ce 
sujet l'assurance de M, Perilliai, 
directeur de l'éducation physique 
et des sports üu ministère, 708 
Fe sera fait dans MU SENS. » 

6 M. JEAN , Dré- 
sident de UD. a à déclaré au 
«Club de Ia presse» d'Europe 1, 
dimanche 13 avril: «Je ne ferai 

de recommandation, parce 
je tiens à étre respectueux de la 
décision du comité olympique 
jJrancais. Je consdère qu'il est 
souhattable de séparer, autant que 
Jjaire se peut, la die sportive de 
la aie polilique.n « Cela dit, a 
ajouté M. Lecanuet, on 
actuelle, noicmment ln décision 
du comité olympique des Etais- 
Unis de ne pas participer, rend 
précaire — Jemploie le mot le 
Dlus prudent que je puisse trou- 
ver sur le moment — lu tenue des 
Jeur à Moscou. Par conséquent, 
je considère qu'il est douteux, 
maintenant, que les Jeux puissent 
se dérouler, et je souhaite que, 
pour l'avenir, des formules nou- 
velles soient trouvées et permet- 
tent la tenue des Jeux olympiques 
dans des conditions telles qu'ils 
soient préservés des contamina- 
tions de la vie politique. » 


6 x OIS MITTER- 
RAND 2 ra 


gne de boycottage. Mais, at-il dé- 
ciare après la décision du Comité 
olympique des Etats-Unis, gle 
jait s'impose, il faut se rendre à 
l'évidence. Les Jeux olympiques, 
s'ils doivent se dérouler simple- 
ne are rt per! d'un 
leur signification. Il re donc 
Prévoir. pour Les — olyrnpiques, 
d'autres façons de faire si on 
veut les sauver.» : 





LIBERATION : un boycottage 
ambigu. 


« La nouveauté, dans La déci- 
sion américaine fet, peut-être 
occidentale) de boucotter les Jeux 
olympiques, n'est pas que La poli- 
dique fasse intrusion dans Le 
sport : les Jeux de Berlin auront 
bientôt cinquante ans, et ils 
n'ont même Pas innové en La 

. La pute, c'est bien 
plutôt que la chose soit reven- 
diquée comme naturelle et ézi- 
dente, par dune qui préside 
aux destinées de nu gigan- 
lesque puissance que la terre ait 
connue. 

»* Pour rester per à son style. 
Carter ajoute 
d'abord « 3. ven au m0ins 
une chose sûre : l' 
pique à peine balayée, est rapide- 
ment remplacée par une auire : 
la a moralilé » de La géopolitique 
américaine. Pourtant, à 
regarder la manière forte Melisée 
par Carisr pour amener les athlè- 
Les américains SUT ses PORTO, 
il est permis, une fois de plus, 
de douter de oeriu démocra- 


manœuvre de Carier a vidé l'opé- 
ration boycott du sens qui aurait: 
pu être le sien : une moblisation 
symbolique — el non Sur com- 
mande — contre toutes les injus- 
lices, sanglantes, des puissants 
de Peur, sans exclusive. Désor- 
maïs, Le boycott des Jeur est, 
irrémédiablement ambigu. Il est 
srai qu'aller à Moscou aurait 
mainienant un sens clair : casser 
de l'Ajghan… par procuration. » 


LE MATIN : Carter a gagné Ia 
première manche, mails. 

«a (…) Vo ‘donc Les Jeux 
sérieusement dévcal 


sence des Etuis-Uris, un des 
piliers des Jeux is {eur résur- 


rection, suffit à elle seule à leur 
ôter ce carac pique qui 
les H si dans un 
monde irop dangereusement 
4 manche, celle 


autres pays qui, {Out En Condam- 
nant l'invasion de l'Afghanistan, 
reglaient partisans d£ Ne Das 
mêler sport et politique, n'est pus 
jouée pour aulant, Si les Etats- 


Unis enirainent dans leur sillage |: 


suffisamment de 
ils achèveront 
Que u l'URSS. et les autres 
con olympiques nallonau?t, 
tous favorables à la participation, 


gagnaient celte deuxième bataille 
la situation Taii se retourner 


la responsabilité 
sacrifice qui apparalirait sans 
doule assez vain eË inefficace.» 


Bolivie 


Mme GUEILER, CHEF DE L'ÉTAT Près de 


EST CONTRAINTE D'ACCEPTER 
UN REMANIEMENT 
DU HAUT COMMANDEMENT 
DE L'ARMÉE 


La Paz (Reuter), — Mme Lidia 
Gueiler, chef de l'Etat bolivien, 
et le haut commandement miil- 
taire ont cédé, samedi 12 avril, 
aux exigences de la garnison de 
La Paz et ont relevé le général 
Raben Rocha Patino de son com- 
mandement. Mme Gueiler a 
nommé je général Luis Garcia 
Meza, commandant de l'école 
militaire de La Paz au poste 


de commandement des forces 
armées, comme le réclamaient les 


rebelles depuis jeudi dernier. 


Mme Gueïller a effectué, ven- 
dredi, une visite éclalr des prin- 


cipales garnisons du pays et a 
déclaré: 


à son retour que celles- 


ci avaient réaffirmé leur adhé- 
sion à l'autorité présidentielle et 
ne sontenalent pas 


les exigences 
de la garnison &T La Paz. Cep2n- 
dant, les principaux responsables 
nilitatres du pays se sont ensuite 
consultés en l'absence du chef 
de l'Etat et sont convenus d'ac- 
cepter le changement dans le 
haut commandement militaire. 
Ils en ont informé Mme Gueiler, 
qui a accepté ce remaniement. 


Le général Garcia Meza avait 
été impliqué dans une tentative 


de rébellion en novembre der- 


nier, peu après l'accession au 
pouvoir de Mme Gueiler. Il s'élait 


barricadé avec ses troupes dans 


la caserne centrale de La Paz 
mails avaif£ mis fin à sa rébellion 
au bout de deux jours, après que 
Mme Gueiler eut nommé le géné- 
rai RochAa Patino commandant 
de l'armée, comme le deman- 
dalent #lors les rebelles. 


Un premier contingent de 283 réfugiés 
cubains de l' ambassade du Pérou a La Havane, 
sur les 1000 qui doivent être accueillis 
par le Pérou, est attendu à Lima, mardi 
15 avril, ont annonce les autorités péruviennes. 
Ce premier groupe sera transporté de 
La Havane par des avions Frétés par le Comité 
intergouvernemental pour les migrations euro- 
Les autorités sont en train 
d'aménager le parc Tupac Amaru, dans le 
quartier populaire de Sanu-Luis à Lima, afin d'y 
héberger provisoirement les réfugiés. I s'agit 
d'un parc de divertissements d” 
de 240000 mètres carrés, doté notamment de 
restaurants en plein air, d'une piscine, d'instal- 


péennes (CIMEI). 


lations sportives. 


Cuba 


quatre mille réfugiés ont obtena l'autorisation d'émigrer 


A Le Havave, près de 4000 personnes, sur 
les 10000 environ qui s'y trouvaient y « 
quelques es avalent quitté dimanche Tam- 
bassade du Pérou. au neuvième jour ds sou 
nel par les candidats à l'émigration 

Aux premières heures du jour, 3893 per- 
sommes exactement, d'après les comptes des 
fonctionnaires cubaïns ire devant de 
petites tables à proximité l'ambassade, 

- avaient quitté le territoire rec de celle-ci. 
Sur ce nombres, 2 719 avaient reçu un passeport 
pour quitter l'ile. 426 avaient changé d'avis et 
décidé de rester à Cuba, tandis que 748 autres, 
sans passeport. avaient obtenu un sauf-conduit 
leur garau 
sation d'émigrer dès que possible 


une superficie 


< Nous n'avons pas assez de liberté > 


La Havane. — Depuls le samedi 
12 avril près sine mile des 
quelque dix e réfugiés 
l'ambassade du Pérou ont resa- 
gné leurs foyers. [Lis sont munis 
d'un d'une autorisation 
de sortir Cuba et d'un saui- 
couduit teur donnant le drait 
de se rendre dans tout pays qui 
leur accorderait un visa. 


Pour régler les formalités, les 
services d'emigration ont établi 
une antenne dans un terrain 
derrière la mission diplomatique. 
Des réfugiés attendent. Le groupe 
que nous avons vu était essen- 
tiellement : é de jeunes. 
Tralts marqués, vétements salls, 
barbe d'une semaine, ils conser- 
vent une combativité étonnante. 


Is insistent sur la puanteur, 
la promiscuité, La faim. ia bruta- 
lité de ceux ‘qui refustient la 
nourriture pour ensuite l'2ccapa- 
rer. « J'ai dû me batire avec un 
homme pour donner du lait à ma 
petile 4 », dit une mère en 
lermes. Un homme d'une tren- 
talne d'années montre une bles- 
sure à la main : « C'est un coup 


Le président du Venezuela M. Luis Herrera Campins 


est en visite officielle en France pour quatre jours 


M. Luis Herrera Campins, président du Venezuela, arrivé 
dimanche soir à Nice, était attendu ce lumdi.14 avril à Paris où 
ü doit effectuer une visite officielle de quatre jours. M. Herrera 
Campins est accompagné des ministres vénézuéliens des affaires 
étrangères, des mines, de l'information. de la défense et de La 


condition féminine. 


M. Herrera Campins doit avoir à Paris trois entretiens avec 
M. Giscard d'Estaing et il doit également se rendre jeudi à 
Strasbourg, où il FAODORCRS une allocution devant le Parlement 


européen. 


C’est la première visite officielle en France d'un chef d'Etat 
vénézuélien, seize ans après la tournée du général de Gaulle en 
Amérique latine. Politique, mais aussi économique, cette visite 
du président en exercice de l'OPEP doit inaugurer upe nouvelle 
ère dans Les relations entre le Venezuele, puissance pétrolière, 
d'une part, la France et la Communauté européenne, d'autre 
part. Le Venezuela, l'un des rares régimes réellement démocra- 


tiques d'Amérique 


latine apparaît comme un interlocuteur privi- 


légié de l'Europe. (-« Le Monde > a publié un supplément sur le 
Venezuela dans ses éditions datées 13-14 avril, avec une interview 


de M. Herrera Campins.) 


Un homme du pays profond... 


Rigueur, austérité, sévérité, 
pondération, prudence : M. Luls 
Herrera Cempins, chef d'Etat du 
Venezuela depuis mers 1979, est 
évidemment aux antipodss de 
son prédécesseur, ie flamboyant 
et imprévisible Carlos Andres 
Perez. Non seulement au phy- 
sique, mais également au moral 
et surtout dans la manlére de 
concevoir son rôle de président 
d'un pays “Pôtroller» qui dis- 
pose aujourd'hui de nouvelles 
cartes ef d'une puissante « Cape- 
Ccllé da manœuvre» dans un 
monde frappé par la crise da 
l'énergie. 

Démocrate - chrétien fervent, 
vieux militant syndicaliste, poil- 
tlcien longtemps resté dans une 
ombre relative, travailiour 
obstiné, M. Luis Herrera Cam- 
pins est tout d'une pièce. Trapu, 
vigoureux, massif, avoc des 
sourciis épais de charbonnier et 
une moustache à Ja Zapata, il 
exprime par'altement ja solldhté 

‘ et la patience des hommes «de 
- Fmériaur», QU Days 
chamé par Romulo Gallegos, et 
sl longtemps négilgé et même 
renié par les architectes de la 
république pétrolière. 

H est nô dans l'Etat de Por- 
fuguesa, & Acerigus, uns région 
d'élevage. Aussi est-il reslé pro- 
cha des llaneros, /es hommes 
à cheval dee grandes plaines 
herbeusss qui ont tant contribué 
BUX luttes de l'indépendance, 
C'est uns terra .primitive sans 
autres limites que les méandres 
des innombrables affluents de 
l'Apure, une tarrs excessive, mo- 
nacée chaque-année per les très 
grandes s6Cheresses puis par Jos 
inondations . 

L'homme set discret, presque 
timide, et manifestement reballe 

- à léloquence lepagausse. a 
. d'abord le goût du travail bien 
fait er sérieux. Pdndent sa cem- 
Pägne électorale, ajfrontant un 
- mauvais » candidat de l'Action 
. démocratique, il avait eu boau 
leu de dénoncer !es plans trop 


embitieux, jes projets de déve- 
loppement grandlosss mais maj 
adaptés aux vrals besoins de 
la natjon, les dépenses exces- 
sives. ! préconisait un soucl 
Plus rôel en faveur des déshé- 
rités, des “merginaux®, des 
faissés-pour-compie du dévelop- 
Pôment spectaculaltre de ces 
dernières années qui pouplent 
lez innombrables collines entou- 
rem Caracas, habitants des 
ranchlios qui témoignent des 
inégalités criantes d'une société 
trop jongtemps obsédée par !a 
fureur du +fafre du boio», de 
spéculer, de s'enrichir dens la 
bous du pétrole, et qui croyalent 
que la manne pétrolière pouvait 
tout régler. 

H a donc axé son programme 
sur la lutte contre Ja corruption 
et !e gaspillage. Installé à fe 
présidencs, 568 premiers mols 
de gouvernement ant été en 
grande parie consacrés à régler 
lez comptes evec Fadministra- 
üUon précédente. Et Fon a même 
assisté à co spectacle nouveau, 
es Venezusia, d'un ancien présl- 
dent carrément mis aur la set- 
latte et sommé ds s'expliquer 
sur cériaines opérations délit 
Cates. 

Oiscipie de Maritain, de Mou- 
nier el du Père Labrel, M. Her- 
rerg Campins, ancien professeur 
de soclologie à Funiversité cen- 
trale de Caracas, ancien fourns- 
Hste, opposant résolu & le dicta- 
ture de Perez Jimenez, a choisi 
de relancer Île développement de 
son pays sur des beses raison 
nabies ef plus prudontes. Réaliste, 
il entend avoir une politique 
pétrolière = sérigusa », un quelt- 
Hoatli qu'il affectionne décidé- 
ment. Ï} souhalte aussi diversfier 
les échanges commercieux du 
Vonezuale afin d'augmenter sa 
marge de manœuvre ei de ren 
forcer une indépendance pré- 
cisuse el.rare dans l'Amériqua 
fatine d'aulourd'hui… 


MARCEL. NIEDERGANG. : 
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de ypoignard qui m'a été donné es 
des its qui vouloient sans hésiter, j 
prendre la place que anus net. Léenene, mu de dé pat, 2er 


peur CO: notre jile n'était 

lent de chaos et certains ac- 
FUME le gouvernement cubain ‘0%. J'essuierui de Ta fatre sort 
de ne pas avoir donné assez de UGA je serai moi-même dans 
rations aimentaires. un auire pays. » 

Ils rentrent chez eux pour fuir été à 
cet enfer. Les autorités affirment. le régime et n'a jamais vont 
que plus de quatre cents person- 
nes auraient renoncé au départ, Les vingt 
que sept cents, après avoir entourent ont pris leur 
obtenu un sauf-conduit provi- quelques minutes, Une jeune 
soire, n'étaient pas revenues file est juste rentrée chez ele 
Tous les autres persistent. Ts est 
expliquent volontiers pourquoi. venue directement d'une fête chez 

& À 9 heures du matin, le ven- des an per- 
DRE bat Gers Se rempli med AS De 
ennonçai 
autour de l'ambassade du Pérou, Valise 


pays, dans lequel H n'y pod fade. Pense exient 

ce n'y & ‘ ‘ 

fe diberté. J'ai d'autres cspire montrer qu'ils éravalllent & 
ur volare qu ne n'en chitectes, 

é qi 7 EE M geine. 10 cô 

et végête. Ailleurs, f'accepterai de 

{aire des sacrilices De acheter gens qui ont ds 3 Pne 

une voiture, en c la police ou à 

m'ojffir un  'meet-ent à Meicn. gt WT Fran. the 


Apres avoir é mon grgenÿ, nicien en réfrigération, mais 
je me remettrui au travail, mais proportion ne dépasse nas 25 %. » 


PA ICRGNE ROET CROSS Fe R Un officier d'émigration à qui 


és, motvaons sont Se Lous faisions part de cette remar- 


résument dans | Ta PNESES © à Does que a reconnu lui-même que 


SF 


n'avons pas assez de liberté.» 
Concrètement, elles sont for. géraient. e Nous nous disons de 
mulées très souvent d'une façon Préférence qu'il s'agit d'éléments 


ni peut dre. «Je ne peur Gnlisociaux, c'est-à de per- 
5 Fache un sandwich au Qui ne 


vec grande . liberté d'es- £16s 6ont des «& tés ». Cette 
prit, ils reconnaissent tous les æ pu 

mérites les, plus évidents du 7e ute juste pose 

pour les enfants, l'école, la éanté D'& PAS su trouver une place 
« Je suis EE La révo- POUr margina 


pris qu'il valait mieux dans ces 
end P TE an D de pet D 


FRANCIS PISANI. 


centre e essai Volvo. 


Il est à Paris, venez essayer dans le 17° ou à Neuilty 
une des Volvo: la nouvelle 7 CV, les Diesels 6 cylindres 
berlines ou breaks, les gammes 340, 240 et 260. 

| Si vous voulez gagner du temps nr 
on ira vous chercher. 


tissant, d'après les autorités, l'axtori- : 
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Alors que les forces de l’ordre intensifient la répression 





Les Etats-Unis réaffirment leur soutien sans réserves 
à la junté civile et militaire 


San-Salvador. — En trois jours 
trente-trols morts, vingt-trols inci. 
dents dont cinq “afirontements ar- 
més » entre des forces da l'ordre et 
des «subversits», une mairie prise 
d'assaut et une Iocalité occupés par 
des militants révolutionnaires, l'in- 
cendle de deux fermes, l'assassinat 
du cheï de poste de police, la « dé- 
couverte de huit cadavres d'inconnus 
sur les routes, l'attaque de piusieure 
autobus pOur en rançonner les passa- 
gers : c'est l'ordinaire des jours au 
Salvador. Près de neut cents per- 
sonnes depuis le début de cette 
année on! péri en raison de la vlo- 
lence polttique. Davantage déjà que 
dans les douzs mols de 1079. 

I ne faut pas imaginer pourtant 
que Île pays donns l'impression d'être 
à feu et à sang. Les patrouilles de la 
gerde naflonaie — une sorte de 
gendarmerie — et de la pollce sont 
réduites au minimum dans la capitale. 

Dix sympathisants de gauche ou 
d'extrême gauche sont, en moyenne, 


La < chasse» aux 


La «chasse» aux dirigeants 
Paysans est particulièrement active 
dans certaines régions où les deux 
grandes organisations rurales, l'une 
de tendence chrétienne et l'autre 
marxiste, sont puissantes. Les zones 
les plus frappées sont celles de 
Chalatenengo, San-Vicente et Agui- 
larès. L'une des «techniques» uti- 
lisées est l’encerclement d'un secteur 
par des gardes natlonaux, aidés de 
représentants d'Orden (1) : les « gen- 
darmes » ratissent les villages. Offl- 
ciellement, ces opérations dites de 
« paciicafion = Ou d'« assainigse- 
ment » doivent permettre de décou- 
vrir des armes. En fait, on tue sans 
resiriction ceux que dénoncent fes 
mouchards. Ceux-cl se « palent » 
sur l'habitant : argent liquide, postes 
de radio, provisions de maïs, sont 
des prises de guerre eppréclées. 
Dans certains cantons on met le feu 
aux maisons, parfois on tire à vue 
sur les femmes et les enfants : les 
“hommes et [es adolescents de cer- 
taine villages ne -rentront plus -chez. 
eux, vivant et dormant dans ies col- 
lines. 7 | ° 

Dans la capitale, une opération 
fréquente esi l'enlèvement de mili- 
tants de gauche Par des «inconnus 
en civil et arméss. Les victimes 
sont retrouvées peu après assas- 
sinées, mutilées, au bord d'une route. 
Les enseignants sont une des cibles 
favorites des tueurs : une quaran- 
taine d'entre eux ont ainsi péri en 
une année. À gauche, lin des 
groupes de guérilla les plus actifs est 
ke Front populaire de fMbération 
{E.P.L.). Il s'est fait une spécialité 
d'assassiner dans les villages Îles 


AMÉRIQUES 


El Salvador 
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tués pour un de droite ou d'extrême 
droite. Les pertes militaires ou poii- 
cières sont presque nulles. L'un des 
éléments les plus. étonnants eet la 
brutaïHé avec laquelle les manlifes- 
tations sont réprimées per les forces 
de l'ordre. Les « Corps de sécurité » 
— comme on appelle Icl la .demi- 
douzaine de polices qui, Indépen- 
damment des forces armées, survell- 
lent le Péys — ne dieposalent pas 
jusqu'à ces dernières semaines de 
grenades lacrymogènes. En consé- 
quence, les représentants de l'ordre 
tirent à balles sur les manifestants. 

Une autre tradition bien établis 
est l'attaque des cortèges de gauche 
par des hommes en civil armés, 
fréquemment postés eur les toits 
d'édifices publics En réponse, les 
organisations révolutionnaires ont 
pris l'habitude de protéger leurs cor- 
tèges par un service d'ordre armé. 


dirigeants paysans 


mouchards d'Orden et les policiers 
réputés tyranniques ou tortionnaires, 
L'enlèvement pour rançon de person- 
nalités est une des pratiques de 
l'expréme gauche. 


Les affrontements armés entre 
groupes de guérilleros ei patroullles 
militaires ou policières sont fré 
quents. Mals [a terminologie offi- 
cielle « affrontement armé - camou- 
fle parfois uns autre réalté: le 
massacre des paysans. On peut à 
tout le moins {8 eoupçonner lorsque 
es forces de l'ordre déclarent avoir 
tué dix où vingt + subvershfs » sans 
une seule victime dans leurs rangs. 


Cette violence n'a pas surgl! du 
néant Le Salvador est la plus an- 
cienne Répubilque militaire de la 
planète. Face à une agitation sociale 
qué l'oligerchie local ne pouvait 
plus contenir, les forces armées qui 
ont pris le pouvoir an 1931 déclan- 
Chèrent une «Ch8Sse aux comrmu- 
nlstes » qui provoqua [la mort de 
vingt à trente mille personnes. sur- 
tout dans Îles campagnes Généraux 


" et colonels ont depuis lors occupé 


sans interfupllon le palais présiden- 
tel, à l'exception de deux intermèdes 
dits « civico-militaires », Où, comme 
c'est le cas aujourd'hui, ils avaient 
accepté des civils au gouvernement 
Homis de courts épisodes llbéraux, 
le pays a été sous la coupe des 
« quatorze familles » des barons du 
café reconverüis à partir des années 
60 dans l'industrie, le commerce 
et la banque. Certains officiers ne 
sont pas oubliés : un dicton assure 
qu'aucun militaire ne résiste à un 
calibre de cent! mille doflars ». 


Guerre populaire prolongée 


Face à la montée des opposhions, 
les forces armées ont tenté d'assu- 
rer leur maintien au pouvoir par la 
fraude électorale à grande échelle. 
Après celle de 1972 sont nées Îles 
« organisations populaires », d'abord 
fes deux plus importantes, le Bloc 
nsopulaire révolutionnaire (B.P.R.}) et 
le Front d'action popuiaira unifié 
{FAPU), puis les Ligues populaires 
du 28 février ([L.P. 28). En 1975. ces 
deux mouvemenis ont décidé de 
rompre avec la stratégie électo- 
rale = et de COMMENCEr LINE = JUErTE 
populaire prolongée ». Tout en pré. 
conisant F-/nSurrection »# COMME 
ultime étape, le B.P.R et les LP. 28 
sont attentifs 4 se démerquer des 
trois mouvements de guérilla qui 
opèrent, l'un depuis 1971, les deux 
autres depuis trois ans environ (2). 
et qu'ils reconnaissent comme leur 
« avan!-Garde ». _. 

M. Julian Florés, secrétaire général 
du B.PR. nous reçoit au siège de 
r'Association des étudiants de l'un 
versité de San Salvador. Pour lui, 
l'actuel gouvernement est Lne « tyra- 
nie militaire et la démocratls chré- 
tienne une « fidèle servante - de l'oll- 
garchie. 1! représente son organisa- 
ton au Comité de cocrdination révo- 
lutionnaira des masses, qui, depuis le 
début de celle année. regroupe. outré 
les trois orgamsations populaires, 
P'U.D.N. poro-communisie. Le pro- 
gramme de gouvernement démocra- 
tique et révolutionnaire formulé fin 
<évrier par le Comité n'est pas un 
brülot. Outre la réforme agrairs et Ja 
nationa!isation de !l2 banque et du 
commerce extérieur, que le gouverns- 
ment démocrate-chrétien vient de 
décider, ce programme recommande 


M, Xovu 


Et l'oligarchie ? À la juger par 
gardien armé qui NOUS entrouve la 
sorte de l'édifice où nous devons ren- 
con:rer un de ses représentants, elle 
est prudente. La quarantaine, bronzé, 
M. X.. déclare : » Je vous reçois, mals 
pas de aom propre. - |l n'a rien d'un 
homme découragé : « La guerre civile 
salvedorienne dont vos journaux Sont 
plains, où est-elle ? dit-f. Vous avez 
pu aller et venir COMM bon vous 
semblait dens l# Pays, non ? Et la 
gauche, où estolle? L'æt-an vue 


la natlonalisation de la grande indus- 
trie f-< à l'échelle du pays : texiiles, 
éssamblage électrique, produits elr 
mentaires -) et de la distribution de 
l'électricité. 

M. Flores ajoute : « Nous ne fou- 
cherons ni aux petits propriétaires 
terriens ni à la petite entreprise, dont 
le maintien Sera même une caracié- 
ristique de notre gouvernement. » 
Plus étonnant encore, le représentant 
du BPR déclare : “Ce programme 
ne peut pes être définl comme de 
gauche. Hi ne s'agit que d'offrir une 
solution démocratique au pays, tout 
en fntroduisart plus de souplesse 
dans lréconomie, et en permettent 
aux Salvadoriens opprimés d'accéder 
aux bénéfices. » 

En principe donc, un programme 
presque soclal-démocratsl On 
comprend dès lors que ie très mo- 
déré M.D.N., membre de l'Iinterne- 
tionale soctlaliste, y alt souscrit, « Out 
comme certains dissidents de a 


D.C.» et des «indépendants». «Ce 


programme est dénocratlque en ce 
sense qu'il peut satisiaire les aspira. 
tions de jarges couches populaires 
parce qu'il entend s'affaquer à le 
domination de l'oligarchie », déclare 
de son côté M. Enrique Alvarez, 
porte-parole de ce nouveau Front 
démocratique, et « renégat de l'une 
des quatorze familles sälvadoriennes. 

Les organisations populaires qui 
revendiquent l'appui de plusieurs 
dizaines de milllers de sympathisants 
ont-elles opéré plus qu'un rapproche- 
ment tactique — entre elles d'abord, 
avec les forces politiques de centre 
gauche ensuite ? Leur « conversion » 
est trop récente pour qu'il soit pos- 
etble de l'affirmer. 


oligarque 

depuis fa prociametion de l'état de 
siège le 5 mars ? Ne me pariez pas 
de renterrement de Mgr Romero. A 
da première bombe, elle est allée so 
rélugier dans les soutanes des 
curés. » | 

A la junte et à l'ambassade des 
Etats-Unis on estime que j'archevé- 
que de San Salvador a été tué par 
l'extrême droite. Celle-ci n'espéraït- 
elle pas uñe insurrection populaire 
qu'il aurait été alsé de mâtsr dans 
le sang, comme on 1932 ? 


————— — 


mme ndammme 




















” eWJ'exCilus une provocation de 
celte nature, répond M. X.. C'est 
rextrëme gauche qui a tué Mgr Ro- 
mero. Palx à son &me. Ealssez-mol 
vous dire : aujourd'hui on en fait un 
saint. Mals mol aussi Je connais !a 
Bible : qui sème le vent récoltes Île 
tempête. » 

Que penser des réformes de la 


leçon légale. Or, cetie réformes 
agraire n'a pas été une expropria- 
flon, plutôt une atisque à main ar- 
mée. Les propriétaires n'ont même 
pas 6l6 autorisés à reprendre leurs 
lunettes posëss aur Ja table.» La 
réforme bancaire ? «Elle n'était pas 
nécessaire, Île gouvernement avait 
déjà tous fes moyens légaux de diri- 
gear l'économie.» La nationalisation 
du commerce extérieur et du caté ? 
«Elle & été faïte pour détruire fa 
prétendue ofigarchie, sans considé- 
ration pour la productivité.» En ré 
sumé : « Las changements sont indis- 
pensables, mals ils doivent êfre fon- 
dés sur uno analyse des besoins 
économiques du pays, non eur le 
ressentiment social ou la démagogie 
politique. » 

M. X… estime que la DC. n'est 
pas forcément la plus mauvaise solu- 
tion pour ses Intérêts. I craint, en 
effet, en Cas d'échec de Ia junte, 
que les militaires ne se lalssent 96. 
duire par des «fochnocrales étati- 
sants =. Co _ point de vue n'est pas 
partagé par tous ses pairs. Les 
plue réactionnaires appellent de leurs D NE ones A rr 
vœux un Coup d'Etat d'axtrôme | E2An ” MRLGET 
droite. Les plus lucides sont à Was- PARTO REA Ne ee ne rer 
hington pour tenter d'obtenir une 


l'ouvrage du journaliste WOODROW 
restructuration de ta funte. comme des individus sans fo] n1 loi 
Le colonel! Malano (ce «commu- 


es au ces SApUeSEOns sont à bon 
. : ressenties par eux comme 
niste =) et M Moralès Erich («ce | contraires à Jeur honneur et À leur 
démagogue ») écartés, la place serait | considération. La décision estime ése- 
prête pour des gens compétents FIANTO- 
et conscients des nécessités écono- 


lement que 14 SARI 
FRANCE est également dHfam-e. 
Le tribunal refuse d'admettre Ia 

miques du pays. C'est M. Robert DopRS Fc Les US aus ue 
d'Abuisson — un officier exclu de 
l'armée en mêmes temps que soixante- de on sense PART 
quinze généraux ef colonels après | Le tribanal a condamné P. FLA- 
le coup d'Etat du 15 octobre, aujour- 
d'huli leader du Front natlonal élargl 
(FAN) récemment créé — qui défend 
cette idée. 


MAND à 1000 F d'amende pour dif- 
famation publique envers particulier, 

L'actuelle [unte peut-elle survivre 
ä ce maelstrom ? Plus faible qu'af- 


4 WOODROW à 1000 F d'amende 

comme complices du même délit. Les 

OR et 
fecte de le croire M. Moralès Erlich, 
mais sans doute moins Insxistante 


parties civiles, . R. 
V. MELCHIOR obtiennent respective- 
ment chacun 2000 F de dom: 

que ne le disent ses adversaires 

de droite et de gauche, la D.C. 

n'est-elle Qu'un -pentin entra [ss 


intérêts La BARL PIANTO- 
FRANCE 1 F de dommagrs-fntérêts. 
mains des militaires ? »= Que vaut 
chez les officlers une « conversion » 


Les éditions du Seull sont déclarées 
aussi rapide à l'esprit des réformes 


après un demi-slëcle d'immabilisme ? 
Que pense l'homme de la rue ? 
Questions fondamentales, réponses 
en attente 

La junte bénéiicis en tout cas 
du soutien des Etats-Unis, vigou- 
reusement exprimé par M. Robert 
White, ambassadeur de Washington, 
en passe de devenir l'homme le 
plus influent dé San-Salvador depuls 
la fin tragique de Mgr Romero. 

Selon l'ambassadeur, le principal 
problème est de reprendre le contrôle 
des militaires et surtout de rétab'ir 
la sécurité. «Je ne vois pas com 
ment le Fronf démocratique réus- 
siralt mieux en Cela que ja D.C.r, 
nous dit-il. Et encore : « Le Saivador 
n'est pes le Nicaragua : ce pays n'est 
pas gouverné par un odieux dicta- 
tour, mais per une lune de cinq 
hommes honorables, dont l'un, 
M. Duerie, à bel el bien été élu 
président en 1972, et qui représente 
un parti qui a légalement gagné ja 
consultation de 1977.= Il ajoute : 
« La droite e toutes es ralsons d'être 
au désespoir parce que jes réjormes 
mises en roufe Sont sérieuses. 
l'extrême gauche ne peut pas ëlre 
optimiste, Car elle n'a pas réussi une 
seule manilesiatlion spectaculaire 
ces cinq dernières remaines. » 

M. White n'est pas convaincu que 
la formule actuelle soit parfaite, ni 
qu'elle ail fait avancer de façon 
décisive la solution. « Mais, estime- 
t-H, elle à surmonté Ce qui pouvait 
arrivar — Cer la mort du citoyen le 
plus honoré de ce pays, Mgr Romero, 
cet assassinat, je le dis, est le fait 
de l'extréme droite. L'extrême 
gauche, elle, à tenté Jors des 
obsèques, de créer la panique et 
de chaos. La Junitée n'a pas cédé 
à cetfe provocalion, et elle a sur- 
vécu. Sa nosition dans je pays s'est 
donc plutôt améliorée.» al jui 
reste, estime Île représentant de 
Washington, à gagner fa baiallle de 
je propagande iniernatlonale, oû, 
Jusque-là, le Front démocratique a 
mieux réussi qu'elle, » « Si les forces 
armées salvadoriennes savent faire 
preuve d'un minimum d'Inteliigence 
et de décence -, conclut M. White. 


JEAN-PIERRE CLERC, 

















































PUBLICATIONS JUDICTAIRES 


En audience publique, La ]7° Cham- 
bre correctionnelle du tribunai de 
grande instance de Paris à jugé, le 
ZA octobre 1979, Paul FLAMAND. 
P.-D, G. des Editions du Seuil, et 
Alain WOODROW, journaliste, pour 
dtffamatlon et complleits de diffama- 
tion publique envers particulier. 

Le tribunal reconnaît que les plal- 








Le 6 juin 1978, le tribunal de grande 
instance de Paris a rendu, en audiar ce 
publique de la 17° Chambre correc- 
tlannelle le Jugement opposant 
MM. Robert et Victor MELCHIOR à 
Paul WINCELER, directeur de 
« France - Soir », Gu DUPONT et 
Jean - Baptiste PRIER, journa istes. 
auteurs d'un article : « Les gectes 
tentent de récupérer les drogués », 
paru dans « France-Soir » du 16-3 . 

Le tribunal condamn MM Paul 
WINCKLER auteur du délit, DUPONT 
eë PRIER complices pour diffamation 
publique envers particuliers, Le tri- 
bupal a jugé que ces journalistes 
< imputalent Imprudemment aux 
fréres MELCHIOR sur de stmples 
rumeurs, sur des éléments Imprécia 
et Incontrôlés, et même gous uns 
fo-me dubitative d'avoir recours à ia 
drogue pour + mièlz dominer des 
sufets fragiles », WINCELER : À 
condamné à 1209 F d'amende, PRIER 
et DUPONT & 1000 F d'amende res- 
pectivement. 


(1) Otden, Organisetion démocra- 
tique nationaliste. milice fondée, I 
7 & une dizalneg d'années, par [Le 
régime militaire pour contrôter Jes 
campagnes et qui selon l'opposition, 
compEait quatre-vingt mille membres 
à 1a cetlle du coup d'Etat du 15 octo- 
bre 1979 

2) espectivement l'Armée révolu- 
tlonnnanre du peuple (ERP). les 
Forces armées tévolutionnaires 
nationales (FARN) et le F.P.LL 
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L'ORIENTATION 
APRÈS LA CINQUIÈME 
ET LA TROISIÈME 


NUMÉRO D'AVRIL 


Deux étapes-clés à ne pas manquer. Comment se 
déterminer ? La grande tromperie de l'enseignement 
technique + courts. À quinze ans, comment choisir 
son avenir ? 


Les options, les procédures, les voies de recours, 
les erreurs à ne pas faire. 
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PROCHE- 


AU SOMMET 


- Mardi 15 avril 1980 ,, 


ORIENT 


DU 


La 


FRONT DE LA FERMETÉ DE TRIPOLI 


Le colonel Kadhafi préconise la suspension des livraisons de pétrole 
et de $az naturel libyens et aléériens aux États-Unis | 


Tandis que M. Begin a quitté Jérusalem 
pour Washington, où il aura des entre- 
tiens avec le président Carter sur le pro- 
blème de l'autonomie palestinienne. le 
colonel Kadhafi a donné le ton au sommet 
du Front de la fermeté, qui s'est ouvert 


de pétrole et 

Unis Algérie et la Libye. Prenant La 
parole an € cours du diner officiel offert 
en l'honneur des présidents 
de l'Algérie, de la Syrie, du Sud-Yémen 
ren présents à Tripoli pour par- 


samedi soir 


+ dos done 


en & 
13 avril au premier ministre. 
M Menahem 


pOUTPATr un 
constat d'échec, 
La DROENt FnQRes TETE 
d'une rupture dans 


les conversations sur le plan 
Le présiient 


un domaine, qui 
risquerait d'abaisser sa cote de 
DA QE PT 

re- 
lance d'une initiative européenne 
favorable Palestiniens en cas 
de ïfaïllitte des pourparlers eur 


Xl ne semble pas que M. Begin 
solt d'accord avec la proposition 


consétquences ». 


ticiper au sommet, il a affirmé qu'en 

fournissant aux Etats-Unis et à - leurs 
alliés» du pétroie et du gaz naturel, l'Al- 
gérie at La Libye - renforcent la puissance 
de l'ennemi-, soulignant que Tripoli et 
Alger - doivent prendre à ce sujet leurs 
responsabilités, quelles qu'en solent les 


« Grâce au défaitiste Sadate, a encore 
dit le colonel libyen. l'Egypte se prosterne 
devant Carter, ce naïf qui ne connaît que 
l'élevage des vaches et la culture des 
cacahuètes et qui veut imposer le Fait 
accompli de la légende selon laquelie La 


terre de Palestine appartient aux colons 
israéliens parce qu'ils y sont nés.» 
D'autre part, les présidents du « Front 
de la fermeté» ont approuvé [a proposi- 
tion palestinienne de rompre leurs rela- 
tions diplomatiques avec le Soudan, la 
Somalie et Oman, a annoncé lundi matin 


M. Nayef Hawatmeh, secrétaire général 
du «Front démocratique pour la lihéra- 


De notre correspondant 


pourparlers solenf menés succes- 
Sivement en Israël, Egypte et 
aux Etats-Unis, pour ne pas avoir 
reste constantes » 
de ladministration américain 


Sar le P du SORES: les 
de M restent iné- 


POS Begin 

ables : pas de pouvoir Tests 
latif quelconque au conseil de 
l'autonomie ; pas de participation 
des babitants de Jérusalem au 
vote pour élire le conseil adminis- 
tratir a Éréation : pas de gel 


C 
dont le coût D'élève à la somme 
gigantesque de 400 millions de 


francs, solt presque 1 % du budget 
national annuel 


LE. MONDE 


met chaque Jour À 1x disposition de 
set tsétourt des. rubriques d'Annances 
a, ‘Immebillères ; 


#5 TT RL OUEN 
LIT US 


RTC CUT RE Du aout D: 





Face aux appels du Load 2 à 
l'union nationale c--tre 
« phoigik de l'étranger 2 ee 
estime dans les milleux de l'oppo- 
sitlon travallliste qu'israël peut 
gagner un certain mais que 
les divergences resteront et iront 
en s'aggravant, C'est aussi l'avis 


tion de la Palestine- (F.DP.LP.). Cette 
décision est motivée par le fait que ces 
pays -« continuent de donner des facilités 
aux forces américaines dirigées contre la 
nation arabe et l'Iran » et à entretenir 
des relations avec le régime de M. Sadate. 


du C. .: travallliste Y=-"+: Sar:i 
qui 2 déctaré dimanche : « Tous 
les ch: ‘ns mênent à un Etat 
DR Aujourd'hui, Israël 
L encore en Mesure de deman- 
der en Conirepartie un prix Ron- 
nète pour garder sa sécurité. Tout 
retard dans le changement de la 
politique israélienne dons ce 
domaine serait fatal D 
(Intérim.) 





AU SUD-LIBAN | 


Les milices chrétiennes ont harcelé 
les <casques bleus > qui ont eu un iné 


De notre correspondant 


Beyrouth. — Après un week-end 
marqué par les D les 
plus sérieux qui se soien 

duits en deux ans entre pq 
chrétiennes et la FINUL, un 

précaire régnalt, ce jundi H 14 SL 
an Sud-Liban, La situn 

meure cependant confuse, alors 
que le Conseil de sécurité débat 
depuis dimanche de la question. 
L'armée israélienne a annoncé 
s'être totalement ne du terri- 


Su SE 
ce lundi matin, ni le gouver- 


Pourles PME et PMI 
qui ont choisi lexpansion: 


ordinateurs Philips | 


dt de déplacer les 
u tripartites sur l'auto- 
ington pour score le prove. 
sus. Le p ministre Len 
en revanche que ces 
er DER 
RE 2 is SÈMS 
SET + 
1 5 *k 


P330/P430 


Les ordinateurs P330 et P430 conviennent à toute entreprise, 
quelle qu'en soit la taille. Car ils sont modulaires. 


De plus, ils vous font bénéficier d'une technologie avancée, 
résultat d’un effort permanent de recherches. 


Philips, l'un des grandsfabricantsmondianx de composants 


électraniques, 


conçoit, réalise, installe et entretient ses ordinateurs P330 
et P430, Cela compte dans la réussite et la fiabilité d'une installation! 
Auxiliaires discrets, efficaces, rapides, les P330 et P430 sont 
également peu onéreux et ne constituent pas, pour l'entreprise, une 
financière. Enfin, grâce à des normes ergonomiques très 


étudiées, ils sont aisément 


manipulés par vos collaboratents, dont le travail 


avec leurs produits programmes 


jalisés. Bien sûx les ordinateurs Philips P330 et P430 couvrent tons 
les besoins classiques des PME et PMI — gestion comptable, facturation et ses dérivés, 
paie du personnel Mais, grâce à leurs programmes spécialisés par secteur d'activité, 
ils vous permettent d'aller beaucoup plus lon. 
RDS Cens e RNEA CE A GRAS 68 En qu Ma PR 
financière. és à l'avance, ils sont immédiatement opérationnels. 
D'autant que leurs utilisateurs bénéficient, avant l'installation, et lors de la mise en 












route, d’une formation complète assurée par Philips. 
Important. Le mpidité d'intervention est assurée par n0S 39 agences, concessionnaires 
et centres de mamtenance TÉSIODAUX Qui VOUS 

France, un service après-vente attentif et compétent. 


(Re ,\ PHILIPS 


rt 








PaTLont er 





“SA. Philipe LC Division Data Systems -5, square Max-Hymaens - 75015 Paris -"T@l. 7347759, 


Non 
Adresse 


mm mm nn mn nm nn 


m'envoyer votre documentation sur les ordinateurs P330/P430 et 
éveutuellement sur celui qui convre mon secteur d'activité, 


BON POUR UNE DOCUMENTATION GRATUITE 
Max-Hymans - 75015 


Éenvoyer à SA Philips LC, Division 


Data Systems - 5 square 
Sans engagement de ma part, veuillez: 











ibn nes à 
mé téléphoner pour prendre 


Paris - Tél 734,7759 


rendez-vous. 





Téléphone 
LM 


FA 





Dons man qu 2 DEN Pau Dons Dont veux 


particulièrement de Ia part du 
Dotingent irlandais, dont le sec- 
teur était directement convoité 
Ces milices se sont Le à un 


violent harcélement ensemble 
des positions des troupes inter- 
patio t de leur 


notemmen 

QG. de Nakoura, qui a été bom- 
bardé durant plusieurs heures. 

Samedi a été une journée de 
véritable bataïlle entre les casques 
bleus et les hommes du comman- 
dant Haddad, qui s'est soldée par 
Je bilan suivant : trois morts (un 
soldat fidjien — ce qui porte à 
trente-huit le nombre de tués au 
sein de la FINUL depuis son 
installation en avril 1978 — et 
ceux miliciens), un blessé léger 
(du contingent ve a 


copières, mis à la Aispositi d 
on de 
. PRES par ne détruits, eb 
eux au endommagés. 
Des ne ntre, dimanche, au 
QG. de la FINUL, entre le Com- 
mandant de celle-ci, le général 
Erskine, le commandant du front 
nord israélien, le général Ben Gal 
et le commandant Haddad, a per- 
mis d'établir ie modus vivendi qui 
Tes Jundi matin. Bien que, sur 
k terrain, les opérations ne solent 
pas spectaculaires et soient bien 
moins meurtrières que babl- 
tuelles représailles Kraéliennes, le 
gouvernement libanais les tient 
pour im-ortantes car elles mar- 
quent une escalade qualitative 
dans les prétentions d'Israël à 
exercer un droit de contrôle .ur 
le Sud-Liban, la notion de posi- 
D ce impliquan re 
ce permanente à l' eur 
eh arr lUbansis. 


de réunion du 
sécurité de . LE _ PR 
alors que 
avaient MEL des TS ee A 
ts, surtout pour les ne 
lations civiles. 


. LUCIEN GEORGE. 


EUR SES 10 re (11e 
::# éditions j.a. 


LYCÉE FRANÇAIS 
DE JERUSALEM 


Centre de 61 
au Poser PAnS Frans 


OUVERTURE 
D'OUNE CLASSE DE SECONDE 
En septembre 1989 
Le succës dos années DréCé= 
dentes confirme La ae 

des études. 

— Classe de seconds, premt 

. et terminales (A, B, CO. D. 

— Connaissence d'Israël et du: 
Judaïsme. 

— Intemmat dans un endre ds 
juuanes. Ê : 





LA TENSION ENTRE TÉHÉRAN ET BAGDAD 
La détresse des expulsés d'Irak 


L'irak, dans je confit svec 
fran, a chols! l'arme des réiu- 
giés : chaque Jour, depuis une 
semaine, olus de deux mille 
Irakiens d'origine  iranjenne 
sont sxpulsés par ïes autorités 
de Bagdad. 


L'arrvée & Ia Frontière se fait 
génératement - de nuit « Le, 
raconte un réfugié, !/a police 
nous 8 donné une lanterne ef 
e menecé de nous tuer si nous 
falsions demi-tour Sans aeu fi 
nourrkure, nous avons marché 
toute fa auit Ma femme ar no! 
avons dû porter nos quatre 
eniants. Au fever du jour, quand 
les autorités iranionnes nous 
ont aperçus, ma lemmp s'est 
efondrés, elle a accouché. L'an- 
fent état mort. » 

C'est dans un état d'épui- 
eement total que la plupart das 
réfugiés arrivent en Iran, affirme 
un soldat, qui chaque Jour 
s'aventurg dans le « no man's 
land », Qui sépare les daux 
pays pour porter SOCOUrS Aux 
expulsés. - 

Rares sont les personnes qui 
ont ou emporter quelques blens 
« Quand la police est venue 
chez nous, Indique un techni 
c'en de l'industris pétrolière, 
elle a refusé que nous prenions 
quelques effets, en affirmant 
que Khomeiny s'occuperalt bien 
de nous » 





A Bagdad, wols cent douze 
commarçants On été inviiés, 
lundi dernier. à se rendre À la 
Chambre de COMMErce Dour 
obtenir un permis d'importation 
- Lä, raconte l'un d'eux, on nous 
a indiqué qu'on nous trarntsiérah 
afffeurs Nous avons 61 cordults 
au Cantrs de sëcurité, puls 
transportés on autobus à !a 
trontière. - 

À Sumar, ville frontière !ra- 
niésine, le centre d'accusil «a 
été aménagé dans un tercsin 
vague Sous im sols de 
plomb, les faænliles — épulsées 
et prosirées — 8e son! regrou- 
pées autour de queiques usisn- 
siles que Îles autorités iranfennes 
leur ont fourmis. Les autobus 
transportent les réfugiés vers te 
camp ds Sarab-Gam, où € 
trouvent déjé sept mille per- 
sonnes. Dans ce Camp, consiruit 
en 1971 après les premibrss 
expuisions d'iraniens par les 
autorités Irakiennes. près de 
mille tentes ont été nstallées 
par fe Lion- Rouge franisn 
(Crox-Rougel. A l'extrémité du 
camp, un hôplial a ôté mis en 
place dans une tonits, où deux 
médecns se succèdent Jour et 
nuit, « NOUS avons r60ü Bujour- 
d'hui trois cent onze vishes, 
affirme l'un deux, et {a pfupart 
des patlents souffrent da déshy- 
dratation ou de dépression ner- 
veusa. »> — [A.F.P.,) 


À FRAVERS LE MONDE 








"urgerl vigueur dans ke 
pays depuis six ans et demi, 
indique un Dr Re publié 
es 12 avril à Re ar 


dc demandent lement 
aux catholiques chiliens de 
here à la restauration de 

« normalté démocratique » 
dune, le pays Les évêques 
assurent que <l'état d'urgence 
ne peut devenir permanent ». 


alors que le gouvernement mi- 
litaire à récemment décidé de 
le prolonger de six mois — 


(A-F.P.) 


cris 


e DE HEURTS SE SONT PRO- 
DUITS samedl 12 avril & 


nati 
(extréme droite) et des contre-" 
mandfestan 


ts. Trente person- 

- nes ont été arrêtées et deux 

policiers légèrement hésséss _— 
AFP). 


- 
Nicaragua 
LL mtsr-nnen | 


LE PREMIER AMBASSA- 
DEUR  D'UNION  SOVIE- 
TIQUE au Nicaragua, 
M Guerman nr DIaNeue 
est arrivé samedi 12 avril 


ere au moment où É 


de nombreux techniciens 5s0- 
viétiques. Le gouvernement 4, 
par ailleurs, annoncé que Les 
avions de la compagnie sovié- 
tique Aeroflot comimenceront 


bientôt à se. PO à Managua. 


D'autre part, des membres du 
directolre sandiniste et de la 


langné hébraïque et .18 nue 
d'études sauctionnées par 
diplôme. 


CONDITIONS d’'ADMISSION : 

— étre Agées de 17 ans au 

— lives "au Brevet élémen- | 
taire (BEPC). ® 

Possibilité d'études rupérieu 

res pour les Hitilaires du Bac- 

CRAUTÉAE, 


Et toujours les possibilités habituelles d'études dans les villages d'enfonts 
Pour tous repgaignemanta, s'adresser : ° 


L'ALYA DES JEUNES, 17, rue Fortuny, 75017 PARIS. ‘ 





petite ville du sud de nn 
vége.' Norvégitens on 
hospi = vingt - trois 
Vietnamiens arrêtés, Ceux-ci 
s'étaient vu refuser La veille 
l'entrée dime salle de billard 


miens. — fCorre 
Porto-Rico 


@ UN ACTE DE SABOTAGE 
rs vraisemblablement à l'ori- 


e de la gigan 

d'électricité qui a er gr 
l'obscurité dant onze heu- 
res, dans nuit du ven- 
dredi 11 au samedi 12 avril 
la totalité de l'île de one 
Rico. Le gouverneur, M. Car- 
los Barcelo, a pans ie 4 l’état 
d'urgence — — (A.F.P.) 


_ Tchécoslovaquie 
@ M ANTHONY 


.—_—"" 


pain 


NL 





Beriinquer est le premier 6 


soi F# 


{ficellement à Pal 


Serwis ets! — fin 
dé EEE oc ee us 
: D 0 Ép 10 amd . 
EE ES : 
& 3 gs: e dm *e 
et NT ee Res 06-58 
RAT CRE ©, M 
. mme ln ct UE em CT 
cr 6 Aréril UE ‘e fn - Li. J L. 
_ Momhk @p rise nr me ÈS RO - te 
: , a | 1e ‘ . ee, 
nu ni cu 
a. “ # 1e . 
- fa 4. © sé tu :. 
Re FRS hu Did om: 
- RER ss des arf 
UT pes. ce méga $. 5 
Fr. me OO at v a 
LA tr A eme ‘tar 
More aie [et oi sp: me: 
D » 3 UD CS Ré y 
NRA st. deg ee Cia + ces, 
ES Le pue #e) Fm :#. RE 
mat me : ue me 
2 Tes que st 
3 ve CO CRD 
Qu à " mi 5 LÉ 
Less L * He ee me nier MA 
.. we ns mot ei 
“ KT 7e" 2 7 ES à 


RIT Eee raie 


Vue COTE ce prie 
L Ta var RU, CN Tr ge 3 age NE 
DS = [1 & PS De . em ” 

eme Pasta e ne 


: Ve Ne 57, 
e PA ns eee 


CRC TE 4 


-. 1 nm Fr dpnré 
Es SANS Le 
ns De ne use Ce ne: 

ms . Fe 5 ne 
re Sons | TARA. des 
.. LE CS ra A m8 avi | 
NT AA qe a _Æ 
B'M pis. no mt 
+ tp. PS MRRER S'il ver % 
+ mené + res | 


a— 


à — _." 


M Le 


CORRESPONDA: 


caten La tongs « rébdent 


à Et Sp ox su 

C2 nn rw. Ed art 5 ra 
| A 1: ie DR + 0 
a Cat Maé LL. 
vos Pers 6h ns ere ET 


sure ° DL + + be. 
os tea, 
CHA D Sen 





Loue 7 NÉS Ne hoürape. 1 


LL EC UE E 


La _ ch À pas. CR 


RE AeBR + que ét 


= 
A 00 QE aus re 
€ 


. M tre Le. 
or EM géo 
Ve qi sn vs 
Eu, Sn: 


Rise. “Dies 






. Le Y- . ni M mme es 
7. 4 4 vb vastes é 
CONS CRUE à pe 


Fan mule fé 
2 


0 dub mé is 2 
DROU SAR Adele a 


REA É 3 # RAC 
% v* 2m : &:,:i 4 ke mea 


I + 
- - Fe : 
_ | LES _ 
: 1 

Am. : 

r* _ 

née 

prie 

a, SE - 
“. 
Ha s 
2 % 
ne ee 

. = ue 

" ” 
pie _ 

ES # 

Un CS 
sr — 
= ie 
LS 
<à " s. 
. Es » 
s l 7 + EF 
etre a, m5 — 0 TNT mme | 
F à 











à Pékin, des 


nisme, ce 


rmettrai 
bénéficier Tune - . 


M McNamara a eu 


le vice-premier ministre chinois, M. Ga Mu, 


un des principaux responsables 


Pékin. — M Enrico Bariinguer 
était attendu lundi soir 14 avril, à 
Pékin, à la Lêts d'une délégation dy 
part communiste ltaljen officislie- 
ment invitée en Chine, pour 18 pre- 
mière fois depuis près de vingt ans, 
per le comité central cu P.G. Shinois 


Catte visite est l'aboutissement d'un 
fong processus de rapprochement et 
d'un changement profond dans la 
position du P.C. chinois au sein du 
Mouvement communiste International. 
À ‘& mort de Mo, en septembre 
1976, Pékin avalt rofusé d'accepter 
les messages de condoléances des 
communistes itallens et français En 
1977, encors, la presse chinoise 
Cénonçait avec vigueur les thèses 
des P.C. ouest européens eur la pos- 
sibilité d'un « passage pacifique » au 
éocialisme. 


Échanges de 


Les relations entre les deux partis 
ne devinrent toutefois officielles 
qu'avec [a publication, en octobra 
dernier, par le Quotidien du peuple, 
du message de félicitations expédié 
par le P.C.I. pour le trentiéme anni- 
versaire de la RP,C. Suivirent alors 
les premiers échanges de déléga- 
tions, dont la visite à Pékin, en dé- 
cembre, d'une mission des Jeunesses 
communistes itallennes. Entre-temps, 
le président Hua Guofeng avait pro- 
{té da son passege à Rome, en no- 
vembre, pour rencontrer M, Berlin- 
guer et ful dire qu'il espérait ls rece- 
voir en Chine l'année suivante. 

Depuis lors, Chine nouvelle a frs- 
quemment fait mention des activités 
et des prises de position du P.C.i. 
Elle en a eu particulièrement l’occa- 


: négociations pearti- 
cipation de Ia Chine aux nctivitss de nu orga- 


aide financière importante 
pour sou programme de développement. 


Chine 


M. Berlinguer est le premier chef d'un P.C. occidental 
reçu officiellement à Pékin depuis vingt ans 


Le président de la B 
M McNamara, a entamé alien 


Ce pays de 


l'entrée de La 


De notre correspondant 


C'est en cette même année 1977 
pourtant que l'idée d'un rapproche- 
ment commençs à goermer. Les You- 
goslavée — qui commençaient eux- 
mêmes à cotte-époque à rétablir des 
relations de parti à pari avec les 
communistes chinolzs — sembient 
avoir joué un rôle discret mails effi- 
caca d'intermédiatres, notamment à 
l'occasion de la viste en Chine du 
préaldent Tito et Ce celle du prés 
dent Hua Guoïeng en Yougoslavie. 
Un chemin suffisent avait en tout cas 
été accompli au printemps 1878 pour 
que l'ambasssdeur de Chine en Italie 
Pulsse assister au quinzième congrès 
du P.C.I et que, l'été euivant, deux 
Journalistes de ?Unita se rendent en 
République populaire. 


délégations 
sion avec les condamnations répé- 


tées par lea communistes itallens de 
l'invasion soviétique en Afghanistan. 


Paraltélement, i8 PC chinois a 
commencé à renouer avec d'autres 
partis européens. Les relations sont 
en bonne vole avec les communistes 
espagnols et l'on parle de contacts 
Plus discrels avec Iles P.C de 
Grande-Bretagne, de Belgique, de 
Suède, Ceux qui avaient été pris l'an 
dernisr avec le P.C français sem- 
bient bian, en revanche, avoir été 
interrompua à la suite de l'approba- 
tion donnés par ce dernler à l'entrée 
des forces soviétiques en Afghanis- 
tan et, plus généralement, de son 
rapprochement marqué avec (8 PC. 
d'U.R.S.S. " 


Des différences surmontables 


Si l'on excapts le voyage que fit 
en Chine M. Czrrillo en novembre 
1971 — qui resta sans suite à l'épo- 
que — Île secrétaire général du P.C.I. 
est donc le premier chef d’un part 
communiste occidental à être l'hôte 
officiel du comité central du P.C. 
chinois depuis la révolution cul 
relle et ta rupture sino-soviétiqus du 
début des années 60 

Una telle rencontre n'est devenus 
possible que parce que les com- 
munistes de Chine ont renoncé aux 
exclusives qu'ils jetalent, hier, sur 
des partis jugés + révisionnistes » à 
Pékin. La notion même de révision 
nisme à, comme on sait, perdu beau- 





coup de sa signification pour les 
successeurs de Mao Tse-tOung, tant 
su: fe plan de Fidéologis que aur 


. Celul des faits. C'est déjà pour cette 


raison que les relations ont pu être 
rétablies "avec la Ligue communista 
yougoslave, autrafois dénoncée 
comme le prototype du partl révi- 
slonniste. +. 

Ce qui ne signifie pas que toutes 
les différences s8 sont estompéss, 
et communistes chinois et Haliens 
ont évidemment des vues très diffé- 
rentes sur des sujets tels que la dic- 
tature du prolétariat, l'existence d'une 
vole parlementaire vers le socialisme, 
voire encore sur le caractère = fon 





financières, ane -« conversation amicale - sur 
la situation économique de la Chine et sa poli- 
tique actuelle de - réajustement », rapporte 
Chine Nouvelle. En outre, a-t-on appris à Pékin, 
le conseil d'administration du Fonds monétaire 
se réunira sous peu à Washington pour étudier 


D'autre part, M. Berlinguer, secrétaire géné- 
ral du P.CL. commence une visite de neuf 
jours en Chine. < ° 


dementai >» du marxigme-léninisme, 
dans leurs. lignes Idéo/oglques res- 
pactives. Maia les Chinols ont désor- 
mals décidé que ces divergences 
n'Interdisalent pas des relations nor- 
males entre partis. - 

- La politique da la Chine, déclz- 
ra, en décembre, ie vice-premiler 
ministre, M. Ji Pengtel, en recevant 
la détégation des Jeunesses commu- 
nistes faliennes, est de charcher les 
terrains d'entente tout en mettant 
de côté ce qui nous sépare. » 

Atilitude trés diplomatique et qui 
s'harmonise assez bien avec les 
grandes orientations de la politique 
extérieure chinoise. Force est bien, 
en effet, de constater que si la déve 
loppement, en son temps, de « f'euro- 
communisme * n'a paru éveiller 
qu'une attention modérée à Pékin. 


l'évolution des relations entre les |: 


P.C. occidentaux et l'URSS. y esl, 
en revanche, suivie de très près, 


K est vral que eur cs terrain les 
positions des communistes chinois et 
italiens — entre autres — sont vol- 
sines dans la mesure où ni les uns 
ni les autres n'acceptent plus de 
se soumettre à l'autorité d'un « Cen- 
Îré» au soin du mouvement com- 
Muniste International. 


Le falt vraiment nouveau est qu'au 
delà de ce refus commun apparaisse 
l'acceptation mutusila de positions 
différentes. S'agissant de politique 
intérieure, le digiogus ne pouvait 
s'engager sur d'autres bases avec 
le PC. italien, et la P.C. chinois 
a lui-même admis, il y à déjà près 
d'un en que les méthodes de 
construction du socialisme pouvalent 
être choisies en fonction des « condi- 
tions concrètes = propres à chaque 


H est plus remarquable que l'unk 
formité de vues ne soit pas jugée 
nécessaire sur les grandes options 
Internationales, qu'il s'agisse de por- 
ter un jugement eur «/fhégémo- 
nisme » soviétique ou de se pronon- 
cer sur 16 Vietnam, deux sujets au 
moins sur lesquels M. Bedinguer et 
ses hôles chinois peuvent diffici- 
lement être tout à fait d'accord A 
des fins qui sans doute Iui sont 
propres. Île P.C. chinois paraïl du 
moins avoir admis que l'établissement 
de relations normales au sein d'un 
mouvement communiste où il Fait #a 
rentrés passe par la reconnalssance 
— réaliste — de la diversité. 


ALAIN JACOB. 





CORRESPONDANCE 


A propos de la réhabilitation] La longue « rééducation »| La mort du prince Boun Oum 


de Qu Qinbaï 


À : suite a” ne 
dans le Monde du 20 mars 
Jaisant état de lg réhabudiation 
de RE Rene En Qu 

iu secrétaire 
du PC. en 1927-1928, nOUS VOS 
réou de l'écrogin Han Suyin la 
lettre suivante : 


ee A ES eee 
ue su a 

ment éliminé par le président 
Aa0. Or cela n'est pas correct 


Chaque fois que je vais en 
chine je me rends au cimeïtère 
révoiutionnaire de Papaoshan à 
Pékin. où ies membres méribants 
du parti communiste et d'autres 
personnalités qui ont l& 
patrie chinoise, ainsi que deux 
femmes révolutionnaires améri- 
ciines sont enterrées où bien ont 
leur urne funéraire Mon .père se 
trouve là lui aussi et, chaque 
fois que suis allée saluer 
tombe, j'ai cu la grande tombe 
de Qu Qiubat. D'après les règle- 
mente du parti communiste chi- 
nois, un homme peut avoir com- 
mis de graves erreurs, I] n'en reste 
pas moins un communistes et un 
revo!utionnaire. 


C'est seulement en 1966-1967 
ue les « gardes rou 2 
l'equipe « Mai 16 », les Sue fana- 
tiques, ont fait irruption dans le 
cimetière et ont saccapé quel- 
ques tombés y Compris celle de 
mon pére. Ils ont. à ce moment” 
la, détruit le tombeau de 
Qiubai La famillé de Qu dut 
renrendre San cercueil et l'enter- 
rer «leurs. On ne peut identifier 
les saccages des « gardes rouges » 
à une politique de ifao Tse-toung. 


[Nous n'avions pas rendu Mao 
Tse-toung à f'épogue Lrop DE 
influent, responsable de l'étimisation 
de Qu Qivpbai. Nous ations simple- 
ment (indiqué qu'après La nuse à 
J'étart dé ee dernier Aa0 l'avait 
quailfié de renrésentrnt de « 1a pre- 
mère déviation opportanisiæ de 
gauche » dans le P.C.i 


du professeur Vo Long Te 


Nous avons recu de M. Robert 
Cornevin, président de TADELF 
fAssociaïfton des écrans Ge lan- 
que française), un appel en /aveur 
du proiesseur vielnamien VO Long 
Te, membre de ceile ass0ciation, 
nc Top Pré Pate 
rééduca é _ 
seur de lettres, secrétaire gènéral 
de la revue Etudes interdiscipli- 
naiïres sur le Vietnam, président 
de la commission des sciences 
humpoines du Conseil nationül de 
la culture et de l'éducotion avant 
1975, membre du conseil d'admt- 
nistration de la Société des études 
indochinoises, il est aussi l'auteur 
d'un nombre important d'ouvrages 
littéraires. : 

Peu après l'instauration du 
régime communiste au sud du 
Vietnam, écri M Cornevin, M Te 
fut interné dans Un camp de 
rééducation. Nous sommes inter- 
venus auprès du premier miuistre 
vietnamien le 8 février 1977; le 
19 mars suivant, nous recevions 
cette réponse du premier secré- 
taire de l'ambassade vietnamienne 
à Paris. M Le Dinh Nhan : « Nous 
+ sommes autorisés à vous infor- 
» mer que M. Te, RPrès un cours 
» de rééducation, a regagné 62 
» famille, avec laquelle 11 vit 
» actuellement à fo-Chi-Minh- 


‘» Ville » 


Hélas, poursuit M. Cornerin, 
cette nouvelle était imezxacte, et 
AL Te est roujours en rééducation. 
A quoi correspond ceite lettre et 
que cherche le gouvernement 
vietnamien ? M. Te a maintenant 
cinquante-deux ans. et il gst de- 
puis près de cinq ans dans ce 
que l'on appelk par euphémisme 
« camps de rééducation ». 1 se 
trouvait fl y a quelques semaines 
au carcp XII D-504 TD 63/5, 
province de Thanh-Ho8, au Nord. 


A .a cuite de la publication dans 
le Monde dailé 23-24 mars d'un 
article sur La mort du prince Boun 
Oum, nous avons reçu de M. Jean 
Letourneau,ancien ministre d'Etat 
chargé des relations üvec les 
Etats associés sous la Quatrième 
République, la leittre suivante : 


Ayant lu l'article, sans excès de 
bienveillance, de l’un de vos col- 
laborateurs à l'occasion du décès 
da prince Boun Our, un certain 
nombre d'amis se sont étonnes 
avec moi d'abord évidemment de 
l'injustice qu'il y à à porter un 
jugement sur des personnalités 
d'Asie ou d'Afrique .à partir de 
nos normes d'Occidenta.x, mais 
surtout d'une omission particuliè- 
rement regrettable: 


Comment, en effet, ne pas par- 
Fer des sentiments si conQus qu 
prince Boun Oum pour ka 
France ? LU lui manifesta sans 
dèfcl:lance un attachement et un 
dévouement qui ne furent ni sans 
sacrifices — par exemple lorsque 
fut constitué le royaume du Laos 
— ni sans risque eteans Courage, 
en paruculier durant la derniére 
guerre lors de l'occupation Jjapo- 
naise. 


Tous ceux qui ont vécu ces der- 
nièr écennies de lIndochine 
française ne peuvent oublier, à 
l'heure où il s'éteint sur une terre 
qu certes lui était , Mais 
qui n'est pas celle de sa patrie, 
le rôle qu'y joua ce personnage de 


kgende qu'était le prince del 


Champassak. I avait espéré évi- 
ter, avec l'appui de la France sur 
kquel il pensait pouvolr compter. 
le sort cruel que connalt aujour- 
d'hul Le Lacs. 


[L'article auqgnet fait référence 
M. Letonrneau rappelait Cccpendant 


que le prince Boun Oum s'était pas- | 
slonné pour Le littérature française. | 


qu'l s'était Lancé dans la résistance 
contre les Japonais dès 1941, et qu'il 


avait rallié les Françalk dès leur, 
retour au Eacs au début de 1546! 
‘« P.deE.] 
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CHARGÉ D'UNE MISSION D'INFORMATION PAR LE ROI 


M. Willy Claes (socialiste flamand) 
parait décidé à remettre rapidement ses conelusions 


Bruxehee — Chargé 


cipaux 

ministre sortant, 
titude de son 
réaliste » et qu' 
réaliser 


de Bruxelles, a été prié par le 
souverain d'asr « rapidement », et 


— même gli 
crie — on a l'impression qu'il rtance du C.V.P. ce parti doit 
aura tiré des conclusions _ Formalement fournir le j 


ministre d 


se 
tre une vacance du POuUvOir dans 
l'actuel climat économique catus- 
érophique ». 11 sait que des élec- 
tions ne peuvent avoir lieu en 
Le ou en août et que, en cas 
e retour anticipé aux urnes, il 
vaudrait mieux ne pas rerdre de 


acceptable 


au: un cabinet Chargé 
dre avant tout les difficultés éco- 
nomiques, mobétalres et sociales, 
et estime qu'il faut laisser la réa- 
lisation de la régionalisation an 
de ses prin- 


EOn programm 
économiques et s0ciauxz 


Parlement. Mais un 





République fédérale d'Allemagne 





L'ordinateur, les factures d'électricité 
et les terroristes 


De notre correspondant 


Bonn. — Comment découvrir 
des terroristes qui font ds leur 
miéux pour So ‘«jsgsimuler? 
subit, per exempie, de faire trier 
par un ordinateur jes notes 
déjectricté d'une grande ville 
comme Hambourg ou Munich En 
procédam ainsi, l'Ofice fédéral 
du crime est parvenu à arrëier 
plusieurs des terroristes Îles plus 
recherchés et à découvrir quel- 
ques dizaines d'appartements 
« clandestins ». 


sées soulèvent de très 


Orwell. — J.W. 


De notr: correspondant 


animateurs, le premier 

estime que l'at- 

1 «n'est pus 

faut sans tarder 

la réforme de l'Etat. Par 

ses déclarations, M. Martens pose 
en fait sa Candidature à sa 


premier 
U nouvenn gouverne- 
ment ; et, aux yeux des franco- 


phones, amers et blessés 

l'attitude flamande des dernières 
M. Martens reste à 

peu près le seul interlocuteur 


Le P.S. et les libéraux 


Du côté francophone, les choses 
se sont ausi clarifiées. Jeudi, les 
présidents des partis de Bruxelles 
et de Wallonie avaient constitué 
un véritable front commun fle 
Monde du 12 avril) face aux Fl2- 
mand du C.VP. Les membres 
de ce nouveau bloc % sont en- 

à ne participer en aucun 
Cas à un cabinet qui n'inscrirait 
pas la régionallsation en tête de 
ne au même titre 
que la solution des problèmes 


Un autre événement, plus im- 
portant encore, s'est produit chez 


eut organisé en socret la coniis- 
cation de ces documents Bien 
que ja procédurs soi apparam- 
ment légales, les méthodes utilt 
vives 
controverses Beaucoup de 
citoyens, atimulés par la presse 
fédérale, se demandent si 1e 
pays ne serait pas en train :. 
- d'entrer dans l'ère de 1984 talle 
gu'alls a été décrite par Gecrge M Edward Heath. 


les socialistes. Prenant la parole 
à Barvaux-sur-Ourthe, dans les 
Ardennes, le président du P.S.B. 
a mis fin officiellement A la 
quarantaine infligée depuis sept 
ans aux Libéraux. M André Coois 
a déclaré qu'il ne s'opposerait 
plus à une participation libérale 
au nouveau gouvernement, &lors 
qu'il y a quelques semaines encore 


- - pro- 
on craint ane longue pre succession : étant donnée l'im- Je parti de M Jean Gal était 


considéré par les socialistes 
comme ÉTOp «a réacHonnü@ire ». 
Aujourd'hui le P.S.-B. estime que 
14 situation est devenue très grave. 
Quant à M Eämond Leburton, 
ancien premier ministre socialiste 
et président de la Chambre jus- 
qu'en 1979, i vient de prendre 
ses distances vis-à-vis PS. 
et de M Cook (avec qui il avait 
toujours été en désaccord). L a 
déclaré que la formation d'un 
front francophone était « une 
Jaute ». M. Leburton a ésaie- 
ment adopté une attitude nette- 


de la capitale, qui est & l'origine 
de la démission du gouvernement 
de M. Martens. M Leburton es- 
time qu'un accord entre commu- 
nautés est impossible si l'on per- 
siste à voioir Bruxelles soit 
une troisième ein à part en- 
tière, au même titre que la Flan- 
dre et la ‘Wallonie. 


C'est en tenant compte de 
toutes ces données que l!’ a infor- 
mateur » nommé le roi va 
devoir tenter d'ébaucher une 
solution à la crise et préparer le 
dossier qui permettra à une per- 
sonnalité — peut-être M Martens 
— de constituer un nouveau £0ou- 
vernement. 


M. Willy Cilaes, âsè de quarante 
et un ans, 2 étudié les sciences 
économiques à l'université libre de 
Bruxelles, Député Gepuis 1988, 1 
a été ministre pour la premuère 
fois en 1972, avant de devenir 
avec M. André Cools coprésident 
du parti socialiste, quand cette 
formation était encore unitaire 
Après les élections législatives de 
décembre 1978. Ie roi l'avait déjà 
chargé d'une mission d'informa- 
tion. Fils d'un musicien limbour- 
geois très pauvre, DM Willy Claes 
se bat depuis son enfance. Pour 
payer ses études, ‘il jouait du 
saxophone dans des boîtes de 





Depuls longiemps dejà, les 
autoritäs policières avaient 
constaié que les terroristes ont 
pour habltude de louer des 
appariements en demandant ay 
propriétaire de régler lui-même 
les notes de gez ou d'élactrt- 
cité : le prétexte était toujours 
que Île locsfaire, absent pour 
des raisons professionnelles, ris- 
qualit de ne pes payer fes notes 
en temps utile. La raison vérl 
table est que les personnes 
racharchées ne tiennent pas à 
laisser, sur un documem quer- 
conque, des échantilions de ieur 
écrilure ou de fleur signaiure, 
même lorsqu'elles sont falsiliées. 


En tout cas, dans plusieura 
grandes crnés de la République 
fédérale, la police a passé au RES 
peigne fin des dizaines de mil- ; _ ; 
Hers de notes d'électricité, après 
qu'un juge du tribunal fédéral 
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- Mn'y a pas un endroit central, 
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A la Défense, Serete Aménagement 
prépare Les Quatre Temps. 


_ Plus 


qu'un centre. Un centre-ville. 


Serete Aménagement 63, rue La Boétie 75008 Paris. 225.7156 





ment en retrait pour le statut ’ 


enr Érpemenr = 


c'est faale, 
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= SOLEIL À PARS 


Si vos soirées vous paraissent 
monolones : essayez noire 
formule Rencontres dans des | 
arr |Le marxisme est arrivé, avec le terrorisme, aux extrêmes conséquences 

Tél - 2855537 7205121 
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AUX ne PUBLIQUES Le de cent soixante ans 
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UETS ANCIENS Fiat ayant désormais 


Cetalogue sur demande 
Me J. et J.-P. LELIEVRE, 


on Jean-Paul] Là sr visitalt 
avril 


‘ CALE none d: marrisme athée, arrivé, st l'on un systèmens,a-b- 
amedi 26 ch vil , Deut 
a C'était la premiére fois depuis 


il 
dire, œauT erirémes Conse- # 
de ses postulats maté. Pour Jean-Paul IL la 


. QUERCES de tous oes : 
POUPÉES de COLLECTION du CIE devenue l'empire de 


Anis et musique mécanique run IcIpalieS à majorité commu- 


je tué d'énernes, coment 
CS de ter d'énsrpes, contient yime 3 


7" 


“> 


italie 


de ses postulats matérialistes, déclare Jean-Paul 1 


VENTE À GHARTRES | {Fm — Plusieurs centaines 





- non gr re 
De notre correspondant Vle a PRESS 


ajoute, (OU de 


terrorisme 2, à faut assassiner d'autres hommes 





CP associés. 1 bis, pl. dn Général Turin est aussi l'une des villes 

CEAR italiennes les pe touchées par 

un ué d'évon bin 

pas oquer ce e 

LIVRES dens les qu'il a pronon- 


POLONAIS À var à sursæne c7000 


LIVRES . 
EMPORTANTE VENTE DE 
par suit® de succession 
de M. ae + js Jepou de 


rañço 
le SAMEDI 18 e 
AVRIL 1980 à 14 


et livres francais 


sur la Pologne 
LIBELLA 






DIMANCHE 20 
et 20 h 3 







cés eu cours de sa visite, voyant 
dans Ia violence un signe 
a 
con « Ce v'est D 
ri UN NUS à Ci pere 
mais le Turin de ia grande indus- 


Le Turin d'une quotidienne 
He de classes et d'une imces- 
sunie violence. » Deux influences 
négatives l'explquent : «D'une 
part out l'héritage rationalsie, 
ilurniniste et scientiste du libé- 
-ülisme laïcisie des nations d'Oc- 


un puissani coefjicient de mort 
IL cache en lui un ROUE 
potentiel de mort. Comment 
s'étonner que l'homme conter1po- 
rain ait peur? Cette peur #5 
justifiés, à dit le pape. e« Non 
à existe des possibililés 
de destruction et de tuerie incon- 
nues GuparOTani. MAIS GUJOUT- 
d'hui, les hommes tuent abon- 
damment d'autres hommes. Ils 
tuent dans les maisons, dons Îles 
bureaux, dans les universités. Les 
hommes, équipés d'armes dE 
nes, assassinent des hommes sûüns 


1h, r. St-Leuis-su-l'Tle, Paris (4e) 
Tél, = 2326-51-09 





Catalogue s/ders. : 15 F 





cident, qui contient la négation 
ridicaie du christianisme: d'au- 
êre part, l'idéologie et la pratique 


défense et innocents. Des drumes pas confirmation à 
de ce genre ont ioujours existé, Jean-Paul IL qui paraissait être 
mais, aujourd'hui, cela devient en bonne forme physique, à pro- 





DIRECTEUR DE PRODUCTION 180.000 F 


: Industrie de l'emballage — Notre client est une entreprise moyenne, spécialisée dans La fabrica- 
ton en continu d'enveloppes, pochettes et sachets publicitaires (façonnage et impression). Installée 
en métropole Nord, elle s'est orientée depuis quelques années vers une politique d'investissements 
importants et crée le poste de Directeur de Production. Dépendant de la Direction Générale, il lui 
sera confié Panimation d'une équipe de 140 personnes composée en majeure partie de conducteurs 
de machines variées et complexes, I] aura également en charge le service entretien. Le candidat 
recherché (35 ans minimum), devra avoir une expérience confirmée comme responsable de fabrica- 
tion dans une société habituée à travailler en petite série pour une kirge gamme de produits. De for- 
mation supérieure {i ieur AM ou équivalent) il devre se révéler wo homme de terrain, passionné 
par les problèmes de mise au point technique et dont les facilités de contact lui permettent une 
grande aïsance dans les relations humaines. La rémunération annuelle, déterminée suivant les com- 
pétences présentées, pourra atteindre |80 .000 francs. AD ANDRE OR à 

4501M 


CHEF DÉPARTEMENT 
RÉALISATIONS IMMOBILIÈRES 170.000 F 


- tre inportue dise de mais grande surface de Prêt-à-Porter, PRE" environ 1.000 per- 
sonnes, exploitant actuellement une quinzaine d'établissements dans toute la France, et ouvrant 
chaque année deux à trois magasins nouveaux, crée le poste de Chef du Département Réalisations 
Immobilières. Sous la responsabilité du Directeur des investissements Fonciers et il 

, participera à la recherche de nouvelles implantations (terrains ou immeubles) et en fera l'étude sous 
l'angle juridique, administratif, financier, fiscal, eu liaison avec les autres services de la Société 
Études Économiques, Construction, Marketing, etc.}). Puis il mettra en forme les projets et prépa- 
rera les documents nécessaires à la conclusion {actes d'achat, baux, actes notariés, etc.). Ce poste 
conviendrait à un candidat âgé d'au moins 32 ans, disposant d’une solide formation jurklique 
notamment en Droit Immobilier et Fiscalité Immobilière, complétée par une réelle expérience de la 
xépociation La compréhension des problèmes techniques du bâtiment (notamment une bonne lec- 
ture des plans) est nécessaire. La rémunération aonuelle, de Pordre de 170.000 francs sera essentiel 
lement fonction de l'expérience du candidat, Le poste est situé à Paris, mais suppose des déplace. 
ments fréquents dans toute la France. Écrire à J.-A. DENNINGER à Paris. Réf. A/2919M 


DIRECTEUR D'USINE 160.000 F 


Industrie Alimentaire — Une entreprise de taille humaine, située dans la métropole Nord et spé- 
cialisée dans le fabrication et la commercialisation de produits alimentaires, recherche Le Directeur 
de sou unité de Production. Sa mission principale sera de fournir les produits demandés par les ser 
vices commerciaux, en respectant les délais prévus et les impératifs de qualité. Il assurera au moin- 
dre coût le plem emploi des facteurs de production (main-d'œuvre, équipement, outillage), animera 
et dirigera une quarantaine de personnes et prendra également en charge les relations sociales. ASE 
d'au moins 35 ans, ce cadre devra avoir une formation supérieure technique (AM, Agro- 
Alimentaire, ENSI...) et être familiarisé avec les ht) de fabrication, d'emballage et d'entre- 
tien, si possible dans l'industrie laitière. Il est nécessaire de posséder de solides qualités humaines, 
La rémunération annuelle de départ, de l'ordre de 160.000 francs, sera fonction dv niveau d'expé- 
rieuce acquis. Écrire à D. LANDEAU à Croix. Réf. A/4435M 


CHEF DES VENTES 150.000 F 


Sans La fabrication et la distribution de produits de grande consommation, 
ae rt D ame rem nr d 
crée, pour faire face à son développement de l'ordre de 25 % par an, un poste de Chef des Ventes. 
Dépendant du Directeur des Ventes, il aura la responsabilité de la gestion d’une grande région repré- 
sentant environ Ja moitié de la France, I assurera l’animation d’une équipe composée de plusieurs 
Chefs de Ventes Régionaux et d’nne vingtaine de Représentants. Ce poste conviendrait à un candi- 
dat âgé d'au moms 30 ans, de formation supérieure, ayant une réelle connaissance, sur Le terrain et 
eu état-major, de la grande distribution «alimentaire » et de le direction d’une équipe. La rémuné- 
ration, de l'ordre de 150.000 francs par An, sera essentiellement fonction de l'expérience du candi- 
dat, Ce poste est basé au Siège de Ia société, en Région Parisienne. Écrire à J.-A. DENNINGER à 
Paris. Réf. 4/2920M 


Grande consommation —— La filiale française d'un puissant groupe international, D 
principalement dans 


SPÉCIALISTE SYSTÈME | 140.000 F 


Pour faire face à l'expansion soutenue de ses activités en Europe (chiffre d’affaires : 450 miltions de 
dollars — 7.500 personnes), an groupe particuliérement performant, gotamment dans le 
 sectenr chimique, renforce ses structures par La mise en place d’un système de traitement de l'infor- 
mation commun à ses différentes filiales, Ce très important projet, en cours de réalisation, intégrera 
à terme l’ensemble des fonctions des sociétés européennes du groupe : comptabilité, vente, pre 
tion, personnel. Faisant appel aux techniques les plus élaborées (bases de données, temps réel}, il 
Tepose sur un réseau d’ordinateurs IBM 370/135 et 158 (prochainement remplacés par des IBM 
4341), exploités en DOS/VS. Afin de renforcer, l’équipe Système de son Centre laformatique Euro- 
péen, situé à 45 minutes au Sud-Ouest de Paris, ce groupe recherche aujourd'hui un Spécialiste 
Système qui sera chargé de 11 maintenance du software de base et qui assistera les secteurs Analyse, 
Programation et Exploitation danis Le cadre du développement de projets. Ce poste ne peut Conve- 
air qu'à un Ingénieur Système ou à un Programmeur Système désireux d’évoluer, possédant une 
solide formation de base, ayant acquis une expérience système supérieure à 3 aus, familiarisé avec 
l'environnement 1BM, et possédant ane connaissance pratique approfondie en Assembleur, DOS, 
DLi, CICS, VTAM. La pratique courante de l'anglais se intispensable et quelques déplacements à 
Pétranger sont à prévoit. Le salaire annuel sera de l'ordre de 140.000 francs et pourra être supérieur 
Si le niveau du candidat retenu le justifie. Écrire à J.-P, ROUGIER à Paris. Ré£, A/2917M 


CADRE COMMERCIAL LEASING | - 180.000 F 


Financement de biens d'équipement — Pour faire face âu dcippncst dé ses se 
Europe, un très important groupe bancaire américain recherche un Cadre Commercial pour 

D Basé à Paris et placé sous l'autorité du Directeur Général de cette noce, 
il sera chargé de ia prospection et de la négociation d'importants contrats de crédit-bail de biens 
d'équipement les plus divers. Ce poste ne peut convenir qu'à un jeune cadre de valegr de 30 ans 


. Minimum, possédant une solide formation supérieure et PSE d'une expérience réussie 


de 2 à 4 années dans la vente de produits financiers sophistiqués, acquise 
société de leasing, d’une banque ou d’un étabbssement 


de préférence au sein d’une 
dans des investissements 


particu- . 
Lèrement attractifs. La pratique courante de l’angiais n'est pas indispensable mais de.bonnes 


connaissances de base dans cette langne sont nécessaires. Le candidat retenu devræ 
RE A En 
PS RS rémusération tion ammelle glo- 


bale, composée d’un salaire fixe et de commissions pourra dépasser le niveau indiqué en fonction 
des résultats atteints. Écrire à J.-P. ROUGIER à Paris. Réf. A/2916M 
CHEF DE SERVICE RECRUTEMENT 


Créé il y a dix ans, ce groupe dd grrr ND 28 1 De HN 
série à 550 mél de fra Son Directeur des Relations Humaines recherche pour le siège en 
proche banlieue Sud-Ouest de Paris, un Chef de Service Recrutement. La structure décentralisée du 


diversifiés. En outre, la taille actuelle du groupe nécessite la mise en place d’une gestion'et l'anima.- 
tion du suivi des carriéres. Le poste s'adresse à un candidat Agé d’au moins 32 ans, de formation 
Se in Rs du recrutement acquise dans le conseil Ou en entre- 

D TR DE LG 
Pemnicince. Bot F MOUNIER à à Paris, ÿ Réf. A/2901M 


RESPONSABLE MARCHÉ MÉDICAL: °-170.000F 


Thermographie — Membre d’un groupe industriel international (chiffre d’affaires : 4 müliards de 
francs), cette société, leader mondial en Thermographie industrielle et médicale, - ! 
filiale française, le Responsable du Marché Médical. Dépendant du Directeur de la filiale, mais dis- 
posant d'une grande autonomie, il devra concevoir une stratégie marketing pour développer les ven. 
tes de la nouvelle gamme de matériel médical utilisé, en particulier, dins Le éncios da die Ne 
mes de cancer, DR de NT ES oUe Vn URI Les LESRER HORS Se eee 
seront menées auprès des centres de recherche anti-cancéreux,.des hôpitaux, des cliniques privées 
ainsi qu'après des cabinets privés de radiologie tant au mivean des praticiens que des diverses admi- 
nistrations de la Santé. Ce poste conviendrait à un diplômé de l’enseignement supérieur, Agé d'au 
moins 40 ans, ayant acquis une expérience de Ia vents auprès du secteur médical et si possible auprès 
des spécialistes en radiologie. Une bonne pratique de l’angiais est nécessaire. La rémmération 


té: Une voire de Fonction soumis. Écire à PR LÉSAGE à Paris TRE AS 
ANIMATEUR DES VENTES {460.007 


RS à et D ne A 
res: 350 millions de francs — 2.500 recherche on de Animer ie Votes Be de 


-500 personnes) 
AT Eee, ilinterviendra pour le à 


développement, l'animation et le suivi des ventes en France et à l'export. Il sera chargé tout 


Jlièrement de la supervision et de l'animation des responsables régionaux de vente (stratégie des 


ventes, élaboration des objectifs, préparation et suivi des affaires...) et les assistera dans les négor 
ciations avec une clientèle industrielle variée, En collaboration étraite avec les Directions opératon- 
nelles, il Re i esclet affaires, e i 
ment et ‘animation ventes à l'export, il devra effectuer de fréquents déplacements en 
Europe, Ge poste s'adresse à an candidat Agé d'en mains 30 ané, diplômé d'une grande école sait 
d'ingénieur, soit de commerce, ayant une bonne expérience de L vente et de l'animation commer- 
ciale, La préciqne de l'Allemand est inpératire, ani que des bonnes notions en Anglais. La rému- 
mération de départ, ae 
P. POUGNET à Paris. BéL A/2893M 


FUTUR DIRECTEUR EXPORT | . UE 450.000 F 


Rhône-Alpes — La filiale française d'un à important groppe international, fabriquant ct commer- 
cialisant des produits industriels et de grande consommation, recherche son futur Directeur de 
l'exportation. Basé à Lyon et rattache au il devra développer principalement 
en Europe, Afrique et Moyen-Orient, _les ventes de la société. F bénéficiera d'in appui technique 
pour les produits industriels non banalicés.. Dans le Cadre d’une gestion par objectifs, il participera à 
l'élaboration de la politique commerciale, et assistera à certaines foires internationales. Ce poste: 
conviendrait à un praticien de l'exportation, de bonne formation commerciale, âgé de 28 ans mini. 
mum, et possédant une expérience réussie de 3/4 ans au moins de 1a vente à l'étranger, acquise de 
préférence dans une industrie de biens de consommation. La pratique courante de l'anglais est indis- 
peusable, Celle de l'allemand, et d'autres langues constituerait un atout supplémentaire. Ce poste 
doit déboucher, ælon le potentiel du candidat retenu, à plus ou moins court terme, sur celni de 
directear export. La rémonération annuelle brute SA DAUDINS Vilertenns. Re Pre 


a pourra être de l'ordre de 150.000 francs. Écrire à 2. DAUDIN à Villeurbanne. 


Aucrm renseignement ne sera transmis sañs l'accord préalable des candidats. Adresser C.F. en rappelant laréférence à: 
PA CONSEILLER DE DIRECTION S.A. - 


8, rue Bellini, 75782 PARIS - Cedex 16 - Tél. 5065-14-30 
3, quai Kléber, 67055 STRASBOURG Cedex - Tél, (88) 22-01-54 


19, Résidence Flandre, 59170 CROIX - Tél. (29) ni 
1. rue Duguesclin, 44000 NANTES - Tél. (40) 48-48-82 D 


78, boulevard du 11-Novembre, 69100 VILLEURBANNE - Tél. (7) 893-90-63 
Amsterdam - Barcelone - Bruxeïes - - Copenhague - - Dusseldorf - Francfort - Hambourg - Lie - Londres - Lyon - Madrid - Milan - Nantes - New York - sb - Pais- Roime- Stnckhohs- Strasbourg - Sp Tuir- Zach 
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Le Monde 


| M. Pons (R.P.R.) : rien n'est joué 


ML Bernard Pons, 
généril du R.P.R. prédanr 
samedi gs LB Montpeilier, le 
la région Languedoc. moe lon. 


& évoqué l'élection sidentiells" 


Dee mis cs 

tJe 3 Solument con 
que rien n'est ous pour PA on 
Présidentielle. Il nous reste douse 


tai pour noire 
Jerons le procès de . Nous 


serons . d’une loyauté absolue car 
les institutions de la. Ve. épu 
blique c’est STE 


SETORS SAns complaisance. Cur, 


depuis des mois et dei années, 


en lui disant qu'il s'eigagegil 
dans uns polirque économique el 
ee qui était ne Nous 
MS En ga Les respon- 
sables de noire diplomatie pour 
leur dire que la voie qu'ils sui- 
valent était dangereuse. Mais n1 
les uns ni les autres ne nous ont 
êcoutés (.). : 


‘ » Nous ferons le bilan du sep- 
tennat et nOus serons présents 
aon seulement pour apÿorier un 


. Guelconque témoignage, mais pour 


Soufenir un candidat qui, sera, 
lui, présent pour gagner.» 


«Non» à l'Espagne dans le. Marché commun 


M Betnerd Pons 2 rappelé l’hos- 
tilité du RPR. À lélar £ 
du Marché commun en déclarant : 

a Nous sommes plus décidés que 
Jamats a dire enon» à l'admis- 
sion de l'Espagne, qui sera sou- 
mise au Parlement. La période 
transitoire, dont nous Gvons Cons- 
Er Pine foncé ne D ho 

ALETIEUTS, NE DOUTTGË que favo- 
riser l'Espagne, et les mesures de 


Dans la Lettre de la Nation, 
orgene du RPR. du jundi 
14 avril, Plerre Charpy commente 
ls ‘déclarations de AM Giscard 
d g au Figero (le Monde 
du 12 avril) en écrivant : 

« Le Conseil européen, dont 
Valéry Giscard d'Estaing s'attri- 
bue généreusement la pDalernité 
en oubliant Gevrges Pompidou, 
ne doit pas être uns simple ins- 
tance d'analyse et de conceria- 
tion, ni même d'impulsion, pour 
reprendre les termes utilisés par 
le président de la République. 11 
doit être une instance de déci- 
SiOn, Et dORC S'en donner Les 
MmOyeERS. 

» Noîlons au passage , dans 
ses propos désenchan sur Le 
fonctionnement des institutions 
européennes, je président de la 
République n'a Das eu -un mot 
pour l'Assemblée des Communau- 
tés eurOpéennés, dont L nous as- 
surtt, le 15 mui 1979, qu'elle 
lai . le souffle et 


W777 77 


Orly sud/Madricl 


s dopage x de la viticulture méri- 

le qu'on préconise n£ seruieni 
Das efficaces, assorties "elles 
Rp espere 

»Ce aut, c'est que Les.n 

Partenaires de la Communauté se 
mettent auloür d'une table pour 
rernetire de l'ordre dans le Mar- 


ché commun. Qué Mme Thatcher 


caïme ses humeurs et que "- gou- 
vernement français £ jerme. » 


Le traité de Rome 


Rome » et U rappelle que M. Gis- 
card d'Estaing avait déclaré le 
18 avril 1979. à la télévision et 
le 15 mai à Hoerdt : « Cette 
mi doit ètre celle du traité 


- D poursuit : «a Alors? Si la 
éponse d'hier -est encore celle 
d'aujourd'hui, la renégociation 
railé ne peut pas être envisag 

» Cette éventualté a d'ailleurs 
toujours été exclue par le R.P.R. 
Jacques Chirac Va dit à plusieurs 
reprises : 81 la Grarme-Bretagne 
ne veut pus accepier Les regles du 
club où elle est entrée Hbrement, 
c'est à elle de quitter le club et 
On pas au club de changer ses 
règles. | 

» Ce n'est ce que dit le 
président de République, qui 
se borne à «se demander s; le 
moment est vraiment bien chofsi 
pour mettre question une 0r- 
£anisation qui a fonctionné de- 
pulse vingt et un ans 9. Sans 
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| M. Mitterrand : le parti socialiste peut gagner 


De notre correspondant 


Lille — M. François Mitter- 
rend à clos, dimanché L3 avri, à 
Boulogne-sur-Mer, .|a campagne 
d'adhésion lancée par la fédéra- 
lon socialiste du Pas-de-Calais, 
campa & laquelle avaient par- 
ticipé plusieurs leaders du P.S, et 
notamment ML Mauroy et Ro- 
card (le Monde Au 3 avril). 


Dans ce département où l'ani- 
mateur de la fédération, M Da- 
niel Percheron, et le maire de 
Boulogne-<ur-Mer, M Guy Len- 


de M 
présidentielle, la visite des deux 
ts avalt une allure bien 


avec brio à un auditolre d'un 
miilier de personnes, fresque ëco- 
nomique, politique et sociale Avec 
des flèches bien ajuatées pour le 
RE PDAENEE et aussi pour le 


Auctme ellueion aux débats in- 
ternes du PS, M Mitterrand 
estime le parti socialiste peut 

prochain 


pronostics, a-t-\ déclaré, Valéry 
Giscard d'Esiaing n'est pas assuré 
d'être réélu. Le P.S. peut gagner. 
IL veut espérer dépasser 30 % 
au premier iour et l'emporter au 
second. » 


Que pense-t-il du ralliement de 
M Mauroy à M Rocard ? « Mon 
ami Pierre Mauroy, en l'occur- 
rence, n'a pas parlé de moi. 
D'ailleurs, c'est une bonne chose 
qu'ü dise ce qu'il pense, Je n'ai 
rien à dire à Ce sujet. Je ne 
suis en CONCUTTENCE UTeC per- 
sonne. 2 : 

M Mitterrand accuse le prési- 


de M. Poniatowski. » (1). 
A propos de la politique inter- 


| nationale, M Mitterrand a dé- 


claré : « J'ai proclamé le droit des 
Palestiniens à une patrie, mais 
je l'ai dit à Jérusalem ; j'ai pro- 
clomé les droite d'Israël, mais je 
Loraete LOR représente la Frunce 
orsque en e 
RP pur ee 
que, pour un peu de pétrole, 
dise qu'une partie de son tiscours, 





@ M. François Milterrand, 
interrogé lundi 14 avril par TF1 
sur les propos des dirigeants du 


d'Esteing, Chirac et Mitterrand), 
à déclaré: eC'est absurde. Ça 
ne m'intéresse pas. Je ne veux 
pas laisser confondre la discus- 
sion sérieuse avec les baliver- 
nes {—). L'actualité, ce ne sont 


L roud L 
que de discuier de l'intérêt quo- 
tidien des Francis cela pusse 
avant le reste, quelque chose aura 
ChOnGÉ. » 


— = mn 


“Aller jusqu'à l'Opéra ou 
à Saint-Germain des Prés 
LE LUZ ES 
boutique de mode rigolote, 
ce n'est pas normal, H devrait 


y en avoir à la Défense’. 


Plus 





A la Défense, Serete Aménagement 
prépare Les Quatre Temps. 


qu'un centre. Un centre-ville. 


Serete Aménagement 83, rue La Boétie 75008 Paris. 225.7156 


2, 






celle qui fait le plus plaisir. Votia 
comment se développent les 
malentendus. À MONS Que Ce NE 
soit PEproR Da polRNe 
QUI, POUT raisons iqUes, 
aurait viré de Cüp. >» 

M Mitterrand à aussi fait une 
Inise aU POINt sur Ses déclarations 
à le réunion de l'internationgale 
socialiste 2 Saint-Domingue — 
déclarations que, selon lui, Le P.C. 
& abusivement déformées : « J'ai 
dit que c'est en accordant lG 
prioniié aux luttes contre Les 
OREErEES. RES inter- 
nationgies que Les pays d'Amérique 
latine empêcheront que d'autres 


action sur la démocrahe, Je n'ai 
pus à être le commis voyageur 
d'une idéologie qui n'est pus lz 
mienne. » 


À propos des PS.-P.C. 
M Mitterrand a firme qu'l ap- 
portait son soutien le plus total 
au maire de Brest, M. Le Blé, qui 
D ce io Où mt mn 

aux a n - 
muniste : «J'ai survi ce dossier. 
Nous, socialistes, nous avons élé 
loyaux. NOus avons respecté Le 
contrat municipal Dans ces 
Er si nos partenaires ne 
TRE pus, AnOUS devons 
être transigeants, Le même 
raisonnement vaui d'allleurs au 
plan national» — G.S. 


(1) C'est à La mi-mal 1972 que le 
bimensuel ZÆEconom iméë 


cc 


coquins >» (le Monde daté 
1972). 
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L'ÉLECTION PRÉSIDENTIELLE DE 1981 








M. Lecanuet : M. Rocard < travaille dans le flou > 


M Jean Lecanuet. président de 
l'UDF, ag déclaré, dimanche 
13 "avril au e Club de la presse » 
d'Europe 1 QU'Ù « n’aitache pas 
de crédit à la capacité de M. Mi- 
chel Rocarë à afïftirer les voir 
démocrates, les voir sociales qui 
Jont partie de la grande fédéra- 
tion UD.F. ». e« Je crois, a-t4l 
dit, que ce candidat pratique 
actuellement ce que jÿuppellerni 
l'Hisation. c'esi-àdire une sorte 
de fiou ; ti travaille dans le flou 
en s'affirmant fidèle ou pro- 
gramme du parti socialiste et en 
laissant entendre, en même temps, 
qu'il dans l'esprit un auire 
ATOTEMmME. » 


Si le R.P.R. présente un can- 
didat à l'élection présidentielle, 
M Dopenter souhalte que la cam- 
pagne du premier tour + murque 
lunile de vision sur le lype de 
société que nous (la maljorite) 
voulons ensemble défendre et que 
cata ta avons déjà sauvé 2 dijfé- 
ren reprises, el Qu'EuCUR pDro- 
Dos ne soit Lenu qui ne facilite 
l'union au second iour, dont la 
France aura besoin ». I…] lui paraît 
difficile pour une formation de 
la majorité « de se démarquer au 
point de dire : Le présideni Sor- 
lani, s’il se représente. n'est pus 
Aer président pour les Fran- 
cais ». 


Le président de l'UDF. estime 
que « l'alternance, en France, 
n'est pas possible — hélas! — à 
cause du comportement du parti 
socialiste et du parti communiste. 
Le purti socialiste veui une 
alliance impossible, irréuliste, 

: ceite alliance débou- 
che constamment sur des échecs. 
Le parti communiste, quant à lui, 
poursuit un Projet qui esi le sien. 


D'autre part, M Lecanuet a 
traité des rapports Est-Ouest el 






La chute des cheveux 
c'est un fait. 

La volonté 

de l'endiguer 

c'est une décision! 


Vos cheveux subissent une agression de tous les instants. Votre 


cuir chevelu est ltréralement asphyxié par les poussières et 
impuretés Qui viennent ge mélanger à des sécrétions anormaies 
Le crène vous démange. Vos cheveux sont secs. cassants Les 
pellicules de plus plus nombreuses Prenez aujourd'hui la 


décision de réagir. 


EUROCAP joue cartes sur table avec ses clients. C'est notre 
franchise qui a fait notre répütation Si n08 spécialistes ne 
peuvent rien pour vous, is vous le diront sans hésiter S'ils 
s'occupent de la santé de vos cheveux, vous comprendrez alors 
rapidement que le succès des méthodes de L'INSTITUT 
CAPILLAIRE £EUROCAP est basé sur le sérieux et l'efficacité. 
Ecrivez, télèphonez ou prèsentez-vous pour prendre rendez-vous 
(l'Institut est ouvert sans interruption du lundi au vendredi 
de 11 b à 20 à et le samedi de 10 h à 17 h). 


EUROCAP INSTITUTS CAPILLAIRES 
4, rue de Castighione - 75001 PARIS - Tél. 260-38-84 


du rôle de l'&urope « Pour la 
brétuére fois dans leur hislaire », 
les Américains sont, a-t-il remar- 
quê, « en position de demande x. 
« Je ne pense pas, a ajouté le 
président de l'UDF, qu'on puisse 
suivre aveugiément. même si la 
solidarité dort exister auec jies 
Etaïs-Unis, foutes les demandes 
du président des Etais-Unis. > 
Mais « nous Geprions Dürler, NOUS 
Les Européens, avec les Etats-Unis 
d'Amérique {..). Le moment est 
venu d'ouvrir un irès grand dia- 
logue entre Européens et Amé- 
riCcains. » 


84 propos de la bombe à neu- 
trons. M Lecanuet a exprimé 
l'avis que la France se dote de 
cette arme, si elle le peut. « Nous 
sommes, a-t-il dit, devant un tel 
déséquilibre du rapport des jor- 
ces Mmüililaires entre l'Union sovié- 
tique et nous-mêmes que celte 
arme défensive, si ele est 
conforme à ce qu'en disent les 
experts, est probablement la seule 
qui pourrait être, à moyen terme 
capable d'assurer notre sécurité. 
Elle ajouterait à la dissuasion qui 
est déjà donnée par la force «to- 
migue française, » 


CRE CELUI | 
ECC ELTE TITLE TU TTT TTC 


AU 


CRT ee ED EL ET Te 
CRE RRURR RUE ER CEST LEE ALERTE UE 


Dire en dassier complet sur: 


L'INNOVATION 


Envoyer 20 francs (timbres à 3 F 
ou chèques) à APRÈS - DEMAIN, 
27, roe Jean-Dolent, 75014 Paris, 
où 60 F pour abonnement annuel 
(60 % d'économie) qui donne droft 
à lenvos gratuit de ce numéro. 


V. KEUKDJIAN 


Coopération Artisonale 
da Bätiment 


MAÇONNERIE, CARRELAGE, 
PLOMBERIE, ELECTRICITÉ, 
MENUISERIE, PEINTURE, 

VITRERIE 


APPARTEMENTS - MAGASINS 
VILLAS - RAVALEMENTS 
ESCALIERS 


ë 
M COSTA, chef de chantier 





LE MOMENT DE 
SOUSCRIRI 


e Un taux garanti. Demandez nos barèmes. 
e Un placement simple. | 
« La possibilité de disposer de votre argent à 
tout moment, dès la fin du 3° mois de 

souscription. 


Caisse d'Epargne 


Ecureuil. 


“Taux actusriel annuel brut sur Sans, 


” 
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POLITIQUE 





{Suite de la première page.) 


— Revenons done à la ques- 
tion : comment financer cette 
polilique nou: ? 

— L'opération de redressement 
nécessaire implique le retour à la 
conflance. Un climat de confiance 

t des rtements 


compo 
nouveaux, modiierait l'impact fi- 
nancker des décisions, Et une 


ne reposerait 
pas sulement sur des finance-. 
ments publics, mais aussi eur 
l'action privée. Un com 


croissance nouvelle 


France, à une insuf- 
fisante, alors que pendant quinze 
ans nous avions eu . 


celle de l'Allemagne fédérale, 
une inflation à 15 
Élevée. J'observe, d'a les _ 
nières ee qe de la CEE, 
u'en un an l'Allemagne 4 eu un 
a dæ production, industrielle 
de 8 % (moins de 4 & » chez nous), 
un chômage en recul de 11 % 
(contre une aggravation de 9 % 
France), une bausse des prix 
de 5 % (128 © chez nous), et 
pere garde une balance com- 
merciale meilleure, des taux d'in- 
térêt plus faibles. 
» Nous ne pouvens en prendre 
parti Pobjectif c doit étre 
de dépasser de nouveau la crois- 
sance allemande. Qu'on cesse de 
nous dire qu’il y a une fatalité. 
— Vous pensez donc qu'un 
Pays peu, à lut seul, se donner 
ce 


.— ll ne s'agit pas, bien ps 
de nier l'effet interne de 
environnement. Maïs il est faux de 
croire qu'il empéche une nouvelle 
croissance intérieure, impliquant 
une nouvelle politique économi- 
que d'ensemble ef des actions 
particulières ; et d'abord une 
re importante À l'investisse- 


Les bases d'une nouvelle croissance 


— De quelle nature et de 
quel montant ? 
— Je pense que 10 à 15 mil- 
Hards d'investissemen 
mentaires 


pourrait 5'e au dé- 
part à 5: an Je 
pense aussi au système _ 


» Tout cela, blen sûr, dans le °° 


Eee D nés à de 
san Ux 
tés essentielles à 


les 
IL n'est es 


Tee le que 208 nos mpgrtations 
au 


permettrels 

bases d'une nou- 

velle croissance. Je suis, d'autre 

part, convaincu qu'une non 
tendant 5 à Ubérer million ‘et 

demi de PME des D ue ss 

A 

leur donnerait ne sérieuse Cape- 

cité de croissance et d'emploi Et 

il s'agit précisément d'entreprises 

dont l'impact sur l'importation 


est faible, notamment dans le 
bâtiment. 


x Mais Îl faut, pour ce faire, 
ne pas aggraver Indistinctement 
comme on }e fait, les restrictions 
- crédit. Regardez ce que fait 

le président Carter aux Etats- 
Unis : il exclut du nouveau re- 
serrement du crédit l'agricul- 


ez NOUS, on 


ser ont apaque trois 
mille petites entreprises (solde An 
alors que des études 

— qe je cie sous tontes réserves 
— Ont montré récemment qu'une 


ts. 
— Sr du ent des 


res sociales Que vous 

ROC le salaire L'édu. 
cation, la ma gratuite 
pour Les familles nombreuses. 

— Le I du salaire d'édu- 
cation n'est pas encore calculé de 
Jaçon exacte. Mais je peux vous 
dire que j'ai l'intention de l'ins- 
titner à Paris et que, calculé eur 
base de 60 % du SMIC et al- 

u troisième enfan 


Obliger l'Etat à réduire son irain de vie 


— Mais il jaut encore ajou- 
ter la rallonge des dépenses 
mililaires dont vous avez parlé 
lors de voire conjérence de 
presse du 12 février. Neuf 
sous-marins supplémentaires à 

liards ièce 


envisag 
vous de financer ces 35 à 
34 annuels ? 
— Parlons SAS du cas des 


une marginale 
par rapport PE De pee il 
serait ne pres 


Hard, et Fort qu qui cerait nn 
pour doter la force d'inter- 


ré- 
d et une adaptablon du 


militaire, 
» L'augmentation des dépenses 
militaires que je souhaite s'lm- 
pose autant pour des ralsons 


— Reste qu'il faut trouver 
au | moins 30 milliards 


jraude fiscale ; 
l'argent placé & des fins Le 
re (or, pierres pré- 
objets d'art); la 
chasse 'äre argent évasion » 
(fuite en Suisse} ; la créa- 
on. dan impôt sur l'énerg l'énergie 
atlendez-vous 


de ces mesures ? 

— Les 30 milliards en asus 
RUN qu'une partie de 
Tetfort à entreprendre. Car il 
eg ae revenir à l'équilibre 

vers ocmpies publles : le 


budget de 1 
ne Sr en 
an depuis deux ans. 
_ faut Dans la 
er gonvernementale at 
tuelle, le déficit ne 


psychologiques que pour dés rai- 
techniques. _férent. 


Ralentir l'embauche des fonctionnaires 
Réduire {es ue budgéfaires 


—— AlOTS, que PTOPOsEz-vOus 
— D'abord des économies 
gétaires. 


td 
ue nous avons 
d'aba 


tte. 


Des notre 
dée, à envoyé une lettre à ses 
ministres pour leur demander 
EACH De 

autorisations de 


Pre Er 
tion de correspondrait 
d'un tiers de 


Partant anne de l'Etat. 
1 y & là une rs pute 
diagnostic et érapeutique. 
» Un tél et à à dinves- 
néble. de 1977 à 1980, les 


dépenses civil tee 
n'ont augmenté que D % 


d de on- 

tent de 606 % 

(18 % de plus que La PIB). Ce 

t, l'Etat aux = 

ais le simple tien de leur 

niveau de vie, alom que Ii 
eupmente dépenses 


plus, cela se traduit Corde, 18 ro 
Plication des contrôles buren 

tiques, Emitent 18 Hberté des 
pen e et leur capacité d'entre- 


Ce que je propose est très 
différent. C C'est d'abord de réduire 
ces contrüles en obligeant l'Etat 
à réduire con train de vie En 


remier examen, OL Peut éCcOn0- 
Einer 2 % eur l'ensemble des 
dépenses civiles de fonctlonne- 
ment du budget, au moins celles 
qui sont compressibles, qui s'élè- 
vent à 184 milliards dans le bud- 
get de cette année. Le président 
Carter vient de ie faire beaucoup 
pius brutalement aux Etats-Unis. 


— Vous. souhaile donc 
ralentir l'embauche de jfonc- 
tionnaires ? 

_— LS Je pers u'on pourrait 
À Ja moitié du nome l'embauche 
à re moitié du Lou DOmRTe des départs 
À suppose une 

réduction € rh actions administra- 


pas 
qui sont pour l'instant insuffi- 
santes. Mais, là encore, on peut 
agir sans er arr de postes par 
affectation différente: songez à 
ces milliers de gardiens de l’ordre 
qui assurent sur les routes des 
controles de vitesse souvent inu- 
tiles, alors qu’on en aurait tant 
besoin pour ja protection dans 
les quartiers. 


— Et sur les autres postes 
budgétaires ? 


— Je pense qu'on Porn réduire 
de 10% les dépenses civiles d'in- 
tervention, qui re elles, à 

65 qulliards. Ce qui se traduire 


1 
évidemment par 1e relèvement de 
certains tarifs publics, les entre- 
prises nationales étant obligées 
de compenser ainsi la baisse des 
subventions de l'Etat. Le moment 
est venu de moins faire payer le 
contribuable 2 la place de l'usa- 
— Donc la hausse des priz 
se trouvera accélérée, ce qui 
nb contredire Ar de vos 
objectifs, qui est de jfreiner 

l'inflation. 

— Je crois que La nouvelle poli- 


Mesures pensation 
særont à prendre simultanément. 
— Au totol donc, une ving- 
taine de milliards d'économies 
par an. Précisez votre dessein 
D né en 
: La lutfe contre La 
Pas dot Dore 
— Cette lutte est déjà menée 


me part, je ne créditeral pas d'un 
montant financier important une 
action dans ce domaine. 


— Alors, jeriez-cous appel 
à l'impôt sur la fortune ? 
Certains de vos amis ont fré- 
conisé à diverses reprises la 

création d'un tel “gr an- 
nuel, sur les grandes jortunes. 
Cela vous paruit-il 1ioujours 
opporiun maintenant que Ia 
« comrmnission des SuÿJES », 
nommée par M. Barre, ü& 


pour 
simple orCemenE des 
droits de ? 


sages 3 ont rejeté 


bien que n'étant pas hostile par 
principe à l'impôt su sur le capal. 


sieurs 
il faut donc supprimer 
tion des plus-vaues et alléger 
té des ep La 
taxation doit s'appliquer à la 
d trimolne 


par 
part au lieu de 175000 francs) 
qui doivent être Due La 
transmission de l'outil de travail 
de l'entrepreneur industriel, 


commerçant, artisan, agricole on 
forestier, doit également être . 
exonèrée. Enfin, a 


qui 
remplacée par un transfert sur 
la T.V.A. 


Un prélèvement exceptionnel sur la fortune 


ze : Ce que vous 
proposez va réduire res- 
sources de ne og que la 
question posée de savoir 


comment vous me les 
augmenter DOUT jinancer 


" Lez 

d'un impôt déclorakif sur la 
ne, per vos 

amis polifiques, et qui, elle, 

A sur la libre décla- 

ration tes 
ne comaorie pas 
AMEN rGAOR Cest d'ail- 


leurs ainsi que fonctionne le 
a à r'éranger, la où 


_“%e n'atandonne rien du tont. 
déclaratif 


J 

est possible et souhaitable ; mais 
je crois que, au lien d'être annuel, 
doit être exceptionnel et sins- 

crire, précisément, dans le ca- 

dre da vaste Gp de 


rincipous redressement a forme sat 


d'un ET 
ratoire RC Rs soit dun 
impôt proprement 
— Vous 2. du parié 
d'impôt sur l'énergie. 


— ll en existe & un : sw 
l'essence. On peut une 
taxation plus moderne et plus 

ve sur l'ën : mais ce 
diais k'nœ pr badgé 

nos pro _ 
taires 


plus aujourd'hui de lien 
entre I ei M 
p les économies 
tales fonctiomment plus dans 
un keynésien. Lors d 
plan de relance de 1975-1976, par 
400 600 ont été 
créés (alors que 209 000 senlement 
) > or, l'inflation & 
tone Pa Dates de DE était 
Te je suis 


arrivé ele 
étaif de 9,6% quand je suis parti 
— L'environnement inierna- 
tionai était alors moins üéja- 
vorable. 


— Le Japon avait tout de même 
une inflation de 26 © et la hausse 
lourdement 


— Précisément, La 
de l'émission monélaire 
parait-elle un élément déci- 
sif ? Ei, si er comment pour- 


relate économique, one de que 
de n'accière 
Cette Émis ? On? DÉS en 1979, 
la masse monétaire a augmen- 


té sensiblement plus vile que 
re lespérait ons de 


s 
Re. 
8 


q. : 
consiste à metire à la débau- 
che des eUr0- 


— Mais n'y a-i-U pas qu'une 

on à vouloir tout n'aggruve eonm déjicit, à 
à dG fois s'engager dans préocoupant ? 
ceite voie et la — Une politique de croissance 


confiance 2, 
expression ? 


— Pes exactement, çar on 

imaginer que ces deux 
politiques se stüvent dans une 
certaine contimuité : confiance 


change tique, aura 
a8 on 
bien du Pan Pottre 


D'abord résorber le chômage, qui pourrit tout 


— Au total, 5 lon addi- 
tlonne vos diverses Droposi- 
tions, on n'oblient Das les 
fameux 30 milliards à déga- 


flencs réduire Jes dépen- 
ses de santé et inventer des 
abeurdités qu'un double 
pour Mr Fo ni ne 
pauvres, un ar 
riches ! En 19801! Alors” que s'il 


la e la 
ton sociale du Plan 
une hypothèse de pré- 


D Rue de oe NRNN 


francs 
sations n'augmentent pas) ? Tout 
te ne parce que cette 


voit un ue 
600 000 p 


au” 

» Voilà bien ce ag 
portable : d'un côté on met à 
charge 


de 1! Re pn en 
épensés 


Hart de d pour 

niser les chômeurs ee pour 
financer le pacte eur L et 
A te 
sociale : autre, Parce que 

le nombre dés chômeurs Le 


" 


personnes 1985 : 
plu de : million de plus 
eujourd'hul. ° 


la voie 
Mis 8 qu "il faut d'abord, ét sur- 
c'est résorber 1e chômage, ce : 
nee U Corps social pOur- 
rit tout, . 


ainsi seulement qu'on -POUITA 
penses cities “On Paseo 


penses soci 
partisan d'un 


see pays ind 


. 


sntens miue et Yann 
la technologie rend de plus en 


plus cote nombre de ès SD. 

On peut f faire des 6co= 
nomies : façon minutiense 
Mais, je l'ai dit, 18 solution aux 


problèmes … l& Ru En ue 


n'est pas là; elle 
du 





€ 
selon votre en 


4 É pour je PMI, 
x on 

nan! d'avantages fiscaux non 

acceptant que 

Fi perde LS à 2 milliards d'in. 

EE 20 d'exporta- 

tions supplémentaires de cette 

façon. Dans le domaine. agricole, 

où nous sommes très bien placés, 

il n'y & aucune politique réeile 


ans, 
#1 faut donc faire converger 
du producteur nn Pa. 
u 

eur 2 censée 
quier. I1 y à d'ailleurs des. 

heureux : le 

plan Marshall, qui a profité aux 


Une interview de M. Chirac 


Propos. recueillis por 
* GILBERT MATHIEU, 
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UN VOYAGE 


ÉLECTORAL 


M. Dijoud à la Guadeloupe 


De notre correspondant 


Pointe-à-Pitre. — M Paul Di- 


secrétaire d'Etat aux Fe 

TONL & terminé, vendredi ae 

la visite qu'il avait commencé à 
i 8. 


citer r trovall 
vous faites Outre-mer. » Et d'ajou- 
41) M Dijad tammen 

déclar le 6 mars d'os aan 
voyss en Guyans : € Nous n'avons 
Riers, Mois de niers. jonc- 
one Lg ne feront pas l'affaire 
du 8 mars.) ni 





LES ANTILLES NE VIVENT PLUS 


commen 
à vivre suivant l'ancien ire, 
à partir du lundi 14 avril à 
@ heure. 


FR, 

[au secrétariat d'Etat aux DOM- 
TOM, on expliquait, Le samedi 
12 avril, que lorsque le gouvernement 
avait décidé, 11 ya quatre ang, d'ins- 
tituer ep métropole un horaire d'été 
et un horaire d'hiver, il n'avait pas 
jnsé natite d'étendre cette mesure 
aux départements des Antilles, 
co apte tenu de Ja faïble amplitude 


. climatique qui cxactérise cette 


région Mais « des personnalités 
Jlocaies » avalent ensuite demandé 


pour 
tion étant que les enfavts devaient 
récoie.} 


A DES PRIX! 


Louis ROECERER 
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Ær : « Si je le dis, ce n'est 
pour les 


que ail F 


concernant le 

CR rs des 
, Ms parce que je le pense 
sincèrement à encore : « En 


FIRMIN RENÉVILLE 


En Martinique 


CRISE 
CHEZ LES MILITANTS GAULLISTES 


{De notre correspondant.) 








médioore t obtenu à l'élec- 
tion çantonale partielle de Fort- 
de-France par candida: 


mental du”ER. (1189 voix), Ce 


dernieg _L été battu, au second 


M Bernard Fons, qui était en 


leur comité directeur auxquels ils 

t un manque de dyna- 
misme. M Pons n'a pas contesté 
l'existence de « problèmes » an 
sein de la fédération, « C’est 
pour cela, a-t-il indiqué à la 
presse, que nous envisageons une 


dissolution du comité départe-|# 
mental 


du mouvement &l que 
Congrès ué pd de pl . 
, Jui ne Ta Us SE 

tenir qu'au mois de septembre. » 
I semble qu'une iutte d'in- 
fluence soit engagée entre la 
« nouvelle vague » emmenée par 
M. Michel Renard et les « an- 
ciens » conduits par M Emike 
Maurice, ésident du conseil 
général de la Martinique. — EF. R. 


LL ET 0e 
comme la Défense, il devrait 
PL CLS ILE TC TICA 
dans tous les genres, 
à tous les prix, comme dans 
un quartier de Paris. 





A la Défense, Serete Aménagement 
prépare Les Quatre Temps. 
Plus qu'un centre. Un centre-ville. 

serete 


Aménagement 63, rue La Boétie 75008 Paris. 225.756 
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POLITIQUE 


LES ÉLECTIONS MUNICIPALES 


GIRONDE : Floirao (1* tour). 
Joser., 7562; vot., 35180: suffr. 
ExXDT. 8 099. À 
M , Jean L'arrlet (PS), 
L6?3 voix; Mme Conchita Ls- 


RP.R.), 369; M Gérard Cha- 
morin (PR), 866. II y à ballot- 
fage . 

C0 s'agit de pourvoir an remplare- 
ment, d’uns Dart, du maire socla- 
Liste, M. Claude KHaymond, démis- 


sionnaire, et, d'autre part, du siège : 


détenu par une congeilière munlci- 
pale communiste Elu en 1977, 
M Raymondè ‘avalt brutalement 
témissionn$ en mars dernie, en 
arguant de trois raisons : La faillite 
de lunion Ge iz gauche ef le non- 
participation des €inms communistes 
à la vie municipale: des différenda 
avec l'administration mumilcipale : le 
peu de soutien à l'intérieur de son 
bropre parti 

Lors du premier tour des élections 


municipales de 1977, le 13 mars, les : 


résultats avafent ét6 les sulvants : 
Inecr,, 6446; vot., 4754: suffr. expr., 
4652 Lisie PS, 1948. Liste P.C, 
1947. Liste RPR.,, S8$3 Dimanche 
LS avril, la moyenne des voix obte- 
aues par chaque liste s'établit 
comme suit : liste PS. 1626: liste 
P.C., 1107; liste RP.R., 367. 
Malgré la forte augmentation du 
faux d'abstention (57,9%), an leu 


CHINE 19 circuits 


16 jours à partir de 10.600F 
L'INDE en train 18j.5.950F 
THAILANDE La Route 
de l'Opium  17j.5.900F 
Thaïande/Birmanie 

22 j. 6.380 F 


U.S.A. Zabriskie Pist 


(Califomie) 16j.  5.990F 


_Des vols spéciaux AR. 


TUNIS 1-090 F 
TANGER 1.090 F 
ATHENES 1.290 F 


“départ de Bruxelles 

Prix au 28/3/89 susceplibles 
d'augmentation en fonction du prix 
du kérosène, SOUS certaines 
conditions. 


CONTES LE Tente Lee el 
de séjou’s, cirouits, vols charters 
ERP M rntete sn AT: 14 








5, rue de la Banque 75002 PARIS 
(Métro Bourse} Tèl, 261.53.21. 
5, place Ampère 69000 LYON 
Tél (7) 842.65.37 
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de 26,2 %), qui fausse 12 valeur de 
la comparaison entre 1977 et 1980, on 
peus relever le recn} än P.C.F. et au 
EP.E., et la progression du P.5. 


HAUTE - SAVOIE : ‘Thonon-les- 
Bains (1% tour). 
Inscrits, 14642 : voi, ‘7508 : 


expr., 7 170. 

Four le renouveau municipal 
(PS.), 37883 voix (moyenne de 
liste); démocratique de 

municipale (majorité), 

2701; Pour la ipation des 

femmes, 671: Thonon liberté 

(P.C-), 604 : Vivre à Thonon dans 

paix, la bpauté et la sécurité, 
410. Ballotage. 

ID sagit de pourvoir trois sièges 
devenns vacants à 12 sulte des décès 
de trois eonselilers municipaux. En 
1977, La liste de La majorité avaît été 
élue au premier tour. Les résultats 
avaient Été les suivants : inser., 


majorité, 7310, 27 élus (18 Bi. 
11 mod maj. & C.D.S,., 2 div. &): 
liste d'union de la gauche, 3 142 
On note qne Ia liste socialiste 
réallse un score plus hmportaut à 
ele seule (SSSL%) que La liste 


d'union en 1977 (30,06 %). Le total. 


Ges volx de gauche représente 
47,235% des cuffrages exprimés. La 
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vous propose 
3 départs garantis chaque semaine. : 
durée des séjours au choix 


(du long week-end aux vraies vacances) 
grand éventail d'hôtels : 
{du Tourisme au Grand Luxe) 


de 2990 F à 5280 F° selon hôtels et dates choisis 
(pour une semaine Paris/Paris transport, transferts et hôtel) 
_ ._ Encasde total à 
nouveau: garantie des prix. En Cas 0e Leg ameh Den œ 
tous renseignements et documentation chez votre agent de voyages ou 
CAMINO, 21 rue Alexandre Charpentier 
75017 Paris - tél 755.77.90-380.55.58 


‘prix revisables en fonction des hausses carborant. 





D'ÉPARGNE ECUREUIL. 


usé: 


c'est le moment 
de souscrire. 


* Conditions au 1° avril 1980. 








vous connaissez l'épargne-logement 
| 18 mois JL 


c'est le taux de votre prêt ne résidence secondaire 
c’est la part de crédit dont vous pouvez disposer 


acquisition, construction, travaux 





découvrez 





c'est le temps minimum d'épargne 


9,5% 





avec un prêt complémentaire 
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LES SUITES DE L'AFFAIRE DE BROGLIE 





Le plus récent des coups bas électoraux 


déclare M. Poniafowski à propos de la Haute Cour 


M. Michel Poniatowski a réaffirmé, dimanche 
13 avril, qu'il n'avait jumais été informé du projet 
d'assassinat de Jean de Broglie et «a indiqué 
gu'évoquer la Haute Cour à son propos est «le 
plus récent des coups bas électoraux ». M. Jean 
Lecanuet, pour sa part, & dépioré au Club de la 
nresse d'Europe 1, le même jour, «que la politique 
la bassesse le 
dispute bien souvent à la méchanceté pure. 
Le rebondissement de l'affaire de Broglie a égale- 
ment été évoqué, en ces termes, Dar M. Roland 


plonge dans des polémiques où 


Haute Cour pour l'affaire de Bro- 
glie est une galéjade mal jourbie, 
inventée et fobriquée après irois 
années et Le plus récent des coups 
bas électoraux. IL est aussi gros- 
sièrement Mmensonger 2. 


du pari socialiste ont accédé à 
des sommets ineffables de sottise 
de mauvaise Leur mécon- 


da C.D.S., invite che 
13 avril du Club de Is 

d'Europe 1, a déclaré : «Je dé- 
? que « 6 un 





Je considère 


DR De ARR Pre 


inter- 
ruptions du représentant de l'Hu- 
manité. «Vous éles allée de mal 
en pis avec v0s seCrTÉtuiTes géré 
raux », lui a-t-fl dit, après avoir 
l'attitude de Maurice 
et celle de M. Gecor 

pendan: 


évoqué 
Thores 
t la derniere 


M. François Mitterrand a 
aéîaré lundi 14 avril à TF 1, 
après la publication de la réac- 
US DE SO a 
e Clu presse » d'Europe 1 : 
« À est normal qu'un responsable 
politique ait à s'expliquer. D'au- 
lant plus que M. Poniaiooski — 
que je n'ai pas à charger, je ne 
participe pus GUX Chasses à 


l'intérieur.» Le premier secré- 
taire du PS. à souligné qu'il 
appartenait au groupe socialiste 
de l'Assemblée nationale, qui se 
réunit mardi 15 avril, de décider 
s'il demandera ou non, comme les 


AU TRIBUNAL DE NANTERRE 
Le camion de M. Bouaziz 


M. Mohamed Bouaz, cinquanie ans, qui fut le trésorier d'un comité 


de résidents en grève du foyer d'i 


de Gennevililere (Hauts-de-Salne)}, 


s 66 condamné récemment à trois mois d'emprisonnement ferme pour 
sbus de conflance par le dix-septième chambre correctionnelle de Nanterre 
que présidalt M. Louis Jourdain. II avait comparu devant le tibonai mardi 
8 avril, après six mois et hult jours de détention provisoire. Il état accusé 
Œavolr uiillsé pour son usage personnel — notamment l'achat d'un camion 
pOur retourner dans SON pays — une Parlle des sommes qui lui avaient 


é16 remises par les Inunigrés du foyer. 


Les immigrés du foyer de Genne- 
vällers géré par l'Association des 
foyers de la région parieiaenne 
(RF-R.P.) £e sont mis en grève des 
loyers en mal 1978, (ls se sont conné 
un comité de résidents de vingt-trois 
personnes M. Bouaziz, cinquante 
ans, en France depuis 1965, a été 
désigné comme trésorier, M. Bouaztz 
est analphabète II salt seulement 
tracer queiques chiffres sur le papier. 
Les résidents ont décidé de verser 
au trésorier trois mais du loyer qu'lis 
estimalent devoir à l'AF.RP. (anvi- 
ron 50 F de moins que le loyer fixé 
par l'assoclation) qu'ils céposeraient 
chez un svocal Ils ont, en outre, 
versé des cotisations pour que leur 
mouvement de grève f0: soutenu 
financièrement : le tout c'élevait à 
quelque 180 000 F: 109000 F furent 
remis à ur avocat 

Le reste, éelon M. Bouaziz, fut uti- 
Nsë pour organiser [a lutte : dépla- 
cements en cars pour les manifeste 
Üons, tracts, achat d'une automobile. 
En septembre 1979, M Bouaziz a té 
arrêté Les membres d'un nouveau 
comité de résidents, désigné quet- 
ques mols auparavant « à l'initiative 
de la direction du foyer +, selon 
M. Bousxiz, l'accusalent d'avoir 
cétourné da l'argent, en particulier 
18000 F pour l'achat d'un camion. 
M. Bouaxiz a toujours affirmé savoir 
acheté ce camion avec ses écono- 
mies Sur les 4 000 F qu'il gagnait, Il 
‘ne déponsait que le quart, envoyant 
la reste en Algérie à 8a femme et à ses 
aix enfants, « sauf pendant ja der- 
nlère année, dit-il, où l'économisais 
pour le camion, pour rentrer &u 

. P&Yys ». Arrôté le 29 soptembra 1979, 
ä x 6t6 inculpé d'abus da confiance 
et incarcéré. Toutes 269 demandes 

. de mise en libérté ont été réfusèss, 


« Je pense qu'il a détourné, non 
Pes, bien sûr, le totalité de l'argent, 
mais a, moins 35 000 F », a expliqué 
M. Alain JuniHlon, substitut, « Je sais 
qu'on ne se précipite pas pour ouvrir 
des foyers pour immigrés, parsonne 
ren veut chez sol. Je connals les 
problèmes, a-1-11 ajouté. !} reste qua 
le dépôt a un caractère sacré 61, lui, 
ñ y a touché. C'est pour cela qu'il 
comperal* Ici, détenu. » 

Persuadé que M. Bouaztr a prélevé 
des sommes d'argent pour £0n usage 
personne!, M Junillon a requis contra 
lu: deux ans d'emprisonnement, lals- 
sant aux magistrats (6 soin de fixer 
la pertie ferme; « pour ma part, je 
verrais volontiers six à huit mois », 
æt-H précisé  ‘ 

Les défenseurs ds M. Eoueztz, 
M°® Arlette Grunstein &t Jean-Luc 
Rivoire, sont pérsuadés de l'honné- 
teté Ce leur cilent dont lis ont 
demandé ia relaxe. Selon eux, 1) faut 
« admettre au moins Que sa culpabl- 
lité n'est pas évidente et, d'emblée, 
déplorer une détention provisoire de 
six mois et huit jours dans une teite 
affaire ». SI l'on fait le compte des 
dépenses da M. Bouaziz pour le 
comité. ca l'argent qu'N avalt confié 
à des amis, = on ne retrouve pas 
fout, C'est vrai, a reconnu M: Rivoire, 
Mels, si abus de conflence à y avañ, 
Ü ne saura porter au plus de 
A F ». Pour ce qui concerne I 

ION, = on n'a jamais prouvé qu'il 
ave 6t6 gchoté avec l'argent du 
comité, a ajouté l'avocat, je remercie 
le perquet de lavoir dh dans son 
réquisitoire écrit =. « Bouariz n'est 
pes malhonnête, a4-| conclu, mais, 
c'est vrai, 1! est incapable de teair 
une comptabilité. » 


JOSYANE SAVIGNEAU . 





Leroy dans l'Humanité-Dimanche du 13 ayri : 
« Ouvrir les placards où sont enfermés les cada- 
vres de ce régime, ce serait falre œuvre de salu- 
brité publique.» 


C’est mardi 15 avril Que les communistes dépo- 
seront sur le bureau de l'Assemblée nationale une 
proposition de résolution pour la mise en accusz- 
tion devant le Haute Cour de justice de M. Ponic- 
éowski. Les socialisies décideront ce jour-là s'ils 
se joignent à cette initiatite. 


communistes, la mise en accuse- 
tion de M. Fonistowski devant 
la Haute Cour de justice. 

peut PEL 


On 

M. Mitterrand, que députés 
socialistes se rangeront au sou- 
haït q Filli 


UNE LETTRE DU MINISTRE... 
POUR DIRE 
QUIL N'A RIEN A DIRE 


Même si, comme HN le réaftirrie 
encore aujourd'hui, M. Poniatowsk]i 
n'était pas au courant avant Îe 
meurtre, {ie 24 décembre 1976, du 
projet d'assassinet da Jesn de 
Brogiie, H est vraisemblable qu'il a 
été informé après de l'existence des 
notes que le directeur de la police 
Judiciaire avalt cru devoir garder 
pour lui. Or, lors ds la conférence 
de presse du 29 décembre 1976 au 
ministère de Fintérieur, jamais 
n'a 6tS question des menaces 
qui pesaïent sur {8e député de l'Eure 
et dont fait état lune de ces deux 
notes, publiées par le (Canard 
enchaîné. Ces deux notez n'ont 
lamals 6té transmises à Îa justice, 
st il semble bien que le magistrei 
instructeur n'en alt Jamais’ été 
frformé  verbalement, malgré ce 
qu'aitirme M. Jean Ducret, directeur 
de la police Judiclaire. 

De plus, M. Poniatowski ne s'est 
lamats présenté devent le magistrat 
instructeur qui Favait pourtant convo- 
qué. a simplement envoyé uns 
lettre, la 11 avril 1978, dens laquelle 
1 déclare à peu de choses prés, 
qu'il n'a rien à dire, étant donné 
qu'ii n'a pes rencontré Jean de 
Brogile depuis le fin de l'année 1975. 
M. Ponlatowsk! avait pourtant pré- 
cieè à TF1 que «Jean de Broglie 
avakt des relations et des affaires qui 
n'étalent pas compatibles avec certai- 
nes responsabilités politiques». Ce qui 
avait valu à l'ancien négocieleur des 
accords d'Evien d'être écarté au 
printernps 1976, soit trois ans at den 
avemt l'essassinai, de la. présidence 
de la commission des finances. Ces 
renseignements auralent sans douta 
intéressé le juge d'instruction. Maïs 
l'attitude de .lencien ministre de Fin 
térieur el le fait de ne pas avoir 
communiqué à ja justice les deux 
notes de la dixiôme brigade territo- 
riale peuvent-ls conduire M. Ponia- 
towski devant la Haute Cour de 
Justice, à suppossr que je Sénat et 
TAssembiée nationale votent à Ja 
majorité ebsolue fa résolution? 
C'est peu probable car le preuve 
Que l'ancien ministre « eu connais- 
sance da tout ce.qui se tremait 
contre Jean de Brogile n'a pas 616 
apportés. 

Î reste, cependant, qu'unsa plaintes 
Pour violation du secret de l'instruc- 
ton, aprés ia conférence du 29 dé- 
cembre 1976, a 616 déposée contre 
M. Posiatowski per les avoceis de 
Plarre de Verge. Là aussi la Haute 
Cour de fuetico est sous habltéo 
à se prononcer en vertu de l'erti- 
cle 68 de ja Constitution qui dispose 
“que leg membres du gouvernement 
sont personnaliement responsables 
des actes accomplis dans l'exercice 


. de leurs fonctions». — M. 8. R 


rs À 
Ad . 


Des gendarmes font signer des aveux ax grévistes 


Marseille. — Après les condamuations infii- 
gées récemment à plusieurs syndicalistes pour 
leurs responsabilités dans les conflits du ira- 


vail l'Union départementales 


Boucbes-du-Bhône vient de dénoncer le rôle 
-d'« auxiliaire du patronat - joué selon elle par 
les forces de l'ordre lors d'une grève déclenchée 
dans un entrepôt des magasins Sodim à Aïîx- 


Les faits remontent au mercredi 
2 avril «Ce jour-là, raconte 
M. Jean-Claude Apariccio, secré- 
taire général de l'UD.-CF-D.T. 
des Bouches-du-Rhône 


industrielle S 
Milles. Nous avons d'abord été 
énierpellés is e des à 
ur à un 
darmes venus de diverses 10ahtés 
de la région aixoise. 

» L'intervention élait remar- 
guablement orchestrée, et, juste 
un quart d'heure auparavant, la 
direction de l’entreprise avuit fait 
sortir des iocoux le ; nr 
nOn-gréviste pOur qu'i 7 
ous mêlé (1), L'atlitude des gen- 
darmes «a élé encore plus 72 
nante. Chacun d'eux Turn 
en effet d'un « modèle » de rédac- 
tion de procès-verbal ronéoté à 
l'alcool. Le ee a élait à peu 
suivant: « engagé 

conflit 


salaires et ls 
»travail J'ai porté entrave à la 
2 liberté du travail mais j'ignorais 
que cela constituait un délit » 


» Et c'est ainsi que, sous l'inü- 
re us PE et Fr un 
exte peau avance, les gen- 
darmes ont dressé et fait signer 

procès - verbaux tombant à 
point pour la suile à donner à une 
plainie que le direction de la 
Sodim venait de 





En 1977, fa fraude fiscale «a 
rapporté à ses auteur? 60,942 mit- 
Hards de francs, le proxénétisme 
ei fa prostitution 2 nilllards, et 
le treffc des stupéfiants 187 mit- 
lions. Qui à dit que je crime ne 
pale pas ? L'Etat, heureusement, 
récupère chaque année quelque 
705 mullions de franrs en pé- 
nalltés fiscales, amandes et 
fais de Justice, mais SOITI- 
mes sont dérisoires comparées 
aux 73089 milillards empochäs 
la même année (1977) par {es 
fraudeurs, irefiquants, faux-mon- 
nayeurs ei voleurs de fous polis. 

.. Ces chiffres, extraite d'un rap- 
port du service d'études pé- 
neles et criminologiques du mi- 
aistère de la justice {1}, ne ren- 


du coût du crime en France. 
faut, pour être complet, ajouter 
les crédits consacrés à !a pré-: 
vention {7,049 milliarda de 
francs) et A Ja répression 
(3,474 milliards), Île perte de 
richesse que représentent pour 
une nation Îes blessures et 
décès imputabies aux tlers 
(14,056 milllarda), le destruction 
des biens (262 millions) et !es 
fractions à la réglementation 
des changes (4927 mililards). 
Ces difiérenis coûts ns per- 
vent cependant êtra mis sur le 
même plan. La prostitution ne 
coûte rlen à Is collectivité (sauf 


n'esi pes le Ces de ja fraude fis- 





ouller, à la dificuté de dé 
nuner (la pa des 
impatables à la prévention 








des automobilistes de brûler je 
feu (tâche de prévention] 

Ce genre de calcul n'est pes 
exempt de Chaussg-frapes, 
incitent MM Godefroy et La- 
fargua à une grande prudencs. 
Peui-0n, 


ê 





UNE ÉTUDE DU MINISTÈRE DE LA JUSTICE 
Le coût du crime 


dent que parljellement compte : 


on revenus non déclarés), ce qui : 


dont fimpact économique est 


CFDT. des 


De notre correspondant 
régional 


fqug 
Ë il 
| ul 
je 
AL 


pour 

É besoin d'aucune srisine 
particulière. pe re frame 
que nous avons établis sont par- 
jaïliement réguliers en la forme : 
nous Les AvONS ÉTGRSMIS ŒU 
Parc de loportenh du pour 

eTa _ 
suites éven " À 


À propos des «modèles » 

par toutes les personnes inter- 
lées dans les maïns des gen- 

verbalisateurs, le comman- 

dant allès admet qu'avant l'opé- 
ration « ceriaines instructions » 
ont été données à ses hommes 


ê 





CE 2 





de Jeur temps à la justice 









esUmations ne doit cependant 
pas faire perdre da vue les 
conclusions de” celte étude, qui 
montre le poids écrasant de !a 
fraude fiscale et des homicides 
per Imprudence dans fe cafcui 
du coût du crime. Quatorze 
mike quatre cont quetorze per- 
sonnes ont trouvé la mort sur 16e 
routes en 1977, dont 10091 par 
la faute. d'autui. Si lon ejoute 
à ces chiffres 1196 décès dus 
à un accident du travail, ob le 
responsabiié d'un tiors est 
engagée, et-502 homicides volon- . 
taires, on arrive à un totai de 
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plan les 
homicides 
Hraltes. Mais elle a Je 
d'éclairer d'un jour nouveau a 
poliltique pé , 














Lo coDt äu crime est Jourd, 





pourtant considérable. Majgré. 
leurs imperfections et leurs In- 









en-Provence. Pour la première fois — semble- 
t-Il — daris on différend opposant des salariés 
à leur employeur, une trentaine ds personnes 
ont dü signer des procès-verbaux reconnaissant 
qu'ils ont porté atteinte à 1z Hberté du travail. 
ST ne dl et na 

action coordounée né TAnQUe pas 
d'être troublante entre la direction Ge La société 
et l'autorité publique ». . 


Pourquoi pas? Mols chacune des 
cour rave eu «a donné 

nr ee 
. sur > € Rnslon à 
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La CAT. 
‘annule une manifestation 
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RELIGION 


: - : | 
LE CONGRÈS NATIONAL DES GITANS CATHOLIQUES 





Les chrétiens sont des nomades | 


Biviers. — Le congrès nati 
nal da Mouvement catho. 
lique des gitans et voyageurs, 
organisé tous les deux ans, # 
eu lieu les 12 et 13 avril à 
la Maison Saint-Hugues :& 
Biviers, près de Grenoble. 
du voyage» — gitans, ro 
manouches, sintis, yéniches — _— 
se sont retrouvés avec les 
prêtres et les relipiouses qui 
animent le Mouvement et 

. Mer Jean Hermil, évêque de 
Viviers (Ardèche) et membre 
de la Commission épiscopale 

migrations et le tou- 
risme, de. devait célébrer la 


du congrès était ; « Avec 
Jésus nous marchons dans ka 
jole : nos peurs et nos espé- 
ranœes ». 


De notre envoyé spéciol 


buis à Pos di 


du Midi, ils voulalent 
émet Sortir de in rontine 18 
faire une 


20 porte » 
Deux mondes différents 
ne D&s plus 


Bet rachats = rachis £ 
es pe u Mouvemen 
forment un iculier entre 


dit élais gitmn ; Favais 7 
Hoi Ré du Re 


ou de maudhe Les 
Biens eus partagent Le vie des 


Voyages certaines 

RARES dene tes Bt En Dur pd 
une Yvane. Trou : : 

OP jour confie de IDIENIIONE dS tien devrai D Oo de 


i 
je 
| 
js 


shen les Citane set 


a P au MOUVEMENEÉ 
décidé, À dix-sept ans qu'elle pentecôtiste, qui attire bon nombre 
voulait entrer chez les Sœurs de voyageurs. Mals ja rivalité 


a catholiques 2 aussi 
S'y et ele à dû attendre de diviser les familles et les clans. 
d’avoir dix-huit ans pour partir. «C'est une véritable guerre 
Buj trois ans de religion. avoue un des anm 

ue D nes même des de Ju Fe 

s » 

bientôt avec d'autres sœurs vivre J pi tu Lot RER 
chez les pour eur apporter ses cousins a reçu Le ba 


! tre en 
Paroisse. s Quand je enirTé au 
séminaire, Ent a je n'ai pas 


ous 
plus le droit de mettre Les pieds 
les uns chez D autres. » 
«C'est la faute de FEgiise ca- 
si le pas entecôisme fait 
des ee Romano. ENe 
nous laissés tomber pendant 
agisnpe. » Le 
ape ue Troie 
pere Eh: 
priorités. Dans un 


ALAIN WOODROW. 





ÉDUCATION 





TROIS RENCONTRES NATIONALES D'ENSEIGNANTS D'ÉTABLISSEMENTS PRIVÉS 
La CFDT. : L'action < méthodique > 


Attachée à un règlement rapide du contentieux 
de la loi Guermeur 





Hal. EL £a les aïtres à <rester mobilisés» 


De notre correspondant 


d OS rotin national de Dre: 
LU 
gnement chrétien CFTC. qui 
a réuni récemment ses assises à 
ment par télégramme au prési- 
dent EL la République Le qu'il 
intervienne auprés de M Chris- 
tian Beullac, ministre de l’éduca- 
tion, afin le l'ouverture de 
ions « Dh 
rapide du niétis de a loi 
Guermeur 


» 
T1 estime, en effet, que l'apnit- 
cation de la loi Gaosrmeur du 
25 novembre 1977 « ne ee 


nt ns d'OPpUicoHon de la Fo 
vingt ans n de 
Debré 2, notamment en ce qui 
concerne la parité DrÉVUe e le 
législateur. 


égis 

I s'est indi u silence d 
ministre de Fr tien qui, a th 
affirmé dans ea motion finak, 
« n'a donné aucune réponse à la 
demande de négocialions _ 
lée par l'ensemble des 
La CFT.C. a ur 
gident, M. Alain 
que « celle attitude ie m'e8t conforme 


on S0CialE ?. 
1% Deleu, q ui s'est félicité de 


« Tunilé gui LR manifestée lors 
de la du 21 mars 2, 4 
posé la : « I1 s'agit de 
savoir si les pouvoirs publics 
choisissent de force », 
car, — ee rer ze 
lettres ministre 


NP rerravel « son attache- 


ment à l'organisation enséi- 


l'enseignement farenir 88 à - 
gnement chrétien ef déterminé à 


2 menée 
dans pra nee apré et 
aboutira à un rapport de Ce 
thèse soumis qu 
du SNEC en ‘avril 1981 ». Enfin, 
ke SNEC-CF.TC. s'est inquiété 

« du com 
Ceriolss 2e 
ses Hotts - de cogestion et 
de porter un coup fatal au curac- 
tère des établissements 
d'enseignement privé ». 

GEORGES CUBAYNES. 





à défaut de nationalisation 
De notre envoyé spécial 


re Le congrès national de la Fédération de l'enseigne- 
re 6 CFDT. qui a réuni à Arras trois cents délégués du 

9 au 11 avril, a confirmé les orientations définies à Dijon D y a 
uotamment sur la nationalisation. Mais les temps ont 


trois ans, 
Liane € et le combat des ensei 


88e ‘tout différent. I est vrai qu'à 


ts s'inscrit dans un contexte 


ijon on se plaçait dans la dyna- 


mique d'une victoire possible de la gauche. - Aujourd'hui, note 
le rapport d'orientation présenté par M. J.-M Leray, socrétaire 
général adjoint, la voie est étroîte pour nos perspectives : l'Insti- 
tution enseignement privé est bien installée dans le système 
éducatif français, et la restructuration par ques elle s'adapte 
va lui permettre de se consolider... > 


La FEP-CFDT poursuit une 
action rencontre, at-elle fait 


très large 
aux dernières élections des com- 
missions consultatives mixtes 
Den elle à obtepu 3204 % 
des suffrages, talonnant le CFTC. 





Les sndicats professionnels 
de l'enseignement libre 


ss|sont déçus par l'application de la loi de 1977 


De notre correspondant 


Le PR — La ni 
syndica prenons e len- 
libre catholique 

BPELC) vient de réunir pen- 


]° 
analvsé les fonctions des ensel- 
gants, leur prodiguant des 
et 1 à notamment 
déclaré : « Je PRE Les 
enseignemen 
ment un mére: qui m'a pas 
C'est TEE DOUT 3€ TENOU- 
geler, se rajeunñnir, COM Les 
problèmes de léducation, éviter 
la routine qui menace toujours. 3 


Mais les préoccu.ations majeu- 
res du congrès devaient porter 


STAGE DE FORMATION 


L'IMAGINAIRE DANS LES GROUPES ET LES ORGANISATIONS 


Animateurs : Jocques 


ARDOINO, Guy BERGER, René BARBIER 


Du 9 oc 13 juin 1980 (30 heures). 


Formation 
route de l= Tourelle, 





l'Association parlementa 

1 er 'engéignement, à déiané 
AUX 

Mmes Nicole Fos secrétaire 


que celte vocation ne soit qu'un 
alibi ». 
FRANÇOIS MORISON. 


ne %). En üdépit des critiques 
de certains ts, 


tel ke 
Pas-de-Calais ou le Rhône, 
aucune facon 1 politique et la 


ligne de 12 fédération n'ont été 


ts rs que k 
raPROTÉ d'orientation létait avec 


cc. dernier rapport a Q 
tre grands axes d'action : 
AUOnn RATIO œt l'enseignemen 
ps, qui Da avoir d'itéret 
de la 


rm de l ble 
service public qu'est l'école: la 
lutte contre la « po anti- 


pes d'élèves, ; i Eur- 

Dans l'action engagée, il con 
vient, a-t-On ue d'éviter 
deux écuells : certain nihi- 
consisterait 


més système com: 
cial : l'école est de plus en lus 
un enjeu Dour le pouvoir le 

patronat. x Cela justifie une ac- 


AM Jean RE qui ne solict- 
tait le 1 de son 
mandat. 


+" 


PUBLIÉ À PARIS 


Un rapport condidentiel soviétique montre 
comment Îe parti communiste contrôle 
les actiités de l'Église orthodoxe russe 


Ea revus trimestrielle < Vestnik- («le Messager -], éditée à 
Paris (1), publie dans son dernier numéro le texte intégral d'un 
rapport de soixante-dix pages envoyé il y a quelques années par 
le conseil soviétique pour les affaires rebigieuses an comité central 
du ee communiste de l'Union soviétique. 

Ce rapport confidentiel, qui sera publié aux Editions du Seuil 
à la fin de l'année. montre comment le P.C.US. cherche toujours 
à contrôler la hiérarchie et les activités de l'Eglise orthodoxe 
russe. I contient aussi une appréciation intéressante de la Ioyauté 





au régime de tous les métropolites, archevèques et évêques de : 


l'Eglise, 


Selon Fourov, vice-prési- demeure une corporütion dont 
dent du ons pour les affaires Pidéologie est incompatible avec 
religieuses, q RP notre conception de la vie.» Si 
au début de 1975, PÉDIRCODRE Dee les autorités soviétiques laissent 
thodoxe russe peut claseifié 
trois STOupEs, selon son 2 degré 

de loyanté € ne l'Etat. La : 
mière mp cornpren 
évêques qQ Ë 


reconnais- ) 
sent que l'Etat ne veut pas que la Conseil pour les aff 
religion se développe en Union 582 Le r& 
sovi et qui, par conséquent, l'Eplise est 
« ne pent pas leur propre che 
activité parmi le Den pis ». 


Dans 
trouvent Le patriarche » d'autre u'il est décidé à 
chef de T'glie ort d'antre part, ce esur Le 
ks métropolites Al choix et la mise en place des 
Yuveualy de Kroutitsy (alors de ÇCudres d'enseignement dans les 
Toula), Serge ; AT écoles religieuses [séminaires], et 
ST ee de OV, à ŒUVTET TOUT diminuer leur acti- 


MmeEm- 
du gagit du document est accablant 
æmétropolite Nicolas de AR Le 2 des direction de l'Eglise, fl faut 

ues Vladimir d'Trkoutsk. les 


Koui 
Le N bien 
L nr rates 


rapport, Serres, 75015 Paris, 40 F 


e Vous êtes diplômé de l'enseignement supérieur et vous 
désirez recevoir une formation à la gestion au plus haut 
niveau. 











ECOLE DES 
HAUTES ETUDES COMMERCIALES 


Entrée directe 
en 2° année 


« En DEUX ANS vous s'obtisndirez le diplôme d'H.E.C. qui 
vous assurera des DEBOUCHÉS DANS TOUTES LES FONC- 
TIONS DE RESPONSABILITÉ DES ENTREPRISES. 


e Des épreuves à OPTION prennent largement en compte 
les études antérieures des candidats (6olences, Economie, 
Droit, Lettres). 


e Les CHANCES DE RÉUSSITE SONT ÉQUIVALENTES 
quelle que soït votre formation d’origine. 


e L'admission a lieu début septembre. 
e Possibilités de bourses d'études. 
INSCRPTIONS DU 11 JUIN AU 11 JUILLET AU CONCOURS HEC, 


SERVICE DES 
1, RUE DE LA LIBÉRATION — 78350 JOUY-EN-JOSAS 
Renseignements complémentaires : 956.80.00 inoste 330} 


Adresser à HLE.C. — 1, rue de la Libération - 78380 JOUY-EN-JOSAS 





ADRESSE .ssmmuusanvumssseuus CRRLLLRERLEL À LULU esse 


des Entreprises (£.,S.C.A.E.). 780/1 


CHAMBRE DE COMMERCE ET D'INDUSTHIE DE PARIS CENTRE D'ENSEIGNEMENT SUPERIELS DES AFFAIRES 
RE RP 
5 
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sports 


NATATION 


Quatre records nationaux ont été battus 
au cours des championnats de France 


De notre envoyé spécial 


10 sec. 9 contre 2 min. 10 sec. 68), et René 
Ecuyer celui du 100 mètres {51 sec. 91 
contre 51 sec. 93). Mais le vageur le plus 
applaudi au cours des trois jours qu'ont 
duré les compétitions a bien été le vétéran 
Michel Rousseau, trente et un aus, classé 
troisième du 100 mètres en 53 sec. 29. 


Revenu à la compétition après quatre aus 
de retraite, Rousseau à réussi à remonter 
contre toute attente sur le podium du 
sprint. Aucun autre nageur à trente et un 
ans et après une aussi Jongue interrup- 
tion n'avait encore nagé aussi vite, mème 
chez les Américains qui disputent pour- 
tant régulièrement des épreuves 

aux «masters >. 


Le redressement se fait attendre 


C'est le 26 avril M. Gérard 
rendra pu la liste 

des US Poe 
oiympiques oscou, u 
moins France y participe JL 


assez simplement mais 
efficacement de la place de cha- 
cun des a 


La suspension d'un coureur de grand fond 


exemple René Ecuyer, ur techni nétional à l'INSEP : accuell, hébergement, 
Fouveeu récordman de France du M. G RÉL, pOUTr une études, entrainement, suivi médi- 
100 mètres nage libre, 51 secondes bonne part à l'origine de la créa- cal recherche scientifique. Désor- 
91 centi — temps tion du centre national de l'INSEP mais, il est possible de contrôler 
série, — pu pas, ee loin, æ bd he fonchonnement, En nes ue er des 
accéder finale front à ces attaques a tegiaires, tests étec- 

Li de certaine sérénité. 11 sait, et c'est point faible du système jus- 


plonnats 
nier, le champion vrai, SL 2 natation 
n'est plus 


dans 1a de actua- 
grande 
facement 


ise qu'à présent, ont semble-t-il été 
tails au point. Car ina natation 


eux de Montréel, Jim Montgo- 
mery, & té crédité de 51 seconiles Hté sportive et que cet ef française souffre aussi d'une crise 
i porté au if de son action. de recrutement et, par 
1l reste serein, c'est M. Garoft a constaté que, mei- 


tablement juge qu'au terme 
mence à empoisonner | Fos de l'expéri a fait qu'il dence aux championnats d'hiver. 
; repousse Problème sociologique d'une ré- 
d’avoir cerné avec précision À bien sûr de la 


sport et de l'éducation physique) 
est souvent citée. En fait, fl est 


souvent reproché au centre natio- t d bien. S'il semn- 
Del de 1 vi pensent pas gran en. 
; que tout le soit M. Garoff a aussi rejeté 
Te DDR D se one sur ses positions, Gérard Geroff accusations selon ! __ 
= a pu, encore une prêcher était fait dorioter Sta- 
financiers de Ia pour s2 paroisse « La nuiation giaires — _. 
française sans Être en mesure, On Yrançnise est fout ce qu'on veut, jaisser les autres à PabandonL Il 
contrepartie, de justifier ses Pri- dit-il sœuf un sport coupé en cite quelques exemples qui ten- 
vilèges par des ts probants. deux, d'un côté le centre national, chut À DODITEE QUE 108 TR ÉQUrOEE 
vitrine de luxe, de Pœutre, Le reste de la di on technique natio- 


L'ancien international de forui Serge Cottereau a èté sections sport-ét':des, sagiaires du centre national 4 
suspendu à vie par La Fédération françuise d'athlétisme ce so pour F %s rs et ses réponses 
(PY.A). Après avoir la: compétition en 1966, Serge études, la . OR habiles, c'est en bloc un faux et 

sorienia vers les courses de grand fond qui étaient considère qu'au PSY- mauvais ui est intenté 
déjà très populaires en Suisse. En 1972, il créa une des toutes PAIE 0e tens Dons ‘à sa ue. Mais !l est le pre- 
| de grand jond françaises : les 109 kilomètres êni mier à être bien conscient que 


de Millau (Aveyron). 
Ar les & 


époque, épreuves Ouvertes 
lées par la F.F.A. et celle-ci, voulant y mettre bon orüre, forma, 
commission nationale 


GOLF 


Avec un total de 275, soit 13 
Severiana LÉ 
13 æonil, à Augusta (Georgie), le 


à tous n'étaient pas corcirô- 
des courses sur TOule. 


f 
ï 


tions sport-études et que ce pour- 
T [R I à d y gd par na si Dr 20 Grau Erts douane 
l'Espagnol Ballesteros vainqueur du Masters | 22m te Ge Me ee 
Ces seclions. Pour plus avant, | dimanche 13 avril, sous le 
au-dessous du par, l'Espagnol & fallait coiffer les sections sport- ÿ beau, à une 
vingt-trois ans) a gagné, dimanche études par un cenire dis- | néripetie palpitante, c'est le 
te-quatrième « Masters x posant de moyens accrus, et Je] que l'on puisse Il ya eu 
de pouf devant l'Américain Gibly Güberi et l'Austraien Jack crois que l'iléal, à moyen terme, bons moments — 
N inent à égalité avec 279. ; serait de Gisposer de plusieurs] — il y en & eu d'horriblement 
: one nel noon de RiTO- Le Po qrmigeten 


RUGRY 
Fin du premier acte 


de la compétälion, 4 conviendra de suivre en 
rencontres Graulhet- 


DE né Fée Gant de troupe À de 
LE CONGRÈS DE LA FS.G.T. 
Le sport est un moyen 
de développement du travailleur 


Le sport est « un moyen essentiel de développement du 
EE ANrstl ee OU EE L 

GT. (Fédération sportive et gymai du iranajil), qui 

s'est achevé à Port-de-Houc (Bouches Œu- Rhône). Scans 


co 
UDES des, ‘ 
épreuves sbôrtivés, ‘car ‘« dans le 





supporter 
lectivité n'est pas 


$ 


RER 


lan 
de France, Limoges, Mon- 
B de la 


nditions de vie. Ils ont décidé . 


Pour les CHAUV 
La chevelure de co 
insoupcçonnable. 


25, av, de l'Opéra P 
Tél. 261.77.88 


centre national. Four des jeunes 
gens qui sont quelquefois en crise 
d'adolescence, il n’est pas aisé de 
l’imternat : la vie en coi- 
toujours facile, 

et l'INSEP, qui réunit toutes les 
lines avec de fortes diffé 
rences d'âge, de cadence d'en- 
traînement et d'ambition, n'offre| en 


HAIRCONTACT 


Le 


ES 
ntact 


aris 1 








se 
Duclos-Lassalle sur les traces de Moser 


De notre envoyé spécial 





cours J= Cette phrase fameuse pro- 
noncés par Maurice Diot, il y a tout 
juste trente ans, nous est revanlia 
à l'esprit, tandis que Gilbert Ducios- 
Lassaïlle franchiseait ia ligne d'ar- 
rivée, dimanche 3 avril, un peu 
moins de 2 minutes après Francesco 
Moser. Comme Diot en 1950, |s mal 
leur routier français du début de 
Saison a termié deuxiëms de la 
grande classique, et comme lui fl 


alors que son prédécesseur avalt été 
lâché « à fe régulière » sur les pavés, 
il peut invoquer l'excuss d'une chute 
qui lu] a fait perdre le contact à 
kilomètres du but Une chute 
imputable à la fatalfié ou à l'inex- 
périence plus qu'à la fatigue, si l'on 
en croit les apparences. Jusque-là, 
avait effectué un 
parcours sans lauts, ajoutant la puis- 
sance À la rapidité d'intervention. 

«Moser m'auraît probablement 
baftu au sprint, nous disaitii à ce 
propos. Je pense qu'il ne m'aurait 
pas décramponné, car Je me santais 
suffisamment fort pour répondre à 
ses attaques. » 

Résultat exemplaire d'une épreuve 
présentés à tort comme Une COUrS9- 
loterie, même si elle cauflonne l'in- 
jusice en multipliant les dangers de 
façon excessive. Môser vient de 
remporter dens Peris-Roubaix sa troi- 
sième victoire consécutive — par 
sonne n'avait fait aussi bien depuis 


Octave Lapize en 1911, — et Ce , 


n'est pas le fait du hasard. D'autant 
qu'if a précisément devancé Le meï- 
leur Français du moment 

Avec ses Chemins tordus, ses fon- 
drières et ses 59 kilomètres de mé- 
chants pavés où les incidents n9 80 
comptent plus, l'enfer: du Nord qui 
s'étend de Neuvilly (kilomètre 106) 
à Hem fkllomètre 258) a donc 
confirmé à !n fois ie talent dim 
spécialiste aguerri et l'épanoulsss- 
ment d'un Jeune coureur appliqué. 

D'ailleurs, ainai que le falsait romar- 
quer Loulson Babet, dernier valn-. 
queur françale de Paris-Roubaix en 
1956, la malchance n'explique pas 
tout et ne saurait justifier une eérie:: 
de vingt-quatre défaites. consécu- - 
tives des Français. Pour dominer 
catte compétition hors du commun, 
pour en déjouer les pièges, Il faut 
bénéficier d'une: parfalte condition 
physique et vouloir réussir à l'image 








Patrick Caron sans faute à Pau 


début, de dégénérescence au trot, LC L 


De notre envoyé spécial 


à 


Basket-Ball 








la Grècs (93-85) ei la KH 
(35-87). Don 
ne ! 4 Utai) les 
884 km 6 à ? oin 23 sec. 
(moyevne 43,100 N: & Ducics- 
Lassalls (Pr), à 1 min 48 sec; 
à Thurau (R.F.A.), À 3 min, 30 sec. : 
4 Hinauit (Pr), 2-6 mi 5 sec: 
7. Wilens (BeL}, tous méme Lampe : 
. s e $ 
8. Tackaert (Bel), à 8 min, 37 sec. : 
_Football 


*Bériers bat Toulouse ........ 1-0 
eToulon et ävignon ASS LNUSSIURr 0-0 


Hockey sur glace. 
LÈt écrans Chomonts, Lense du 
Tours a dignement Jôté, dons #6 


LES RÉSULTATS | 


wi 
= 
. 
= 
a 
d 
. 
L] 





uns routs dont D connalt jee moin :, 
dres détails at qu'i négociah naguère ue Me SEL 
RS noie 
rsa'"-# ô = ; 

le signe du déclin? Vainqueur à as. oui. Ds ee 
quatre reprises entre 1972 et 1877, ls ET ENS Roi 
Baige avait accompf, os qui parait - + Né ns End 
encore plus exraordinaire, huit fois CUIR slam. À 
Paris-Roubalx eans descendre de ms ü À 
vélo. Dimanche, N appartsanit à si DA NE Ee ne 
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L’élan vital 


Le Grand Théâtre de Genève 
a donné jeudi soir 10 avril une 
superbe représeniation, retrans- 
nuse en direct par France-Cul- 
À Poe en de Leos Janacek. 

rigine, l'opé j tulé 
£a bell OPETG était intitulé 


soupirant de ones elle dé- 

u TE " 

daignait. Poursuivie par Te- 

mords, apres la découverte de 

l'enfant, elle avoue sa faute en 

s'humiliant publiquement, prête à 
on. 


eXDIET SON. Péché en pris 


Ce. drame étoufjant, dans un 
village de Moravie où tous les 
prolagonisies appartiennent à la 
même tribu familiole, Janacek la 
mis en musique avec un mélange 


où une sinulinnéité de Téaligme : 


et de lyrisme très extraordinair. 
IT Jaudrait connaitre ln langue 


C’est le miracle de cet orches- 
tre qui enveloppe le drame, qui 
l'u instrumente » avec un génie 
du détail aigu, inventant des des- 
rl ei annee sons 

71985 et magiques, rythmes 
obsédanis, et en même lemps qui 
éclatent sans cesse en hymnes à 
la vie. Une source d'eau vive jail- 
l'ssant Sans Cesse, iout à tour 
tragique et iendue vers l'espé- 
rance, ou pluiôf sombre et claire 
en mème lemps hallucinante et 
lumineuse, drue et vigoureuse 
comme des arborescentes. 


Sans doute, en écoutant France- 
Culture, aura-t-on été d'abord 
sensible à cet aspect dans Ia très 
beile inierprélation de lOrches- 
tre de la Suisse romande avec de 
merveilleuz 


solistes, bois et cui- . 
vres en particulier, sous la direc- - 


tion de Berislav Klobacar, ainsi 


de Janacek 


tchèque pour sentir toute la force 
des inionctions qui modèlent les 
MOËS, Mais On Est saisi par 
vivacilé incomparuble de toutes 
ces phrases musicales qui pei- 
gnent les senlimente, les caractè- 
res, avec une efficacité prodi- 
gieuse. . 

Janacek était sensible à la 
Courbe des voir, à l'expression 
e musicale » de la parole (1) qu'il 
éludigit passionnément dans la 
vie courente, qu'il noîiait avec 
une oreille d'une sensibilité 

comme tous les bruits de 
la nature et recréait dans le jafl- 
lissement des mois en courbes 
pa si tendues et si neu- 


Mais ce réalisme qui pourrait 
être irrespirable se irouve trans- 
cende par le fabuleux courant qui 
passe à travers la Musique. Puis- 
sance dramatique certes, mais 
y encore de vilal, cette force 

emporte personnages sans 
Jamais jaïblir. À travers À les évé- 
nements, les passions, la vie ne 
laisse pas de reläche aux êtres, 
le tic-tac du moulin scandz Le 
temps, le mariage succède à la 
mMmOrt comme Le printemps à lhi- 
Ie voËr de la peurs 
accompagnent _ 

heurs et malheurs. 


Un génie du détail aigu 


mälla Dvoorekova fla belle-mère) 
au timbre opulent, impérieux et 
charnel, qui se déploie dans son 
ru TE Ts Re ma- 
e du chant mo 
Érannhdne. ee 


La voix roucoulante de Gabriele 
Benackooa (Jenuÿfa) se dépouille 
au deutième acte pour alteindre 
à une sorte de transparence nue 
de la douleur, arani de recouvrer 
une tendresse très pure, vivifiée 
Par l'amour de Laca {l'excellent 
Wieslaw Ochman) dont elle re- 
connait enfin La vraie nalure au 
Jond de lrabime. 


.- Dans des décors stylisés. aux 
couleurs vives. modernes, de Jo- 


.sef Svoboda, avec de beaux costu- 
oiklori 


mes ji ques de Sarka Hei- 
nova, la mise en scène d'Evald 
Schorm joue parjaitement le jeu 


gu'& la splendeur vocale üe Lud- à réalisme et de l'émotion avec 





(1), «Quand fécoute parler : 
Le pa AM rf 


cu'urn au travers de La mél u 
mot, je vois bien plus projoruiément 
dans sOn äme>x, disait-1l. 


« La Bella Elena 


{Suite de la première page). 


Ce qui ajoutait à [a difficulté, c'est 
qu'à le différence des pays de jan- 
que allemands qui ont Lorizing, 
Johan Strauss et Lehar, de l'Angie- 
terre qui a Sullivan, de la France 
où Lecocg, Audran et Messager 
ont constitué non eguiement un ré- 
pertoire spécifique mais également 
une tradition de l'opérette, il n'existe 
aucun équivalent en ftalis où les 
opéras bouffes de Donizeti sont une 
parenthèse dans un siècle désespé- 
rément voué au mélodrame. Aussi 
était-il bien naturel que l'esprit de 
cette production de /a Bella Elena 
soit proche de celui de l'opéra 
buffa que de celui Que nous ass0- 
ions en France à cette fantaisie 
parisienne sur le thème des malheurs 
du roi Ménélas. D'ailleurs le public 
italien n'étant pas, comme ceiui de 
nos théâtres, prévenu des endroits 
destinés à faire rire — on ne dira 
jamais assez J'imporiance de la 
tradiüon en matière d'effets comi- 
ques, — il a eans doute paru plus 
5age de chercher à le divertir avec 
éiégance plutôt que de flatter, en 
pure perte peut-être, ses penchanis 
les moins raffinés. ‘ 


On a dit et, lors d'un colloque 
international qui précédait ja repré- 
eentaton, Antoine Golea l'a rappelé 
avec cetie franchise bourrus qui 
caractérise celui qui, depuis de lon- 
gues années, est devenu la poutre 
maitresse de la Tribune des critiques 
de disques sur France-Musique, 
que la musique d'Offanbach s'est 
Bi bien accommodée de la vulgarité 
qu'elle flatte en réalité la médio- 
crité qu'elle voudrait fustiger, faute 
de pouvoir toujours s'élever al 
dessus. 1! est certain que cette vu 
ganité faite de banalité et de désin- 
voiture vis-à-vis des canons ds 
l'écriture, que les uns gobtent au 
premier degré et que les autres 
{mille fois plus impardonnables, car 
ils se moquent des premiers et 5e 
méprisem EUX-MÊMES) apprécient 
au second degré, est ce qui donns 
aux opérettes d'Oflenbach cetle sa 
veur toute particulière el inimitable. 


Ainsi, qu'on appartienne à lune 
ou l'autre classe de spectateurs 
manque-t-i] qualque chose aux repré- 
sentations de Reggio Emilia, et, l'ac- 
cent étant mis spécialement sur fa 
qualité musicale, pouvait-on regretté” 
de temps en ‘emps que la partition 
ne set pas taujours à là hauteur des 


ucoup :de naturel et de so- 
briéts, ‘ : 
JACQUES LONCHAMPT. 


* Prochaln représentati les 
13, 18, 20 et 22 avril, ne 





> aux antipodes 


soins dont elles élaient l'objet. Maïs 
qui oserait se plaindre que la mariée 
soit trop belle? En compensation, 
gräce au Changement d'Idiome, jl'au- 
diteur français n'en appréciait que 
mieux les parodies d'opéra italien 
(Homme à la pomme) et les 
emprunts moins avoués, mais plus 
évidents que jamais à Rossini (finale 
du premier acte) ou à ses succes- 
seurs dans le grand duo entre Hélène 
et Pärls. On est allé si loin que les 
vocalises d'Hélène, admirabisment 
phrasées par Romana Righetti, 
n'avalent plus rlen de ridicule et que 
le M&nélas d'Arturo Testa prenait des 
allures de père nobls. Le mieux, 
encore une fois, est l'ennemi du bien, 
mais quand le bien ne vaut pas cher, 
ce n'est que demi-mai… 


Sagement et proprement mise en 
scène par Sandro Sequi, non pas à 
l'antique, mais dans des décors et 
des costumes du siècle dernier, cette 
production de {a Belle Hélène :6 
place donc aux antipodes de ce que 
semblait avoir entériné la tradition. 
SI l'on ajoute que Ugo Benelli (Paris) 
a réussi à conciller l'éclat et les 
demi-teintes du bel canto avec cette 
façon de prendre appui sur ss mots 
qu'exige la musique d'Offenbach, et 
que l'orchestre d'Emilia Romagna 
répondait exactement aux sollici 
ttions de Manuel Rosenthal, on 
aura une Idée des régions pau fré- 
quentées où se situent css antipodes. 

Le colloque auquei 1 était fail 
allusion précédemment, le premier 
disait-on sur Offenbach, réunissait 
sous la photo malicieuse du compo- 
Giteur, réalisée par Nadar, fort peu 
de monde en vériié. Les communi- 
cations les plus variées &'y sont suc- 
cédé, étudiant les rapports du musi 
cien avec lrunlvers d'Hofimann (par 
Mario Rinaïldi}, avec la philosophie 
de Nietzsche (par Dino Villatico) ou 
l'existence de son ballet romantique 
le Papillon (par Bruno Cernaz}, tandis 
que Serglo Segalini st David Rissin 
rappelaient les difficultés d'une juste 
interprétation. La préspnce de 
M. Pierre Comte-Offenbach, invité 
d'honneur, venait ejouter une touche 
d'authenlicité, encore que la caution 
qu'il accordät à la Belle Hélène, 
revue et corrigée par Gérard Calvi 
(le Monde du 14 octobre 1876), oblige 
à le considérer plutôt comme un 
cousin à la mods’ de Bretagne que 
comme l'héritier spinitusl de son 
arrière-grand-père. 


GERARD CONDÉ. 





Le Festival de Bourges 





Chansons au cœur d'un printemps 


Le Prineemps de Bourges qui « 
ec Len — pour ls quatrième fois 
— du 5 au 13 avril est devenu 
une sorne de fète annuelle de la 
chanson, l'équivalent de œ que sont 
Acubes pour le jazz er Avigaon 
pour le chéstre. 

Sous de grands et petits chapi- 
teaux, dans de grends et petirs 
théâtres, en plein sir, dans la rue, 

sur La place du marché, groupes, 
chanteurs, musiciens, humoristes 
Ont animé pendant neuf jours une 
ville de province envahie par qus- 

. racre mille jeunes, une ville de 
cete France profonde, équilibrée, 
où tout le monde autreloi, trou- 
vait sa plac et où il reste encore 
un peu d'un ar de vivre que 
l'actuelle civilisation read à gom- 
mer. 

Cerne année, le Printemps de 
Bourpes s'est déronlé su moment 
où l'on assiste 2 une véritable 
explosion de jeuaes musiciens er 
aurcurs-compositeurs, et au désir 
fortemenr procdamé par cœux-i de 

‘ refnser, de fuir :a marginelité er 
d'accepter, de rechercher la notion 
de specade. Le Printemps 2 
développ{ ses fesrivités, tandis que 
tout - bouge, 1out change, tour se 
bouscule dans la chanson considé- 
rée plus Que jamais comme une 
chronique de a vie de sous Les 

- jours, comme une suite de senni- 
ments ou d'impressions, de vibra- 
dons et de cris, d'incertirudes er 
d'anpoisses, de rèves éveillés et 
d'actes d'amour lancés dans le 
plaisir du son et du rybme où l'on 
se donne de 1out son étre « où 
l'on perd son idearire. 

Impicoyablement er narurellement 
des chanteurs, des chanreuses, des 
groupes ont té ienorcs OU rangés 
däos on muse imaginaire. D'au- 
tres, comme Francis Lalanne, appa- 
raissent capables aujourd'hui de 

. Saisir mieux que d'aurres les con- 
leurs du temps parce que leurs 
chansons sont exemplaires par la 
jusresse de ton et la lucidité affir- 
meée, por 13 violence et La tendresse 
r-clées, par E force, l'homour et 
là simplicité d'histoires souvent 
smovntées 2 L1 première personne. 

Mais ce qui a surtout frappé 2 
cœ Printemps, c'est le calme, 
l'indifférence, la résignacion des 
jeunes venus à Bourges et qui, 


M La contralto néerlandalse Elisa- 
beth Coograanz, qui éevait donner 
un récital le 16 avril à linstitut 
néerlandais à Paris, Sera remplacée, 
étant souffrante, par le baryton 
Roud Van Der Maeer, qui ioterpré- 
tera des Lieder de Schubert, de Wolf 
et de Fanré. 


M Une «grère-surprise du tutu» 
2 Interrompu 2 représentation de 
eGiselles que Noureev et Carla 
Fracci devaient donner le 17% avril 
à l'Opéra de Rome. Le corps de 
Ddallet est, effet, arrivé sur scène 
en pantalon et eol roulé pour re- 
clamer le passage automatique de 
la catégorie de wbases à celle de 
danseur sollste pour tous Îles artistes. 
Le spectacle a cependant eu lieu 
sous une forme réduite devant une 
salle pour le moins Impatieute. La 
semaine précédente, l'orchestre de 
Ia Scala de Milan avait donné ne 
sorte d'exemple en organisant une 
«grève des fraes s. 


selon l'expression d'un Festivalier, 
paraïssaient Etre «à côJé de os, 
mémo de lexrs pompes >, comme 
s'ils ne croyaient en sen, mème 
pas en eux-mêmes. « Tout ax fond 
de noi, je Gross, Mail j0 ne Sas 
las au j45!a en quoi», chanrait 
Guy Béart dans on bistror, après 
avoir vu lui-même le specnde de 
la rue. Er Francis Lalanne, vingr 
ans, entre dans la chanson, il y 
Re quelques mois, disait: «On a 
smatils les gons de n:4 génération 
de lears révoltes, de leurs coleres, 
de leurs vérités. Notre génraios 
s été chiirée par Le pouvoir zx 
sens large da forme, on ut a 
enlevé ses possibilités d'exprersion, 
os la vidé de ss sensihilité, de 
sa senssalilé. 1! reste encore l'or- 
se qui re jutt dire n0n quand 
on fe 1apo sur Es gucule, Il reste 
J'umonr-propre, » Er: sans dome 
aussi le sens d'une dérision reprc- 
senrce à Bourges par le groupe 
Odeurs et par Lerheule. 


Le rock français 


U éuie enfin oormal que le 
rock, lie x la vie er à ses débor- 
demerer, ait sa pleine place dans 
ce Priawmps. Rock essentiellement 
français certe année: la pluparr 
des groupes d'importance de l'Hex2- 
gone éraient eu rendez-vous. Et 
si le concert de Bijou 2 contirmé, 
si besoin érair, que tont le bruit 
fait auiour de lui n'etait que le 
résultar d'un bon travail de pro- 
morion, Trust et son hard-rock 
sans fiorirure ni flamboiement, 
mais propulsé avec énergie et por- 
mor un langage spontané, imagé, 
et anarchiste, 2 prouvé qu'il ëtair 
l'an des groupes français les plus 
populaires du moment {cent soixan- 
re-dix mille slbums vendus depuis 
le mois d'ocrobre), er Marquis de 
Sade a démoncré qu'il est acruel- 
lement le plus sophistiquée, le plus 
riche en possibilités. 

Ouvert Le 5 svril avec Maxime 
Leforestier et Graeme Allwrighr, 
le Printemps de Bourges, qui 
avait été mena de disparirion 
3 y a quelques moë, a défiaiti- 
verment établi qu'il es une mani- 
festaion annuelle essentielle pour 
la chanson et la musique populaire. 


CLAUDE FLÉOUTER. 


PETITES NOUVELLES 


Æ Le grand prix du Festival du 
film de voyage, qui a eu lieu à 
Boyan du 10 au 13 avril, a été attri- 
baé à « Zanshar, Thlbet en Hima- 
laya », de Güibert Leroy, Deux prlx 
spéciaux ont êté décernés à « In- 
croyable Soudan, pays de nouba », 
de Pierre Dubois, et à « Mexique- 
Guatemala, mysère des Mayas y», de 
Maæerice Heftl 


M La municipalité de Clermont- 
Ferrand (Puy-de-Dôme) orsanice. du 
17 au 22 avril, un Festival de ma- 
rionnettes dans plusieurs salles de 
spectacle de la ville. Gilles et ses 
marotites, qui à ouvert le Fesbival 
mondial de Charleville l'an passé, et 
le Théâtre d'ombres fe Jean - Pierre 
Lescot. participent notamment à ce 
Festival. 
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MERCREDI 





JURY ET GRAND PRIX DE LA CRITIQUE 
TIONALE AU FESTIVAL DE CANNES 


JOHNNY 


EG SRE 


ON EST OUT 


UN FILM DE DALTON TRUMBO 





JAZZ À LA CHAPELLE DES LOMBARDS 


20 h 30 


MAS - ALVIM - HUMAIR - CHAUTEMPS 


Jusqu'au 15 avril 


CORRE 67, rues des Lom 


NOLESD Rien eu 1. 168S ON SRI ENT ie p R'egy(n no 


d’après le best-seller de NICHOLAS MEYER “THE SEVEN PER CENT SOLUTION” réalisateur de “ C'ÉTAIT DEMAIN ” 


bards - 256-6511 VERSER 


Le triomphe de Celia Cruz 


Celia Cruz est bien à la baureur de 
sa réputarion, C'est La plus grande 
interprète vocale de certe musique en 
marche — de sis — ularisée 
depuis di ans dans le monde grâce 
au dynamisme de la communsuré portro- 
ricsine de New-York, 


Avant elle, Ismsel Miranda, pilier 
de: longue dare des fameux Ponia 
AU Star, brillant improvissteur, avait 
porté l'enthousiasme collectif à son 
corable. Après une brève introduction 
qui a donné l'occasion au jeune Nelson 
Gonzales, chet d'orchestre, chanteur 
percussionaiste, de se tailler une part 
de gloire, Ismsel Miranda devait décou- 
vrir La reponse formriable du public 
parisien à la salsa — amorcée il est 
vrai par les orchesrres d'Henri Guédon 
er du Panamcen  Azuquits, durant 
six mois à L1 Chapelle des Lombards, 
Dans Li salle, heaucoup d'Aatillais, 
d'Africains, mais aussi les Cubains de 
Paris, venas applaudir pour sa pre- 
œière apparition e. France L ples 
clcbre artiste de leur pays. Celiz Cruz 
etair, avant Le vogue de La salsa, une 
grande chanreuse de variètes. 

La salsa étant une expression du 
jazz afro-ubain, Celia Cruz représente 
la voie de la tradition. L'orchtstre qui 
l'accompagne, bien que dépourvu de 
cordes, esr de compcsirion plurot dis- 
sique. À !a franchise de l'arcsque des 


trompettes et de trombone répond 
celle des timbales er des congas, non sans 
qu'une ligue de saxophone ne vienne, 
ca et D, arrondir Les transitions comme 
certains arrangeurs porto-ricains moder- 
ces nous y ont babirués, Miranda, avec 
l'Orquesr: Horiow ou ceini des Fanias, 
appartient à ce COUrAnt, C'est nn 

n exemple l'innovanon apporte 
par les Lio de New-York à l'uai. 
vers modal du mambo er de Li rumbz 


Deux nores de la voix de Celiz 


Crur, et un frisson de srupéfacrion ‘ 


parcourt es rangs. Morceau apres 
morceau, l'exuberaore Cubaine, vèrue 
d'argent et de plumes blanches, danse 
forieusement et domine, par son sens 
du découpage rychmique, chaque détour 
des nélodies. Sans effort appareor, 
comme si elle s'amusair. Son atrirude 
enfantine et touchante, sa facilité à 
improviser et à renverser Les thèmes 
à son avantuge l'ont souven: fait 
comporer à Ella Fitzgerald, Elle répand 
une jois et une sponmnéité qu'on ne 
rrouve pus dans les concerts de rock, de 
jozz ec rychm and blues, si fréquents 
maintenant en Europe. La salsa, de 
toure évidence, impose un code autre 
des rapports public-anisre, avec un 
parti pris marqué pour Îa danse er 
la fète populaire. 


PAUL-ETIENNE RAZOU. 


| CINÉMA 


eL'ENTOURLOUPE », de Gérard Pirès. 
Un -pétard mouillé 





Toujours cette maladls du cinéma 
français : des scénarios inconsistants, 
élaborés à la va-comme-[e-te-pousse, 
et qui ne tirent qu'un médiocre parti 
d'une situalion ou d'une Idée pour- 
tant séduisantes. 

L’ « idée » dans l'Entourloupe, film 
de Gérard Pirès, acapté par Jean 
Herman d'un roman de Francis Ryck, 
était de dénoncer sur le mode 
comique les méthodes pratiquées par 
cerliains vendeurs à domicile. Cynli- 
que, häbleur, doué d'un culot césar- 
mant et d'un bagou infarissable, un 
spécialiste de la profession (Jaan- 
.serre Marielle) enseigne à deux 
minables petits voyous (Jacques 
Dutronc et Gérerd Lanvin) l'art de 
forcer Ia main de [a clientèle. La 
marchandise, en Foccurrence, est 
une encyclopédie médicale probahie- 


E Le musicien brésillen Abel Fer- 
reira est mort le 12 avril à Riode- 
Jonelro..il était Agé de suisante- 
cing aus 


[Abel Ferreira était considéré 
comme l'un des meilleurs clarinet- 
tistes brésiliens. Compositeur et 
instrumentiste, sa spécialité étalt 
le schoroz, style musical de tra- 
ditionu urbaine qui laisse Libre cours 

tes les lmprovisations sur ia 
flûte, le saxophone et 1a clarinette, 
aussi bien sur le mode nostalgique 
des eserestas > que sur celui endla- 
blé du cefreros. Parml ss inter- 
prétations les plus célèbres. figurent 
«André Sapato novo > et « Chorando 
Baixinho s, écrite en 1931. 


MERCREDI — 





TERREUR 
EU 
LA LIGNE 





DEMAIN À 21 Heures 


ment hors d'usage. Et les éventuels 
pigeons sont Ce pauvres paysans 
perdus au fond d'une lointaine pro- 
vince. 

Bon. Pourquoi pas ? Sur un thème 
analogue on imegina assez bien le 
film malicieux, cruel, délirant et 
cependant révélateur d'uns réalité 
sociale, que les Italiens (un Moni- 
cell, ur Dino Risi, par exemple) 
auralent réalisé. Au lieu de quoi, 
avec l'Entourioupe, Gérerd Plrès et 
ses collaborateurs nous offrent une 
histoire languissante, répétitive, plus 
hargneuse que féroce, farcie de 
grosses gaudrioles, de plaisanteries 
douteuses, et qui finit par sombrer 
cans la sottise et la vulgarité qu'elle 
voulait fustiger. Quant aux paysans, 
dupés par les entourloupeurs, Ils rap- 
pellent ooux de La Bruyère : tous de 
crasseux analphabètes, barbotant 
dans leur purin, laissant crever leurs 
vlelllards, ou ruminant inlassablement 
des souvenirs d'anciens combattants. 

Par moments, un gag amuse [le 
meilleur, celui des vaches volées, 
malheureusement tourne court). Par 
moments, une réplique de Michel 
Audiard fait mouche. Per moments, la 
truculence de Mariella ou le persi- 
flage ce Dutronc (qui se moque visl- 
blement de son rèle) masquent la 
pauvreté du scénario. De rares bout- 
fées d'humour dans une more comé- 
die, Quelques étincellss nées d'un 
pétard moulllé, ‘ 


JEAN DE BARONCELLI. 
X% Voir les films nouveaux. 





à partir du 17 avril 
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ON FILM DE SHERDLOCK HOLMES L 


ÉranSe ES 





ATTAQUE LORIENT-EXPRESS 


# Si vous n'allez au cinéma qu'une fois par an allez voir cette surprenante 
rencontre entre SHERLOCK HOLMES et le D' FREUD." Jean Chatel - EUROPE Ne 1 
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NOUVEAUX SPECTACLES 


Sorauo, Vincennes (9374-73-74), 
21 b. : la Vie en pièces. 
Luearne (7270-90-54), 20 à 30 : 
le Barbier de GSévilie, 
Théâtre en rond 1387-75-58), 
: le Dompteur, ou 
l'angials tel qu'on le mange. 


Les salles suhventinnnées 


et municipales 
Opéra (2742-57-50), 19 h. 30 : les Noces 


de Figaro 
PR - Française (296 - 10 - 20), 


Les autres salles 


Antoine (208-77-71). 21 h. : Une 
case de vide. 

Bouffes du Nord (23-34-50), 20h. 30: 
En attendant Godot. 

Daunou (2651-69-14), 21 h. : l'Homme, 
la Béte et la Vertu. 


. FORPAUOR de DRE (589-32-26}, 


les Bonnes. 
Huchette (3268-38-99), 20 D. 80 : la 
Lecon : la Cantatrice chauve. 
Luocernaîire (544-57-34), I, 18 , 30: 
les Inentendus : 20 EL 15: Albert ; 


les Visages de LilUth; 20 h. 30: 
Mort d'un oisesu de proie: 22 b. 15: 
Idée fixe. — IIT., 18 15 : Parlons 
francais : 2L h. : A. Aurenche : 
22 b. 30 : J.-L Debattice. 


Marigny, salles Gabrie) (2356-04-41), : 


21 à. : l'Azalée 

Nouveautés (770-52-76), 21 ! : Un 
clochard dans mon Jardin. 

Poche -Montparnasse  1%48 - 92 - 91}, 
21 h Une place au soletl 

Studlo-théatre d'En face (2398-16-78), 
21 h. : Marlonnettes et ombres 
chino!ses, 

Théâtre d'Edgar (3222-11-02), 20 h. 45: 
13 515 francs. 

Théâtre Marie- Stuart (5089-17-80), 
22 L. 30 : Mythes et termites. 


Comédies musicales 
La Péniche (205-40-39) : Utropolls. 


Les chansonniers 


Denx-Anes 1604-10-26), 21 h. : 
Pétrole. Ane, 

Caveau de la République 1278-44-45), 
el h : Sans le mot «cons, Mon- 
sfeur, le dialogue n'est plus 
poæible. 


Les calés-théûtres 


Au Bec fin (296-29-35), 19 H. 435 : 
le Bel Indifférens; le Menteur: 
21 D : Pinter and Co : 22 b. 15 : 
la &evanche de Nanm:; 23 à 15: 
D. Roux 

Blanes-Manteauzx (ES7-16-70), 
20 b. 15: APR Messi b. 30 : 
Raoul, Je aime 

Car Cone’ CRT 15). 21 b. : Phèdre 

. - 81 être beu- 


Caté d'Edgar (32-11-02), L 20 b, 4% : 
Charlotte, 22 h. : Les Deux Suisses; 
23 h. 15 : Coupe-moi l'souffle. — 
IL, 22 à, 30: Rlou-Pouchaln. 

Connétable (277-41-40), 20 H 30: 
C'était demaln: 21 h. $0: Piaf 
parmi now: ©2 bh. 30: Monique 
Morelll 

COR een (272-01-73), & b. 3 : 
J.-P. Rambai. 

L'Échandoir (1240-58-27), 21 h, 30 : 

C. Charbon et G. Sagll :‘ Nono 
Zarmmit. 

L'Ecume 1542-71-16), 21 30 
J.-P. Réginsl; 22 à : P. Pellerin. 

Fer-Play 1107-96-99), 20 30 

h. : les actes : : 


Rlvage : : 
3 h. 15 : : Belja-Flor, “5 

Le Fanal (2343-91-17), 19 45 : 
B. Arnac: 21 h. 15: le Président. 

Petit Casino 1278-38-50), L, 21 & : 
RaconLez - mol votre enfance: 
<2 b. 15 Du moment qu'on u'‘est 
Pas sourd ; 3 h 30 : Chanconges, 
— LL 2h :Ça s'attrape par Îles 
pied : Æ h. * Suzsnne, auvre-mo! : 
22 à. 45: QG. Langlois. 

Sélenite (351-59-14}, L 21 bb. : l 
faudrait essayer d'être heureux. — 
LI., 21 h. : Sornettes d'alarme : 

12 h. 30 : Débile-show. 








_Palals des Congres 


MARIGNY 


20 
DERNIÈRES 


25 musiciens 


Location Théâtre 256.04.41 


TR es DR (606-0748, 
30 PE. et M. Jollvet: 


Ly. 
Théâtre des Quatré - Cents - Coups 
(3229-39-69), 30 b. 30 : : le Plus peau 
du u àh 


Le music-hall 


Ceatre d'art celtique (258-97-62), 
20 b. 30 : Printemps breion. 

Fontaine (874-7440). 21 h . Jacques 
Doual. 


Forum des Halles (297- 53-47), 
% b. 30 : Libre parcours variétés, 
avec Æ Tachan, M. Méril 

Gaïté - Montparnasse (322 - 16-18). 
PF. Font et P. Val. 

PT 4256-04-41), 21 à : Thletry 


Luron. 

Porte-Saint-Martin (607-37-53), 21 D. : 
le Grand Orchestre du Splendid 
Théâtre Noir (797-85-14), 20 h. 50 : 
Jecques Loubello et Jeanne Bacgne. 


(7583-22-53). 
20 h. 30 : le Ballet de Dore de 
Paris (æle Lac des Cygnes s). 

Car (343-19-01), 20 AE 30 : Michel 


Les concerts 


Lucernaire, 19 à 30 : Micheline 
Cumant (Plcchowska, Marco, 
Weber). 

Polnt Virgule, 21 b. : B. Schlosberg 
(Brouwer, Ohans Ponce, Glu- 


l ). 

La Vieille Grille, 21 h : les Dllet- 
tantes (Dowland, Purcell). 

athènée, 21 h. : I Sollsti Venetl, 
dir, C. Sclmone (Vivald!. Albinoni, 
Tertini. Bonportli. 

Radlo-France {studio 105). 20 h 30: 
S, Carbonel. G. Deplus, Quatuor 
Atbenneum (Liszt. Werner, 
Brabms). 

Masée Carnavalet, 20 h. 39 : Quatuor 
Psrennin (Chausson, Fauré), À. 
Frondeville. P. Gallet, P. Chassels. 
D. Pareln (Marcel). 


Pour ious renseignements concernant 
l'ensemble des programmes ou des salles 


« LE MONDE INFORMATIONS SPECTACLES » 


104.70.29 (lignes groupées) et 727.42.34 


{de 11 heures à 21 heures, 
Sauf les dimanches et jours fériés) 





| Lundi 14 avril | 


Joss por Une 


Caveau de Ia Huchette (3256-65-05). 
22 h. : Gérard Badin! Swing 
Machine. 

copEr des Lombards 1238-65-11). 
0 b. 3 : C. Alvion, J.-L Chau- 
temps. J.-P. Mas, D. Humair : 
22 b. 45 : El grande Melao. 

Cité DRE PPS 
Petit Théâtre, 21 h. : Wizz Jones. 

Dreher (233-418-4411. 21 D. 30: Max 
Roach Quertet: 2 h, 30 : KR. Ur- 
treger, P, Michelot, 4. Romano et 
C. Sscoude. 

Danois (5584-12-00), 20 h. 30 : Quar- 
tet Yo. 

Espace P, Cardin (268-17-30} : 
20 b- 30 : Georges Gruntz Concert 
Jazz Band. 

Palais des Sports (828-10-90), 20 h. : 
Police. 

Petit - Opportun 1236-01-36}, 22 h.: 
duo Bœl - Roubach. 

Riverbop 1325-93-71), 21 b. 50 : Alien 
Quartet, 


Dans la région parisienne 


Vincennes (9374-73-74). Pctit-SOorann, 
21 h. : Pad-Pomme'Ad (dernière). 


CN£mMas 


Les films marqués (*) sont interdits 
aux moins de treixe ans 
{**) aux moins de dix-fhiait ans 


La cinémathèque 


Chaillot 1704-24-24), relfche. 

Beaubourg (2178-35-57). Le cinémas 
muet, 15 h. : la Volonté du mort, 
de P. Len!: 17 h. : Selon In loi, 
de L. Koulechov ; 19 IL : la Fille 
au carton à chapeau. de B. Barnet : 
21 h. : Coup de foudre, de C. 
Badger, 


Les exclusivités 


ALEXANDRIE POURQUOI? ( t., 
v 0.) : Sud. Cujas 5° 53-89-22). 

ALIEN (A. 70) 1°) : Kinopano- 
rarna. 15° {306-550 


30). 
. APOCALYPSE NOW 14. vo.) (*) : 


Balzac. 8° 1561-10-60). 

AURELIA STÉINER Fr): Le Seine. 
Se (325-95-99y : EL Sp. 

L'AVARE (Fr : "ichelleu, 2 (233- 
56-70) : Mari D. 8° (35)-92-82) : 
Nation, 12° 1343-04-67) : Montpar- 
naase-Pathé, 14° (322-19-23) : u- 
mont-Bud 146 (327-84-50); Clchr- 
Pathé, 18" {542-46-01) : 14-Jutlirt- 
Besuprenelle 15° 1515-79-79) 

B1,4CK JACR An vo} : Haute- 
feullis, 6° 1633-79-38 Elysées 
Lincoln, #* (3598-58-14), Olymoitr- 
Entrepôt 47 :542 67-42) 

BUFFET FROID :F: } Paramount- 
Marivaux 2 129 90-40) 


CERTAINES YVOUVELLES (Pr) 


Epés-de-Bois 5° So Olvra- 
pic. 14° (542-ÿ7-42} 

C'ETAIT DEMAIN :Angl. VO) : 
Saint-Germain Vlilage, 5° (633- 
87-59) ; Élysées-Lincoln. 8° ’2352- 
36-14): vf : Impérial fe f7°2- 
72-52}: Montparnassæ-Pathé. 14° 


CHAP'LA tAnt) : Moulln-Rouge. 


; 
sue SOIRFES {S0v. Ÿ.o.) : Cos- 
1548-62 251 
LA DEROB 1D+ Fr) €) ; UC” 
Opéra 2 4261-50-32). 
DUN GIOVANNE (Fr-Iit, v it.) : 
Vendôme. 2 1742-97-52: France 
Elysées. 8° (1723-71-11) 




















ELLE {i4. vo) {(*} : Publicis Salnt- 
Germain. (1222-72-80) " Par 
ee Se 1562-45-76) : (v.f.) : 
Paramount-Mpera. 9° 1743-56-31) : 
Paremount-Montparnasse, 14e (329- 
80-10} : Carxmount-Mailiot. .7 
1758-24-24) 

ERIN EREINTES (Fr) : Action 
Rapublique, 11 (8605-51-33). 

L'ETALON NOIR ia, v0o) ” 7.G.C. 
Marbeuf. 8° :22%3-19-45): (vf) : 
Caméo, 9e (246-66-44) ; Mistral, 14° 
Log Secrétan, 19° (206- 

43). 

LES EUROPEENS (A4. vo.) : 
Luxembourg, 6° (R33-97-77); Eir- 
sées Point Show. fe {(225-67-29) : 
Forum - Cinéma, Ie (297-53-74) : 
Parnasgien. ‘d® (2329-83-11) " ‘y.f.) : 
Impérial, 8° (1742-72-52). 

LA FEMME-FLIC (Fr.) : Madeleine, 
Se (1742-03-13) 

FILMING OTHELLO (A. v.0.) : Le 
Seine. 5° 1325 95-99), 

FOG (A. vo.) (1°): U.G.C. Ouècs, 
Ge 1325-71-08) : TO 

- (2265-37-90). — Vi: UG.C Opéra. 
2 1261-50-32) : Rex, z 1236-83-03) : 
U G.C Gare de Lyon. L2 (343- 
61.85 : UGC. Gobelins, 13% (326- 
23-44): Miramar. 14e (320-89-52) : 
Mistral, 14 1539-52-43): Magic- 
Convention, 15 (4828-20-64). 

FRANCE, MERE DES ARTS. DES 
ARMES ET DES LOIS IF}. Ac- 
tion Répubiique Il 1805-51-31) 

GEEL (F-Belp) Saint-Séverin., 5° 
1354-50-9)1 jours Impairs 

LA GURRRE DES POLICES (F3) (*): 
Btarritz. 8 (7323-89-23) : Csméo. %e 
1246-60-44) 

GIMME SHELTER, THE ROLLING 
STONES (A. vo.): Vidéostone. 6: 
1323-60-34) 

LE GUIGNOLO (PF } " Gaumunti-Les 
Halles. ler (297-45-70) : Gaumont 
Ricnelieu, %* 1233-56-70). Saint 
Germain Studio 5 (354-42-72) : 
UGC Odeon. 6* 1325-71-08) : 
Ambassade, Be (359-19-08); Nor- 
mandie 8% (3959-41-18); St-Lazare 
Pasquier, Se 1387-35-43: Français, 

(7710-33-88) : Hollywood Bd, % 
1710-10-41: . Nation. (2° 1343- 
04-87): UG.C Gare de Lyon. 12 
1347-01-597 : Fauveits, 1% (331- 
58-88; ; Gaumont-Sud. 14 1327- 
84-50): Montparnasse-Paché. 14° 
(1322-18-29) :  Bilsavenue-Montpar- 
Dusse 197 1544-25-02, © 
Convention. 15° 1828 42.271. Vic- 
tor-Hugo. 16 (1727-49 793). Murat. 
Lfe ‘0651-99-75: Wepler. IB (387- 
50-70). Gseumont-Gembetta ‘204 
1638-10-96} , 

AAIR (A. voO.): Palais des Arts, 3° 


1272-62-38) 
1 COMME ICARE (P.): Balzac, B* 
1561-10-60) ; Espace-Gaité, 14e 


1320-99-34) : Escurial 13r c707- 
28-04) 
LMAGES D'UN DOUX ETHNOCIDE 


(Can): La Clef, 5° (337-80-90). 







En v.o. : UGC MARSEUF 
CLUNY ECOLES - UGC OPERA 
OLYMPIC ENTREPOT 


TES 
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JOSEPH ET MARIE (F.): at= 
André-des-Arts, 6° 2284-18) & 
sp. 


JUBILEE (A. v.0.): Luxembourg, 6 
(633-97-77) 

JUSTICE POUR TOUS IA. 9.0.): 
UGC Marbeuf, 8e 1225-18-45) — 
VI... Haussmann. Se (7370-45-55). 

EWAIDAN (Jap. vo): Epée de 
Bois, 5e 1397-57-47). 

RRAMER CONTRE RRAMER (A. 
vD.): Quintette, 6e 1354-35-40) : 
Gaumont Champs-Elysées, 8° (359- 
04-67) ; Mayfair. 16° 1525-27-06) — 
V.£.: Gaumont les Halles, 1 
1297-49-70) : Le Berllle, ê& (742 
60-33); Richelieu, % (233-58-70) : 
Montparnasse - Pathé. 14  (322- 
19-23}: Athéna, 12° (343-0718) : 
Gaunont-Convention, 15  (828- 
0: : Clichy-Pathé, 18e (522- 

-01). 

LA MALADIE DE HAMBOURG (24:1. 
vo.} : Ciné-Selne. 5° (325-93-99). 

MAMAN à CENT ANS (Esp. v.0.) : 
Studio de In Harpe. 5° (354-34-83). 

MANHATTAN {4 vo) : Studio 
Alpha, 5° 1354-39-47) ; ParamouDt- 
iysées, Be 1359-49-34) : Palais des 
Arts, 3° 1272-63-98) — VI PASE= 
mount-Opéra. 9° 1742-56-31) : Pa- 
Do -Montparnesse. 14° (329- 
-10) 

LE MARIAGE DE MARIA BRAUN 
(AIT, vo) : U.GC.-Odéon, 6° 
(325-71-08) : 14-Jutliet-Parnasse. 6° 
1326-58-00): Biarricæ 6° (723 
69-23) — V£ : UGS.-Opérx 2 
1251-50-39) 

1911 14,.9.0) : Hautefeuille, 6& (833- 
79-38) ; Cobsée, 8° (259-2948) ; ’ 
Biarritz 8° (723-869-2333. Vtt. : Ri- 
chelieu, 2° (23-56-70) : Montpar- 
nasse-83, 6° (59-14-27) 

MONDO CARTOON (D.A. v.0,) : 
Clef. 5° 1337-90-90) : Éoes-bune. 
15" (1320-99-34) 

MON ILE {Sued., 9.0.) : Studio des 
Ursulines, 5° (354-39-19). 

PS {(Pr.) : Calypso, 14° (389D- 

-1 ) 

LA MORT EN DIRECT (Fr) : Fran- 
cas. 9° 1770-33-88) 

LES MUPPETS ;Aog. v 0.) : UGC- 
Danton. 8" (1529-42-62). — VOvI : 
Caiisée. 8° (2359-29-46. — V.£ : le 
Berlitz, 2° (1742-60-33): Gaumont- 
les Halles, 1e 1297-45-70): Mont- 
parnasse-83. 6° 1544-14-27): âthé- 
Da, 12° 1343-07-48) : Fauvetta 13 
(331-56-961, Gaumont -Scd, lée 
1327-84-50 : Cambrmane. 15° (734- 
42-296): Wepler. 18" (3987-50-70) : 
Broadway. 18" (5217-41-16) ; Gau- 
mont-CGamostia. 20" (6326-10-90). 

NOCES DE SANG (Maroc, v.0.) : 
Luocernaire. B° (544-57-34} : Studlo 
Cujas, 5° (3541-55-22), 

LE NOIR PRINTEMPS DES JOURS 
(Fr ) la Clef, 5° (3327-90-90) : 
Éspacs-Galte. 147 (320-99-34) 

NOUS SETIONS UN SEUL HOMME 
Pr.) (°°) : Le Seine, 5 (3525- 


95-991. 

L'ŒIL DU MAITRE (Fr.) : Luxem- 
vourg. 6° 1833-97-77) 

ON A VOLE LA CLISSE DE JUPI- 
TER (Fr.). Normandie. 8° (359- 
41-18). Paramoun!-Opèra. ge 1742. 
56-31), Miramar, id (1320-89-52) 

LE PAYS DU SILENCE ET DE 
L'OBSCL'RITE {4li. vo.) : Olym- 
DEA ERrIR ge (222-87-23) : 


sp 

LES er à FUGUES (Suls ) : Stu- 
dio Cules. 5° (1354-89-22) : Espace- 
Gaité, 14 (1320-89-34). 

PIPICACADODO II, vo} : Studio 
de ln Harpe, 5° (1354-54-83). 

PREMIER VOYAGE (Fr) : Baint- 
Lazare + Pasquier, 8° {387-85-43) : 
Parnassiens. 14° (329-83-11). 

ae. PHASE IT (A. va. 

GC. Danton, 6: (329-42- 
0.4 € Marbeuf. 8&* (225-15-45). 
V.F : Carméo. 9r (2346-66-44) ; Maxé- 
vtlle. 9° 1770-72-86); UGC. Gare 
de Lyon, 12e (343-01-59) : D.G C. 
Gobelins. 13° (3368-29-44) ; Re 
lér 1539-52-43) : Parusssiens, 
1329-83-11): Images, 18e (RS 47-04): 
Secrétan. 19° (206-71-38) 

QUADROPHENIA UE A (er) : 
Paramountr-Od - (825-59-88) : 
Publicis Mztignon. Fa (550.31. O7) ; 
Paramount-Elysées, 8e (3259-49-34). 
V.F : Paramount-Opéra. 9° (742- 
58-31}: Paramount - Bastille, 11e 
1343-79-17) : Paramount - Gobelins, 
13e (1707-13-28) : Paraemount-Mont- 
parnasse. 14° (1329-90-10): Para- 
moungt-Orléans. lé 1540-45-0)) : 
Convention St-Charles, 15° 1979- 
33-00); he 18 
(606-3425 

RAS LE CŒUR (Pr.) (*) : Pars- 
Done - Montparuuasse, Ld» 1329- 

Ju ] . 

RENCONTRE AVEC DES HOMMES 
REMARQUABLES (Ang, vo.) 
Ciuny-Palace. 5° (354-07-26) 

REGARDE. ELLE A LES YEUX 
GRANDS OUVERTS :FTr.) : Marals 
"4" 1278-47-85) 

LE ROI ET L'OISEAU (Fr) . Gau- 
mout-(82-Enlles 1%  (297-49-70) : 
Héutelfeullle. 6° 1883-79-34) : Mont- 
parnasse 84. 6° 1544-14-27} ; Pagode, 
2° (1705-12-15); Colisée, 8» (359- 
23-46}: Lumière, 9° (248-49-07) : 
PLM Bt-Jacques 14° (1589-68-42) 

SACRES GENDARMES (Fr) Para- 
mount-Marivaux. 2° (2296-80-40) : 
Peramount-Gelagle, 13° (5989-18-03) 

SCUM (Ag. vo.) (1%) : Quartier 
Latin. 5° 1928-84-85) : Marignau 8° 
1359-92-22) VF ‘ MRichelleu. 2e 
1233-58-70) : Montparnasss-Pathé. 
14 1322-19-23) : : Gaumont-Sud. :d° 
(1927-84-50) : Clichy - Pathé. 18% 
t522-46-01) 

LES SEIGNEURS (A. vo) " Mer- 
cury, 8° 4582-75-80) : La Clef. % 
1337-20-97!) À Ep VF Para- 
mount-Marivaux, 2° (296-80-40) : 
Du rs lé (329- 

-10) 

LE SEIGNEUR DES ANNEAUX [A 
vo.] : J. Cocteau, S° (354-417-62) 

SIMONE BARBES ‘OU LA VERTT 
(Er) 14 Juillet-Paroasse. .6” 
(326- s8-00) : : 14 Julliet-Basuille. 11° 
(85740081) : 

STAR TRÉE (A. v.0.} : 
Se (5256-79-17): Pu 


St-Michel 


57-97): Ermitage B° 
Paramount-Opére, ÿ° (742-56-31) : 
Paramount-Galaxis, 13° (52-16-08): 
Magic-Conveution. 15° (8528-20-64) ; 
Peramouat-Matllot, 174 (758-M-M4): 
Cileby-Pathé, 19° ç522-48- 01): s: Les 
Tourelles, 20° 1638-51-98) 

LE TAMBOUR (AIL, v.0.) i Boufafich 
Se (354-485-2485) 


TENDRE COMBAT (A. v0) : : Quio: . 


tetre. 5° (354-85-40) : ghan. 
(359-22-82) :- Parnaselens, lds (32 
83-11). VF. =: Bérllte, 2e (7421-80-33): 
Cambronne, 15° (7134-42-96). 





TESSs (Pr.-Brit. v. angl) : Ætudio 
Raspail, 16° (320-3B-98). 
LES TURLUPINS (Fr.) : Publicis 


Les grandes reprises 


L'ATALANTE (Fr.} : Cantrescarpe. % 
1325-78-37). en soirée. 

CHUT, CHUT'! CHERE CHAK- 
LOTTE ! (A. vo.) : Studio Ber- 


7832-54-86), 
CLEOPATRE (A, v.f.) : KRanelagh, 
64-44). 


LE CRIMINEL (A, v0.) : Action 
Christine, 6 (325-85-78), jours 1m 


pairs 
LE CRIME DE ge og 
(A. v.O.l : ne. 
15r eT4-95-04). 


MEL 
BROOKS As v.0.) : Éanelagh, 1g 
€ 
LE DERNIER ROUND (A.) : Marais, 
ée (2178-47-98) 
ei ro . ns qe 
.) (en : George- » e , 
DERSOU OUZALA (SOv., vo.) : 
Tera 4 56). 


20-64), Napoléon, 17° (3480-41-68). 


Les films nouveaux 


LE PRÉ fl italien des frères 
Taviant. V.0. : U.G.C.-ODéra. 
2e  (281-59-92): Racine 6 
1633-43-71) : ide Juillet-Par- 
uasse, 6° (3228-58-00) : Blarritz, 
8e (1723-69-23): 14 Juitlet- 
Bastille, lie (357-90-81} ; 
14 Jutllet-Beaugrenells, 15° 
(3575-19-79). 

LA DANSE AVEC L'AVEUGLE, 


49-70) : Berlitz. de (742-80-93) ; 
Capri. 2 (9508-11-69); Salnt- 
Curhs Studio, 5: 1354-42-72) : 
Montparnassg 83, £e (544- 
14-27) ; Concorde. &° an 
92-84) : Gaumont-Convsn 

15 (6828-42-27) : "Etiehy-Pathé 
18e (522-48-01) : Passy, 16° 


(2884-62-34) 
MOMENTS DE LA VIE D'UNE 
FEMME (°°), ftlm francc- 


israél:en de Mictal Bat-Adam 
Palais des Arts, 3° (272-62-98) : 
Sailor - Germain - Huchette, 57 


(225-09-83) : Salnt-Laoznare-Pas- 
quier, 8" (387-35-43) : PRrnas- 
siens. Llér (3259-83-11). : 


LA VIE DE BRIAN, film anglais |.- 
de Terry Jones V O. : UG-C- 
Opére. 2 (281-50-32) : UG.C.- 
Odéon. 6° (325-71-08): Blarriiz. 
Se (1723-69-29) : Caméo. 9" 1246- 
66-44) ; 14 Julltet-Bastille. li, 
(1357-90-81) : Bienvenue-Mont- 
bparoasse. 1% (544-25-02) : 
Murat. 18° (8651-99-73) 

TANRKS. film américain de John 
Schiealnger VO :  Haute- 
feuille, 6° (8433-79-38) :. Coucor- 
de, 8° 1359-92-84) VF : Ciné- 
monde-Opére. 9e 1770-01-90) : 
Nation. le (343-04-67 : 
Montparnnsse-Pathé, 14° (322 
19-23) : Gaumont-Convention. 
154 (6828-42-27) ; Clichy-Pathé. 
18° (5222-48-01). 

OURLO 


42-62); Bretagne. (222-57-97); 
Biarritz, 6° (7323-69-23) : EHel- 
. Je 11-24) : Ermitage, 
8e (359-15-71) ; O.G.C.-CGare ds 
1-59) : O-G.C.- 

RS 132 ( ] : 
Convention. 1828-20-64) : 


(298- ramoupt- 
Bastille, 12° (343-731 : Para- 
mount-Galaxie, 13° ( D18-09); 
Paramoun 


43-91): Couvention Sa a re 
Charles, 152 (579-33-00) : Parn- 
mount-Montparnasss, 14s 
(9329-90-10) : Paramount-Mout-. 
marire, 18° {608-34-25). 

AU BOULOT SERRY?. film amé- 
ricain de Jerry Lewis V.O. : 
Quiatette, Se .(354-55-40) : Ma- 


siena, 34e (3529-83-11) VF : 
ABC. 9% (238-5554): -Gau. 
mont - Len Flalles 1°7 (297- 
49-70) ; Balrac, Sr (5681-10-80) : 
Madeleine. 8° (742-09-13) : Fau- 
vette. 13° (331-565-88) : ‘Cero- 
Ta4-42-58) : 


bronne. € : Clichy- 

Paché, 18: (522-45-01) : Cau- 

nuRe - Gambetta. 20° (838- 
-96). 

KISS OR LES FANTOMES, 
flior anglais de Cordon. Hess- 
ler VO. : Studto Médicis. 5° 
(5833-23-07) : PROC RE ir 


8% 1583-45-78). VF : Max- 
Linder. 9" 1770-40-04) : Para- 
mount-Opéra 8° (7412-58-31) : 
Paramount-Bastille. 13 (3€3- 
78-17); Paramouut-Galaxie, 13* 
1580-18-03) : Paramouot-Mont- : 
parausse. lé (329-00-10) : 
Paramount-Mailiot. 17° (7582. | 
24-24); Paramount-Montmar- . 
tre. 18° 1506-34-25) 


LIMOUSIN 


ACL Jeanpierre Laruy 


A EC OLE DES 
2 A7 AIN) : 
RCE 


mise en scène : 
Philippe FERRAN -_ 
et J.-P, LARUY Fi 
MAIRIE DE SIMAUR 
LT LUE T- Vi R EESTI A 


mme me 0 + de 


Le . ee ae : Baint-Lam- 
nie LANDE v.0,) : 
Studio RS on 25). 
me D rio cle va) : 

A-Bartn, \+ 

JOHNNY GOT HIS GUN (a. YA) : 
La Clef, 5e (337-2000). 

JUSTINY DE SADE (Pr) : Hauss- 
manu, 9° 1770-47-55}. 

LE Avi S {A v.0.) : Pa 
lace, 6e 1354-07-78). hé 
LITTLE BIG MAN (A4., wc) =: Noc- 

tambulies, Er (284-423-3€). 

LE en DE LA JUNGLE (A. 
vi.) : Pavois, 18 (554. 
45-55). Napoléon. 17e (3280-€1-48). 

LOULOU, {AND : paid 
(7055-12-15), 

‘LE GER (It. v.0.] : Palace 

DRESRE EP 8 où 

T789 (PFr.) : Æpée de Bois, 5e (337- 

37-47). 


MONTY PYTHON SACHRE GRAAL 
(Ang. v.0,} : Cluny-Beoles, 3e (354- 
20-12), 14-Jutlilet-Basugrenaile, 1% 


(1575-78-79). 
E FACHONS PAS CF) : 
Club, 9* 1770-81-47). 
L'ŒUF DU SERPENT ( v.0.) : 
Studio Bertraud, € 
ORANGE MECANT (A, v£.) 
) : Haussmann, Se Que : 
PP en Dc Gps TE 
AT - a 
; Æcoles, 3 
24-12); U.G.C.-Marbeuf, 8% (225- 
1 5 lé (5422-67-22). 
TIRSE- 


PREPAREZ VOS MOUCHOIRS RE? : 
Palace Croiz-Nivert, 15 (37 


LES PRODUCTRUES (À, vo) : 
22-56) 


(A. a : Luxembourg, & (633- 
7-7). Elysées Point Show, 8 (225- 
TRANSAMERICA SXPRESS (A. 
V0}: ORFETERS 2 (296-52-58). 
UN AMOUE £ COCCINELLE (A. 
vf.) : Napoldon, 17e (3980-41-45). 
CNE NUIT CASABLANCS (A. 
Par A Actôn ristine, Ge (325- 


ù 

VACANCES {A, v.0.) : 
Ranelagh, 1687. (288-6444). 

LA VIE DEVANT SDI bé Paisce 


VS a 3 DE va 
TER sn V-1,) « Expace-Cia! 
lés (320- , drug ie 


Les dede spéciales 


L'EMPIRS DES SENS (Jap. .v.0.) 
(+)  St-André-des-Arts. Be (326- 
48-183 24 th 

FRITZ THE CAT (A, vo}: Saint- 
MD or (338: 48-18}, 


LA GRANDE BOUFFE (Fr -Et.) : 
a l'Etoile. 17e (380-19-83), 


h 
‘HAROLD ET MAUDE tA. vo.): 
Lusembourg, 6° (6833-97-77), 24 à. 
LES LARMES AMECRES DE PETRA 
VON KEANT f{AlL, v.0.): Olymple 
id” (5423-47-42), 18 à. 


MACADAM COW-HOY (A. vo): 


Luxembourg, 6° (6833-99-77), 24 E. 
LE REGNE DE NAPLES (It.-All, 
RD. : Olymple, lé (5342-67-42), 


LA REVOLTE DES MOR"'S VIVANTS 
- Acscias. 


. CONCOURS D'ENTRÉE 
DANS LES CHŒURS 
DU THÉATRE NATIONAL 
DE L'OPÉRA DE PARIS 


Un morceau au cholx 
dans la langue originale. . 
FINALE : 


H 10 juin 1980, à 10 h. et 14 h. 
u Théétre 


de l'Opéra - Comique, 


Vocallse de Rossini. 
Deux morceaux au cholz, 
” dont wu en Français 
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Vous vous rappalez, fo mois 
Passé, au journel de 18 heures, 
sur Amenne 2, ce rédacteur 
improvisé et inattendu, un flls 
d'immigré, un fils douvrier, un 
enfant de Vitry? Mustephe, 
s'appelait. Et ll ne g'est pas 
gËné pour venir nous dire avec : 
86s moîs à lu! se façon de voir 
les files, le travel! en usine et 
même l'atftalre des dlamams du : 
président. On était renversé. On 
n'avait Jamais entendu ça à 12 : 


Et pas plus tard que samedi en 
fin d'après-midi. « Les moins .de 
vingt ans et les autres », CSUX : 
qui adorent Trust et Renaud, 
vonelent d'assister à una inter 
view Dbjdon : trois epprentis 
fournalistes bien capés, bien 
polis, posalent à Patrick Poivre 
d'Arvor des: questions bateau 
sur lart et la manière de pré 
senter 188 nouvelles à l'écran: 
des questions types du genre de 





PREMIÈRE CHAINE : TF 1 


13 h 30 Un, rue Sésame. 
13h C’est arrivé un Jour. 

Untel père st fs , 
19 h 10 Une minute pour las femmes. 


19 h 20 Eraissions 

19 h 45 Les inconnus de 19 h 45. 

2h Journal. : 

20 h 30 Cinéma : «le Prince ot Ia Dansouse ». 


Emtssion - de J.-L Bervan-Sohreïber. 
Avec M. Jean-Luc Lagardère P.-D.G, ds 


3 h 25 Journal. 


DEUXIÈME CHAINE: À 2 

18 h 30 C'est Fa vis. . - 

18 h 50 Jeu : Des chiffres et des lotires. 
19 h 20 Emissions réglonaiss. 


PREMIÈRE CHAINE 2 TF 1 


12 h 15 Réponse à tout. 

12 h 30 Midi première. 

1h Jommal. RAS 

Fe les fourmis: 13 h. 53, Bricolage 
Jos chez : | ; 
13 h. 57, Variétés : 4 D. 2, Infos-magaains : 
14 h. 9, Arago Z 001. 

14 h 15 Les sprés-midt de TF 1, 


183 h 30 Un, rue Sésame. 
18 h 55 C'est arrivé um Jour. 


Bascon, steurs an Munée d'Orsay. 
23h Journal. 


DEUXIÈME CHAINE : A2 


10 h 30 AN.T.LO.P.E. 

42h35 Passez uonc me voir, 

12 h 90 Série : La part des ténèbres. 
142 à 45 Journal - 
13 h 35 Emissions régionales. 

13 h 59 Face à vous. 

18h Aujourd'hui) madame. 


TRIBUNES ET DÉBATS 





LUNDI 14 AVE: 
— M, Michel Debré, sncien 


de la Réunion, est reçu au journal 
de 13 heures sur TF. 1. 





toirs-: des difiouités, on 


GE EET Camions, céntenr 
premier ministre, député RPR Garonne, ; à l'émiasi 
€ Tribune Lire » à ue 





| RADIO-TÉLÉVISION 





” Parler jeune 
‘collss qu'on barre où qu'on qui 
marque d'une croix dans Jes 
a2ndag0s. 


Flan du numéro. Entréa de 
l'Auguste de service. Qui volt-on 
débarquer on: effel, lul, Musta- 
phaï E} c'est reparti. Ces 
lounes gens n'étaient que das 
lèche-oui, dez menteurs. La 
vérité, c'est que Finfo eat contrô- 
dée per Glscard — Je cite à. 
peu près, fe mal pas pris de “por, — on parie 
notes, — 5! vous luj déplalsez, 
c’est Ja porte, Lui, K n'aurañ 
Et bien, ça-s'ost roproduit. - Pas fermé sa queulse, ! lui aurait 

dt à CS m680, à ce Poivre 
machin, ce qu'fl penseñ de jui: 

c'est Un POurri. 


‘ Tôte. de l'animateur de ser- 
vice 1! Ce gros ours mal I6ché, 
à partir du mois de juin, on va 
lui laisser la bride eur le cou. 
On va fuf fibérer une casse, .a 
cote même houre, gur caftte 
même Chaîne. Espérons qu'il ne côté. 
s'epprivoisera pss 1rop vite et 





20 h 35 Magazine : Question de temps. 
Le tomps de vivre : l'heure et La chaîne. 
21 h 40 Document : Le temps des calhédrales, 
Le bonheur et la mort. 
22 h 35 Variétés : Salle des fêtes. 
23 h 25 Jourmal. 


TROISIÈME CHAINE : FR3 


18 h 30 Pour les jeunes, 
Hebdo jeunes : 1e Lièvre et ls tortue. 


Comité de Laison de l'athôlame, 
13.h 10 Jonrnal | 
19 h 20 Emissions régionales. 

19 h 55 Dessin animé. 


» La vaïñss. 

cais do GG, Lautner (1973), aveo 

M Constantin, J.-P. Marielle, 
Dslban (Redifru- 


Mardi 15 avril 


17 h 58 Récré A2 (suite). . 
Les Bubblies: Papivols: Discopuc:; Len 
quat'z'amis : Mesa mains ont La parole (l’huis- 
toire -du petit chien Pom). 








13 h 30 C'est la vie. 

18 h 50 Jeu : Des chiffres et des lettres. 

19 h 20 Top club. 

2 h Journal, 

20 h 40 Les dossiers de l'écran : « ka Taupe ». 


capté du roman de John La Cerré : l'his- 
générel Le l'intelligence Service à Londres. 
2 bat 


TROISIÈME CHAINE : FR3 
18 h 30 Pour las Jeunes. 


19 h 20 Emissions régionales. 
15 h 55 Dessin animé. 


L'ours Phddington. 
20 R Les Jeux. 


20 h 30 Cinéma pour tous : Duel au solell. 
Film 


Uns fresque du Far-West emportés par uns 

Mise en scène ilgrique, baroque. Jennifer 

Jones dans un personnage jascinant, jorcenë. 
22 h 35 Journal. 


FRANCE-CULTURE 


7h 2, Matinsies. : 
8 h., Los chemins de La convaissance : La Gaule 
mérovingienve: à 8 à 32.LA France vus 
de mes villages: à 8 LD. 50, La ciairière de 
9 h. 7, La matinés des autres: Le matin 
10 XL 45, Un quart d'heure avec. le professeur 


Jexn Bernard. 
11 IL 2, Semaines rausicales internationales 






18 h-55 sur 








du tonus en plus 


qu'il saure garder cet accent 
. caractéristique de la Jeunesse. ‘ 
Parler jeune, c'est utiliser no 
syntaxe, un vocebula}rs aux- 
queis chaque génération apports 
. 88, MArQUE, 5s8 pierre, c'est: 
employer une fangue formida- 
bioment vivante ot mouvante. 
Qu'on soft Belge ou Canadian 
— Je songe à Ja sérle copro- 
.du“e par fa Communauté des 
télévisions francophones Aëro- 
françels, 
certes, mais un français banel!, 
un français international, un 
. français d'aéroport précisément, 
Ussé de formules louites fahes 
et ‘de phreses blen écrites. 
Seule diffère, de fllm en Him, te 
façon de !e prononcer. Dos 
Fimsa policiers, ma foi, assez 
bien tricotés. le ce flafssom 
regerder à condition de ne pas 
être tenté, Ça e été le cas 
dimanche soïr, par le Crime de 
lOrient-Expraes qui passal! à 


" 18 E. 30, Foulleton : € les Ohardons du Bsra- 


GALERIE DENISE RENÉ 
196, boulevard Saint-Germain - 222-77-57 


8 ARTISTES VENEZUELIENS 


ANDRADE, CRUZ-DIEZ, DEBOURG, LUCENA ‘ 
PEREZ-FLORES, RAVELO, SALAZAR, 50TO 
Vernissxge-cocktall, ardt 15 avril, à 17 heures 


NT NL TM 


UNE NOUVELLE .: : 
RADIO RÉGIONALE : 
_FR3CENTRE - -. 














Fespionnage st Les rivalités 
rières du Proche-Orient st se voulant, aussi, 
un appel au bon sens. 

22 h 05 Journal 


FRANCE-CULTURE 


gan»s, d'aprés Panalt Iacratl 
19 }. 39, Présence des arts: Le martyre de saint 
Sébastien. 


eNato mortos, de J. HBocquet. Avec 
FE. M F. CHret, PF. tini, 
21 b., L'autre £cène on les vivants et len Giewx : 


Terres célestes et dieu du mal. 
22 h. St, Nuits magnétiques : Sortie de secours. 


FRANCE-MUSIQUE 


18 à. 2, Sis-Muit: Jazz time (Jusqu'à 18 h. 80) : 
19 D 30, France et Monique. 


tuor ut œajecr 

De 3» (Baethoven), par ls Quatuor & cordes 

du ds la 
R.T étio 

2? h. 59, Ouvert La nuît: Le vingtième gilècle : 

3 Les tes : € » 

(Ravel), « Fantalsie sur Carmen » (F. Borne). 

D un de Thaïss , par 


d'Orléans, aveo Je Nouvel Orchestre phl- 
harmonique de Radio-France. 

h. 5, Agora: eMétamorphoses da la ceivi- 
sation 2. 


ntüts 
Pr 
ni 
ses 
Fi 
: 


ne de prin- 
votx: eNe 
e Chevaux échappés », ds 


ternatlonal 


Pr. 

press 
je 
PÉBRErs 

.E 

ce 

F 

5 


| 
è 


Embryologlo da l'œil et de 


es avec... F, Braudel et PB. Chaanu : 
aurés et histolrs du monde 32. 


F 
28 
BE 

Fe 


EU & 
F 
Û 


Fa 
LE 


FRANCE-MUSIQUE 
7h, Quotidien musique; 8 b. 30, 


Elcaque. ; 
9 h. 2, Le matin des musiciens: uvres de 


Fields, Chopin et Schubert : 

15 b, Musique de table: Les euditonrs ont la 
parols : 12 h. 35, Jarz classique; 13 h, Le 
métier de facteur d'orgues : 19 b. 30, France 
14 Sr mL Les chants de la terre: plon 
ques. = = 

Fu de tm; 14 b. 30, Les 


Moyen Age: Guillaume de Machaué 
Voir Dits: 16 h,, Patrice 
Son6 5: 16 h 15, Schubert, ses élèves, ses 
amis: eNonst eSonates st eLisdars 
(F. Lachner). e Lied auf dem Stromes et 
e<Danses» (Schubert), eSérénades, opus Li 
(Brahms). 

18 h. 2 Si-Hault: Jazz time; 18 EL 350, Cycle 
des nonates de Bsethoven: eVingt-Qua- 
trième sonste À Thérèse s, eva W, Yankoff : 
19 b. 30, France ot Musique: 3D'b., Actun- 


France, 
dir. E Rrivine. avec J. Vandavills (hout-|. 


(rtolon) et E Paclard 


23h. Ouvert Ia nuit: <Penthéz» {Philippe 
duc d'Orléans) ; 23 h. 30, Les concerts du 
Domaine m :. c<Domalnes» (Boules), 

< Trajectoires » (Amy), e Etude III » (Eloy}), 
Mots a (Mafnno A Acc bipel IE Bot 
mouvants » A » _ 
courechller) ; 1 h, Douce 5 
d F Alihaud, 


+. Bartholomée, Ceccon!, FEdor st Ger- 


CHEZ VOTRE PHARMACIEN 
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— Françols CERTNER et Isabelle, 
nés Lanusse- a la jole 


ean 
GLAVANY ont la joïs d’ 
de 














survannx le 9 ‘avril 
a 1980, à La Calëre, 


25 08 ce ee, ES 5 en le a 
@a Théoule, su 

Une messe gera dite le mercredi 
16 avril 1980, à 18 h. 30, on l'égllsæ 
de l'Assomption, 88, rue de l'Asomp- 


.à bis, avenues do la Résolution, 
Cité Mavine de Port-la-Gulère, 
06590 Théouise. : 


57, ; j 
en e SRE ne 





croix guerre, 
avoué à 1a cour honoraire. 
Lea obeèquea auront lieu le mardi 
15 avril, à 18 à 15, en l'égllse de 
Fenouillet. : 


35 ds l'Eglise, 
, FUB 
31150 Fenoutllet. 





RRÈER| 
pots 
abFE 
LE 
; 
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née Heldi Stadler, ‘ 
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M. Pierre MEIDINGER, 


survenu le 1er avril - 1960, ‘à l’Age - de 
trente-neuf ans, , . 


«Celui qui croit em Mol 
vivra. quan mêmes | cerait 


2 
ne | Jean XL 35. 
200 ChAtennye Quetre-Chenios 


ane | 


a 
+ Armelle, J et Mathieu 
anconcer la 


CARNET 


— La directri 


Dame-de-Slon * convient à l'Eucha- 
ristie qui sera célébrée dans Le cha- 
pelle du collège, 61, rus Notre-Damé- 
des-Chemps, Paris (6°), le jeudi 
: avril, à 18 heures, À la mémolre 


Mlle Régine PETITEVILLE, 
atteste pere as 
maladie 





une courte 





_ Ch£ 
Le avr, dans ga quatre-vingt- 
neuvième an: 
Mme J h RENDU, 


Ses funérailles 
credi 18 avril 16880, À Lyon église 
Saint-Pothin (corps « 
Célébration à 10 h 
4 Obâtitlon - de - Michaills (Aln), 
messe À 15 heures et Inhumation. 
De la part de : 


M. et Mme Yvan Bertbat-Duplay. 
eu Jean-Baptiste, mOnials béné- 


Le général et Mme André Rendu, 
leurs anfants ot petits-enfants, 
Bruno Rae 

BL. et Mme Robert Saad! at leurs 
enfants, 





vielle, 
Denis, Pierre, Marle-Noële, Francis, 
ses enfants at petits-enfants, 
Ba famille et ses amis, 
ont Îa tristeass de falro part du 
décès de 


M Jacques VIDAL, 
ancien président d'U.R.G. 
ds la Shell françalss, 
ancien président de UXR.G. 


(Bu 
chevalier de la d'honneur, 
crolz de guerre 1914-2918, 
survenu le 10 avril dans sa 
quatre-vinpet-diriôme 


ML Siegfried VINBERT, 
survenu ls 9 avril & Paris, 
In ‘4e : sh 


De part 

Mme Slegfried Vinbert, 

Mlle Juliette Vinbert, 

E% de toute la famille. 

Les obsèques ont eu eu dans la 
plus stricts intimité. 


religieuse aurs Heu 
le mercredi 16 avril, À°15 à. 30, en 
l'église Saint-Pierre ds Neuilly, 
90, avenues du Role, 








Neulilly-sur-5 
Remerciements 
La de 








— On nous ds repreler que, 
le 13 avril OT at quittait, à l'es 
quarante-euz ans, 16 - : 


pédiatre 
(17 octobre 1936-12 avril 1978). 

I avalt inauguré dans la ville 
Bourget un cyclo de conférences- 
débats dans le cadre d'un enselgne- 
taire. 


À 





— Tous ceux qui Dos nn 
Philippe BER' ÜUL 
prêtre st balzacien, : 
sont învités à la réunion organisés 
par des Amis ds Balzac 
pour le dixième anniversaire de sa 
mn 
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INFORMATIONS «SERVICES» 


+ 











TOURISME 
Avant de franchir les frontières 


entra la France et {e pays 
choisi. Dens la négative, il est 
. Indispensable de souscrire une 
assurance Individuelle tempo- 
raire. 


@ Pour les automobilistes 

— La lettre « F =, à l'arrière 
du véhicule, est obligatoire pour 
qu'un automobiliste solt autorisé 
à sortir du territoire. 

— La carte verte n'est plus 
réclamée aux frontières des 
pays de la Communauté euro- 
péonne et de certains autres 
peys d'Europe, mals elle n'en 
est pas moins indispensable en 
cas d'accident à l'étranger. H 
est, par conséquent, très utlle 
de [a réclamer, avant de partir, 
à son assureur, si on ne Îla 
possède pas déjä Il convient 
aussi de vérifier sl l'assurance 
automobils obilgatoire s'applique 
sans difficulté danse le pays où 
l'on se rend, IT suffit, pour cela, 
de consultar La ilste des pays 
figurent sur la carte verte, 


— Les garantiss facuitatives 
des contrats d'assurance automo- 
blie (vol, Incendie, bris de glace, 
dommages.) comportent géné- 
ralement des limites territoriales. 
Les automobHistes doivent donc 
savoir si le pays où ils pro- 
Jettent de circuler est bien situé 
à l'intérieur de ces ilmites et, 
sinon, demander à leur assureur 
s'ù peut leur accorder une 
« extension » spéciale. 

{Source : Centre de documen- 
tation et d'information de l'as- 
2, Chaussée-d'Antin, 


MÉTÉOROLOGIE 


Aux ax millions de Français 
qui, entre le mois de mal et 
le mols de ssptembre, vont 
franchir les frontières de l'Hexe- 
gone, H n'est pas inutile de 
rappeler quelques conseils rels- 
ts aux plèces et documents 
exigés pour quitter notre pays 
et aux démarches à effectuer 
‘en cas d'accident où de maladie 
en pays étranger. 


6 Pour tous 


— La carte d'identité française 
est valable pendant dix ans. Une 
fois périmée, ells n'a, en prir- 
cipe, aucune valeur aux yeux 
de la police française à la fron- 
tre. 

— Les voyageurs. prévoyants 
doivent se munir avant 4e départ 
de fleur carte d'Immatriculatfion 
à la Sécurité sociale. Dane les 
pays de la Communauté, lee 
soïns, en cas ds maladie ou 
d'accident, seront pris en charge 
par les services de santé des 
pays visités sf la victime est 
munie d'un imprimé spécial 
{imprimé E 111 de la Sécurité 
sociale). En Grande-Bretagne, 
les éeoins sont généralement 
gratuits, à condition que l'éts- 
blissement ou le médecin soient 
conventionnés. 


Aux Etats-Unis, les Français 
ne peuvent bénéficier d'aucun 
régime d'assurances sociales. 
C'est pourquoi Hs ont intérêt 
à sa garantir par un contrat 
d'asaurancs individuel pour la 
durées de leur séjour.” 


Pour les autres pays, 1  SUrance, 
convient de s'informer auprès 75006 Paris.) 


du service des relations inter- DÉPRRR 
i (1} Diviaien rela \n- 

nationales de la Sécurité D Soul tions : 

goclale, 4, rue 

93207 Ssïnt-Denis. 


sociale (1) pour eavokr si.un 
accord de 


réciproché  sxiste 








PARIS EN CARTE. — L'édition 1980 du tourisme, vient de sortir à 
du plan de Paris-ile-de-France, deux millions cent milla exem- 
publié par l'Offics de tourisme de piaires en sept langues. 

Paris, le Comité régional de tou- X 127, avenue des Champs- 
risme et des loisirs et Ia direction Elysées, 75008 Paris, 


VIVRE A PARIS 


QUAND LA POLICE VOUS REMORQUE 


cial de levage (grue de fort ne 











Lignes d'égale hauteur de baromètre cotées en mikbars (le mb vaut. environ % de mr) 
2 20e de puis ou neïge V'Averses  T< Orages = Brouillard rvVergias 


DAORURRES CORRE ee Ce = pour les FOMOTUAESE, : 07. Flèche indiquant la direction d'où vient le vent Force du vent : / 5 nœuds /10 nœuds / 50 nœuds 

— mis à les infractions au des firmes cinéma Phiques ; : 

coûe de la route et les soelésiudi- à des PR nat > Sens de la marche des fronts .Ææ.æ… Front chaud à 4 Front froid BäaÀ, Front occius 

ciaires — riennent mhdiriés Tonjet de demandes d: rembo . 

Dar un &Tr préfectoral du sement auprès ériclalres | Evotution probable äu temps en ot 8; Perpignan, 15 et 11: Renn : Madrid, . 

7 décembre. Ils sont les suivants : selon les bases de calcul ci :[ France entre le Jundi 14 avril à 18 #t 8: Strasbourg. 19 et À ; Tours, oou. $ et 32 Nairobi, 29 ce 18 : 

véhicules de tourisme et utili- Véhicules jusqu'à 1500 kg de °k 19 et 5; Toulouse, 19 et 11: Polnté- New-York, 16 et 10; Palma -da- 

taires : 70 francs: motocyciettes charge utile: 1; la eure ef le mardi 15 avril à à-Pitre, 28 et 24. À Majorque, 17 et 13; Rome, 17 et 6: 

ë partir de l5emè: I7,50franes, de l'essence i-| 24 heures: AB ee dé ee manne SEOCROUuRe 18 13. 25 
L'utilisation du matériel pour re kg : 22 50 bautes presslons continentales : +. nr M 3e ne Le eg : 

les escories ge police qui assurent véhicules ou embarcations fonc” RE DU NS Die oies et 5 Fe Caire, 2 et 12: fles Gans- ( PE nu établis ne 

. Tles, e : D , 1; 
Pod ou dote o re ePOrÉon  MORNanE AU géon OÙ Su éOge | À travum ls France, mais = Genéve, 19 ev 3; Luboine, 13 et 6! Mféiéorologis nationile.) 


deux temps : 3,7 fois la valeur du 
uels, l'utilisation d'un engin spé- carburant consommé, 






















PARIS EN VISITE 


* Mardi 15 avril, sur In moitié sud 
du pays, des nuages abondants don- 
MARDI 15 AVRIL 15 L,, façade (M. de La Roche). 
« Les Helies a, 15 h., métro Etienne- 
€ L'Opéra de Paris », 13 1 15, Marcel (le Vieux Paris). 
Mme Ver- 


DARReS de l'Opéra, ‘ 
ele Musée Carnavalet », 15 n CONFÉRENCES 


rue de Sévigné, Mme Allez, | 

1 CompsenGuse du tour ds 18 h., 4 bis, avénue Hoche, XL. Sta- 
France », 15 h, place Salnt-Gervais, : €< Les 

Mme Bechaeller. 


DESSERTE DE LONGCHAMP. — A 
Foccasion de [la réouverture de 
l'hiphédrome de Longchamp, un 
service spécial d'autobus est 
assuré les dimanches ot fêtes, à 
partir de 12 h. 30, depuls la porte 
d'Auteuil et ia porte Maillot. 


d'aménagement concerté Cham- 
perret ({dix-septlème arrondisse- 
ment}, Qui dovalt s'achever le 
28 mers, est prolongée jusqu'au 
18 avril incius. Le comm'ssaire es d 
enquêteur recevra les observations 

du public à ta maire du dix-sep- | ‘Hres Palme 
tième arrondissement (18 à 20, rue 
des Batignolles), les 16, 17 et 
18 avril, de @ heures à 12 heures 
et de 14 h: 30 à 18 heures. 


ZAC DE CHAMPERRET : L'ENQUÊTE 
CONTINUE. — L'enquête d'utilité 
publique concernant la zone 


parisien, mails 

des périodes ensclelllées prédomine- 

ront encore de l'Alsace à Le Flandre. 

terspératures feront en balsse 

dans Ile Nord-Otust, sans grand 
changement allleurs, 3 

Le lundi 14 avril & 7 heures, 18 

tm1GSp 


æ 
nlvaau de ls mer étalt, à Paris, de 
- | 10171 mflbers, Er 762,9 moilli- 
t un agré- Mmétres de mercurs. 








MOTS CROISÉS 


SBévigné Musée Car- 
navalet %, 14 h. 45, %, rue ds Sévigné 
(Mme Ferrand). 

« Baipt-Germain-des-Prés x, 16 h, 
porche (Mme A 
<L'égllse Salnt-Julien-ls-Pauvre 3, 







P. Chaunu, u : 
<L'Æ£llas, dermailx? 3 (entrée libre). 





JOURNAL OFFICIEL— 


Soni publiés au Journal officiel 
du 13 avril 1980 :. 


DES DEÉCRETS 

© Déclarant d'utilité publique 
la réallsation de la zone d'amé- 
RE AE à lé F 
L e axron- 
diséement de Paris ; 


Le Kelatf à l'importation et À 
commercialisation en gros 
tabacs manufacturés ; 
® Relatif à la réduction des 
uivalences en matière de durée 
du travail dans les professions 


, 18 K # et à: 
Nantes, 19 et 9: Nice, 16 et 8: 
Paris -Le Bourget, 19 et 7; Pau, 22 


LOTO 


cest pas cher, 













Toupets, 

Vauréal (Val-d'Oise), 
S'allume dès qu'elle est ouverte, 
— XL Dont on ne parie plus, 


VERTICALEMENT 
L ue ne peut donc Pas Nu. 


2. Nourrice pour on Ne Décoit 


Renreisnements étiréénpliions 


GOLF HOLIDAYS 


CR PUITS CIRE TE 
rois Pons. Tel: SG TE 20 


bons dé Trésor 4 imté- 
| rét progressif et des -bons 
d'épargne des P.T.T. 


Parceval S.A.- A. Anserroat LO 8/80 





re 














k SrAC, 11, rue Saînt-Didior, 
2HI1S Paris, tEL 04-34-37. Envoi 
contre 5 Fr. 


FORMATION 
PERMANENTE 


centre de perfecton- 
nement de l'institut nationa! 


sgronomique {INA} 
précise qua Île cycle de porfaction- 
nement « Zones d'environnement 


bureaux d'études du bâtiment et. 


des travaux publics et aux experts 
géoméètres. 


* Joserlptions À FADEPRTMA, 
Clauds-Bernard, 


STAGES FREINET. — L'institut coc- 
péraëf de l'école modems péda- 
gogique Frsinet (ICEM} organise 

. uns séris de stagss d'été réglo- 
naux et nationaux (dits de spécis- 
Htés). lis s'adressent aux ensei- 
grants (du. premier et. deuxième 
degrés), éducateurs el documen- 


tél, (OS) 47-MEL 
MAISON 


INITIATION A LA COULEUR. — Har- 
monic est Un groupement qui 
coordonne Îles coùleurs de diverses 


couleurs, coux-Cl répondront aux 
différentes questions concernant 
l'harmonie des couleurs dans la 
maison. Les premiers entretiens 
auront lleu Fes jeudis 17 avril, 
8 mal et 2 mai. La participation 
aux frais est de 50 F, Incluant la 
remise d'une brochure sur la cou- 
leur. 

* Harmonie, 57, avenue Moutal- 
gne, 75088 Paris, t£L 3259-88-35, 


STAGES 


BOURSES D'ÉTUDES SUR L'ARCHI- 


TECTURE PUBLIQUE. — Des 
.bourses d'études en Francs et 
dans Certalns pays étrangers 
seront : accordées celte annés, 


- comme en 1978 et 1979, aux 


jeunes architectes déjà diplômés 
qui souhaiteraient s'associer à 
l'examen des méthodes et procé- 
dures de la commande publique 
d'architecture. 


Chacune de ces enquêtes, dont 
la durée sera d'environ quarante- 
cinq jours, devra donner lieu au 
dépôt d'un rapport détaillé pour 
le 1® octobre 1980 au plus tard. 

-Le montant des bourses est de 
l'ordre de 15000 F pour les 
enquêtes en France: H# est mo- 
dulé, pour [es enquêtes à l'étran- 
ger, en fonction du prix du voyage 
et du séjour. É 


TRANSPORTS 


DES VOITURES. « CORAIL » EN 


ESPAGNE. — La S.N.C.F. va Jouer 
Cinquante voitures Coraii aux che- 
mins de fer espagnois (RENFE) 
pendant env'ron un an, à partir 
de l'automrie prochain. Cette loca- 
tion « permettra à la RENFE de 
Juger de la qualité de ces voltures 
en vue de commandes futures ou 


- de construction sous licence ». Les 
voitures jouées seront mises à. 


l'écartement espagnol : 1,67 mètre 
au Heu de 1,45 mètre. Les che- 
- mn de.fer espagnols, qui ont 


{: entrepris un vaste Progremme de 


modernisation, mettront !es voi. 
lureä' Corall en service eur les 
liaisons Madrid-Saragosse, Sara- 
gosse - Barçsions et Cordoue -54 
ville-Cadix — (AFP)  . 


| due] DOLELYON FAR AIR. — Une ligne 
à Jouy-le-Moutier et à | - 


aérienne régulière vient d'être 
mise en services” entre l'aéroport 
.Satolas Deux aller et retour par 


- | -“Cessna-4@ (hult passagers) cont 


prévus chaque jour ouvrable, sauf 
‘au mois d'août Le ligne est 


"-otverts à titre expérimenisl pour 


dix-huit mois. — (Corresp.) 
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américaines, en l'occurrence . 
l« énergique » président du Sys- : 
tème de résorve féäéral, M. Paul . 


Volcker, «font » monter les 


taux d'intérêt à un niveau - 
encore JAronis vu, ce qui e oblige » . 
les autres pays, pour défendre : 


courante du désordre régnant 
sur LS marchés monétaires (en- 
core appelés marchés de l'argent 
à court terme: et, par voie d'os- 
maose, sur les marchés financiers 
(marchés des obligations) du 
monde entier. D'après cette fa- 
con de présenter les choses, 


l'élévation du e loyer de l'argent » : 


(expression peu satisfaisante, car 
créances qui s'achètent et se ven- 


dent) serait donc, pour l'egsen- : 


tiel le fruit d'une décision prise 


de propos délibéré par les auto- ‘ 


rités responsables ‘ : 


Il arrive que cette première 
réflexion éeoit, souvent sous la 
plume des mêmes économistes, 
atténuée par une autre, présentée 
sous forme de question dont on 
croit tenir la réponse. Est-ce que 
vraiment les taux d'intérêt, no- 
tamment les plus hauts de tons. 
& savoir actuellement les taux 
américains et les taux anglais 
(pour ne pas parler aussi des 
italiens), sont aussi élevés qu'il 


ment : il fait partie du b a ba de 
Téconomie politique telle qu'on 
l'enseigne dans toutes les univer- 
sités (et même, hélas, dans les 
écoles secondaires) : qu'on dé- 
feïque, disent-ils, le taux d’infla- 
tion du taux de l'intérêt, et on 


souvent bes, voire très bas Aux 
Etats-Unis, Îls seraient de 1% 
environ seulement (puisque la 
hausse des prix, en rythme an- 
nuel, dépasse, depuis le débat de 
l'année, les 18 &). 


Au - contraire, ks taux 


C américaine, 
seraient en réalité plus de 
troïs Ioïis supérieurs 


<taux d'inflation » aux contours 


imprécis. | 
J est diffictle — et. pour 


cause — de savoir dans quelle 


mesure ces TEMAIQUES, Qui sont 
— répétons-le — à Ia base de la 
plupart des analyses qu'on pré- 
sente, des deux côtés de l'Aflan- 
tique, sur le sujet, se complètent 
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Le Monde 


de ur bien-fondé. 


L'élément déterminant 


En ce qui concœærne le premier 
point, Îl ne s'agit pas de nier 
que les. autorités responsables 
peuvent agir sur le niveau 
qu'elles jugent souhaitable du 
taux de limtérêt. Mais leur 
action ne peut qu'être indirecte, 
parce que Je taux de l'intérêt 
n’est jemais une variable indé- 
pendante, Par nature, ce faux 
est une e résultante » des forces 
qui gouvernent le marché des 
créances D’'avoik oublié ce 
tralt essentiel, on de ne pas 
avoir suffisamment tenu compte, 


La façon dont on procède tant 


. sur le marché monétaire (émis- 
‘sion de bons par le Trésor, par 


exemple) que sur le marché 
fimsncier (lanrement d'un em- 
prunt obligataire) montre l'ordre 
logique dans lequel s'enchaîne 


Le renvoi sans indemnité 
du salarié devenu inapte 


Peut-on, serait-ce après 
vingt-cinq ans de bons et 
Joyaux services, annoncer à 
un salarié que c'en est ter- 
miné, et s’en séparer sur-le- 
champ, sans avoir à lui 
verser un seul centime? 


"EMPLOYEUR n'est term de 
! verser les i ndemnités 

diverses dues au cas de 
licenciement que s'il y a licen- 
ciement : M. de la Palice reste, 
et de loin, le meilleur de nos pro- 
fesseurs de droit. Mais quand y 
at-il licenciement? Question 
très difficile, en réalité. 


Pour la chambre soclale de Ja 
Cour de cassation, on ne peut 
parker de licenciement que lors- 
que la rupture est € lraputable » 
à l’entreprise. Dès lors, quand le 


médecin du travail déclare que 
tel salarié est devenu imapte à 
occuper son emploi, eHe distingue 
deux hypothèses, avec une logi- 
que pratiquement irréfubable : 


— Si cette maptitude est elle- 
même due aux travaux Imposés 
à l'intéressé, la rupture est impu- 
table à l'entreprise et doit être 
assimilée à un licenciement quoi- 
que l'employeur se soit borné à 
prendre acte du verdict négalif 
de son médecin du travail ; 


— Si au contraire, linapti- 
tuëe constatée par ce dernier est 
sans rapport avec l'emploi, la 
rupture n'est plus imputable à 
rentreprise ni à son chef ef ne 
peut donc plus être analysée 
comme un licenciement : aucune 
sorte d'indemnifé n'est due. 


Ne pas confondre démission et exelusion 


Autrement dit, après lecture 
attentice des arrêts de la Cour 
de cassation, un employeur 
pourrait se sentir autorisé à tenir 
le discours suivant : « On me dit 
que voire dge vous interdit de 
rester debout toute le jour- 


née que VOUS ne POUVEZ Plus 
porter d'obiets trop louTis…. qu ü - 


faut vous ménager… allez vous 
ménager ailleurs ! » Et de jeter, 
comme un kleenex, le salarié 
usasé? Une telle attitude est 
probablement relativement rare. 
Jl n'empêche qu'une Fe 
s'impose. Regsrdons, en , 
plus près. Un salarié licencié a 
normalement droit à an préavis 
ou à une indemnité de préavis ; 
il & également droit à une idem- 
nité de licenciement proprement 
dite. 


L'institution d'un préavis est 
destinée À permeëtre au salarié 
éont, on ce sépare de «5e retour- 
ner»: équité plus qu'élémen- 
taire ! On que celui qui 
ééruissionne n'y ait pas vocailon 
puisque c'est lui qui choisit de 
partir, Mais il n'en vR éviäem- 
ment pas de méme pour œil 
qu'a est erciu par le diagnostic 
sans recours, du médecin du tra- 
vai Croit-on réellement que, 


dès le lendemain et per l'effet de 


quelque miraculeuse célérité, Il 
va percevoir une pension d'in- 
validité si son état ne lui permet 
pas de aux 

de chômage? Sait-on le délai 
nécessaire 2 la liquidation d'une 
tell pension ? 


Quant à l'indemnité de licen- 
cierment proprement dite, rappe- 
lons qu'elle est proportionnelle à 
l'ancienneté : même si la juris- 
prudence de la Cour de cassation 
n'est pes dans ce sens, elle relève, 
au moins partiellement, d'une 
jdée de salaire différé. Pourquoi 
alors priver de ce droit, acquis 
au fur et à mesure des années 
de service, le salarié imapte et 
l'accorder à celni dont le compor- 
tement fautif a rendu le licen- 
ciement nécessaire ? 


D'ailleurs, la Cour de cassation 
elle-même n'est pas d'une abso- 
lue logique. Zistinguant l'«initia- 
tive » de la rupture et son impu- 
tabilité, elle décide que. même 
lorsque cette rupture n'est pas 
imputable a l'entreprise, celle-ci 
doit se plier à la formalité de 
l'entretien préalable prévu par la 
loi de 1973 sur les licenciements, 


{Lire la suite page 24.) 


toute opération consistant à 
offrir une créance sur s0i-même 
(nortant intérêt) contre remise 
d'argent frais. Quel est l'élément 
d'éterminant pour fixer le taux? 
C'est évidemment le souci de 
trouver des souscripteurs dispo- 
ss à acheter. la créance quai 
leur est proposée à Ss0n prix 
d'émission (1), faute de quoi, 
l'emprunteur ne recueillera pas 
la totalité de la somme qu'il 
entend obtenir. Que se passe- 
t-il au cas où l'émission est mal 
ateuelllle par le marché? Le 
cours de la créance proposée 
baisse jusqu'au pointé où le taux 
d'intérét devient égal à celui 
qui correspond à la valeur à 
laquelle est estimée cette 


(1 Ressources 16 Cas je 
simple d'une Émission au À an 
(2) IL fauërait notamment tenir 


pta des la produc- 
tivité qui, à niveau da 
augmentent monnaie. 


Pour aider à développer 
un des secteurs de pointe 
les plus prometteurs, les 
pouvoirs publics ont lancé 
un plan composants quin- 
quennal (1978-1982). Trois 
usines entreront en produc- 
tion au début de l'année 
prochaine. Les moyens mis 
en œuvre, notamment an ce 
qui concerne la recherche. 
sont-ils à la hauteur des 
ambitions ? 


en 1979, de 9,2 milliards 

de francs, des effectifs de 
cinquante-trois mille cinq cents 
personnes, des exportations de 
53 milliards de francs une 
balance commerciale globalement 
équilibrée, un salon internatlo- 
nai — qui vient de fermer ses 
portes — qui connait chaque 
année un succés grandissant, 
l'industrie française des compo- 
sants électroniques aurait, en 
bonne logique, de quoi ëtre 
satisraite. 


D'eutent que l'explosion atten- 
due de la télématique et l'inva- 
sion de l'électronique dans tous 
les secteurs d'activité vont mul- 
tiglier ses débouchés au cours 
des prochaines années (voir 
notamment Ze Monde du 1‘ fé- 
vrier 1979). Ne prévoit-on pes 
que le taux moyen de Croissance 
de cette industrie sera d’au moins 
15 S par an? 


Pourtant, ces chiffres bruts, 
ces belles perspectives cachent 
d'inquiétantes faïblesses. Il y à, 
dens le secteur des tubes et des 
composants pour Ja radio-télé- 
vision, ia concurrence japonaise. 
L' y a pour les semi-conducteurs, 
et plus encore pour les circuits 
intécrés, le retard technologique 
envers les Etais-Unis avec 
pour corollaire un déficit com- 
mercial qui s'accroît. 


Pour tenter de remonier }a 
pente, les pouvoirs publics 
français ont lancé, voilà près 
de trois aus, l'idée d'un plan 
composants, analogue au plan- 
calcuL Depuis le début de 19789, 
le dispositif définitif du plan a 
été mis en place I prévoit 
Yattribution par l'Etat pour 18 


vec un chiffre d'affaires 


JEAN-JACQUES DUPEYROUX. période quinquennale 1978-1982 


ECONOMIE 


Vers l'indexation du prix du gaz 
sur celui du pétrole 


L E prix du gaz aussi s'envole. Les fortes hausses du prix du 


créance. Le facteur décisif, c’est 
cette valeur, à laquelle s'ajuste 
automatiquement le taux 


De quoi dépend 1s valeur d'mme 
créance ? Si on fait abstraction 
de toutes ks circonstances et de 
tous les facteurs contingents 
qui peuvent, à un moment donné 


imfluer sur les marchés des : 


titres À revenu fixe, on est bien 
obligé de conclure que, en der- 
nière analyse, ce qui détermine 
cette valeur, c'est la faculté pré- 
sumée de l'émetteur (débiteur) 
de rembourser à l'échéance le 
principal in ogiore (c'est-à-dire 
sans pérte de pouvoir d'achat 
pour le préteur ou acheteur de 
de la créance), non sans avoir 
entre-temps versés les intérêts 
convenus. 


Dans son essence, l'inflation 
n'est pas autre chose qu'une 
émission « excessive » de créan- 
ces. Excessive Dar rapport à 
quoi? Un monétarisie répondrait 
à cette question en disant 
qu'idéaisment le rythme de 
création monétaire (la monnaie 
est créée contre émission Ge 
créances) doit être du même 
ordre de grandeur que celui de 
la production intérieure en va- 
ur réelle. Ne diseutons pas icl 
cette proposition théoriquement 
beaucoup moins fondée qu'il 
pourrait sembkr à première 
vue (2). 


Constatons simplement qu'il 
est pour le moins extrémement 
difficile d'évaluer a priori les 


besoins de monnaie de l'écono- | 
‘ mie, surtout lorsque l'on admet 


au départ un certain degré (par- 
lois élevé) d'inflation (elle-mème 
engendrée par la création moné- 
taire «prévue»), comme c'est le 
cas actuellement pour les objec- 
tlîs de croissance de la masse 
monétaire qu'un gouvernement 
doit s'assigner pour être au goût 
du ne Ge nôtre n'y manque 
Pas). 


(Lire la suite page 22.) 
PAUL FABRA. 


de crédits publics d'un montant 
de 600 millions de francs. 

Cinq pôles industriels bénéfi- 
cient de cette manne, à laquelle 
s'ajoutent divers autres préts et 
subventions (FD.ES. Aide à la 
création d'emplois, aides de la 
DATAR). Pour deux groupes il 
n'y avait guère de problèmes. La 
FRadiotechnique-Compelec (filiale 


L'une pour développer des cir- 
cuits bipolaires utilisés dans les 
ordinateurs. L'autre pour déve- 
lopper sam potentiel dans les 
classiques circuits linéaires. 


L'essentiel de l'effort devait 


par vingt en une décennie. 








































238 kWh ou 252 thermies. 


logique. C'est pourquoi l'aide des 
pouvoirs publics est allée à la 
constitution de trois pôles de 
production de circuits MOS en 
France avec, à chaque fois, 
l'appui technologique de sociétés 
américaines associées à des 
industriels français. Ainsi onf 
vu Le jour les sociétés Matra- 
Harris ;  Eurotechnique avec 
Saint-Gobain - Font-à4-Mousson 
(51%) et l'américain National 
Semi Conducteur (49 %}. Eñtin, 
Efcis, l’ancien labcratoire du 
CÆA., a repris les moyens de 
production de ‘Thomson dans 
ce sectear d'activité (Thomson 
et le CEA se partagent du reste 
le capital) et signé des accords 
de licence et de coopération avec 
le numéro deux mondial, Moto- 
rola. 


Où en sont ces sociétés ? 
A-t-on fait les bons choix ? Ia 
France a-t-elle une chance s- 
rleuse de combler son retard ? 


‘ Antant de questions qui se po- 


sent alors que le plan compo- 
. sants en est à mi-ParcOUrs. 


Trois unités de production 


en production au début de 1981 
et les effectifs atteignent déjà 
quatre cent soixante personnes. 
Le chiffre d'affaires a été de 
Si millions de francs en 19179 et 


Bon financement est assuré à 
ralson d'un premier tiers par 
VEtat: d'un deuxième tiers par 
les deux actionnaires, 


Les investissements seront CONsa- 
crés à la recherche et surtout 


de production prévues (la seconde 


‘sera, elle aussi, à Grenoble, mais 


le site de La troisième n'est tou- 
jours pas défini). ., 

Leur coût est estimé à plus de 
400 millions de francs, dont 70 & 
pour l'achat de machines extré- 
mement complexes qui re sont 


= me ee ge GuR E tqee CR + = — = 


les qu'aux Etats-Unis, 

C'est donc à 300 millions de 
frencs que s'élève le montant &es 
commandes passées outre- 
Atlantique avant que la produc- 
tion d'Elfcis ait démarré sur une 


grande échelle. A cela s'ajoutent - 


ls royalties et redevances 
diverses vérgées A0 £TOUDe amé- 
ticain Motorola pour assistance 
technique et l'utilisation de 
licences. 


© Eurotechnique. — L'usine 
du Rousset, près de Marseille, 
entrera en production en jan- 
vier 198L L'objectif est d'atteln- 


dre un chiffre d'affaires de . 


500 milllons de francs en 1985 
et d'etre profitable dès 1982». 
Sur <indq ans, Les investissements 
globaux ‘sont estimés 420 mil- 
lions de francs, dont 340 millions 
de Irancs d'équipements divers 
._&chetés à concurrence de 80 % 
aux États-Unis. National Serni 
Conducteur percevte une rede- 
vance annuelle calculée en fonc- 
tion de la production et de l& 
productivité de l'usine. Enfin, les 


pétrole depuls mars 1979 avalent sérieusement élargl l'écart 
avec le gaz Le rattrapage envisagé par les pays exportateurs 
de gaz naturel n'est donc pas vne surprise. 


Le premier contrat de vente de gaz naturel liquéfié (G.NL) a 

‘ à peine plus de dix ans. Mals la compagnie américaine El Paso, 
qu}, grâce à son engagement précoce, payait encor S7 cents le 
million de B.T.U. (1) en 1978 à la Sonatrach algérienne, ss voit : 
réclamer césormais une somme six fois plus Importante. Et HN. 
est courant, depuis six mois, de voir des contrats signés à 4,50 dol- 
lars. L'Algérle demande à plusleurs autres de ses cliente — dont 
Gaz de France — un prix supérieur à 6 dollar Une multiplication 


Les pays producteurs ont maintenant une position simple : 
source d'énergle alternalve du pétrole, le gaz doit ëätre payé au 
même prix que lui, C'est d'ailleurs, ajoutent-Ils, le mellleur moyen 
d'encourager les pays qui disposent d'importantes réserves gaziè- 
res à les mettre en exploitation. 


fl est de faît que le gaz occupe une place de moins &én moins 
marginale dans la Consommation énergétique mondiale dont [Il 
couvre près de 19 %x Comme les réserves gaziëres sont de l'ordre 
ce celles du pétrols, cette part devrait donc au moins rester 
steble d'ici à la fin du siècle. De plus, à une époque où il n'est 
question que de la relative reréfaction des sources d'énergie 
classiques, on peut s'étonner que chaque année quelque 209 mil 
fards de mètres cubes de gaz assotié au pétrole continuent 
d'être brûlés à la torchère. Enfin, il est Indéniable que le gaz, 
après avoir longtemps 6t6 un eubstitut au fuel lourd, remplace 
de plus en plus des produits moyens pour des utilisations auss]l 
bien énergétiques que pétrochimiques. Et les pays qui, comme 
l'Algérie, se sont équipés pour exploiter d'importantes quanfités 
de G.N_L peuvent, à juste titre, souligner la lourdeur des Invesils- 
sements de développement, nettement supérieurs à ceux qui sont 
nécessaires pour le pétrois. La première unié de ‘fiquéfaction 
d'Azrew a coûté 2,4 milllards de dollars. 


L'alignement du prix du gaz sur celui du brut eemble donc 
inévitable à larme. Maia les pays cansonmateurs résistant et 
sont blen armés pour le falre en raïson de l'étroitesse actuelle du 
marché. (On compte molns de dix achäteurs et pas plus de ven 
deurs) De plus, ils bénéficient — pour le moment — d'un alllé 
ce poids an l'Union soviétiqua qui dispose du tiers des réservez 
mondisles, mals echèts du gaz à l'Iran. L'U.R.S.-S. vient de refuser 
t8s conditions de vente de Téhéran. Ce que radoutent en définitive 
les acheteurs, c’est une indexation du prix du gaz eur. celui du 
pétrols, ce qui revlencrait à leur retirer pratiquement tout pouvoir 
de négociation puisque tout dépendralt alors d'une décision de 
l'OPEP. Mais l'alignement n'estil pas inéluctable ? N'est-ce pes 
là une raison de plus pour ouvrir, autant que cela est possible, 1e 
dialogue avec les pays .exportateurs de pétrols ? 


{n Briäsh Thermel Unit — 7 million de B.TU. équivaut à 





BRUNO DETHOMAS. 


L'inqusirie française des circuits intégrés 
est-elle Capable de rattraper son relard ? 


49 % de NS.C. dans Eurotechni- 
que ont Sté souscrits, non sous 
forme d'argent frais mails de 
« transfert de technologie à. 


Le financement de départ est 
donc assuré intégralement par la 
partie française : 90 millions de 
francs de fonds propres appor- 


‘tés per SG.P.M ; 109 millions de 


francs de subventions de l'Etat 
dens le cadre du plan compo- 
sants ; des préts participatils à 
taux réduit de la part d'organis- 
mes publics L'autofinancement 
d'Eurotechnique et Jes prèts 
complémentaires devraljlent, 
dit-on, couvrir les investisse- 
ments pour 1988-1984. ‘ 


© Matra-Harris, — Le 

circuit MOS doit sortir de l'usine 
de 1a Chantrerie, située à 8 kiio- 
mètres de Nantes, le 25 décem- 
bre 1980. Un chiffre d'affaires de 
95 millions de francs est espéré 
pour 1981 et de 200 millions da 
francs en 1985. Les effectifs 
atteindront cent vingt personnes 
à la fin de l'année. Le montant 
des investissements est de 200 mil- 
lions de francs sur cinq ans, dont 
la moitié pour ks équipements 
(80 mäHtions de frants achetés 
aux Etats-Unis), et de 40 millions 
de francs en études pour déve- 
lopper un type particulier de 
circuits pour les télécommunica- 
tions. 


L'Etat fournit 120 millions 
de. francs (20 millions en sub- 
ventions et 100 millions de 
prêts) et Matra pense investir 
80 millions de francs did à 
1985. Quant à la société améri- 
caine Harris elle apporte. sa 
technologie. Evaluës à 48 mil- 
Hons de francs, elle à été échan- 
gée contre sa participation de 
49 % dans Matra-Harris 


En 1981, la France aura donc 
trois unités de production de 
cireuits intégrés et quelque 
huit cents emplois auront éfé 
ainsi créés Pourtant, dans ls 
milieux professionnels, au sem 
même des entreprises concer- 
nées, On s'interroge, Eur les 
finalités de l'opération. 


{Lire la suite page 23). 
J.-M. QUATREPOINT. 
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Lélévation des taux 


(Suile de a page 21.) 


L'excès de création monétaire 
se mesure, à La fois théorique- 
ment et pratiquement. sur d'au- 
trés considérations Aussi long- 
temps que le montant des 


facultés de remboursement effec- 
tives des emprunteurs, Î n'y à 
pas inflation Comment s'en 
apercevoir ? En ce qui concerne 
les émissions du Trésor, ! fau- 
drait comparer le montant de la 
dette publique à court, moyen et 
long terme, à Ia capacité du 
secteur public de faire face à 
ses obligations sur 5es ressources 
ordinaires - et définitives (dont 
l'impôt est de loin Ia principale). 
Nous en sommes dans la plupart 
des pays très loin (à l'exception 
sans doute de la Suisse, où la 
dette publique est minime). En 
ce qui concerne les émisstons 
privées, il existerait, en première 
approximation, un bon moyen de 
s'assurer que le poids totel de la 
dette émise (sous forme d'em- 
prunts auprès des banques, 
d'émissions d'obligations, ete.), 
n'excède pas les facultés de 
remboursement normales des 
agents économiques. C'est de 
comparer précisément le niveau 
des taux d'intérêt à Ia rentabi- 


Le prétendu 


Pour expliquer l'élévation des 
taux point n'est besoin d'avoir 
recours à la représentatlon 
mi-naïîve mi-fantalsiste que les 
manuels d'économie politique 
donnent depuis trois quarts de 
siècle des marchés monétaire 
ou financier. À en croire l'éco- 
nomiste américain Irving Fis- 
cher, dont le premier livre impor- 
tant sur le sujet date de 1907, 
et qui inspire encore toute Ja 
théorie moderne, la hausse du 
taux de l'intérêt serait due au 
désir des préteurs de se prému- 
nir contre les effets de l'infla- 
tion. Que ce désir existe effecti- 
vement (et de plus plus à 
mesure que s'avivent les anti- 
cipations inflationnistes), cela 
est évident, comme est évident 
l'espoir des emprunteurs Ge pro- 
fiter du même phénomène pour 
se décharger d'une part crols- 
sante du poids de leur dette. 
Ces constatations, somme toute 
banales, ne devraient pas con- 
duire à concevoir le marché 
comme une sorte de lieu policé 
et plus on moîns confortable ou 
s’arbitrent, tantüt faveur des 
uns tantôt an faveur des autres, 
des préoccupations suhjectives 
de sens opposé. IL est à la fois 
plus simple et. plus conforme à 
la réalité de se représenter les 


marchés monétaire et financier 


comme un lieu où, lorsque 8 
montant des émissions de créan- 
ces ne cesse d'augmenter, et 
dépasse manifestement Les fecui- 


mécaniquement une hausse du 
taux d'intérêt. 

On dira qu'aussi bien aux 
Etats-Unis qu'en France, et dans 





Uté moyenne des entreprises. IL 
est clair que si les premiers 
dépassent du double ou du triple, 
comme c'est le cas actuellement 
dans beaucoup de pays (dont les 
Etats-Unis et la France), le taux 
de profits en valeur réelle, les 
emprunteurs comptent à la fois 
sur la dépréciation de La mon- 
nale et sur le renouvellement 
indéfini des crédits qui leur sont 
consentis pour rembourser leurs 
dettes anciennes. Le fait que ie 
besoin frénétique de nouveaux 
fonds liquides pour financer les 
trésoreries (dont celles des Etats) 
ait, dans Ia plupart des pays. 
poussé les teux à court terme à 
un niveau plus élevé que jes 
taux à moyen terme, provoque 
évidemment des tensions supplé- 
mentaires et particuliérement 
dangereuses. En témoigne l'ef- 
fondrement survenu en février 
d'abord du marché obligataire 
américain, puis de la plupart des 
autres. D'où il est résulté méca- 
niquement une hausse du taux 
de l'intérêt à moyen terme. Dans 
ce sens, ce n'est pas, en France, 
le Trésor qui, en réalité à décidé 
de faire passer ce taux, pour les 
émissions pubilques, de 12-125 % 
en janvier à 14,6-14,8 2% en mars. 


Ce choix lui à êté imposé. 


taux « réel » 
la plupart des autres pays, c'est 
la Banque centrale qui déter- 
mine par ees interventions le 
niveau des taux sur ie marché 
monétaire. Mais comme ces inter- 
ventions sont beaucoup plus 
nombreuses à l'achat qu'à la 
vente de titres (voir notre artl- 
cle du « Monde de l'économie » du 
8 avril), cela signifie en réalité 
Ceci : en situation d'inflation, 
les autorités monétaires peuvent 
choisir de laisser plus ou moins 
apparaître le taux d'intérêt 
qu'implique cette inflation. 
Quand M Paul Vol!cker « décide » 
de prendre des mesures. restric- 
tives, cela veut dire en clair que 
la Banque fédérale de New-York 
arhète relativement molns de 
créances sur le marché, c'est-à- 
dire frelne un peu moins la 
hausse du taux. A supposer qu'il 
ue prenne pas cette décision. le 
Trésor ne pourrait plus placer 
ses emprunts. Le choix laissé 
aux autorités monétaires est 
encorè un peu plus limité par 
les conséquences que ne man- 
quent pas d'avoir Immédiate- 
ment sur le marché des changes 
tout relächement de leur part 
(comme an vient encore de le 
voir pour le dollar au premier 
signe: d'une baisse lésère sur le 
taux d'intérêt). Si réellement on 
attaquait l'inflation à bras le 
COrPs cessant de soutenir 
indûüment le cours des créances, 
le taux d'intérêt, aprés une nou- 
velle et sublte hausse ne man- 
querait pas de baisser très vite 
et beaucoup. 
- Depuis Irving Fischer, on «a 
également l'habitude de distin- 
guer entre le taux nominal (celui 
qu'on constate sur le marché) 
et le taux «réel» de l'intérët, 


Pour Chefs d'Entreprises Commerçants, 
Cadres et Dirigeants de PME et PMI : 


our 10 ans: 
l'évidence des évolutions 


LIVRE DES RATIOS 


Le monde de fléconomie 


C'est avec la Suisse que la France dégage 
son plus fort excédent commercial 


d'intérêt 

celui-ci étant égal au taux nomi- 
nàl moins le «taux d'inflation ». 
Le taux « réel » est censée mesurer 
la chérge pesant effectivement 
sur lernprunteur. Cette distinction 
est à maints égards arbitraire 
et, surtout, risque de faire com- 
mettre dans les périodes de grande 
tension comme aujourd'hui, de 
graves erreurs de jugement. 

Elle se heurte d'abord à une 
sérieuse objection d'ordre métha- 
dologique. En soustragant du 
taux d'intéret. qu est une don- 
née immédiate de la vle écono- 
mique, un «taux d'inflation». 
quL en l'occurrence, n'est pas 
autre chose que l'indice des prix. 
c'est-à-dlre une grandeur statis- 
tique construite aprés coup, on 
se Livre à une opération arithmé- 
tique des plus contestable: Pour- 
quoi ? Parce que ces deux gran- 
deurs sont de nature tout à fait 
différente. Une soustraction, 
pour avoir un Sens. doit néces- 
sairement porter, comme une 
addition, sur des quantités 
homogènes. 

Dans les époques de grands 
bouleversements inflationnistes, 
où la hausse du niveau eënéral 
des prix s'accompagne de mouve- 
ments de hausse ou de baisse 
vertinneux de certains prix par- 
ticuliers — Ie plus souvent du 
reste non couverts par l'indice, 
— ce mode étrange de calcul est 
encore plus reprochable. C'est 
précisément ces mouvements de 
cours, n0n repris par l'indice 
général des prix, qut ont ke plus 
d'importance pour iss marchés 
monétaires ou financiers. Plu- 
sieurs firmes américaines imMpOr- 
tantes. par exemple. ont encore 
emprunté, au début de cette an- 
bée, pour spéculer sur l'argent- 
métal dont les prix, depuis lors, 
se sont effondrés. Le cours de 
l'argent-métal étant tombé en 
l'espace de quelques semaines de 
50 dollars l'once aux environs de 
10 dollars, on peut soutenir que 
le pouvoir d'achat du dollar, en 
terme d'argent, a beaucoup aug- 
menté. Pour ces emprunteurs-là, 
le «taux réel» de l'intérét serait 
encore plus élevé que son taux 
nominal ! 

Le concept de taux aréel» 
opposé au taux nominal procède 
de l'idée selon laquelle la hausse 
de ce dernier s'explique par le 
« désir » des préteurs de compen- 
ser par Un revenu aCCru la perte 
attendue sur le principal Mais 
cette idée, on l'a vu, n'a pas de 
valeur explicative, en tout cas 
elle est inutile pour rendre 
compte du phénomène. Le seul 
taux «réel» est celui que l'on 
verse ou que l'on percoit effecti- 
vement, selon qu'on est emprun- 
teur ou préteur, c'est-à-dire, le 
taux nominal Ceux qui affir- 
ment, en comparant Indüment le 
taux d'intérêt et l'indice des prix 
à la consommation (ou n'importe 
quel autre indice), qu'actuelle- 
ment ie taux eréel» de l'intérêt 
aux Etats-Unis est encore un des 


‘ plus bas qu'on alt connu depuis 


vingt ans, ne parviendront pas à 
consoler les nombreuses sociétés 
qui vont, du fait de renchérisse- 
ment du crédit, se trouver accu- 
lées à la faillite. 


PAUL FABRA. 
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N l'espace de seize mois, 
le france suisse a cédé 
quelque 8% de sa väleu: 
par rapport au france français. 
C'est ce que révéle la dernière 
statistique de 11 Banque natlo- 
nale sulsse. Il s’agit du « change 
réel », c'est-à-dire du taux de 
change corrigé au moyen des 
indices à la consommation. Ainsi 
les accès de hausse de la mon- 
naie suilssæ constatés au cours 
des dix premiers mois de 1978 
sont à peu prés compensés par 
l'évolution en haisse Intervenue 
en 1979 et par la différence des 
taux d'inflation Le «a cours 
réel » du franc suisse a retrouvé 
son niveau de décembre 1971. 
Eu dépit de cet allègement du 
franc suisse, l'exportation fran- 
çaise a fortement développé ses 
marchés dans ce pays. Alors 
qu'au cours des années antérieu- 
res, les ventes à l'est du Jura 
étaient favorisées par l'apprécia- 
tion du franc suisse, ceite don- 
née s'est renversée en 1979. Mal- 
gré cela, les exportations fran- 
çaises ont marqué une nette 
progression Si les statistiques 
du ministère du commerce exté- 
rieur plaçaient la Suisse, en 1978, 
au rang de premier fournisseur 


par PAUL KELLER (%) 


rés, la poursuite de la crois- 
sance des exportations des socié- 
tés suisses de France dans k 
conjoncture monétaire assagle de 
1979 prouve bien que cette acti- 
rité sur les marchés tiers n'est 
ni accidentelle ol éphémère. 
Plusieurs de ces filiales expor- 
tent plus du tlers de leurs pro- 
ductions, queïques-unes dépas- 
sent mème les 50 ©: On peut 
citer à titre d'exemples les 90- 
cietés françaises du groupe 
Hoffmann La Roche qui expor- 
tent 42 © de leur production 
Le groupe Suizer a Installé 
France son centre européer de 
construction de pompes, cels 
dans le cadre de 52 fillale C.C.M 
dont les exportations dépassent 
la moitié du chiffre d'affaires 
et qui a conciu en 1975, d'im- 
portants contrats d'équipements 
au Alexique et aux Philippines 
Quant à La flilaie de Nestli ses 
exportations se montent à Drès 
d'un tiers du total des ventes, 
quote-part à peu près malnténue 
en déplt de la fermeture par les 
autorités de Téhéran du marthé 
iranien du lait poudre dont 


a ————— 


millions 
‘ de francs 


— Bâtiment (ciments, ascenseurs, chauffage, climatisation). 150 
— Alimentation (spécialités et restructuration collective) .. 1505 


— Machines et équipement industriel ............mcsseue 398 
— Chimie et produits pharmaceutiques ..............messe 1150 
— Installations et équipements électriques... ss... 652 
— Chaussures ...........umsmnsnannsonasnosnsesseasunaeue 20 

ENSEMBLE ..........sunmommaunonunse . 3875 


de devises commerciales de la 
France, le solde des échanges 
visibles de celle-ci s’élevant alors 
à 5,3 milliards de francs fran- 
çais, H ressort des chiffres 
connus à ce jour que le même 
résultat a été atteint, en 1979, 
en dix mois. Le total annuel du 
solde actif obtenu par La France 
a été de 6,5 milliards en 1919. 
On constate par ailleurs un 
accroksement des exportations 
des entreprises industrielles euis- 
ses installées en France. Celles- 
ci d'aprés les statistiques de 1a 
DATAR, occupent quelque qua- 
tre-vingt mille salariés et for- 
ment une sorte de reproduction 
miniature — et sans horlogerie 
— de l'industrie suisse (Ces 
filiales ont pour vocation pre- 
mière de servir le marché fran- 
çais. Mais depuis plusieurs 
années. elles développent syeté- 
matiquement aussi les marchés 
d'exportation La chambre de 
commerce suisse en France pu- 
blie, pour 1979, les résultats pré- 
sentés dans le tableau ci-dessus 
Ces exportations des entrepri- 
ses suisses de France (qui s 
conufondent naturellement dans 
la statistique douanière fran- 
caise) sont supérieures de plus 
de 10 % à celles de 1978 file 
Monde du 13 février 1979). Leur 
importance avait alors suggeré 
l'idée qué certains groupes suls- 
ses auralent placé auprés de 
leurs filiales françaises, moins 
gênées du point de vue moné- 
taire, certaines commandes dif- 
ficiles à exécuter sur la base 


éplacemen 
des ont effectivement été opé- 


(Publicité) 


Nestlé-France étaié l'un des prin- 
cipaux fournisseurs. 

De plus en plus, ces filiales 
suisses ont pour täche de traiter 
systématiquement l'exportation, 
soit vers certaines Sp 
soit de certaines catégories de 
produits, Toujours ces opérations 
s'effectuent en collaboration et 





conformément à des plans à long 
terme. Une autre forme d'expor- 


autre évolution significative 
franco-stisses 


français ont éte émis à des taux 
variant entre 4 1/2% et 5%, 
alors que des emprunteur de 
même qualité émettent à quelque 
12 © en France. Convertis sar la 
base des taux de change moyens. 
volei les emprunts émis en Suisse 
par des entreprises, organismes 
et collectivités de droit public 
français : 

1977. XF 2480 millions 

1978... F153 — 

1979. F54B  — 


Ces emprunts — Il s'agié aussi 
blen des emprunts placés en 


l'effet de ir hausse du franc 
suisse En 1979, le prêt suiss a 
ES mn ee 
de la clentèle française. Face 
aux incertitudes qui planent sur 
les relations financières interna- 
tionales, l'accroissement de ve 
courant d'échanges semble tra- 


activités économiques de la 
France. 





(”) RBeprésentaht en France de Is 
Corresponüants politique suisse. 





Le prochain colloque de l'Association française 
de sciences économiques cherchera à dresser 


“im état des recherches ‘et Fränce 


Où en est IA recherche écono- 
mique en France, quels sant ses 
thèmes, quels sont ceux, équipes 
ou chercheurs individuels, qui 
ont entrepris les travaux néces- 
saires? C'est pour répondre à 
ces questions — eb si possible 
suppléer le défaut en ce domaine 
d'un bilan d'ensemble, “facfle- 
ment utilisable — que lAssocia- 
tion française de sciences 
économiques (1), présidée par 
M. Pierre Maillet (professeur à 
l'université de Lille-T), 2 décidé 
cette année de renouveler son 
colloque annuel Celui-ci se tien- 
dra les 16 et 17 juin 1980 & 
Paris-Panthéon avec pour objec- 
ti de commencer à présenter un 
état des recherches économiques 
actuellement menées France. 


Plus de quatre-vingt-dix pro- 
positions ont déjà été faites. 





nisation, aspects régionaux de 1e 


l'analyse quantitative ; informa- 
tlon : inflation et analyse moné- 
faire : fondements micro de Ja 
macro ; théorie du déséquilibre ; 
problèmes de la transformation 
veleur/prix ; économie du reste 
du monde. 

L’AFSE. envisage de repren- 
dre la forraule l’année prochaine. 
Si tel est le Cas, le colloque 1981 
aborderait les thèmes non traités 
cette année, car Î est certain que 
tous les sujets ne sont pas cou- 
verts par les propositions reçues ; 
on n'a pas voulu non plus multi- 


gnants de ce que font les uus et 
les autres, tout en favorisant un 
dialogue entre les chercheurs et 


potentiels des . 


utilisateurs 
riulits + expats, services 
dénses des entreprises, admi- 
nistrations, etc. : 
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ri Ÿ Secrétariat général de 
'AFS.E. faculté des sciences 


ASSISTANAT ESSEC : _ Née 
mardi, mercredi matin. 


Préparation à l'enseignement, à la recherche 
et au conseil en gestion 


Contenu: 


38 ratios et 2 décompositions de vos résultats vous permettant de 
suivre l'évolution de votre situation financière, votre situation générale, 
vos résultats tout au long d'une décennie ! 


Présentation: 


Colis-ci a été spécialement étudiée pour enregistrer les données - en les 
visualisant - et permettre aïnsi une analyse rapide et sûre de la santé de 
votre entreprise à partir des évolutions ainsi mises en évidence. 
Interprétation : 

Les ratios font apparaître les transformations profondes de votre entre- 


prise au fil des ans. Cet outil de gestion est ainsi une précieuse caîide à la Les assistants travaillent avec un Profezxzeur de l'ESSEC de leur choix qui les galde 


décisio chef treprise avisé L L ent et les di dsns le “cherches dockorslen. Ils bénéficient, par 
na dont tout _ sé ne voudra plus se séparer. Sleursd' un Sscedretueut Ur céminaire de Méthodogle, séminaire d'avancsment is 
Une lecture directe ! 


travaux de recherche}, du concours d'un corps profsssoral diveralflé et des moyens en 
La tenue du Livre des Ratios est 


bibliotbique et informetlque. 

e des travaus:: un À deux ans 
simple et facile: les chiffres sont 

extraits des documents comptebles 

de l'entreprise, L'originalité de la 
méthode réside dans {a concrétiss- 
tion visuelle dont la «lectures où 
la signification apparaissent immé- 
distement. 


DE” à retourner à GESTOR ——"#"# 


-8.P. 26 - 67550 VENDENHEIM 


|, Veuillez m'envoyer aux nom et adresse ci-dessous. votre LIVRE DES 
I BATIOS au prix de 2356F TTC l'ex. {France at Etranger] franco. I 


VOUS ÊTES TITULAIRE D'UN D.E.A. EN GESTION 


L: offre -un nombre limité de postes d'Assistants de Recherche pour les candidats C.CP. Paris 4307-22 
titulaires d'un DEA. souhaitant s'orienter vers l'Enseignement, la Recherche et le Conseil ADONNEMENTS 
en gestion Jmow Gmols 9mois 12 mois 

FRANCE - D.O-ML - TOM. 
LAT EF MF Tr 













VOUS ÊTES TITULAIRE D'UN DIPLOME DE SECOND CYCLE : GRANDES 
ÉCOLES D'INGÉNIEURS OÙ DE GESTION 


Grâce aux accords passés entre l'Université d'Aix-Marsallle III st l'ESSEC, fl vous 
est possible de poser votre candidature pour l’admission su Programme DEA Sclences de 
Gætlon organisé par ces deux Institutions (Sous réserve du renouvellement de l'habilitatiou), 

S1 vous ne ez pas de formation Dréaleble de haut niveau à La Gestlon des Entreprises 
(150 heures au lmum), vous pouvez vous falre inscrire au programme d'été (août-septembre), 
qui dispensée une tels formation 

L'obtentlon du De (durée des études : 1 an à oleln temps plus éventuellement 
2 mois d'été} vous permst de postuler à un poste d'Assistant q l'ESSEC. 


POUR TOUS RENSEIGNEMENTS ET DOSSIER DE CANDIDATURE 








| L — BELGHQUE-LUXEMBOURG 


PAYS-BAS 
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JO paiement cijoint El ptet à nieaeien de fetes as d'oirese | S'adresser su Directeur du Programmë Doctoral, ESSEC - B.P. 105 - 95021 CERGY- , 
é PONTOISE CEDEX - : 090-460-67. - 

J Non: _ tn. «Fr enssns Société: eue ass. 

{Adresse complète: rte RP DATE LIMITE DES CANDIDATURES : 15 MAI 1980 
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SR PE SE RE ee le ie eue L'Assistanot RSSEC, Programme Doctoral So! do Gestion, reçoit Le 
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La situation de la construction navale s'améliore | Le retard de l'industrie française des circuits intégrés 


F 3 A « r « 
ENT us ç En à = " (Sté de la page 21) grés, investire en 1980, 500 mil- L'argument, éelon lequel kes 
ue (race d di utalion des Ca acites de r oduction ons de dollars, dont 90 millions joints venture du plan com- 
Le : N'est-on pas obnubilé des 
mms ne de È chjectits à rs he ro pour la rpg Soit PURES Dr PART mn réel 
nn 6 = une année technologie, laisse 
nn 1/8 Situation de la construe- au Japon, favorisé par la baisse valeur ajontée que leur construc- | tion d'emplois, espoirs d'expor- Eurotechnique et Mare Harris sceptique plus d'un observateur 
ie … navale mondiale est dn yen, qu'aux économie de tion implique. Ensvite, parce que | tetions — en négligeant le long réunis. et fait sourtre outre-Atlantique. 
SU ourd'hui moins catas. j'Europe de Ouest Le Brésil. dans les statistiques françaises | terme? De fait, eprès plu de .. Dans l'esprit des Américains, à 
sn tan S trophique qu'il y 4 deux ans, (qui se spécialise dans les ne- de 1979 1! faut inclure le pétrolier deux ans de fonctionnement le On estime, dans l'industrie des existera toujours un décalage 
he à ces MOINS à cause d'un redres-  vires asses simples tels que les  Praÿriaf de 654000 tonnes pour | Plen Compœants présente de Composants, qu'il faut investir }pnologique entre les Etats- 
Den. sement net de la demande de de minerais ou de la Compagnie nationale de navi- | sérieuses lcunes. 1 franc pour obtenir 1 franc de pis et l'Europe. L'innovation 
Be ur vires PA are les armateurs qu'en . grains), la Pologne (qui propose gation qui est le plus gros du D'abord, chacun est blen ‘Chiffre d'affaires annuel Chez  jjt d'abord être vendue sur leur 
sp raison d'une sensible diminution des prix défiant toute concur- monde : conscient, on à trop attendu Efcis, où l'on reconnait être « déjà marché avant de traverser 
dr eg cepacités Les Production dans rence), l'Espagne, la Corée du Dix-buit mois se sont écoulés #7 PE% COUT», ON pense Que Ce  Latjontique, Méms gi le &pap2 
ait ie : nn traditionnellement cons. Sud, Taiwan ont eux aussi cor- H reste que l'année 1980 ne se | entre l'annonce du plan et sa lÉsie « risque d'évoluer. Bientôt Legut 1] eubsisterz toujours. 
ue : cteurs, à savoir la Suède, l'Al-  rectement tiré profit de ce re- présente pas sous un angle trop| mise en place Dix-huit mois % /audre investir 2 francs les usines franco-américaines 
men la Grande- Jatif redresement conjoncturel inquiétant pour les chantiers | pendant lesquels la concurrence ©2257 2 frunc de chiffre d'affai- &t,nt considérées comme des 
UFR Bretagne et surtout le J © . . français. Le société navale Char- | & travaillé, la technologie a >. Cels bien sûr pour ceux |, &condes sources 2, des unités 
sm Desc os Pays, entre 1976 et 1983, Notre. tableau a trait à geurs Delmas - Vieljeux vient,| galopé, les circonstances exté- Su veulent rester dans la 4 proguetion 
dm ne = = 50 % en de quelque l'état des commandes fin 1979 après plus d'un an d'atermoie- | rieures se sont modifiées, DR * En revanche, si l'objectif des 
Sn sr ve cités te re Capa Les statistiques de l'OCDE on ments, de commander quatre Seconde erreur : le volume des En dispersant les aides de pouvoirs publics est bien de faire 
mu .: dore mr maln- du Lioyds Register of shipping porte-conteneurs. Dubigeon-Nor- | investimements est insufflsant, l'Etat et en les réservant à des en sorte que l'industrie fran- 
Me + Sie que les entre- placent aussi la France à un rang  mandie, à Nantes, vient de réussir ‘An total, 1,3 milliard Ge francs, opérations - industrielles, on né- Çalse des congrsants s'affran- 
ne : auront été contraintes de ‘enviable-en ce gui concerne les eun très beau coups en signant | dont le Hers au moins à la glige La recherche fondamentale.  chisse A-terme de sa dépendance 
as en contrepartie des sub. navires achevés l'année dernière. avec une filiale d'une firme da- | charge de l'Etat, sont C'est une autre lacune du plan. à l'égard des Hiats-Unis, qu'elle 
ee _ accordées par les pou- Cependant la situation n'est pas noise on contrat pour un gros pour la période 1978-1982 « C’est Certes, divers laboratoires d'or- maitrise les techno:ogies des cir- 
A vi à publics et qui atteignent aussi favorable que les chiffres paquebot de croisière France- beaucoup », pensera le profane. publics, notamment le cuits les plus avancés, 
5 : ans tous les pays des sommes pourraient le laisser .crotre. Dunkerque va faire des navires | ‘« C’est bien peu », disent les Centre national d'étude des té- mme non négligeable du mar- 
* Pan ne mullierd de D'abord, il s'agit de tonneaux d'acide phosphorique pour le| spécialistes, qui comparent ce  lécommunications, ont été re- Me Ales ke Rs composants 
A RÉ Dan eue DO chiffre À ceux des firmes améri- regroupés à Grenoble et travail- n'est.pes acsez ambi 


Toutelois, au cours des tout 
derniers mois, à cause d'une cer- 
taine stabilisation. de la conjonc- 
ture, d’une part, des mises à la 
ferraille des navires vétustes et 
de la reprise de la demande dans 
des secteurs très particuliers, 
d'autre part, on a noté, comme 
disent les experts, un nouveau 
e frémissement » du marché, Les 
atmateurs les plus dynamiques, 
en Grèce, en Scandinavie, au 
Jezpon, à Hongkong, et aux 
Etats-Unis par l'intermédiaire 
du Libéria, manifestent un in- 
térêt pour les pétroliers de ton- 
nage moyen (89000 tonnes), les 
navires et les plates-formes LMës à 





TOTAL DU CARNET DE COMMANDES PAR PAYS: 
LA FRANCE EN BONNE POSITION RELATIVE 
(Situation au 31 décembre 1979) 


Total en mliliers 
de tonneaux Dont 
de jauge brute 


7e 
Allemagne Fédérale -.ssossnan 
Royaume-Uni sous anossessun 
Danemark 


tonnage 
pour l'exportation 


caines Ou japonaises. «& En 
Francs on parle en centaines de 
millions de francs. Ailleurs, on 
compile en cenlaines de rnilions 


lent, sur crédits publics au 
développement de la prochaine 
génération de circuits (les 
V.LS.L). Mais les faits sont là. 
Japonais et Américains ont d'ores 
et déjà dix-huit mois d'avance 
sur les VLSL 


Une politique industrielle offensive 


Autre conséquence de ce sau- 
poudrage : multipliant les 
pôles industriels on a multiplié 
— 0 ! — les sorties de 
devises, pour l'essentiel les équi- 
pements des usines devant Etre 
achetés aux Etats-Unis. L y 


de financer, comme on le fait, 
des entreprises américaines. IL 
eût été — à tout prendre — plus 
simple de les laisser installer et 
financer elles-mêmes des filia- 
les. Les fabricants &e composants 
d'outre - Atlantique ont tous le 


d'Elicis, une « Silicon Valley » (1). 
Ne plus «recevoir» la cechnolo- 
gie des firmes américaines. mais 
aller Ia chercher aux Etats-Unis 
en rachetant des -ociétés spé 
cialisées, comme le font les Alle- 
mands eb tente de le faire la 


CG-E. qui négocie demis des . 


mois le rachat d'une entreprise 
américaine. Toutes ces actions 
risqueraient encore d'être insuf- 
fisantes si elles ne s'accompa- 


HHEATE SEE lexpioitstion des hydrocarbures 600 millions de francs, ce = Euro ee prenûre de purs gnaient pas d'une politique cobé- 

Met off shore, les porte-conteneurs, fait dire à d'aucuns que aZin£é. du merché, Les dirigeants de rente d'achat et de participation 

“Rs ve duits chimiques et aussi les pa- verse en fait l'Atlantique et que Voir, Eràâce à l'accord avec les Fe er &æ PE 

fui. ï pres di le contribuable français finance Français, « attaquer 2», comme D notam- 
autre part, nombreux ainsi les entreprises américui- ils le disent, « le marché euro- h 










neuve n'hésitent plus désormais 
à diversifier leurs activités (usi- 
nes ou hôtels flottants éléments 
de centrales nucléaires, moteurs), 
ou à s'essayer aux tâches de ré- 
paration navale (c'est le cas des 
chantiers de La Ciotat apparte- 
nant au groupe intra Bank). La 
récente reprise constatée dans le 
secteur de la construction navals 

















a toutefois beauCOUD Dpius profité 





Total des pays de l'Europ 
äe l'Ouest Q 


Source : OCDE. 





de jauge brute qui indiquent des 
volumes, des tallles, des capacités 
de navires, mais qui ne donnent 
pas une fidèle idée des heures 
de main-d'œuvre, donc de Jan 

















Maroc Des négociations sont en 
cours avec l'Alsérie qui, pour 
évacuer le gas Jliquéfié à Arsew 
aurait besoin de six méthanilers. 
Les CNIM à La Seyne vont 











nes ! » On découvre aujoard'ui 
— Un peu tard — qu'une des 
clés du succés dé l'industrie amé- 


le producteur de circuits et ces 
qui fabrique — quasiment à fa- 
çon — les équipements permet- 
tant de produire ces circuits aux 
meilleures conditions. Matra, qui 
à Pris conscience du problème, 
songerait à racheter une entre- 
prise américaine spécialisée dans 








| 
salon 









péen par les deux bouis ». Sous 


autres firmes américaines, telle 
Intel, qui cherchent à participer 
au plan français, suffirait pour 
s'en convaincre. 


Reste à savoir si les pouvoirs 
publies, les industriels concer- 
nés sont prêts à se donner les 
moyens de leurs ambitions. 


JEAN-MICHEL QUATREPOINT. 
(1) La € Vallée du silicium en 
alfornie, 


» 
est le berceau de l'in- 
dustrie mondiale des oomposants 
électroniques. 


+ l’entreprise française et, les marchés étrangers 


e les industries nouvelles 


DE mer We RP SURRRE one ve, Plse-formn | Fe égipemente 
HT a a so Fe des équipe- si nm E à AE HS 
lu … voudrait men on se compte, peu | Mare | | 
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e l’entréprise et la gestion de emploi. 
e la France sur le marché international 
des « affaires agro-alimentaires » 
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{Suite de la page 21.) 


Elle casse ce faisant la notion 
même de licenciement pour faire 
‘an choïx, pour écarter certaines 
“règles, en retenir d'autres Pour- 
quoi ne pas éliminer le droit du 
Mcenciement en bloc s'il est tel- 
lement certain qu'il n'y à pas 
Micenciement ? Et, ei, À l'inverse, 
on admet qu'il faut bien en appli- 
quer un peu, ne faut-il pas appli- 
quer tout le reste? 

Autre versant de là question : 
les conséquences de cette juris- 
prudence sur la médecine du 
travail Elles sont non moins 

antes. 

D'abord, l'absence de toute in- 
demnisation expose les médecins 
du travall à des sollicitations 
en sens contraire. Soillicitations 
d'employeurs peu  scrupuleux, 
enclins à leur « suggérer * 
d'être particulièrement sensibles 
à la meilleure santé de ceux dont 
“sa veulent se GébarTasser sans 
frais ! Sollicitations des intéres- 
sés eux-mèmes : « Ne me déclarez 
pas inapte, Laissez-moi me faire 
licencier ! ».…. 

Mais, abstraction falte des pres- 
sions diverses dont des solutions 
juridiques trop radicales sont 
inévitablement générairices, les 
médecins du travail se trouvent 
dans une situation impossible : 
doivent-ils donner la préférence 
au droit à la santé ou au droit 


Un texte de loi 


Mais un ‘froisième cas de 
figure 2 été expressément envi- 
sagé par Ia grande loi du 
6 décembre 1976. N'oublions pas 
qu'elle a introduit dans la par- 
tie législative de notre code du 
travah un nouvel article 
IL. 241-10-1 (qui n'a pratiquement 
jamais été appliqué jusqu'à main- 
tenant tant 11 est révolution- 
naire) aux termes duquel : 

— Le médecin du travail esf 
habilité à proposer des mutations 
où des transformations de postes 
justifiées par l’âge, k résistance 
physique ou l'état de santé des 
ta 


— Le chef d'entreprise est tenu 
de prendre en considération ces 
propositions 

— En cas de difficultés ou de 
désaccord, la décision est prise 
par l'mspecteur du travail 

Certes, cet article, qui autorise 
le médecin du travail À proposer 








LOrient-Express 


à l’empioil, tous deux reconnus 
par la Constitution, et qui se 
télescopent ci de pleln fouet ? 
Leur rôle, surtout en période de 
crise et de chômage, serait sinis- 
tre s' évait simplement de pas- 
ser entre les rangs pour désigner 
ceux qui doivent étre aussitot 
rejetés, sans un $ou, dans les 
ténèbres extérieures ! 

La réabté juridique est peut- 
être, cependant, un peu moins 
affligeante. Alors que, au cas d'in- 
capacité absolue d'occuper eon 
emploi, la Cour de cassation 
refuse jusqu'à maintenant d'ad- 
mettre que l'employeur a une 
quelconque obligation de modifier 
cet emploi, elle se montre plus 
nuancée si le médecin du travail 
n'a parlé que d’ «incapacité 
partielle». Quoigue les arrêts 
visant cette hypothèse soient des 
plus rares, la Haute juridiction 
srmble bien admettre qu'en ce 
cas, l'employeur doit s'efforcer 
de proposer à l'intéressé, un tra- 
vail mieux adapté à ses possibi- 
lités: Ü commettrait une faute 
en s'en séparant sans faire cet 
effort. Autremené dit, s'il pou- 
vait le garder et ne l'a pas fait, 
qu'il s'agisse OU non d'un véri- 
table licenciement ou d'autre 
chose, il pourrait étre tenu de 
l'indemniser, Tout cela reste 
encore à l'état d'esquisse très 
imprécise. 


révolutionnaire 


.des tranformations de postes au 


lieu de se borner à constater 
l'inaptitude totale ou partielle 
et suggère donc une adaptation 
de l'entreprise aux capacités de 
ces Salariés — renversement 
complet de La problématique clas- 
sique — soulève bien des diffi- 
cultés. Notamment, la transfor- 
mation d'un poste proposée par 
le médecin du travail et, après 
refus de l'employeur, décidée par 
ri ur du travail peut en- 
trainer modification des condi- 
tions substantielles du contrat, 
par exemple la réduction du 
salaire : cette modification s'im- 
pose-t-elle au salarié ? Quid en 
cas de refus ? 

Quoîf qu'il en soit, jusqu'à plus 
ample informé, les juges sont 
tenus de respecter les lois de la 
République : l'article L. 241-10-1 
est là et il leur faudra bien 
faire application. 


Le monde de Féconomie 


On conçoit, pour cette applica- 
tion, deux interprétations prin- 
cipales. 

Dans l'interprétation mari- 
male, le mot décision prend 6a 
pleine portée : le sort du contrat 
de travail, éventuellement sus- 
pendu jusqu'à cette décision, de- 
pend de celle-ci. Ce qui revient 
à dire que l'article L, 241-10-1 à 
créé une nouvelle catégorie de 
sahriès protégès. 

On imagine le tumulte.… Aussi 
bien est-ce probablement une 
interprétation minimale qui 


Le renvoi sans indemnités du salarié devenu inapte 


l'emportera: ia rupture . n'est 
pas subordonnée au jen vert de 
l'administration. Seulement, sl 
par le suite celle-ci se prononce 
dans le sens du médecin dont îes 
Suggestions ont été imprudem- 
ment ignorées, là rupture sera 
analysée comme un licenciement 
abusif: l'employeur prend £es 
risques. Aïnsi, à 1a différence du 
simple constat négatif, une 
attitude plus positive du méde- 
cin du travail ouvrirait vocation 
éventuelle à une indemnisation 
non négligeable pour l'intéressé. 


Des perspectives nouvelles 


Mème avec cette interpréta- 
tion minimale, on voit que l'ar- 
ticle 1:241-10-1 ouvre à la 
médecine du travail des pers- 
pectives entièrement nouvelles : 
au lieu du télescopage entre 
droit à l'emploi, 2 le santé, au- 
quel on demande traditionnel- 
lement aux médecins du travail 
de 6e résigher avec la pius 
grande hypocrisie, une concilia- 
tion s'ébauche par la voie d'une 
adaptation de emploi aux 


Joseph M. 
GILLMAN 


Gi 


réface et 
Dostface de 


M. ANDREU 


revue 
(265 m!lle}) 
L’outrage d'initiation à l'éconmie 
le plus diffusé 
Économie et Humanisme 
Les Éditions Ouvrières 


nous plaisons pl 

aux managers 
qu'aux 
romanciers. 


aptitudes des fntéresses, Conci- 
lation dont k médecin du tra- 
vail 8 sul la clé : c'est-à-dire 
que, s'il veut entrer dans cette 
voie, il Jui faudra beaucoup de 
c É de courage et de 
détermination (1). 


JEAN-JACQUES DUPEYROUX. 


‘1} Sur tous ces problémes, +. 
not. « La tmédecine du travail ct 
le droit », Droïl socia!, avril 1980, 
puméro spécial. 
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a bien changé. Pour réussir aujourd’hui, une entreprise doit traquer l'événement et lui faire face. Ce principe, suivi 








CORRESPONDANCE . 


Le droit de grève 
ef sa réglementation 


M. Gérar& Lyon-Caen., pr0- . 


fesseur & l'unirersité de Paris-T, 
AOUus & envoyé la lettre suivante 
à propos de leorticle de J.-J. 
Dupeyroux paru dans « ie Monde 
de l'économie > du 25 mars 1950 
sous Le titre « Les syndicats 
peuvent-ùs étre poursuiris par 
des non-grévistes ? » 

La thèse énoncëe part Ge pré- 
misses « exactes » — mais en 
tire une conclusion « discu- 
table », et comporte, à mon Sens, 
un corolaire qui l'est encore 
pius : 

—- Prémisses exactes : le droit 
de grève est mal garanti en 
France ; 

— Conclusion diseutab'e: Il 
faut abandonner la conception 
du droit de grève, droit de l'in- 
dividu, pour celle. proche du 
système al:emand, aux termes 
de laquelle Le droit de grère 
appartient aux syndicats: car 
ainsi le grériste sera sûr de ne 
pas ètre sanctionné tant qu'il se 
conformera aux directives spn- 
dicales. 

— Corollaire contestable : les 
actions en dommages-intérèêts qui 
sæ multiplient depuis quelque 
temps contre les srndicats cou- 
pab'es d'avoir organisé des 
grèves illicites (et qui émanent 
pariois des non-grévistes, mais 
plus sourtent encore des em- 
pioyeurs) nous rapprochent de 
ce regime présenté comme sou- 
haitable. 

En effet, si la première propo- 
sition éclate de vérité, il pour- 
rait sembler qu'on doive en 
inférer la nécessité de renforcer 
les garanties Ce n'est pas dans 
cette direction que s'oriente 
J.-J. Dupeyroux. I} croit préfé- 
rable une conception « orga- 
nique » de la grève, devenue 
prérogative syndicale. Le risque 
n'est pas mince : les grèves sau- 
vages, sans canalisation ni né- 
gociation par le truchement du 
syndicat, vont se multiplier: 
admettons pourtant. Mais com- 
ment croire que l'offensive ac- 
tuelle contre les syndicats nous 
rapproche de cette terre pro- 
mise ? Comment trouver là un 


signe qu'on ne s'en prendre 


PRÉ PNLEM . .  . 


depuis des années ir le 


a 


Fe Wagons-Lits, lui permet d'occuper de nos jours une place prépondérante. Aux côtés du ferroviaire qui jouit d'une santé de fer 
renouvellement du contrat avec les réseaux 


l'hôtellerie qui représentent plus de la moitié du chiffre d'affaires du groupe. 
Un résultat étonnant pour qui s'attend à rencontrer les Wagons-Lits dans les 


nouveaux buffets de gare), 3 activités en plein essor : le tourisme, la restauration et. 


mm 7, 





>s romans policiers plutôt que dans les activités de pointe. ‘ | 





l'an ou l'autre, dit J.-J. Dupey- 
roux Ce lun ef l'autre. 


Non. réplique-t-fl, parce que 
ces actions eontre les syndicats 
entralneront des poursuites pé- 
nales, pour entrave au crois 
syndical, et que ce retour de 
flammes va fatre réfléchir. Or, 
dans le précédent constitué par 
l'affaire de la régie Renault du 
Mans (poursuite en dommages- 
intérêts contre un ayndivat}, les 
tribunaux n'ont précisément pas 
retenu que ces pourauites fussent 
coostitutives du délit péna! 
d'entrave ou de dlserimination. 


Les salariés étant anjourd'hui 
entièrement à la merci de l'en- 
treprise pour le maintien de 
kur emploi & de leur pouvoir 
d'achat, du fait de la crise et 


plus gare qu'il y « dix ans: 
cet chercher à achever un 
ennemi blessé, c'est lancer une 
super-lutte de Classes. Affirmer, 
comme le faif J.-J, Dupevroux, 
que ces instances judiciaires 
{comme celle d'Alsthorn, qu'il y 
aure Lieu de euisre de près étant 
donné le caractère unanime et 


grève ; que c'est, en gros, « une 
bonne chose x, ainsi qu'il le dit, 
lue parait une erreur d'apnré- 
ciation. à $ : - 
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LE SYSTÈME DE RETRAITE DÉCOURAGE-T-IL L'ÉPARGNE DES MÉNAGES ? 


influence sur l'ensemble du. 


Comportement d'épargne, cepen- 
dant celle-ci est sans doute 
limitée et le seul problème qui 


et son rendement réel qui sont 
en Cause ef non plus s0n niveau, 
En revanche, lorsque ces régi- 
mes fonctionnent selon le prin- 





L'effet dépressif que le développement 
des systèmes de prévoyance collective de 
l& retraite pourrait avoir sur l'épargne des 
ménages est au centre des débats actuels 

.sux Je financement de l'accamulation 
Depuis quelques années, an certain nom- 





cipe de la répartition comme 
c'est le cas nr ne aucune 
épargne ne vient, en principe, 
répondre à l'effort des ménages 
cotisants. Ce qui est reçu des 
ACS est presque immédiate. 
ment redistribué aux inactifs et 
aucune accumulation ne 8e fait 
jour. fl ne s'agit pas là d'un 
défaut congénital des systèmes 
de retraite par répartition et il 
est tout à fait concevable que, en 
prélevant plus qu'ils ne redis- 
tribuent, une accumulation appa- 
raisse eous La forme d'un fonds 
de réserve qui peut devenir 
extrémement important, comme 
cœla à Eté le cas en Suède, par 
exempie, où, en 1976, les réservez 
du fonds général des pensions 
atteïignaient 100 milliards de 
francs environ et étaient alnsi 
équivalentes au budget annuel 
de l'Etat. I ÿ aurait donc moins 
de différence qu'on ne laffirme 
souvent entre répartition et 
capitalisation. 


Des arguments théoriques 
contradictoires 





profil de patrimolne selon l'âge 
assez caractéristique : la fortune 
augmente jusqu'à l’âge de la re- 
traite pour diminuer ensuite La 
rapidité de la croissance puis de 
la décroissance du petrimoine 
dépend, bien entendu, d'un assez 
grand nombre de variables : ni- 
veau des ressources, héritages 
reçus, héritages que l'on sou- 
halte Kguer, etc. | 

l'on introduit un eystème 
de prévoyant collective de 1a 
retraite, ce schéma peut £e mo- 
difier pour deux raisons princi- 
pales. Tout d'abord, les ménages 
considérant qu'ils détiennent une 
créance sur la caisse dé retraite 
peuvent être conduits à uné 
moindre accumiiation d'actifs 


physiques ou financiers. En 


actualisant le flux aléatoire des 
retraites futures, on peut calcu- 
. kr. un «équivalent patrimonial 


bre d'économistes américains ont tent ré 
d'accréditer l'idée que la faiblesse du taux 
d'épargne des ménages aux Etats-Unis : 
provenait en partie du développement 
des régimes de retraite, Selon Martin 
Feldstein, ces mécanismes amputeraient 


par DENIS KESSLER et DOMINIQUE STRAUSS-KAHN (+) 


des droits À la retraite», cet 
«actif» de nature assez partl- 
culière peut alors se substituer 
à des actifs plus traditionnels 


du degré de 
substitnabilité que les ménages 
retiennent. à Ia limite, 


1 franc d'équivalent patrimo- 
nial des droits à Ia retraite 
réduit de 1 franc le patrimoine 
ds ménages. C'est en adoptent 
cette “hypothèse extrême que 
Martin Feldstein estime que les 


nages 
en 1978, 58% de leur patrimoine 
physique et financier tradition- 
nel net (6000 milliards) et les 
mécanismes de prévoyance col- 
lective seraient ainsi responsa- 
bles d'une minoration du stock 
de capital de quelque 40% ; 
effet, si l'on admet une parfaite 
substituabilité, le patrimoine ac- 
cumulé en l'absence de ces 
régimes de retraite Par répar- 
tition s'élèverait à 9 500 milliards. 

En Frence, à partir des mêmes 
méthodes d'estimation, nous 
parvenons à un équivalent patri- 
monial de l'ordre de 3900 mi- 
liards de francs pour 1976 à rap- 
procher de l'estimation faite par 
INSEE du patrimoine aet physi- 
que et financier des ménages 
pour cette même année : 
4716 milliards de francs Au 
Royaume-Uni, les grandeurs cor- 
respondantes seraient 177 et 167 
mikierds de livres en 1973, selon 
R Hemming. Ainsi l'équivalent 
patrimonial des droits à la 
retraite seratt, outre-Manche, 
supérieur au patrimoine tradi- 
tionnel possédé par les ménages 


On peut, toutefois, faire inter. 
venir un autre argument qui 
joue en sens inversé du Précé- 
dent. Jadis avant la mise en 
place des systèmes coëlectifs, la 
retraite n'existait pas pOur nom- 
bre d'imdividus, ïls travalilaient 


Pour produire 


plus vite et moins cher 
_ des Allemands, 
_ des Suisses, 








des Américains 
et bien d'autres 


. achètent des Manurhin. 


pendant toute la durée de kur 
vie. Pour d'autres, une cessation 
de l'activité avait été prévue, 
mais à un âge avancé 
parce qu'il n'était pas conceva- 


retraite peut conduire ces indi- 
vidus qui ne prévoyaient pas ou 
peu de retraite à reconsidérer 
leur calcu et à envisager 
une cessation d'activité vers 
soixante-cinq ans environ, Il 
n'est pas certain que Ia retraite 
versée par les mécanismes insti- 
tationnels soit véritablement 
suffisante. Dès lors, les individus 
qui n'épargnaient pas parce que 
toute retraite leur était inter- 
dite en raison de la modicité de 
leurs ressources vont £e mettre à 
épargner, parce que la mise en 
place des systèmes collectifs ne 
kur demande plus qu'un effort 
d'appoint. D'une facon plus géné- 
rale, on peut faire l'hypothèse 
que Les systèmes de prévoyance 
collective conduisent à un abais- 
sement de l'âge de la retraite 
(qui est, en effet, constaté empi- 
riquement}), et que cette modi- 
fication du cycle de vie conduit 
à ure épargne plus importante 
réalisée sur une période d'acti- 
vité plus courte dans le dessein 
d'améliorer le niveau de consom- 
mation de cette retraïte allongée. 
Dans ces conditions, ame cause 
d'augmentation de l'épargne 
apparaît, qui pet atténuer l'ef- 
fet dépressif dont il a été ques- 
tion au paragraphe précédent. 


Même dans le cas où l'on 
admet l'éventualité d'une in- 
fluence négative des systèmes de 
retraite sur l'épargne, il convient 
de s'interroger sur le caractère 
nouveau du phénomène, Avant La 
mise en place de semblables sys- 


(*) Univergité de Parls-X et Cen- 
b: 





pargne des ménages de quelque 40 %., 
et l'effet serait du même ordre de gran- 
-deur sur le stock de capital Dans Le cadre 
de travaux effectués pour le Commissa- 
riat général du plan ou pour l'ONU, les 
auteurs ont été conduits à des conclusions 
plus nuancées. 





tèmes, le financement des pérlo- 
des d'inactivité ne reposait pas 
entièrement sur l'épargne indi- 
viduelle antérieurement accumu- 
lée, Une part des ressources dont 
disposaient les inactifs nrovenait 
de leur propre famille et notam- 
ment de leurs enfants Cette 
solidarité « Intergénération » se 
traduisait soit directement par 
l'hébergement et la prise en 
charge des parents Agés, soit 


Trois analyses 


C'est en iMmtroduisant l'équiva- 
lent patrimonial des droits à la 
mtraite parmi les variables 
explicatives de l'épargne des 
ménages américains que Martin 
Feldsteih 2 cru déceler un effet 
pégatif : à mesure que cet égui- 
velent patrimonial augmente 
(notamment raison de l'ex- 
tension du pourcentape d'indi- 
vidus couverts), l'effet dépressif 
sar l'épargne aurait été plus 
fort. aboutissant à one amputa- 
flon de l'ordre de 49 “3. Cette 
conclusion est cependant contro- 
versée. 


Pour la France, trois analyses 
ont été menées La premiére 
concerne le taux d'activité des 
individus Agés de plus de 
soixante-cinq ans. Il sembie que 
la diminution du taux d'activité 
des personnes ägées, qui est liée 
à le généralisation des systèmes 
de retraite, ait pour effet d'aug- 
menter quelque peu l'épargne. 

De même, ai le développement 
des mécanismes de prévoyance 
collective est apprécié & l'aide 
d'un indicateur qui reflète Ia 
facon dont la population esk 
couverte par le système de pré- 
voyance (prestation moyenne par 
bénéficiaire rmultipliée par k 
pourcentage de cotisants dans Ia 
population), tn effet dépressif 
sur l'épargne se fait jour, ce qui 
ici encore va dans le gens des 
résultats américains. 

En revanche, lorsque l'équive- 


indirectement par l'intermédiaire 
de versements monétaires, Ausai 
peut-on soutenir que la mise en 
place de systèmes collectifs de 
prévoyance ne modifie pas fon- 
damentalement — tout au moins 
au niveau des chiffres globaux 
— la solidarité entre les gené- 
rations : elle ne ferait que 
l'imctitutionaliser. Ce qui, jadis 
était directement transmis des 
enfants à leurs parents passerait 
maintenant par l'intermédiaire 
des caisses de retraite. 

Enfin, on peut poser le pro-= 
bième d'un autre manière et se 
demander a les ménages consi- 
dèrent véritablement que les 
cotisations qu'ils versent aux 
régimes de retraite sont une 
épargne. 

On le constate aisément, les 
arguments théoriques ne per- 
mettent pas de conclure 


pour la France 


lent patrimonial des droïls à la 
retraite est directement Dris en 
compte, son effet sur l'épargne 
est très difficile à faire appa- 
raître. Et la même indétermina- 
tion se rencontre lors de l'ana- 
le empirique ui tente 
d'assimiler les cotisations ver- 
sées à une épargne plutôt qu'à 
un impôt. 

Finalement, il ne semble pas 
que les systèmes de prévoyance 
collective de La retraite alent eu 
(mème aux États-Unis) l'in- 
fluence dramatique sur l'épargne 


Si celui-ci était aussi important 
que Fekisteïin l'estime, i faudrait 
savolr ei l'augmentation du bien- 
être collectif que les systèmes de 
retraite permetlent n'est pas 
surcompensée par le ralentisse- 
ment &@e la croissance qui Jeur 
serait imputable. 

Rien ne permet de penser que 
telle est la situation. Dans plu- 
sieurs pays développés, les effets 
des eystèmes de retraite sur 
l'épargne au cours des phases 
d'expansion semblent peu signifi- 
cafs. L'expérience des Etats- 
Unis au cours de la période de 
l'entre-deux-guerres peut donner 
à penser qu'il n'en sers pas obii- 
gatoirement de même en période 
de crise, mais, quot qu'il soit, 
ces effets ne peuvent être que 
très limités. - 





Est-ce une référence? 


Manurhin est depuis plusieurs années premier exportateur 
français de machines-outils. L'Allemagne et la Suisse sont parmi nos 
premiers clients pour les tours automatiques notamment. 

Pour nôus il est particulièrement significatif de vendre dans 
ces deux pays, eüx-mêmes grands spécialistes en la matière. . 

Les raisons de cette réussite tiennent avant tout en une phi- 
losophie définie ainsi par Paul Spengler, Président-Directeur Général de 


Manurhin:*Le fil conducteur chez 
ciens de précision et jsat 


Menurhin, cest d'être des mécani- 


Alors qu'i s'agisse de produire en automatique steaks hachés, 
pièces pour l'industrie automobile, embouts en cupro-nickel pour centrales 
électriques nucléaires ou munitions des “Mirage” d'embouteiler en continu 
à haute cadence des liquides alimentaires ou de contrôler forme, poids 
et aspect de produits fabriqués à plus de 400 unités à la minute, nous 
sommes présents dans le monde entier: nos exportations représentent 
60% de notre chiffre d'affaires. 


Beaucoup de pays font confiance à la précision et à linno- 


vation Manurhin: c'est une référence, 
Manurhin, 10 rue de Soultz - 68200 Mulhouse, 
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Cent trente-neuf 
décisions de la Cour 
de Cassation 
et du Conseil d'Etat 
de 1872 à 1979 


Un volume broché, 
15,8 x 24, 1980, 404 pages 


& 


En vente 
à 13 Lbraine Sirey, 
22, rue Soufilot 
75005 Pars 
et chez votre hbraire 
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PRÉFECTURE DE L'ISÈRE — 2° DIRECTION - 6* BUREAU 


AVIS D'ENQUÊTE PUBLIQUE 
RAPPEL 








Poste 400/225 - 63/20 KV DE CHAMPAGNIER 
Extension à 400 KV 
Projet d'extension du poste 400':25/63/20 KV de CHAMPAGNIER 
Le Préfet de l'Isère rappelle au public l'avis d'ouverture d'enquéts 
paru dans la presse du 31 mars 1950. enquête qui 2 lieu dans la 
commune de CHAMPAGNIER du 10 avril 1880 nu 9 mal 1580. 
Préfec:urse de l'Isére, Bolte postale 10:68, 38021 GRENOBLE Cedex. 
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ÉTRAVE SERVICE TÉLEX / PARIS © 345.21.62 











CEGOS 


organise une étude spécifique sur 


Les salaires des caüres 
dans les P.MLE. 


Enquête-diagnostic 1980 





Une base de données fiables et exhaustives, dont 
l'usage sera réservé aux sociétés adhérentes. . 


e C'est une enquête exclusivement réservée aux entrepri- 
ses industrielles et commerciales petites et moyennes. 
« Elle traite des données individuelles directement recueil- 
lies auprès des sociétés participantes. 
« Elle fournit, outre les résultats statistiques, des diagnos- 
tics personnalisés qui comparent la rémunération de cha- 
que cadre et de l'ensemble de l'entreprise aux résultats de 
l'enquête. 
e Souscription: + 000 F HT. 

Pour tout renseignement com jre, contacter 


S. Peyssou - (1) 772-31.32 poste 41.21 
CEGOS, 33, quai Galtieni - 92152 Suresnes. 
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RÉPUBLIQUE ALGÉRIENNE DÉMOCRATIQUE ET POPULAIRE 
MINISTÈRE DES TRAVAUX PUBLICS 








SOCIÉTÉ NATIONALE DE TRAVAUX MARITIMES 


(SONATRAM) 
1, Rue de Dôle - ALGER 





AVIS D'APPEL D'OFFRES INTERNATIONAL 


Ls Société Nationaic de Travaux Maritimes (SOKATRAMN. 1, rus 
de Die lar“ére-pcrt}, ALGER, lasse un Avis d'Appel d'Offres 
Inte=Jasonn en vue de l'acqu:3.0n de divers équipements st 
eadére!s doscinés à 330 pasc Cracral du matériel. 


: Atelier de rénovation organe. 
: Ateller de fabrication. 

: Atelier de freinage 

: Atelier de sablage 

: Ateller de chanmdronnerie. 


Ë 


: Station service, 
: : Ateller de pelnture. 
— Lot Ne 10 : Centrale d'air comprimé. 
— Lot N° 11 : Laboratoire de mécallurgie. 
N: 12 : Ionruments de contrile et de mesure. 
— Lot N° 13 : Matériel Ge menuiserie, 


Les fousn'ascurs lstérossés peuvent retirer la cahier des charges 
cop‘ la sommce de 399 DA, auprés de ?!n Direction ds la Logistique. 


Les fsurn'sseurs intéressés peuvent a0umM:ssIonnSrT pour l'ensemble 
des lo’s où par Iots séparés. 


Le présent Appel d'Offres s'ad'esse aux seuls febricants produc- 
veurs Constructeurs à l'exclusion des regroupeurs et autres {nter- 
médiatres, vw <e conformément à la lot du 11 Février 1980, No 75/02, 

tant monono!s de l'Etat sur le commerce extérieur. 


La dats limite de dépôt des offres est flrxée au 31 mal 19850 (le 
caches: de la poste falaxnt fol) 


L'envelopne Intérieure renfermant l'offre avec mention e App 
d'Offres Lnernatinul No 03:80 — À ne pas GUvriré. 


L'ecve:opoe extérieure adressés à M. la Directeur Clénéral de la 
SONSATRAM — 1, rue de Dôie — ALGER 


Les soum'sfonna:res doivent {o!ndre à leurs dossiers uu certificat 
déuvré par !a Chambre de Commerce :t d'Industrie du lieu ds leur 
résidence. attestant qu'!s ont effectivement La quaiité Ge fabricant 
ou de produc:eur 


Les soum'sa'Oonnaires resteront engagés par leurs offres pendant 


tr 
un délai de 90 jours k compter ds is data flxès DOur ls dépor 
das offres. 
















Le monde de l'économie 
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Notre collaborateur, Alfred Sauvy, pubilera 
prochalnement un nouvel ouvrage (1), «Îa 
Machine et le Chômage», dont Rouïs don- 
nons Icl queïques extraits. 


‘Les hommes politiques 


Dès l'instant que les experts gardent Un 
eilence prudent, ou se confinent dans des 
expressions trompouses, telles que «remplacer 
le travall par du capital., il ne faut pas 
ée’étonner de “voir les hommes polltiques cécer 
volontiers à la facilité Pour ceux qui sont 
au pouvoir. c'est, du reste, uns sorte de 
diseulpation : ne pouvant, selon la formule, 
« arêter le progrès », Ils pensent, en face 
du chômage, bénéficier d'una cerlalne excuse. 
Voici une citation d'un ministre français en 
1978 : 

«“ Le drame (sic) c'est qu'il faut beaucoup 
moins d'ouvriers pour construire un canal élec- 
tronique qu'une centrale mécanique. Déjà, nos 
équipements sont venus de l'étranger, mais les 
constructeurs français s’apprôtent à licencier 
les hommes devenus inutiles. » 

Pour illustrer combien la technique moderne 
est génératrice de acus-emploi, le délégué à 
l'aménagement du terroirs, André Chadeau, 
ee lamente aussi (1978) : 

« Au lendemain de la libération, les Houll- 
fères du Nord employaient 225 000 salariés. 
Demain, les quatre ïiranches de centrales 
nucléaires de 1090 MW en emploleront beau- 
Coup MOINS. » 

L'idée est suggérés c’une suppression défl- 
nitive. Jamais, d'ailleurs, le précédent de l'agrli- 
cullure n'est évoqué. 

Il ne s'agit encora que d'une appréhension 
primitive, mais volel deux citations, plus carac- 
téristiques encore de l'ignorance sur le sujet 

A l'Assemblée nationale, lors du débat sur 
le bucget de l'industrie de 1978, la député 
Schwartz (majorité au pouvoir) préconise, 
« dans Îe tertiaire, la substitution du travail au 
capital ». 

C'est, en somme, eupprimer la machine à 
photoccpier, pour donner du travail à des dac- 
fylos et, à un stade plus poussé, supprimer la 
machine à écrire, pour occuper un nombre 
plus élevé de copistes, Il est difficile d'être 
plus rétrograde. 

Le Sénat n'est d'allleurs pas en reste : à 
l'occasion Cu débat sur la budget du minis- 
tère du travall de l'année 1978 également, le 
génateur Jung (majorité au pouvoir) déclare 
6 décembre 1977) : 

« Là où en France le travail est faft par dix 
personnes, si on pouvait en mettre Onze OU 
douze, un grand pas serait fait pour améliorer 
la situation de lPemploi, » 

Le plus piquent est que cette proposition 
est formulée dans un débat sur le budget et 
que l'auteur de celte proposition, sans doute 
approuvés par nombre ce ses collègues, ne 
vo pas l'augmentation de la déponss qui 
résulterait de cette augmentation de personnel, 
pour un même travail. Une fois de plus, nous 
voyons le manque de liaison entre 1es comotes 
en hommes et les comptes financiers, méme 
lorsqua la liaison est directe et élémentaire. 

Les illusions des hommes politiques et l'im- 
puissance qui en résulte pour eux sont d’au- 
tant plus préoccupantes qu'au !lleu d'être des 
avocats, comme autrelols, Ils ont étudié léco- 
nomie aux plus hauts sommets. 

Dans son ouvrege L'avenir n'est écrit nulle 
part, dans des discours et des articles, M. Mi- 
che) Poniatowski se montre si marqué par fa 
lecture du rapport S. Nora-A. Minc (voir p. 104) 
qu'il voit toute la société absorbée par la télé- 
matique. Attaché à la seuls question des 
communications, il ne tlent compte ni des nom 
breuses activités vitales peu progressistes ni 
des importants besoins, publics où privés, non 
couverts. 11 serait faclie, en transposant les 
termes, da retrouver les arguments des adver- 
saires da [a mule Jenny et du métler Jacquard. 

Cette analyse sommaire et effective, touts 
visuelle at localisée sur quelques points n'occu- 
pant. dans l'ensemble de l'activité économique, 
qu'une place limitée, est, du reste, partagéa 
par une partie de l'opinion. Si ces vues étaient 


justes, il faudrait passer dés maintenant à ia 


planification. Mals, sentant ce Pas dahÿersux, 
M. Ponlatowski affirme que le choc frappe autant - : 


les sociétés marxistes planifiées que les sociétéa 
“capitalisies, alors que les premières sont à‘ la 
Jecherche continuelle de main-d'œuvre. 


Les syndicats 


Engagés dans la défense continue des sala- 
riés, 185 représentants du travail ont élé amenés 
peu à peu À étudier la question de plus près 
qua les ensoignants et que de nombraux 
employeurs. La connalssancs de l'économie esl, 
chez certains d'entre eux, étendue, mals leur 
objectif précis et la craïms ds mécontenter 
la base où leurs co!lègques ne leur permettent 
pas d'exprimer pleinemant leur pensée. : 

h est donc plus clair, lel, de parier d'aititude 
que de connalasance. - 

De toute facon, les syndicats, même 
modérés, souhaltent une réforme profonde des 
institutions et de l'entreprise privée, Sans 
formuler nécessairement de théoris économi- 
que ni s'opposer. dans Île ‘principe, aux 
Innovations techniques, Hs demandent que 
l'ouvrier conserve son emploi ou en oblienns 
un équivalent à celui qu'il a perdu. . 

L'exemple est classique, des serreurs de 
freins dés chemins de fer américains, qui 
ont demandé, et obtenu, pencant un cer 
tain temps, à conserver jieur salalra et leur 
fonction, en restant sans utilité, auprès du 
frein autcmatique. 

Chaque syndicat juge la question non en 
fonction de l'économie générale, mais du point 
de vue des ouvriers da sa branche. Or l'in- 
térét d'une branche commande souvent. mêmes 
pour les employeurs, de limiter la procuctivité. 

Les syndicats allemands sont plus favore 
bles à la machine que les françels at plus 
encore Que Îles britanniques. Ayant une vue 
plus générale, ils demandent que Ie profit 
supplémentaire soit affecté au reclassement 
et à la création de nouveaux emplois 

Quent au maintien du personnel en sur- 
nombre, il s'exerce au détriment de la rentæ 
bliité et, par sulte, de Ia recherche d'autres 
solutions. . 

Un æeutre reproche a été formulé conire 
l'informatique : 18 geste de louvrier «st 
contrôlé et même jugé par une machine : catte 
subordination a été trouvée astraignante et 
contraire 4 [a dignité ; mais cetie attitude n'est 
pas générale. 


Progrès technique, | gaspillage 
et ressources naturelles 


Suivons le cours des événements, du point 
de vue des atlltudes à l'égard du progrès 
technique et de l'emploi, fes années 70 ont 
été marquées par : ï * 

— la prise de conscience de l'environne- 
ment ou, plus précisément, ce la dégradation 
du capital de base, les ressources naturellss ; 

— la dénonciation des gasplliages. : 

- Ces deux questions sont liées, car les cçal- 
cuis de rentabilité capitaliste ou [es jugements 
personnels concuisent souvent, de façon Irration- 
nella, À mettre hors d'usage (Jeter) divers pro- 
duits ou objets (métaux, papler, etc), alors 
que !a prise en considération des ressources de 
la planète (l' <amortissement de -la nature ») 
dicteralt uns autre solution. Le cas le plus 
souvent mis en évidence est celui des res- 
sources non renOuvenables et particulièrement 
de l'énergie. 

Lors de la prise en considérakion de ces fac- 
teurs, souvent négligés, Il à été spéciilé, de 
divers côtés, que les travaux contre la poliu- 
tion fournissaient de nouveaux emplois. Ce jJuge- 
ment renouvelle l'erreur commune selon laquelle 
le travail est un but an sal et les tâches man- 
quent C'est d'aïllleurs selon catte même idée 
que le progrès technique est jugé destructeur 
d'empiol. En fait, pour obtenir uns richesse 
déterminée, 18 produit final, il faut désormais 
consacrer plus de temps direct {travaux dans 
une usine par exemple) et indirect (produits 
achetés pour la lutte antipollution}. Le coût 


se retrouve aïlisurs (hausses de prix, réduction 


_des investissements, : 


. Après une-' période d'émotion et. de bonnes 


résolutions, las habitudes.-de . gaspillage, ou 
plus exactement.:.de. consommation : excessive ; 
et Inuille, n'ont gaërs chengé, du moins æn : 


France. Si quelques. modestes efforts ont porté 
sur l'énergle, c'est en ralson de la hausse de 
son prie Mais leur insuffisance grave .ost déla- 
vorabls à l'emploi. | nn 


. L'innovation 


Contrairement aux vues des stagnätionnistes, 
le désir d'innovation est pius répandu qu'il 
n'a jJamals été, encore stimulé par la pénurie 
d'énergie en vue &8t par l'industriglisation des 
pays .en développement, Ce qu'on appelle 1m- 
proprement la crise a eu, sur ce point aussi, 
des eets inverses ds la grande crise des 
annéss 30. Lee recherches portent particullère- 
ment sur les énergles nouvelles (soleil. vants, 
maréss, houle), {s domaine nucisaire (aurgéné- 
rateurs et fusion da l'atome), la pétrochimie, 
l'agriculture et l'allmsntation (agriculture blo- 
logique, alimentation du bétail, viande végétale 
et synthôèse de protéines, machines à récot 
ter, etc), l'aquaculture et l’axploltation ratlon- 
nelle des pêches, des nodules sous-marins, etc. 
La plupart des progrès attendus dolvent ëôtra 
favorables à l'emploi. 


La recherche de l'emploi 

Au début de toute recherche, méme appliquée, 
Femploi n'est guère en vue, encore que [a 
répartition des crédils publics a pu être ins- 
pirée par cet abjecüf. . Lorsqu'une recherche 
est en cours, on peut distinguer, à peu près, 
trois phases : s : ° 

— Une phass proprement technique et scian- 
tfique, pendant taquelle sont cherchés les 
moyens d'atteindre un objectif déterminé, par 
exemple, lutillsation du soleil comme source 
d'énergie ou la synlhèse des protéines. Les 
procédés en vue trouvent une assez large 
audience dans les publications, même non spé- 
cialisées ; | 

— Une phese où entren! les calculs tinan- 
ciers pour juger si l'application sst rentable, 
dans le sens usuel du mot. Le public est moins 
intéressé par ces considérations, souvent des- 
tructrices de rêves, mais la question entre dans 
le domaine des administrations (finances, plan, 
ministères ou entreprises intéressés) : 

— Une phase où sont examinées les consé- 
quences sur. l'empiol.:Presque toujours directas 
et superficielles, les vues ne pénétrent pas le 
fond du sujet. : | : | 

Ces trois phases peuvent, blen entendu, sa 


: chevaucher. : 


Politique d'innovation 

aa que solent les déboires de. l'emploi 
es erreyrs commises. à son sujet l'Innova- 

a Lbuhatiée “db los pays occidëntaix 

et fait même pariois l'objet d'un Cults. En cetls 
matière, les plus libéraux reconnaissent aujour- 
d'hul la nécessité d'une Intervention de l'Etat. 
Sans doute, la découverte est-elle capricieuse, 
dépendant de hasards insaisissables ; encore 


. faut-il leur donner leur chance. La question 


des répercussions sur-l'emploi n'a Jusqu'à pré- 
sent guère influencé. les décisions initiales. 
Cette abstention est-elle préférable cCans l'état, 
si fruste, pù sont nos connaissances sur l'em- 
ploi ? Réponss négative, parce que l'expérience, 
qui falt tant défaut, peut êtrs [a source de 
lumière qui manque tant è 


Les progrès de l'électronique 
Depuis son accélération, if y.a deux siècles, 


le progrès technique n'a pas été continu. Dépen- 
dant largement du hasard, ij.a procédé par 


secousses et révélations. Lente à ses débuts. 


particulièrement en Francs, l'électronique a pris, 
ces derniers. temps, l'allure d'un bouileverse- 
ment, Comme Il s'agit da mouvements en 


cours, sinon en avant de nous. at comme cette : 


sacousss a donné leu à une reprises des débats 
eur ce vieux sujet, [a question a été reportée 
au Chapitre 7, en seconde partis. 


(A) Chez Dunod 
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DROIT DE LA SÉCURITÉ ET DE LA SANTÉ 


de Macrice Guernier 


Court, clair, courageux. Ce 
sout !là les trois qualités essen- 
tielles du dernier livre de Msu- 
rice Guerrier, qui est aussi un 
rapport au club de Rome. 
Nous avons Iu tellement de 
textes qui emberliflcotaient le 
sujet, ou qui répétalent longue- 
ment les mêmes choses en 65e 
gardant bien] d’esquisser des 
solutions ! Ici, l& pédagogie est 
prolongée par des propositions 
d'actions, Dans on premier 
temps, Maurice Guernier répond 
à La question : pourquoi jes 
résultats du passé sont-ils «sl 
décevants 2? Insistant sur deux 
thèmes : les difficultés de la 
croissante sous les tropiques et 
les erreurs de Ia politique 
de dévetoppement (l’occidentalo- 
centrisme, l'aide inadaptée, le 
micro-nationalisme, a Loi des 
plus forte dans le libre-échange 
mondial). 

L'auteur s'interroge ensuite 
devant les nouvelles difficultés 
du tiers-monde : doublement de 
la population mondiale : dégra- 
dation écologique : ambiguïtés de 
lindustriglisation : erlse éconc- 
mique globale ; pénuries alimen- 
taire : r de la qualité 
des hommes; complexité crois- 
sante de la gestion des Etats. 

Que faire ? Parmi les propo- 
sitions d'actions de Maurice 
Gusernier — qui seront celles du 
club de Rome, — citons : le 
création de grandes communau- 
tés de développement dans le 


tlers-monde qui s'ouvriralient par 
des accords contractuels aux 
autres communautés du monde, 
l'organisation du monde rural 
pour deux milliards d'hommes, 
de femmes et d'enfants, la dé- 
centralisation des agences des 
Nations unies et le renforcement 
de l'action de la CEE 

C'est sur anne note d'espoir que 


sance planétaire des problèmes. 
P. D. 
ATiers monde: trois quüris du 
monde. Editions Dunod, 154 pages. 
49 F environ. 


DE L'HOMME AU TRAVAIL 


de Monique Sojcher-Rousselle . 


A l'intersection du droit eb de 
la technologie, L ne paraît pes 
qu'il + aïit en France un cuvrage 
équivalent. Le régime des éta- 
blissements classés et le protec- 
tion de l'environnement d'une 

les règlements sur l'hygiène 
et la sécurité du travail d'autre 
part, interférent ici de telle 
facon que la finalité des règles 


n'est pas toujours claire : police 





LES SUGGESTIONS DU PERSONNEL 
de Paul Durignieur 


La « bolte à idées » a paraït- 
il. cent ans. Elle auralt été mise 
en service pour la première fois 


d'autres choses, grâce à son 
expérience de praticien, sur 
les diverses possibilités des sys- 
tèmes de suggestion, l'organisa- 
tion d'un service qui en « la 
responsabilité le rôle de l'ani- 
mateur, l'examen des idées lan- 
cées, la procédure de leurs réali- 
sations. 
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leurs? Sans doute de plus en 
plus souvent l'un et l'autre | 


matières à réflexion ; ainsi pour- 
quoi une solution « réglementa- 


riste » aux problèmes de sécurité? - 


La prévention de accidents et 
l'hygièce sont-elles améliorées 
par da multiplicité des textes 
où contrôleurs et contrôlés per- 
dent leur latin? L'auteur traite 


GERARD LYON-CAEN. 


hditions BEruylant, Bruxsles; 
<Droit soclals, 430 pages 


a, 


a 2 ‘ i 
en one NUS ring ete t 17 


_-.-s 


sons! Un nouveau livre d'Alfred Sauvy: , 
«la Machine et le Chômage» 


ES és . 4: ° 
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prepa 
DES D'EM 
IMMOBILIER ru 
AUTOMOBILES 
AGENDA 


PROF, COMM. CAPITAUX 


ACTE internationaux 


en Er Te DS À CITE oi di 


: RECHERCHE D'URGENCE 
DES INGÉMEURS ET AGENTS DE MAÎTRISE DE HAUT NIVEAU 
POUR L’EXPLOITATION DE COMPLEXES PÉTROCHMIQUES 
EN AFRIQUE DU NORD 


se Le puissance installée est de l'ordre de 500 MW. comportent des générateurs 
diesels, ele). des éen des échangeur, D du due de cooes ERrUO eos prRONES, MOtonss D nnes 
qu'un système de con et de régulation, avec €8D tralsation à es données sur Lee 


Les postes, À Dourvoir par des coopérants de nationalité françalse, sont les suivants : 


au DE our 


€ FABRICATION » 
g Ces Ingénieurs diplômés con mslmtiés) 


© Ces 10 AGENTS DE MAITRI duvront posséder une solde exp ce dans 
POnsabies, sous l'autorité d’ l'un des domaines te 


— PRODUCTION PÉTROCHIMIQUE 
(raffinerie, ateam-cracking, liquéfaction). 









BE Beront rez- 
de zone, de La conduite des lignes de produc- es. 


tion; Us nt et contrôleront 1e travail 
de conducteurs ds 
spécialiste tableaux et d'opératsurs 


® Les candidets devront posséder une 
expérience industrielle 2 être capable de —— ENTRETIEN 
: Logement à.ls due du personnel (mécanique, électricité, instrumentation...). 
— APPROVISIONNEMENTS | 


CONDUCTEURS 
de TURBOCOMPRESSEURS 


e Ces 10 AGENTS DE MAITRISE eeront 
Chartés d'assurer 14 conduite de trois 


— SÉCURITÉ INDUSTRIELLE 


© Connaissance de l'auglals technique aou- 
haités. 


e Logement set volture de service Tue 


Le TAN, moe 
en service, arréts.) 

devront pardloiper épalement AUX dénsne La scolarisation des enjants des ST rate 
ë nages, sera assurée sur Place dans des ei Iqvées 

Les -candidats devront ‘possédsr une bonne rençuis dépendant de l'Ojjice ner ei 

expériencs industrielle .et être capables de culfurel jrançais et des postes 

participer à la formation da persoone!. pourront dire proposés aux : la rentree 
e Logement sssuré. scolaire Ge septembre 2880. 
Envoyer curriculum vitae détaltlé manuserit, Photcs, prétentions et date de disponibilité à : 

C.C.T. A. 


BP. 69 - 922 LEVALLOIS CEDEX. 


Un comptable quiaime 
l'avion et l'afrique 


Votre tree Votre DR RQN UE PouE EDS au sets de 
votre temps, l'Afrique noire cophone où notre groupe diffuse des 
véhicules automobiles et des biens d'équipement. Vouy effectuerez 
des missions de remplacement | e courte ou longue durée dans notre 
dizaine de filiales. : 


Cinq années au moins d'expérience, acquise en partie comme compta- - 
ble principal dans une société commerciale ou industrielle, sont néces- 
saires pour bien remplir cette fonction. Avec au départ une formation 
de niveau RP, DUT ou BTS. Et, bien sùr, une complète mobilité. Le 
caractère non routinier de cette activité, l'enrichissement personnel que 
vous pourrez en tirer devraient vous plaire ; sans dédaigner non plus les 
avantages matériels que le poste comporte. 

Faites connaître aux consultants de SIRCA, sous référence 802 393 M, 


que vous êtes prêt à prendre l'avion ! Les candidatures de célibataires le développement international 
nous paraissent les A adaptées à la fonction. SOFITEL - UTH 
nous recherchons pour : 


we 
Sirca 
Il, avenue Delcasse - 75004 PARIS 
- . CE 


Coordination/Organisation 
Le Conseil des Communautés 
Européennes à Bruxelles 


organise un concours pour un(e) 


assistant(e) adjoint(e) 
ayan des responsabilités de coordination, d'organisation. de planification 
et de contrôle de travaux de frappe, traduction, reproduction et diffusion 


de documents. 
CO Être né après le 31.12.1944 et être ressortissant d'un des États mem- 


J 
bres des Communautés européennes. CI Études du niveau secondaire NORAY Consultants £ 
{ou expérience professionnelle d'un niveau équivalent). D Connaissance 28. tue n der ae TL 0 Paris 


d'une 2° langue des Communautés (aïtemand, anglais, danois. italien, 
néerlandais}. [1 Expérience professionnelle d'au moms 2 ans dans le do- 
maine ci-dessus. D Traitement mensuel net 42.900 FB (le cas échéant, 
indemnité de dépaysement et afocations familiales). 

Autres conditions cf. texte de l'avis de concours. 

Pour obtenir ce texte et le formulaire d'acte de candidature obligatoire, 
écrire carte postale avant le 19 mai 1980 au Service du Recrutement - 
Secrétariat Général du Conseil - rue de la Loi 170 - B-1048 Bruxelles 


| 
Belgique). Ï 
C ne sera En suite aux demandes postées après cette date. 


PR CR 


| Une: 
très impor- 


LUEUR 
DUT 


DA AT e)uLs .  reche où 
\ 16; e responsable de sa division 
FRA DS ER de ler e des activités informati- 
ques de l’entreprise (exploitation des chaines 
existantes, maintenance des programmes correspon- 
: dants, définition et mise en place d'un plan informatique 
avec les utilisateurs, simulations techniques …). 
Ce cadre supérieur aura autorité sur 26 personnes dont 6 cadres. 
Formation scientifique supérieure: ingénieur grande école, docto- 
tat, DEA … Expérience minimum informatique 5 ans. 
Résidence grande ville universtitaire d'Afrique Francophone au 
bord de la mer. Rémunération élevée. Logement. statut et avanta- 
ges habituels expatriés. Couverture sociale. Congés 10/ 2 mois. 
Adresser CV détaillé sous référence 09806 à 
Paul Louis QUINIOU 
Conseil en Recrutement de Cadres 
59-Champs EN 75008 Paris 


constituée de cherchents 
D” tante société de 
service public (effectif 
1500 pers.) recherche pour son 


Director Generel, 


is 
en EP à 2 AP tr ntfs Per 


- LA COTE-D'IVOIRE (1) 
- LE SIERRA LEONE (2) 
- et BAHREIN (3) 


3 CHEFS COMPTABLES 


Nous souhaitons intégrer des collabora- 
teurs de formation DECS ou de niveau, 
possédant une expérience minimum de 
5 ans et maïtrisant parfaitement la compta- 
bilité générale et analytique. 


Nous proposons un contrat d'expatriés 
avec les avantages y afférent, (voyages, 
congés, logement, couverture sociale etc...) 
et de réelles possibilités de carrière au sein 
d'une chaïne Française. 


Les postes : 1 et 2 sont à pourvoir rapide- 
mer, 2 et 3 exigent l'Anglais. 


Merci d'adresser C.V. et photo 
- SOUS rélérence PL 02 à : 


(réponse at discrétion garanties) 





— mm mm me mme 


CO CT POSE ROC TS 





MOYEN 


SOCIETE D'ENGINEERING 
pour 
" Construction et montage 
de plates-formes 


2 SUPERVISEURS 


ELECTRICIENS 


2 SUPERVISEURS 


Recherc ”_ 
Jeane Fille au pair 
pr au tr — 1 an " Arr famille 
près de Stuttgart ({ masgne). 
Ecr, s/ne 654, à Régle-Presse 
GmbH, Rathenauplatz 1 a, 
DÆ000 FrankFurt qui transmet. 


qui transmettra. 


























L'INSTITUT INTERENATIONSL DE RECHERCHES 
SUR LES CULTURES DES ZONES THOPICALES 
SEMI-ARIDES (ICRISAT) 

Inde, recherche 


prés de Hyderabad, en 


EXPERT 


EN ANTHROPOLOGIE SOCIALE 
(affecté en Afrique de l'Ouest) 


Le candidat travaillera avec l'équipe de l'Institut 

en sciences biologiques, 

physiques et s0clo-économiques. Il 

définition et 4 Le condulté de rec 

carrés et des villages au Niger et “ Eavte-Volta 
de fournir less données premières bass 


permettront l'analyse du 
dérslonpement siege € Véva s. Le candidne doit 
es pour l” re 
BMOTCSr ne études contribuant aux Objectifs 
du programme Ro L'emploi est de deux ans 
vec Dossibllités d'exteDalon. 


da ‘trois références avant le 
ICHRISAT, ICRISAT Patancheru 
P.0. Andbra Pradesh 502 34, Inde 


S.S.C1. en forte expansion (C.A.68 M.F.) 
390 personnes, recherche 


INGENIEURS 


pour projets informatiques au 


Adresser lettre manuscrite, C.V., photo, 
prétentions à N. 5917 
PUBLICITES REUNIES 
172, Bd Voltaire - 725011 Paris 


































ORIENT 














IMPORTANT GROUPE 
FRANÇAIS 
recherche pour 8a filiale 
ds CAMEROUN 


TECHNICIEN 
SUPÉRIEUR 


A DECO ou 
ARCHITECTURE 
Î second 


animallon, responsabilité. 
Négoce matériaux 


décoreti 
Conseli at assistance 
cilentèle 

et Particuilers. 


Avantages habliuels 
d'expatriement. 


Adr. C.V. et prét à n° 53.82 

tesse Publicité, 2), av. de 

l'Opéra, 75049 Parts cedex 01 
qui transmettra. 


Importante Entreprise Française de Bêtiment et Travaux Publics 
fortement implantée à l'étranger 


recherche pour {es U.S.A. 


le directeur de son agence 


à vocation Travaux Publics 


Pratique courante de l'anglais et sérieuses références indispensables. 


Adresser CV, photo et prétentions sous No 53.712 
CONTESSE PUBLICITE 20, av. Opéra 75040 Paris Cedex 01, 


Société Ingénierie 
rech. pour 
mission étranger 2 


desire State des eaux 
udières, 


A 
REGIE-PRESSE ne T 019218 M 
85 bis, rue Réaumur, 75002 Paris 


Pour contrat de 2 ans renouvel. 
a un du minisièrs de 


Tétédiffusion de France 
recherche 


UN TECHNICIEN 
MAÏTENANCE 
MAGNÉTOSCOPE 


expérimenté, niveau B.T.S. 
fire PERNSE SONY, BVU, 
IVC) en vue ffectai 
s'Office 


» VUE lu 
92120 MONTROUGE 


SOCIETE D'ENGINEERING 
recherche pour 


chantier réalisation 
e-forme OFFSHORE 
(étude + chantier) 


INGÉNIEUR DE AE 


Constructions métalliques 
15 1 


40, rue Bivier desesres 
75015 Paris Qu  transmettra, 


ECCOT.T 
DIVISION DEAN TIONALE 


Dans les corps de métier saiv. : 


{niveau BTS ou contremañrs) 


CM 
{nivesu bon chef d'équipe) 


MACHINES TOURHANTES 


{niveau 
Régulation Isstrmontafion 


niveau contremaitre 


Pour ‘tous ais 
écrii el parlé sa 
Passeport en court de valkiits. 


S ne ou adrescer 

cats de travail à CCC 
Division Internationale, 

E0, bd Sébasiopol, 75003 PARIS 











Lame TL . 
OFFRES D'EMPLOI 53,00 36,80 
DEMANDES D'EMPLOI 8,00 9,40 
IMMOBILIER 2500 29,40 
AUTOMOBILES 2500 2940 
AGENDA 25,00 29,40 


‘ REPRODUCTION INTERDITE 


‘emplois régionaux 






DIRECTEUR D'USINE 


La Société -C.A. 56.000.000F - est spécialisée dans 
le fabrication de biens d'équipement d'intérêt col. 
lectif. Ses produits sont renommés et de qualité, 
Pour l'une de ses usines - 100 personnes - située à 
35 kms de Tours, elle recherche un CHEF DE 
PRODUCTION, autonome et dépendent du siège, 
ayant une trés bonne expérience du commandement 
d'ateliers fabriquant en petites et moyennes séries. 
Des connaissances en tôlerie seralent très appréciées. 
Envoyer CV détaillé et prétentions 

rance sous réf 301/08M à À, POUANT 
Padres 22 rus St Augustin 75002 PARIS 


Eroiomecanue 


L'UN des PREMIERS FABRICANTS et 
EXPORTATEURS MONDIAUX 
DE CONSTITUANTS ET Er POUR 




















- 10000 personnes - HR La 
Rech. pour ses Établissements installés à: 


06 CARROS {près NICE) 





SÉLECTION DES FOURNISSEURS, NORMALISATION ET 
HOMOLOGATION DES COMPOSANTS. 

CE M SE Re pEES à FENTE. VORORER 
de tecinologie. Analyse des défatiances. 


UN e TECHNOLOGUE » 


e ANGLAIS COURANT : téléphones fréquents et 
séjours aux U. S.A. et au Japon. 

° Plusieurs années CHEZ UN FABRICANT (anglo- 

saxon de préf.} DE CIRCUITS INTEGRES LS.L., 

dans des Sces de Développement de process ou 

* dans des « lignes pilotes », de préf. MOS. 














sélection conseil-- 


CES Re AUTRE CAPE TE PEN TC 





important groupe français, dans le cadre du 

développement et de l'extension de ces acllvilés, 

recherche pour se division dou Naval » 
de son usine de Mearse 


INGÉNIEURS 
TECHMCO-COMMERCIAUX 


de formation Génie Maritime, E.N.S.M Nantes 
ou Ecole Britannique ou Américaine équivalente. 
Expérience 5 à 10 ans en éçuipements Navals. 


Envoyer C.V. détaillé en précisant ses réalisations 
au n° ‘7.993 


marquantes et prétentions 
« le Monde » Publicité, 5, rue des Italiens, 
75421 PARIS CEDEX 09, qui transmettra. 


CIRCUITS INTEGRES MOS 
recherche pour sa 
DIRECTION MARKETING : 


= (NEENEURS HEETRONICENS 


= Pour analyæ et évaluation de nouveaux 
+ produits et de nouvezux marchés. 


= se2à 3 ans d'expérience minimum dans fa 
fsss conception de circuits intégrés MOS 
=  eanglais courant. 


< ASSISTANT MARKEINE 


2 Par synthèse de prévisions et de résultats, °° 
Sss négociation avec la production at le ‘= 
ES commercial. Participation à l'élaboration du == 
= plan produit de la Société. 


es  siormation supérieure en gestion, avec 
expérience préalable en secteur commercial 
ou marketing. 

a anglais courant. 

POSTES À POURVOIR A GRENOBLE. 


HS Ad lettre manuscrite et C.V. à EFCIS 
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Hit 
HER HAE 








BP. 217 - 38019 GRENOBLE CEDEX. 


administration 
ventes 
CASTRES (TARN) 
Srospe Filateres MAILHE (65 MF de CA.) recherche, E- 
ra à nn due rs Vu EC ADMET RTE 
statistique, 


Fonction évoletive. Protique allemand trés sonhnitée. 
Atressez C.V. et photo sous référence 405 B 3 





0 Toulouse 
Tel E61) 62.78.08 


Page 28 -— LE MONDE — Mardi 15 avril 1980 * ° ” 


emplois régionaux ‘emplois régionaux 


ir SEE TES LS Auchan Lyon St Priest 
re 305 ] jours ! 


Man » Farcy, Directeur groupe, chargé An de former l'équipe et de 
. mp ui l'ambé l'ambition ja SR équipe, gg Bt 2 ans, soit La pépinière des hommes évolutifs néces- 
rare la région Rhône - Alpes. 
Vous Rare à l'avenir de la distribution : 

1E le bre de ses hypermarchés en 5 ans, nous avons ard'hui 25 hypermarchés. Plus de 50 sont pre à 
Jhorzon etes Le re Auchan Le aujourd'hui + de 8.009 te réalise on C.A. de + de 10 milliards de fran 


Pour réaliser cette ouverture, je cherche : 


des hommes decaractère et de pari 


dplômés d'études supérieures : ESC, DECS, Sciences Eco... (avec ou sans expérience), 
e qui savent que la rénssite est faite à base d'efforts, 
e qui veulent éfre entièrement responsables de leur gestion, 
e A tree D Sen 
eus évolutian de rémunération soit k conséquence de leur sénssite et de feurs progrès. 
Nous vous offrons, en plus d'un contrat de rémunération annuelle dynamique, 


‘emplois régionaux 


a —_“ — 











ROUTIERE 


SOCIÉTE NATIONALE ELF AQUTANE "f 


(PRODUCTION) se . 


4, 


Formation comptabilité supérieure 
Anglais courant 
Connaissance de l'informatique souhaîtée. 
Débutants ou quelques années d'expérience 
Aptitude à l'expatriation. 
Envoyer C.V. détaillé sous référence 53720, à SNEAP - 00 Rene 
tement - 26, avenue des Lilas - Tour 12.04 - 64000 PAUL 











S £ R | : 


“152 EN Et; 





SON ju 


mr —— = 
. 
: 





e r e e 
— une formation au métier de l’hypermarché et à la gestion sociie et hymaine, d 
>. UÉIE … 
: ZE posait do eu camuler des expériences positives différentes. INnLSERIEUT affaires ee ee 
Des entretiens d'activités ts votre direct vous tront d'acquérir mn ement seul : 
sh pen 2 D permet Facqu développ personnel, qui & RL eme ne Eee vs Ps sn 
ee g sarion des chantiers ef des relations avec x | 
x Da : = je t œ De Sp nes de De nie a ere, à MATRA 
Si Ce premier pari vous intéresse … rencontrons-nous ! ù de travaux à caractère IND RE 
Ecrivez avec lettre manuscrite, CV, photo, à Maurice Farcy, Directeur Auchan Lyon - Auchan 1e Pontet - Route Nationale 107 - È 1 sh EL po . né à db Frs ss ANR 
84130 LE PONTET, Enyoyer CV, ph 0t0 ef préections 
en précisant la référence 720 M sur l'atveloppe au : TT om tm 
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du Personnel 
397 ter, rue de EF, 75015 PARIS 





PORTA ETABLISSEMENT 













BLIC LILLOIS , 

recherche : 

Animateur, SL dans le contexie de l' où vous traraillez, vos possibliltés sont trop réduites et 
résttsation AUDIONISUEL ralenties par des circonstances qui n'ont rien à voir avec vos connaissances et vos Performances, 


STATUT Cadre, AT Tech. vous devriez immédiatement salsir l'occasion que nous vous offrons et nous écrire. 


3400 F 
Promotion Si ca per 
NIVEAU : Bac + 2 ou diplôme. 
Ecole audlo-visuel. 
ps V. manuscr. et détaillé 
re FE: cle Mondes Pub. 
s er Halles, 75427 Paris C. 09 


Foyer de Jeunes Travallieurs 
"Tr 1989 : 






Nous sommes une des plus grandes firmes américaines de cansuk en en management et réputation 
mondlaie. Nous cherchons acluellement plusieurs candidats ägés de vingt-cinq à trente ans comme 


JUNIOR CONSULTANTS * 
OU MANAGEMENT TRAINEES 


Dans le caëre de nos activités, [a 






Pour notre filiale de LYON 


e Effectif : 200 personn. 
. Chiffre d'affaires : EU de 100 millions de F, Adr. ns et CV. sous 
ie ne 799, «lo Mondes publ, 

Sr ltallens, 7542 Paris C 09 


Kous recherchons un 


DIRECTEUR ADMINISTRATIF 







IMPORTANT CABINET progression de votre carrière : 


DE BREYETS A PARIS 












dépendant direcéement de le Direction Clénérale, qui aura pour mission de Done Nos cliente ont d'importantes soclétés dans tous les secteurs de l’économis et son répartie 
DER PS CNRS REs dans toute la France, Ca qui vous appaliera À voyager chaque . semaine. 
/ Dans notre société, de jeunes licenciés en économie, gestion d'affaires, soclologi nos 
INGENIEUR etc. ont les melleures chances. Mals même sl vous n'êtes pas diplômé, vous n'êtes pas exclu 
d'avance si vous pouvez prouver une soilde expérienca dans les relations humaines, 
Une connalssance approfondie de l'anglais est nécessaire, la connalssance de l'allemand ou du 
Ce poste exigs plusieurs années d'expérience dans un poste similaire au GRANDE ÉCOLE - néerlandais sorait u Pour les éléments les plus valables, une rémunération élevée 
sein d'une entreprise de dimension internationale et de bohnes connaissances est prévue après la période de PER EE Si vous êtes intéressé par cette opportunité, envoyez 
Ineustiques ETES Den Cerise FE Een à mentionnant voire salaire sctuel et, de préférences, js numéro de 
æ ae diplômé en gestion d'entreprise, nçals où Allemand, Minh téléphone où l'on peut vous Joindre eux heures de travail. 
ee gp peponmDIUté où sl vous êtes en et Aile ae ‘Ecrire sous le numéro ds référence LM 14/04/80. 
En pd satilafaire à n06 res ; venillès adresser . rot Len Ayant œ préférence ” 
forme de Jette manugseri OAENRNÉ CUITICUITEM et photo en 5 
précisant prétentions et date de disponibilité. re INSIGHT PUBLICATIONS S.A. 
















DM COELAND Chaos Ames, EX 

BH ne 9134 BLEU 

Eichbormdamm 141-187 D- 1000 BERLIN 51 Lit7 r. Lobel 5300 VINCENNES 
Tél. : B.D.R. (030) 41 96261. 


ingénieur fabrication 


Une importante papeterie du Sud-Ouest (1000 personnes) 
racherche un Ingénieur Adjoint ou Chef de Fabrication, 1 
sera responfible à court terne d'une très grosss chaine de 
Tebrication de pagler couché de haut de gemmes (110 personnes 
- 60000 T/an}) tant eur le plan de le Production que de la 


” Boulevard de la Cambre 42 - Bofñe 13 - 1050 BRUXELLES (Beigique}, qui. transmettre. 











IMPORTANT T GROUPE = FRANÇAIS 


GROUPE A MENIAIRE 
L ne = Développement. et et de 


recherche un 


INGENIEUR DE LABORATOIRE 


Dans une usine sîtuée à 150 km de Paris, cet ingénieur assistera.le Chef 

. FROIDE de La dans _ différentes fonctions (mise en œuvre 
analytiques, interprétation des résul gestion et organt 

sation du Service), et le remplacera en cas œébotnos. F 





UN DIRECTEUR 
POUR SA DIVISION PÉTROLE 
PLUSIEURS CHEFS DE DÉPARTEMENT 


c)  Qualé, de ls productivité, des budgets, des études d'amétio- Les candidats seront ingénieurs de éeole, L'évolution de sa carrière pourrait l'emener à occuper des fonctions 
ration, du personnel, etc. ayant une 3 d dans d'autres régions de Francs. 
Nous souhaitons rencontrer un candidat de formation l'offshore où daos l' l'industrie d du pétrole et en FT à FE - 
à poste endraît à un ingénieur . 
supérieure (Chimie - A.et M.-E.F.P.) ayant acquis en papeterie Connaïssarices sppréciées dans nn ou plusisurs . 
H une expérience hiérarchique similaire avec spécialisation en des domaines auivants : ENSI A INSA UTC 
couchage. (Référ, 3643/M) 62 . 
— Structures offhore, modules. à CS 
: en mréciesns le néérence à Fe Audhur manuscrite et photo — Postes ds chargamnent on 55, de. Je LEE 


référence. à, P. Audhuy, . Serna-Sélection : 
31000 TOULOUSE - 54 bé, rue d'Alsscs | 


[Senna] selection 


CGUTEROO LA, 


— Transformation de navires Où berger (cu 
stockage, early production). 


a 


__ ouMaîtrise biochimie : 
ayant si possible une première expérience dans l'industria alimentaire. 


Adresser lettre et C.V. à No 53435 CONTESSE Publicité 20, evenu 
de Opéra 75040 PARIS CEDEX 01, qui transmettre. eo 


Paris - Like - Lyon 
Marsële - Toulouse 


A 


Introduction suprès des engineering et des milieux 
pétroliers indispansables, : 
Poste à dominants tschnlco-commercisle comprs- 


t responsabilités financières commercigles et 
techniques. 





























Envoyer C.V. détaillé en précisant xes réalisations 
marquantes et tions, sous Je püuméro 7.994 
cle Mondez Publicité, s'ru rue des Italiens 
75427 PARIS - CEDEX 99, qui tranamettra. 


Motostandard  Motoclean 


1 constructeur européen de matériel de motoculture de 
et nettoyage industriel, rechèrche un futur rt 


CHEF DE REGION 220 0007: 
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POUILLY Darren 











Est dela France rfi 
Dans un 1itermps ser chargé de a gestion de l'animation commerciale | Société financière ayant dans que grande ville abrication | 
de la succursale de STRASBOURG. [1 prendra ensuite la responsabilt parot riponal : de formation sipérieure [Mécanique ou | 
res nn Ft ‘ menage É 
1 devra être capable d'intégrer les : ue) 
le pollique définie para SAGE. 0 PonRIes dans le dre de Collaborateur . 


Aux compétences du gestionnaire, il alliera le sens commercial pour déve-- 
lopperle réseau de concessionnalres qu'il enimera avec l'aide d'une équipe 
d'inspecteurs commerciaux 


Adresser lettre manuscrite, CV. détaillé et phoic à Service du Personnël, 
GUTBROD SA - BP. 522 - 71010 MACON. 


A cederune ani epéece degon dant de S D'ANALYSTE FINANCIER 
sp Ce 6 nécessitant nombreux contacts aves entreprises 
. Résidence: Strasbourg ou région. : : 
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ge me mt = . mm 








* * ° LE MONDE — Mar 15 avril 1980 — Page , 


emplois regionaux emplois ségionaux 








Undirecteurcommercial ** CairedeGestion 






















De Se Ge DIRECTEUR FINANCIER 
{ }ir RUE a ot: à Iieux | 5 
FRA RE Contrôleur de Gestion ee POITIERS 
Aa à 14 ÿ ; & Nous s ind ielle (350 Notre client, une société français a 0e 260 mine), fHisje 
L. 4 & sonves et acer da 1 © re de produits. que . CRE RS sp hlese dass je mission de grande 
tabriquons) implamés à proximité Directeur au sein d'un Comité de et 
FE D Nous créons le poste de CON- drague, Dparibes 2 léRbomton de sise 28 anne 
FB. . C4 analytique conformité DÔEmMes 
Directement rattaché à ls D.G., vous étudiorez tes 2 Res che ER ne qe ——. 
a. procédures et asurerez la mise en plece de la e tion des états finnnciers m: : 
- 7 comptsbilfté analytique pour le calcul des prix de : e tions étroites avec de suignes, prodnelion ef commerciaux 
” Directeur commercial chez nous. C’est le membre d'une Equipe de nement ex les plane Ge finanaement. Voan réalissrer e FSœlté, séanrens,relañons Penser or CORRE ape Leg clenin, 
- Grection dans une affaire qui a réussi sa relance mais qui veut amé- le tableeu de bord et la sestion prévisionnelle et Le candidat retour, $Eé d'au moins 32 ans, aura une formation 
“liorer son coefficient de matière grise. Des nouveaux cadres ont êté en assurerez le contrôls. À ce titre, vous aurez € étés ci per quelques années dans on cabinet XL aus 
des anciens ont été promus. Les techniciens sont de tout . av ea Le er 2 mes pertinent les techniques rare ANS LR Poste smiaire eÿ mefiré- 
remier plan dans leur métier de production de composants pour Comptabiié .'DECS ou similaire) sine qu'une PR RSR enr S Even : 
gros œuvre du bâtiment. . une courant ci apérett, & 
Directeur commercial désireux de vi e nous d v entreprise industrielle vous psrmettront, gräce è " 
de la France, VOUS aurez à pate iper à l’évolution de nos uits M De d'æsurer ns pee évoker |} Éenietire de s'impose dans ne rende Eetie dofrent Jai 
Géo et pæilonieun) io : non nl du bâtiment Votre ré motivant et un logement À enillez adresser lettre photo eë nréten- 
nat on Éel un 
4 a Perte, tion. SE devenir lo mel chef Ghune bonne EE ee mue : Ÿ Sons à Hadoish von Reset Stone Maine Monsp 
EFRtr, 1:- ‘ | éruipe inspecteurs. lais vous avez d’abord à écrire aux Conseils N° 208 M à noue ConsG Qui VOUS, gare te Fr. Dr jé 
LES L fi 5" de -SIRCA qui nous assistent dans ce recrutement. Réf. 804 396 M. ponse er discrétion. ca ‘utive 
; tu si fa | 40, rue du Tivoll U monogement consulonis 
ae *ois Sirca 87000 STRASBOURG D 
27 IT, avenue Delcassé - 75008 PARIS. ni . 
æ = Filiale d'un important Groupe International 
Lu ASE GROUPE : nous fabriquons et diffusons des produits consommables 
. à / | jiul destinés à l'IMPRIMERIE. 
on { MATRAZ  preraee AUDI ENT Re ATS D Run mdr ee me deu 
PS 2 BRANCHE COMMUNICATIONS : | | 


! E | N = Ÿ 
# .. Le MATRA no. Directeurs Régionaux 


PRÉ TA épheique Se en rec DNA el ei NAS no 
re 4 ® : ent, formation et motivation d'une force de ven 
PEL "ae" — chef de pro n Entreprise de plus de 1 500 salariés Snégoclstion Sn dos cliente niLMe PRE 









| : eparticipation, en collaboration avec la Direction Commerciale, 
se. = D d e él e .. : ns Foie Re us. du à l'analyse du marché, à la définition de la stratégie et des objectifs. 
: , (pro uiis ect oniques) Le poste, situé dans une grande 1 a 20 ar minimum, 
’ , : : universitaire, comporte une grande e forte personnali 
2: | Le I ne LES il sera chargé du lancement et de autonomie. une can nn À e formation commerciale supérieure 
Me os 3 TF vel & (ec : 180) de fabrication et de biité : le rémunération est MI  ehomme de terrain disposant d'une grande disponibilité . 
£ produits à dominante électronique (circuits et claviers élec- Soilté ; là ré ” Ï emaitrise et pratique des méthodes ratlonnelles de direction d'une 
Ar pen H sera RE amp Hors er Ft conséquences. force de vente 
io liaison constante avec les autres "usi : 
| C \ Cire se. pr Ke, Entre en, Àe sl ent. C serv he Le candidat devra justifier d'une PRET dans fa vente de biens consommables destinés 
ra ns Bu no SRI Se it à ur: Ingénieur de formation supérieure, âgé d'u moins formation supérieure et d'une expé- ela connaissance du secteur IMPRIMERIE constituera un atout 
Fe : i »# € De rene mpérience indusirielle de fabrication grande, rience très affirmée en milieu indus- supplémentaire. 
série dans le secteur électromique ou électricité industrielle. triel 
(Réf, CE/M 80.39) riel. el pour retenues auront le goût du challenge et l'esprit d'in- 
: Ecrire s/réf. 8871 à P. LICHAU S.A.- ; 
Adressez lettre menuscrite, C.V., photo et prétentions aux-Conseils du is cé £ P tives de carrière intéressantes et salaire stimulant pour les 
É Département Recrutement d'EUREQUIP en mentionnant la référence. ne candidats de valeur. te 
8 : : | . Envoyer CV, photo et prétentions à No 52.745 Contesse Pubilcité 
£ ae gr rs slalom Discrétion totale assurée. RS 26, av, Opéra 53040 Paris Cedex 01, qui transmettra. : 
ë En Ace *’EUREQUIP 
up DÉPARTEMENT RECRUTEMENT 
: BP. 30 - 92420 Vaucresson. 


PARIS LONDRES HOUSTON LAUSANNE Di d'U e 
X, Mines, Centrale 
200000 F+ 


METALLURGIE DES ACIERS SPECIAUX - Filiale d'un groupe important en 
fort développement, cette société fabriquant et commercialisant des produits 
métallurgiques très éleborés recherche un Directeur pour son unité de production 
(300 personnes). Répondont diractement au Président, après une période d'Inté- 
gration, Il aura pour mission d'optimiser l'exploitation de l'outil de production 
sur les plans techniques, hurnaïns et financiers. Il participars à le conception du 
plan de développement et sera responsable de la réalkation des objoctifs on 
découlant. Pratiquant des méthodes de gestion rigoureuses,  vellera particu- 


outulaihl 


CH-Honeywell Bull recherche un 



















diriger un centre 
“ e 

d'assistance technique 

CLERMONT-FERRAND 110.000 F 


Chez Olivetti l'assistance technique aux clients est prioritaire; 22 
centres techniques fonctionnant en France dans le cadre de nos 





directions régianales et en liaison avec nos services commerciaux, pour participer au développement de la Re de de de vies eh pr er 
A Ciermoñt-Farrand,. nous avons besoin de vous pour diriger un commercülisation d'un ensemble de pro- + personnes) convient & un ingénieur diplômé d'une grande écoïe {X, Mines, Cantrale) 
re nine ne gérez, ee nn duits et de services informatiques. 5 606 de 36 ans minimum possédant de solides conralsances an, mérliurgis Son 
d trentaine perso —encad ae ; !. = = F 
nn mens ‘et sdministratf-qui a en charge l'essistance Expérience de vente de mini-ordinateurs © ae ED fbriction puis de maltsianr lei rt Remb 
technique du parc installé en clientéls. Vous êtes donc, en liaison souhaitée. ï de la ER Sn Lrqu SET animation des hommes}. La 
ï nsu agrésh Lyon. 
nn NE vouée ere regain . Poste basé à BORDEAUX. Morci d'adresser votre candidaærur sous réf. 823 M à A. RICHARD qui traite confi- 
Evidemment vous assurez aussi la gestion financière de votre Adresser CV, photo et prétentio entiellement catte recherche et fournira toutes informations complémentaires. 


Se sous ré£ 100M (à préciser s EMPLOI CENTOR RHONE-ALPES 
Vous avez une formation de type INGENIEUR ou TECHNICIEN : E 17, rus Louis Guérin 
SUPERIEUR à dominante informatique ou électronique. Vous ET Honer ef ul i cen or 69100 VILLEURBANNE 
avez au mins 5 années d'expérience professionnelle et connaissez Direction France : « 
l'utilisation de l'informatique par les entreprises ou la mainte- [re 

es bee NE ane de l'a ne ous ne d'Avron La DIRECTION 
vous sont pas géres, Vous avez réussi s l'en rue y 5 

l'animation d’une équipe. .. 75080 Paris DEPARTEMENTALE 





e de l'EQUIPEMENT 
a Alors, une chance d'évolution à saisir ! Cedex 20. PR IMPORTANT LABORATOIRE PHOTO 
UT M. BASSAN attend votre candidature adressée sous référence F1 " recherche, pOur F services situé grande ville universitaire Sud, 
ou OLIVETTI France - D.P.R.H.-91, rue du Faubourg Saint-Honaré : | 
à 08 PARIS | UN TECHNICIEN 







xXpérimente ayant 
une formällon en HYDROLOGIE 
et HYDRAULIQUE, 
Adresser demandes, avec 


CONCEPTEUR |" 


nd Le 
olivetti Un grand de l'informatique 












du FINISTERE 
. Citè Administrative : 
REDACTEUR. | SE |A ser une mien sosie en or 
2707 QUIMPER législation du ‘travail et Gestion du 
î is destinés à l’enseignement ARE Celle FAT ù 
nu Code de en l'activité de la société "recherche il sera amené à prendre en charge le 


personnel et les Services Généraux d'une 
unité de 300 personnes. 


DIRECTEUR ANIMATEUR 
ayant expérience professlanneile 
miINIM. 4 ans dans Maison. 
la Culiure ou activité similaire, 


qui recherche un concepteur-rédacteur. 
Sa mission consistera, en collaboration avec le 









La SEMS (Société Européenne de Mini-informatique et Systèmes) responsable “produits” et le bureau d'études, Une expérience de 5 ans minimum dans 
Filiale de Leman gr gba citernes Renseinements 0j candidatures une fonction similaire est indispensable. 


i i ä Ï M. le Président de FOBAC 
du permis de conduire et à la pédegogie de Service des Affaires cuiturelles 


l'enseignement du Code de la route. il devra CTéléph. : 76-90-10 (P05le 45) 
également créer de nouveaux produits adaptés Malrie de Béziers 
aux entreprises et au monde scolaire. Rocherchons 


Une première expérience dans un poste de GENIEUR | 
concepteur-rédacteur et le CAPP d'enseignant — Solide expérience domaine > 


Si vous répondez à ces critères et qu'un 
tel poste vous intéresse. 

Ecrivez en envoyant CV,photo, références 
et prétentions sous réf. 80042 à : 


#4 àT 

fs ” ; ne ON INDUSTRIELLE 
5 le cadre de son expansion pour sa DIRECTI 

EF DE PROJET RESPONSABLE D'AFFAIRES. 

Au sein d'une équipe pluridisciplineire, if aura pour mission : | 

- l'appui technique au service commercial pour l'élaboration et la négociation 

de: is affa res, € c . 
D TSI DS de !e réalisation des projets en quaiité, coûts et délais, 














de te conduite automobile seront appréciés. 





COPIC __ Fonz PARIS 


Lieu de travail : une région agréable de l'Ouest, tee 
réputée pour sa qualité de vie. — Anglais courant . 


not , ique chargée de la réalisation. mers” standus : 
- Ja cocrdination et le contrôle de l'équipe technique Votre dossier de candidature (C.V., photo = ñ Sgion : LYONNAISE sk RANDE SOCIETE INDUSTRIELLE 
Ce poste conviendrait à un Ingénieur électranicien ayant 2 à 3 ans d'expé- et rémunération demandée}, qui sara traité = Réraner. No % 2 recherche 
rience en mini ou microin que. : De Lee rl ecresé sous 205, à SWEERTS, B.P. 269, AGENT TECHNIQUE DE CHANTIER 


Lieu de travail : GRENOBLE. ; 
Adressez votre dossier de candidature (lettre manuscrite, C. , photo) sous 
référence LE-GA 1 M à SEMS Service du Personnel 1, rue de Provence 38130 
ECHIROLLES. : , 


ae US QU Nes Spécialisé : Electro Mécanique 
MMS ÉRecrUtS Four EN pour démarrage ‘ualne pays étranger 
u pour m : — Stage France, 
ROLAND DERKUM _ os RE mu passer m1 moins 2 ans 
Adrerser CV. photo et prétentions à : 
HAVAB ORLEANS, ne 25.070 ,aui ‘éransmetira. 


MON 


48, DÉS = VTC PE L'ART 
en a 
69300 Lyon-Caluire Auresser candidatures : 


irection du Personne 
MAIRIE DE ROUEN 





CEST —. EL, 
asie a , 


re 


— 


e—_- 


Page 30 — LE MONDE — fardi 15 avril 1980... 








emplois régionaux 


emplois 





IMPORTANT GROUPE FRANÇAIS G = 
€ de l'etenaion de me Sites our som LE CRÉDIT AGRICOLE 


UN DIRECTEUR 
POUR SA DIVISION SOUS-TRAÎTANCE 
Le ur 


Compétences demandées eD : : 


— Ghaudronnerle _ soudure industrielle : 
_— Tutauterie industrielle, 


RE D it M ne 
du £groupe. 





détalllé en précisant ses réalisations 
st prétentions au ne 7.995 
Publici tue des Italiens, 
PARIS 0, 














. Dons le cadre de son expansion 
“  SOGEQUIP (C.A. 15 millions) 
études et installations en 
génie chimique, génie climatique, 
ro Industriel, recherche 


pour son Siège Social à LYON 


Collaborateur Immédiat de la D.G. et 
animateur d'uñe équipe technico-commer- 
chais, Il sera chargé de rechercher et de 
négocier des affaires nouvalles dont il sera 
responsable is Le coordination des 
études Jusqu'à le mise en routs. 
Conviendrait à un INGENIEUR généra- 5 
ë 










liste de 30 ans DA connaissant bien 
les problèmes du froid {formation 1FFI 
æppréciée), possédant une expériance dans 
le secteur industrial et didreix de trouver 
de pe d'évolution certaines dans 
une petite soclété performante. L'angiais 
est souhaité. - 


__ Ecrire su Cabinet or Les réf. 165) 
32 rue Barrême 62006 L 


Cabinet Gatier 

















TRÈS IMPORTANTE SOCIÉTÉ 


. RESPONSABLE FABRICATION 























TISMES ELECTRIQUE 
TOLERIE et de la SERRURERIE à ne 
Ca ponte est une bonne opportunité de promotion 
bites ayant le goût des 


Envoyer CV. avec photo et PRETENTIONS sous 
réf. Ne 37.318 P.A. SVP, 37, r, Gal-Foy, 75008 Paris 
















Division Télécommunications 
recherche POUr son service de production 
de CHOLET 










es une dormetion, 1 se vera confier la 
responsabi animation d'un service métho- 
de mécanique d'une douzaine de spécialistes. 
Le poste conviendrait à A.M. IDN, ENS! ou 
équivalent. : 


ÆAdresser lettre manuscrite, C.V. photo et préten- : 










tons sous réf. MA 85 à 
MAEDA PA v 
4 8, Bd des fiuiisns, 75002 Parts 

GX traemettre 


{Réponse et discrétion assurées). 7 













LA S.EMAL.Y. 
CMETRO DE LYON) 
recherche 


INGÉNIEUR D'ÉTUDES 


e “iplémé d'une grande écola à fotma Se 
Vente Cao où Me Cons.) + PRENION 







sein du servico matériel soulant : 
—… des études générales ds falsablliié et d'avant- 
projet ra nouvesux pres roulants : 
— ues dans ä aine” = 
nique du métériel roulant. DA ir 
e Expérience 1 à 3 aus dans le domaine des études: 
e Feprii de Que des ro d'analyse générale 
t méthodique mes, at SL 
Îles rédactionnel M dial 


Envoyer candidatures manuecrites, C,V, taill 
et prétentions à S.EMAL Y., 25, cote nt 
63625 Cedex. 














urs de fréquents contacts 
avec js. services as d'études, à ds PERRnDR et d'après- 





DE LA COTE-D'OR 


recherche 


pour Siege Soctal DIJON 
{matériel C11.HB 66DPS05S) 


PROGRAMMEUR 
ANALYSTE 


- Formation de base MIAGE-DUT 


e 2 années d'expérience profes- 
sionnelle indispensables 


e Dégagé des obligations militaires 


e Connaissances CHI-HB - série 66 
ou 64 appréciées 


e Libre rapidement 






NE PAS SE PRESENTER. Adresser CV. 


lettre manuscrite, photo et prétentions à 
BP 90 - 21003 DISON Cédex. 


Producteur de biens d'équipement 
— leader D d'’ ne installé 
dans la VALLÉE Du ru er 

— disposant déja d'une tertèle en 
AFRIQUE, AMERIQUE DU SUD, MOYEN- 
ORIENT et PAYS DE L'EUROPE DE L'EST 


DE HAUT NIVEAU 


e Ayant une per de la vente 

dans les différents d'Afrique Franco- 

pers, po da Moyen-Orient et 
Amérique du 

hi Mel de 35e- 


maines par arL 
e Connaissant bien les problèmes liés à 
F ion, 
. etécrivant: 
— ANGLAIS/ÆESPACNOL 
— ANGLAIS/ALLEMAND 


— ANGLAIS/ARABE 


Ë ce “étalé photo prétenti 

aire avec CV. et ons, 

sous référence 28766M, à Havas Contact - 
49, rue Herriot, 69002 Lyon. 


HAVAS CONTACT 


Société implantée à AMIENS 
filiale de PHILIPS 


recherche pour son SERVICE QUALITE 


UN INGÉNIEUR 
ÉLECTRONICIEN 







Une & deux d'expérience des composants 
er qq et électroniques (dont micro- 
rocetseurs). 






sa fonction, il a: 
veute ainsi qu'avec les fournisse 
An£glals , ble. 
Envoyer lettre manuscrits, C.V., photo à 


du Personnel, CEMA, route d'Abberie, 
80009 AMIENS CRD CEDEX. 













À quelques kilomètres 

SABLES D'OLONNE 

importante menuiserie industrielle 
550 personnes, recruté pour faire face 
à son expansion 


Jeune Ingénieur 


Même Débutant 
Diplômé grande école, option mécanique, il aura 
sous l'autorité directe du PDG à créer la fonction 
et à faire évoluer le produit jusqu'au stade de la 
prè-série : conception, mise au point, essais et 
- optimisation du coût par l'an analyse de la valeur. 


Promoteur de la compétitivité technique, il devra . "# 
être créatif, anfmateur et convaincant. 


Merci d'adresser lettre manuscrite, C.V., pur 
prétentions à notre conseil qui. répondra à toutes 
les candidatures. > 


tata AUBRY Le TORRES I CRT TE 
: 55909 Lu Bocne ur von 


ORGANISMES PROFESSIONNELS 
RÉGION DE MARSEILLE 


recherchent 


LEUR SECRÉTARE GÉNÉRAL 


Son rôle conslstorn à organiser eb aesurer la bonne 
inüfbbo des administratifs, à secondes ls 


Présidents élus dans toutes les internes 
BUE ek, leæ actions 
de 
Le candidat retenu aurs is d'un adraie 
une personnallté affirmée, capable 
de prendre les contact les plus élevés, d'ans Gis- 
pomibilité totale, et doté d'una capacité de rédoc- 
Hon rapiés © ué. 
à un diplômé de l'épaël- 


La préférencs 387a GOniES dp 

Enément supérieur de formation Ilttéraire, juri- 

dique ou oomptable., 

Les candidats devront adresser ‘une lebtre manusc. 
accompagnée d'un OV, détaillé, avec photo et 

prétentions 


HAVAS Référ. 96112 = MARSSILLE. 





mn 





CS LOUE 








emplois régionaux 





NEYRPIC- GRENOBLE 


JURISTE 


FONCTION : à 
Seconder le Chef de Service, particulierement 
maines 


FORMATION - CONNAISSANCES 


: ACER ou me. 
e DURE de quelques eme d'experience. à 
Adresser C.V. détaillé, to et prétentions à 

No 53003 STD MIRE 20, avenue 
Opéra 75040 Paris ee OL, qui transmettre. 


Iuportants Société de services, MARSEILLE 
recherche sc 
RESPONSABLE 3NFORMATIQUE 

MISSION : 

— élaborer puis plloter le Dlan informatique : 

— assurer la conversion d'un matériel À un autre: 

— organiser Ia de uombratubes filiales oë la 
gestion de nine maintenir e% développer 
l'informatique comptabla courants. 

Poste convenant à un ingénieur grande école où 

équivalent avec B ou 10 ans d'expériences. 


Envoyer C.V. ot prétentions sous n° T 19205 M, 
REGIE-PHESSE, 85 bis, rue Réaummx, 75002 Paris. 









BRETAGNE NORD 


GROSSISTE PRODUITS ALIMENTAIRES ET 


DE GRANDE CONSOMMATION 
pngage 


Un jeune adjoint 
de direction 


1} secondera le Directeur Général pour l'anssmble 
Cnume de A reel ei du dévélop- 
pement de la société. 


CE POSTE EVOLUTIF 
PSC pcs E 30 Sn2 environ. am BIHeuR 


ne réuss] 
ayark une prem alimentaire. ete 
Merci d'adresser lattre m CV détarilé, photo 
(retournée), salaire actuel s/réf. 80106 TAG es 












Alain KERVADEC 
Psycho 
24 r. 





Travail 
Vigny 22000 St Brieuc 
DISCRETION ABSOLUE 





logue chu 
Alfred de 





RESPONSABLE D’ACHATS 
matières textiles 


Envoyer lettre manuscrite + curriculum vitse + 
photo + prétentions à : 


SUFREN 


6, rue du Queenot, 76410 ST AUBIN LES ELREUF 






EMPORTANTE SOCIÉTÉ 
DE CONSTRUCTION MÉCANIQUE 


recherche 


INGÉNIEUR GRANDE ÉCOLE 


Pour. activité de recherches appliquées 
en génie chimique et sucrerie 
Grande ville de province 
Ecrirs C.V. déts A Ke 
avec illé, prétentions, - sat, 


Publicité, 20, avenues de ! 
75049 PE. CEDEX 01, qui 







Industriel Français 
du médicament, Centre d'études 
biologiques - B.P. 563 Allseray, 
EVREUX us 
1 titulaire DUT. {mention blo- 
logle) pour a nee de qualité 
Scientifique | ce Ti titulaire 
Env. cran prétentions sous le 
ne Best, M a RRORER RSS 
85 bis, r, Réaumur, 75002 P 


produ 
gricales et alimentaires 
Dipi Com 
Agri + IAE ou Sciences Eco. 
tiens à la pie & 
Fat a 4 Poltiers 
Le BUREAU de RECHERCHES PE 
GEOLOGIQUES TM ÊT MINIÈRES UN EXPART COMPTABLE 
ie parien MÉMORIALISTE 
ee REGION NAN TES 
UN Ts EUR CV. + photo, - 
DE FORAGE IDD. © re de PArrce, 
LRP, *” 500 PARIS 
de Sr du Etvle Nationale qui transmettra 
au Es 5 ss Conte Fra 
I lerleg forages profonds. 
_ Ingénieur El amant à 
Sp RS unité en  TÉLÉPRORÉES | 
développement. . 
Agr. candidature préens à 296-1 5-01 
BRCMOPEL EP . 


40 ORLEANS CEDEX 




























= de E-« 


; el 


See a 





ARC Tinl ere) 






offres 


1200 personne, usines - 
600 millions de C.A. 


sion pourauit {C4 £ _. 


BAssistants 
Délég ti 
Commerciale 
de” u den 
sort Mo dipiôemts d'enssime- Le 
23 Li 5 
Pendant 2-35 ans, fils ont ne 
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Merci d'atiresser -lettre mänmicrite, CV 
photo sons ré£. C. 515 À LI. CRÂMPE 
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RESPONSABLE Aa L 
RECHERCHE ET analyse 
DEVELOPPEMENT | ‘+91 dS : 

UE cellule fonctionnelle qui étu- | MR. = 
duke Cire ve Re ln ne MEL LT ES 
ro ao en HORS OR 2 pr 
Le candidat idéal est un ingénieur ou care OUT sbeogae T 







commercial qui a unetexpérience 

= ss Sans : FE. 
maîtrise perfaïrtement la langue I 

possède de bonnes connaissances on 

Tng mix et du commerce international. 


Ecrire avec CV et prétentions 163 
à PARFRANCE Annonces nn 
4 rue os Estienne 7008 P Paris 
Qui Tansmettra 


“ee . 
: Anne fe HT NE - 













importante société {Paris 8°) lasder déne son secteur 
..d'acüivité recherche | 
LE RESPONSABLE | 
de sa comptabilité générale 
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offres d'emploi 






BTENS D'EQUIPEMENT 


TECHNICO-COMMERCIAL 
Sstte Société, filiale d'un des premiers 5 groupes indus industriel français, a est 


rapidement 1m des leaders 
machines es automatiques de contrôle, Ce succès est df } palament 


Sax qualités techniques du matériel. 1 s' 

< 4 j s'adresse en effet à une dien- 

a L'exportation représente 90% du CA. 
diversificatio treprise cevoir déve- 

lopper une nouvelle ligne de machines de nee ge on0 _. 


Nous souhaitons rencontrer un 


mmimum. I _—_. 
3-5 ans environ, ue première 





SÉsromécantcien de 28 ans | 
uise dans la vente de biens ss | 


pa l'étranger. El ee parfaitement la langue anglaise et 


M 42020 0e informations complémentaires, écrire sous référence 


egor 





8 rue de Berri, 75008 Paris. 





INGENIEUR CONSULTANT 


Æn moins de °,30 ans d'existenc 
premières Sociétés Françaises de nou soçumes dre Lune _ 


développement co nsiant de notre activité ainsi que notre . 
Tue affirmée ca pos répondre très ment _… besoins mécifiques 
des Sociétés eo uisent à 
à un jeune ingénieur de : de ous rejoindre. Fu 


Diplôme due Grande Ecole CP. QIINES, ENST. E u 

il justifie d'une premiére apirience u milieu industiet sorte 

soit an sen due Su de pensons mileu Industrie secteur 

‘nierie. Grâce à sa formation et ous no ete RON Se tent 

Fanniee dE poGvelles nseiller Co mate a 
co res 

recratemen 1 d'nénieuns ef de ones Lechiqn as ” 


Notre « Conseil LE ee neuHent 
autogorne ae le sur . Ris plan intemne lique que vis des des Sat soit 


Pau, un premier con Okvier CHAUMETTE vo pansreie 
lui adresser CV. et it Lettre TA motivation, sous réf. ME ÉGO 480 de 








CHEF DU SERVICE 


ASSISTANCE CLIENTS 


Cette s diété filiale ‘un premiers ustriels français 
concoit” développe Le, un des pre mers gronpes Industriels automa“ 

F. lechwiquement très éoluées. gtlese Soin " t à 
CA. à l'expartatio le unes opus ous son 


Poux améliore encore le service rendu aux clients, le Diresteur 
11 anime uñe és ee Porn Acer 5) Tes ont 1 chars 
. d'assurer Pinséalation et Je, mains cb der Tedt dm 
es 

Jes informations techniques. ns . Le 
Nous souhaitons rencontrer un ingénieur électromécanicien de 28 ans 
minimum. Il.2 à SCUtS sp sou expérience professionnelle (3-5 ans). soit 
dans une cociété méme nature, soit Sens l'industrie à u mn pose 
d'entretien, soit encore dans une société d'ingénierie. Mob et 
done. Î ‘il maîtrise la langue anglaise et & de bonnes connaissances : 
na 


Pour norte informations complémentaires, écrire sous référence 
M 4202 P,à 


eger: industrie 


8 tue de Berri 75006 Paris 


SYNTHELABO 


recherche un 
chimiste 
HF 
pour son laboratoire d' 
analyse structurale 
Titulaire d'un doctorat d'État ou de 3e cycle. 


M sera spécialisé en RMN (1H,15C,TF à 80 et 200 MHz). 

NL sera responsable de la maintenance des appareils, de l'interpré- 
tation des spectres et aura les qualités nécessaires à l'animation 
d'une équipe de collaborateurs. 

Une première expérience industrielle est souhaïtée. 

Bonne rémunération, nombreux avantages sociaux, 


er CV, to et prétentions à SYNTHELABO - Directeur 
res Lier Technique 58 rue de la Glacière Paris 13e. 


OPPORTUNITY WITH 


SPERRYS VICKERS 


98, _— de la home 


eAIOR PROÉRAMMER-ANAIYST 


leading within one year to EDP Facility Manager. 


responsible for : ; 
PR RE M management of new regionaily integrated systems. 
Candidate must be perfectiy bilingual Franch/English. 


eCOBOL/Assembler required. 
Letter + CV. in English. ‘ 
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e 5 years El EDP experience, including 2 yeors as Systerns Analyst, 


= —— eme." 


offres d'emploi 


POMPES @ eunanD 
JEUNE INGENIEUR D'AFFAIRES 


Ce Froupe indusiriel est un des leaders dans son domaine : pompes 
estiné clésire, 
e ei A mu meenes agricole, Au babltat, du A PORTES 


poux, Hysccentuer sa Drésonce, dans les secteurs pétrole et pétrochimie, 
Dirécteu ercial ArLameNE és 
le teur, C pue u Dép: nerglie cree un poste 


Intégré à une équipe motivée et performante, Ü visite une clientèla 
industrielle française et — ère peu nombreuse et parfaitement 
identifiée, el dévelo pe = le vo e de 585 us Autonome, 
est, depuis l'a d ofres Jusqu'à la maintenance, l'interlocuteur 
Priviiègié à dcsæsc nets. 


ifficiles, soit pour le compte d'une 
d'une compagnie pétrolière en France ou à l'étranger. 


La nationakhité française n'est pas obligatoire, 


Le post à 
L Fr ,s . LÀ à Combes a (92) implique de Je nombreux déplacements 


Four recevoir informations del Pr sous réf. M 8381 À 


eger = de Beni, 75008 Paris. 


AGRO ALIMENTAIRE 


JEUNE DIPLÔMÉ 


Ecole Supérieure de Commerce 


ciété est lune des pius connues et des performantes sur 
marché français dans le secteur 
Elle est également présente dans une 


"de eæ 
eee son à : Développement à ce 


L'anglais et Pespagnol sont indispensables, 
Le poste situé à Paris requiert une grande mobihté, 


ri réfe 
RTE recevoir informations complémentaires, écrire sous référence 





INGENIEUR GENERAL 
DE FRERE 


LE Cola pe je Patients à s'adjondre un 
rouveall CO 
la seconde pour analyser, D 








là Direchjon d'une unité 





D d'intéresser une persounalite de valeur. 






egor industrie 


8 rue de Berri 75008 Paris 





ELECTRONICIEN 


INGENIEUR AM + ESE débutant ou quelques 
années d'expérience pour des études de développement 
de gyroscopie et des serva-mécanismes, possédant 
des aptitudes au commandement. 

Adresser lettre manuscrite, C.V., photo et prétentions à No 53.370, 


CONTESSE PUBLICITE 20, Avenue de l'Opéra 75040 Paris Cedex 01, 
qui transmettra. 


PHARMACIEN INDUSTRIEL... HF 


Pharmacien, option indusirie st bonnes connaissances en BACTÉ- 
RICLOGIE et LYOPHILISATION. votre formation et une première 
expérience de 3 ans dans l'industrie ont fait de vous un homme 
(ou une femme) de bon niveau scientifique et technologique. 


ne se encore jeune, conndif un oux de développement 


Gure u un ri scientifique de haut niveou ët simulont. elle 

propose de participer. en tant Qu'ADJOINT AU CHEF DE 
SERVICE, àla fabrication d'un produit biologique complexe et à 
la gestion Industrielle du service. 


Si vous êtes intéressé por ce poste qui constitue une bonne 
opportunité pour une jeune carrière : 


Envoyer lettre de condiicire ovec Den CV et prétentions 
EMPLOIS ET ENTREPRISES, 18, rue Volney - 75002 PARIS - 
























de duction, expable de 
et suivre l'ensemble 


des activités de eur de l'entreprise en termes qualitatifs, 
Dont et Pas 


end perman te la Direction Générale dans ses ses rapports 
Aves Les chefs s détabhisement, dans ie cadre d'une large délé- 


AU. où — nn Rs mide expire cxpénience de ce de 






Les conditions offertes et les perspectives de l’entreprise son£ suscep- 
recevoir informations complémentaires, écrire sous référence : 


média system 
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offres d'emploi 


Ensembles ELECTROMECANIQUES/ 
ELECTRONIQUES 


CHEF DE 
DEPARTEMENT 
dr 


fee den sctisités de cette Forte 400 M 
A), filial diver- 
PTE co 


temen 


anime Une équibe Co 
nieurs} et il coardonne leur 


Pour tenir ce pos. 0 en nant nous 
cr En 
CSE, INP( F6 de = rt 26 eus minimum. 
Première 


& spvemière expérience professionnelle 

nction marketing et/ou commerciale ax 
sein d'une société produisant et commer- 
cialisant des matériels techniques. Ce 

. tecrutement s'inscrit dans une politique £ 
humaine générale : 11 est prévu, à moyen è 
terme, une très intéressante progression de 


Carrière. 
Le connaissance de l'allemand serait 
atout supplémentatre. — 


Pour recevoir informetions complémen- 
aies, écrire sous réf, M 408 AL à: 


Srue deBerri : 
25008 Paris. 


GEM PUBLICHÉ 


qui commercialise des produits organiques 
destinés aux industries chimiques et para- 
chimiques, un 


INGENIEUR 
COMMERCIAL 


IF est autonome sur le secteur de La région 
parisienne. Il développe ia vente de produits 
de base auprès des industries cosmétiques et 
pharmaceutiques. 


Ingénieur chimiste, agé de 28 ans minimum, 
il a obligstolrement une bonne connaîssance 
de cette ciientèle industrielle, avant exercé, 
dans ce domaine et pendant plus de deux 
ans, des fonctions similaires. 


Nous vous rernércions d'écrire, sous réf, 
M 425, dre Hélène REFREGIER qui étudiera 
confidentielisment votre candidature. 


Sete 


Important isboratoire pharmaceutique 
situé dans Ia banlieue Sud de Paris recher- 
che pour son unité de 


neurochimie 


technicien 
supérieur 


{BTS ou niveau d'études rs D 
ayant une expérience que dans la 
domaïne de [a ER liquide 
haute pression. 


ÎT sera chargé de la mise au point da 
dosages de neuro-transmetteurs cérébraux 
et de leurs métabolites. 


Une expérisnce dans ce domaine et una 
bonne connaissance de l'anglais seraient 
souhaïitables. 


Horaîres libres, restaurant d'entreprise, 
43e mois, avantages sOCIaux. 


Envoyer CV, photo et prétentions, sous 
référence 7974, à MEDIA SYSTEM 
104 rue Réaumur 75002 Paris, qui trans- 


aiomatisatton des produciions 
entrepaqués et partis 


Fabricant français lié à un puissant groupe 
national recherche un INGENIEUR diplômé 
(AM, IDN, ENSI.) qui aurait acquis une 
spécialisation en mesures - contrôle - régu- 
lation - automatismes, aïnsi qu'une Initiation 
à l'électronique. Sa mission consistera à 
promouvoir le développement de l'automa- 
tsme à tous les stades d'élaboration des 
produits, pour toutes les Usines de Is Société 
y compris les fillsles à l'étronger. Rattaché 
à la Direction Technique il assurera la mise 
en œuvre des smatériels électroniques et de 
leur environnement électromécanique ainsi 
que leur maintenance, La préférence sera 
donnée à un candidat d'au moins 27 ans 
syant une première expérience dans l'indus. 
trie de production en continu s possible. 
La technique et/ou la production lui per- 
mettent une large évolution de carrière. - 
Ecrire avec CV explicite sous réf. O/auto à 


ES CTP = 


30, Av, Amiral Lemonnier 78160 MARLY LE ROI 


ST De 


—v— 


Mardi 15 avril 1980 °° ° 


mimi, 
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offres d'emploi 


L'entreprise, installée à 70 km à rue de 
Paris, est rattachée à une Société américa 
tans 
chHfre d'affaires . 
care de son évolution, se Sens 
de Direction et 


DIRECTEUR 
COMMERCIAL 


160.000 F+ 


offres d'emploi 


ORFÈVRES À PARIS 


offres d'emploi 









connait ane forte expansion annuelle et développe en permanence s1 gimme de 
produits «personnels dans l'univers du luxe. fours 4h faire Des le Directeur Commercial 
renforce son équipe marketing et recherche trois collaborateurs : 


Chef de produits “horlogerie” 


ou elle) aura l'entière responscbälité du lancement et du déreloppement tant en Frmce qu'à 
Fr iles tune collection d'objets RTE haut de gamme, nouvelle pour la marque. La 


 fréf. ST 03 M) 








dns Rap thion des mise 


« fabricasion s logis a convoi de IE 


& contrôle finasicier. ni F 
LE LE on eu 


TR 









re ver e un minirmum de quatre années d'expérience dons une striciure 

Responsable du développement des ventes marketing d'une grande Société horlogère. 
en PRE ses principales fonctions a à 
concerne y, » D. 5 
© {a Gétinition de 1e poacique conmercisle, Chef de produits “maroquinerie (réf. ST 04 M} 
® RE RMS CERN ES fuOItEe Elle fou : gg sera gr de L Je gestion d'une iene de de produits « existante we dons Le rie 

; versification. El minimum trois années d'expérience 
e k direction de l'administration des ventes ré cor entité de narque dure Sec iiemasonse de produits de consommation, 


ainsi que des activités marketing et 
#= publicité. 

Diplômé d'une Ecole Supérieure de Commerce 
ou équivalent, lia une expérience confirmée 
de la vente Cr Éphpenldeneolegyh the ‘ani 


mation d'équipes commerciales. La connals- des matériels PL V et des campagnes promo : i 
sance de l'anglais est ru Das ce cine JO CR EN A ERRERE core re en 
Lan que au Le dans un département intégre 1 FRECTEUR FINANCIER 
que concep: pi genes. pe AU D F 


nelle 


SELE ere 


SOCIÉTÉ D'INGÉNIERIE INTERNATIONALE 
POUR LE TRAITEMENT DES EAUX 


UN INGÉNIEUR D'AFFAIRES 


de een Electrotechnique ayant Quelques 
années d'expérience. 


Candidatures comprenant lettre manuscrite, C.V. 
détaillé, photo récente et rémunération souhaitée 


s'adressent en 
gant un un is que développé, à Apr ein 


Adresser curriculum vitae avec courte lettre manuscrite en indiquant la référence à : 


Adjointe au chef de la promotion des, ventes 


priorité à des personnes 


RANK XEROX 
DIRECTION INFORMATIQUE 


Vous avez découvert depuis 3 à 5 ans la gestion d'une grande entreprise à travers 


sn 
tionnelles au 


“2 Ce 6 étions pas, 


oO LME 





réf. ST 05 M) 










Banque PARIS rsobetche‘ ‘%: Totar Adjoint sa. 
PHRASE ” 








Outre des connasauces comptables 
niveau 





formation 





eu NFORMATIQUE 
AT 


j 
i 

| 

} 

{ 

| NET 

| 


à : la conduite et la réaksation de projets Informatiques. 
TRILAGAZ Votre amblfion, aujourdhul esf d'évoluer dans un confexte intemational et d'y exercer es. 

une responsabité d'encocement : ! Dirt ù BUDGET ET CONT RÔLE BE GéTi ON 
Nous vous offrons cette opporiunité au sein de notre Etudes où vous 
participerez aux développements concemont , Ses tro de mine supérieure (ESCP, HEC, Essec 
e la gestion administrative (commandes, stocks, ainsi que la refontecomplètedenotre CANIANE aura RCQUS UR —— ne, DR HE MD Un 
facturation clients), Shine Pasnt sal, SOR Gans ies Services 
e hi gestion comptable, « il aura tout. DOUT MISSION ONE de réunir et. 
e le support Markeïing-Ventes. contrôler. jes financiers mensusis de nos 
Sont à pourvoir des postes de La connemnce de ls longue sngiahe est Ina, 


recherche 
pour Son Service Informatique de 
RUNGIS (siège socian un 


INFORMATICIEN 
CONFIRME 


Profil: ‘ 
< Formation du type MIAGE Maîtrise LUT, ï 
« Expérience: DA NET I DE 
e Anglais apprécié. 
- Fonction: 
e 50% exploitation {contacts utifisateurs 
M: optimisation de chaines exls- 


ta , 
e 50% développement. 
Environnement : - 
« Service de 10 personnes, 
e Equipé d'un Terrninal fourd rellé à un 
370/158 


Perspectives d'avenir pour élément de valeur. 


Envoyer CV. manuscrit, 
-Prétentions sous référence "Informatique" © 
à Monsieur le Chef du Personnel 
UNION CARBIDE FRANCE 
SIC 214 94518 RUNGIS CEDEX 


Emplois ét Entreprises" 








nos recherchez une Société vivante à dimension humaïîne, tota- 
lement tournée vers l'exportation. 
Nous proposons 2 postes au Secrétariat Général : 


JEUNE CADRE FINANCIER 


Réf. 

Intégré dans une équipe chargée de promouvoir et d'assurer la Gestion Financière 
de la Société et de ses filiales à l'étranger, vous perticiperez aux prévisions de 
Trésorerie du Groupe, au montage et au suivi des crédits (équipement, exporta- 
tion, pré-financement) et à la préparation des dossiers d'assurance COFACE, etc. 


JEUNE CADRE ADMINISTRATIF 


Réf. 5954 

Au sein d'une équips jeune, vous suivrez, étudierez et résoudrez les problèmes de 

gestion liés à la croissance de notre Groupe. 

Vous: aæsumerez repiderment des responsabilités -sdministratives importantes en 

liaison avec les Services du Siège et nos filiales à l'étranger. . 

Pour ces deux postes : 

- Vous êtes diplômé HEC, ESSEC, ESCP, IEP (Eco-Fi} : 

= Vous maitrisez parfafterent la langue anglaïss : 

- Vous &tes débutant ou vous pôssédez une première expérience acquise dans une 
Société à weation internationale : 

- Vous êtes basé à Paris mais disponible pour effectuer de courtes misions à 
l'étranger. 

Envoyer C.V., phato, prétentions, en précisant la réf. choisie à P. LICHAU SA 

BP 220, 75063 Paris cédex 02 qui transmettrs. 






















—— 


Vous parlicperez qu 


CHEFS DE PROJET 
(réf. C 13) 


Votre mission consistera à planifier le développement, à ossurer la rédlisation avec 
équipe d'Analystes et Programmeur (4 à 5 personnes), une équipe responsabiisée 
sur le respect des plannings proposés, des délais, la qualité des services rendus à 


Une fommation supérieure et la pratique de la langue anglaise sonf souhaitées. 


ANALYSTES “SENIORS” 


(réf. C 14) 


HOMME OU FEMME DE TERRAM 


— Vous moe solide, dynamique matinal. 
lmez les responsabilités et le commarce. 
étre Lo cpatrons de votre 


Nous offrons, sans apport personnel, des 


GÉRANCES 


A PARIS et EN PROVINCE 
dans GROUPE IMPORTANT NON ALIMENTAIRE 
_ On : de ct à 150000 F/aen, 
voue ee RE te 


Adr. candidature e photo à n° 53.538 
CONTESSE me dHeité, à a ‘aven ue de l'Opére, 
78040 PARIS - CEDEX OL qui 





Dans le cadre ds son développezrent 


S.T.C. 


Leader des périphériques compatibles 
de hauts performance 
recherche 


INGENIEURS 


COMMERCIAUX 


| PARS 
Salaire 250.000 F/annuals obiectifs réalisés. 
Voiture de’ service, bonne expériences vente matériel 
Adiresser CV : STC. Drecton Comm 
3 rus de l'Arrivée 7016 PARIS 








développement de projets au sein d'une petite équipe de récisation. 

Une expérience pratique d'environ 3 ans de la réalisation de projets de gestion, une 

formation MLA.G.E. ou équivalent sont souhaitées. 

Nos applications font appel à des connaissances techniques telles que , COBOL 
PROTEE IBM/OS, TASKMASTER, ROSCOE. base de données IMS et APL. 

. Merci d'adresser lettre de condidaiure, cv. et prétentions sous référence respective a, © 

Mireille DIAZ - Service Recrutement - RANK XEROX - 93607 AULNAY-SOUS-BOIS CEDEX. £ Pr D tn DO 

des déplacements 


RANK XEROX 


.Gelon expérience} 


cherche, Doux sou service de dévelopgement, un 


JEUNE INGÉNIEUR 


AGRO-ALIMENTAIRE 
de ïformation egro-dimentaire gupérieure ou 
É déjà 
InAurES Dents uus première expérience en 
Ë Langues : englnis, allemand, si possible. 
LL sers chargé de l'amélioration, du suivi et du : 


où Fr être disponfiie pour 
ds courts durée. 


Lieu de travall : BOURG-LA-BEINE (92) 
. Ecr. VOLVIC - BP. 41 - 92340 BOUBG-LA-REINE 














ÉRPEE D'INVESTISSEMENT ‘ ‘IMMOBILIER 
Fillale française d'un- port groupe britannique 


pour son siège Champs-Elynées 


DIRECTEUR ADJOINT 


— Procte collaborateur du P.-D.G., 11 sera fréquergment en FSpPpOrt AVEC la 
siège à Londres. ” 









— Contrôleur de Gestion, sa mission couvrira domaines euivants : 
gestion financièrs “= administrative, … ansirtiquee et antatistiques. 
— Une expérience de la gestion Tlnencière des sociétés immobilières serait 


— Comptabls dinlômé, D.ECS. ou Equi 
ccagere 2e équivalent, le candidat aurez una bonne 


Le candidht « a ee françaiss t6 

— matern ou anglaise fscul 

commun) quer aisément dans Jes deux Iangues est nécemuire) êt sure UuS . 
expérience de 3 à 8 snnéee. Ag° mintnmm 26 ans. 

_— utrvolr deuxlème 1989. 


à po trimestre 
— ne 150.000 F par sn environ. 
— Envoyer CV. ur: photo à REGIE-PRESSE ne T 019215 M 
85 bis rue Réaumur, 75002 PARIS. 







Ingénieurs RES 


lesder sur son Marché, recherche des INGENIEURS LOGICIEL r ici 
au développement de son activité BUREAUTIQUE. Fee pet 


Les candidats dewont : 


-« avoir 2 à 4 ans d'ex réalisation de 
one nn bériance en systèmes temps réel sur mini ou 


- maîtriser parfaitement au moins l'asssmbieur et un langage évolué, 
Une expérience en TRAITEMENT DE TEXTES serait nn mpur portes 
Lieu de travail : Région Parisienne Sud, 


Merci d'adresser votre dossier com de eandidrure ( 
prétentions} sous référence 12 M à gs - etre, CV, photo où 


3, Bd des 1 Pari 
qe uantmsttra 


Préciser éventuellement sur l'enveloppe le nom des sociétés. “avec | 
vous ne désirez pas entrer en contact. 1leses réponde à toutos ins candikiatures. 











— BE mur 
SP a 












1.0 de 23 4 ee eme mt ot 
HER 


tre 


MP 


| INGENIEURS SOFTMRE 


+ L2 M TRE mére pui 
ET on 
ee EL 
tte eut n À terne de mao ris 
CCR : te pagoibmmsèen. re 


GERS DE PARTS 


OL RERE 7, 2 


+ 

" « Pete 4 “fes nte 4e enghgtute meurs 1 
res de pins cho à CEPRTENRE 3 
8 0 ten Unies 81, ge mare. 





Hice£er mondial du destin, de leo 
tor ct de la febrieution wosisté 
C'c'onteur. 

Gntructcur de rss vspiiee 
CFE expansion |. 

For +: te ar ve sarire memausemnes 


Si CS COMMERCIAUX DE UT M 


TR © à srmidiéen 


VENIEURS D'APPLICATION 


Fa ee ner msn … 


. # 


1 > 


eee . TT mie ve « 


no um: 


CE EE — 


Vars EE: TI RÉIQS , 


IMPORTANT CENTRE D'ÉTUDES 
a (Banfieue Sud Ouest de Paris) 
une Société spécialisée en électronique de point : 
recrute dans le cadre du à développement de ses activités en : 









CURE MON CIO ù 


Le je En analyse temps réei, traitement du Signa!, programmation 


groupe com 


PE teint EE te tint T RTS DS 





eu NL devra avoir dirigé une équipe d'ingéienns entrera : 
Eos - do définir les nr ns temIRe ss anses ef sera chargé © | 
RE -ù te travall et d'en assurer suivi ainsi que la fiaison 
vi avec matériel” et les contacts techniques avec les cllents.: 


las + svéhant imposer à limérieur comme à l'oxtéreur de 


Lieu de travail : Région Parisienne, banlieue Sud-Ouest. 


ao Déplarements fréquents et de courte duréo {environ une journée) dans 
le Midi-Méditerranéen (Référence VL 11) 


à. CHEFS D'EQUIPE D'ETUDES 


“possédant une de 3 à d 
ire 4 ans Pepe 


Expériences MITRA 15 ou 125 souhaitée, 


Lieu de travall : Midi-Méditerranéen. - {Référence VL 12) 
INGENIEURS SOFTWARE 
= 
pd hehr nt Ne de prop partie de Pétatoration de fogiciels spécifiques. 
Îls prendro : de l'élaboration de logiciels spécifiques. 
nt 
Analyse pra lbnss i ” (Référence VL 13) 


- .  INGENIEURS DE PROJETS 


Possédant uns expérience de 3 à 5 ans pour : 

ception de systèmes, navigatio 

Compétence en téléinformatique souhaitée. 

Conception de re. graphiques. 

Compétence en C.A.0, indispensable. (Référence GI 14) 


Envoyer C.V. détafllé, photo. et rémunération souhaîtée sous No 53.374 
en précisant là référence du poste choisi à CONTESSE Publicité, 
20, avenue de l'Opéra 75040 Paris Cedex 01, qui transmettra. 


Auto-trol 
L_\ 


rolrir 


ordinateur, 


rapide expansion. 


FILIALE FRANÇAISE D'UN GROUPE INTERNATIONAL 
recherche 


INGÉNIEURS D'APPLICATION 


e Expérience inaustrieri dans l'un des secteurs suivants : 
+ Mecque (coucaption et commandes numériques). 

ÿ: ne Fo i _ Z ingénierie G (pétrochimie. nucléaire, génie civll). 

th ve # CT © Connaissances en 
FR ee LE, #5 souha2ttées. 
promotion des 

7 tance technique à La force de vante. 
men Un POUR TOUS LES POSTES CI-DESSUS : 
DST er — Lies de travail = ORSAY (Essomme) ; 
esse SR uurre —— Anglais courent ; 


Ed — Formation compl assurée aux États-Unis ; 


ou ee li oo 


Te + 
Re SN 
B.P. 8, DECO Re 


recherche dans le cadre de son développement à l'exportation 


chef. des ventes export 


des au minimum 





de 28 ans une première ex; 
COMMERCIALE r TEXO) TATION acquise . 
a 


Creil Gestion du Personnel 
: a 
397 1er, ruede Vaugirard -75015 PARIS & 


2 md ee MT 








offres d'emploi 

















1 à 


Un leader mondial du dessin, de la concep- 
tion et de la fabrication assistés par 


Constructeur de systèmes graphiques en 


INGÉNIEURS COMMERCIAUX DE HAUT NIVEAU 
d e Apirenes de poser ennés de la commercialisation de produits 


informatique st en conception asaist£e par ordiniteur 
Us réallseront 1n dez systèmes DAO-CAC-FAO Dar une assis- 





émentaire 
A — Réelles opportunités de carrières et de rémunération dons le codre d'une 





ss, © A note ÉD AM re — — — 


ee ——…————"’“— + se = =. ..—. _-. 





offres d'emploi 


Le Groupe MATRA& 
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offres d'emploi 


Branche Communication 


crée pour l'une de ses récentes fliaies {CA 250 MF) située dans le FINISTERE 
et spécialisée dans la production d'équipements téléphoniques ds demain, les postes de 


Directeur 
Finance et Gestion 


Ponens ms Diane Ginesl ot on Box fonstonnels nes 
perce mer gré hop HR Re 
RE ne 


He deviendra repidament Je Fisporseble des Services Cormptz- 
bitté Générale et Contrôle de Gestion je 


Sd RUN so resta nn le contrôle des 
états financiers, pour lec appasls d'offres et les prix de revient 
dans les marchés d'Etnt, ainsi que dans l’élsboration des plans à 
moyen terme et ls sortis des bilans. 


H exercera également l'aucüit des centres de production. 
Ne minimum, est diplômé de l'entai- 
rance, 


groupe industriel vent d'outf informerique UE 
et pratiquant 
ner constituer et à animer son équipé et sers assisté per 
l'actuel Responsabls de Comptabilité Généraie. (R&E, Æ0M) 


Directeur Industriel 
Gestion de Production, L: 
Méthodes et Industrialisation | 


qe devra et coordonner j” la 
col : ne pores 
tion de noneeux PuIs. 


A pertir de prévisions commerciales, 1e tiruloire exure 
|'ordonnancement et le ds production : À mettra 
en one, une Goie d'attaque des des méthodes 
rigoureuses de 


11 établira les prix de revient et perticipera au choix des Inves- 
Gssements importants. Îl assurera Le liüson avec les séruices 
rocherchs st développement de Fa branche, 


producti 
sachant utiliser l'outil informas- 


habile ei sffiné 
savoir aimer ane aie tort par us Re 


pour réussir plelnement dans cette fonction. (R£f. 291 M) 


L'expansion du Groupe MATRA confère à ces postes un caractère évolutif 
dossier de candidature 


Merci d'adresser votre 


lettre manuscrite, CV, photo et salaire actuel}, 


à notre conseil qui garantit réponse et discré tion. 


d'apporter 
qui leur est nécessaire et aux 
compétence et la précision dans le choix des hommes. 
(Réf. 555 M)' 


gogo sauge em 
on (relations ee cree 


ventes), en 

te cn à rmaton. 
Rare suivant [s valeur du candidat, s'élergir à 
Lines done dunes de le Gels Peut où 
rbouilor)}(Réf. 856 MI] 


Ces postes conviendraient à des hommes de formetion supé- 

Heure, universitaire où grandes écoles, âgés de 29 ans mini 

muim, ayant acquis une expérience d'au moins 5 ans et la 
A me 

Merc d'odreser dossier complet (lettre 

crite, CN, photo et salaire score}, à Me Raymond POULAIN, 





SOCIÉTÉ JUPITER 
95, rue du Docteur-Roux 
MI100 SAINT-MAUE 
recherche pour son sglège social 
CHEF COMPTABLE 
COMPTABLE CONFIRMÉ 


minis tn ans, préférence ti 
in DÉCS. ou BP. es C.v. 6 Pate 
adresse ci-dessus. 







Société Internationale 
leader dans son activité 


herct son el 
BANLIEUE SUD DE PARIS 


pi FINANCIAL CONTROLLER |k 


Rattsché ou Directeur Général, il 
la supervision des fonctions Mis à = 


«comptabilité {générale et analytique) 
reporting 
- juridique st fiscal 


uns 
Nous rechôrchons un candidat qui aura 
déjà une expérience confirmés à Un poste 
analogue, 


me d'une Ecole de Commerce, il con- 

naîtra également la comptabilité anglo- 
saxonne, 
La maîtrise de l'anglais ast Indispensabls. 

Sn ET ER 

sous référence BM 
COGEPLAN SELECTION 
Tour de Lyon - 185 n10 de Bercy 


75012 PARIS 
à qui nous avons confié cette recherche, 


CSC) Eranein Une 


COGEPLAN 







Nous changeons notre 
moyens importants dens 
matique distribué” et nous recherchons 


Erpérience ds 2 à 3 annéos en COBOL et ayant 
di rennes me Ci PAT ON de de ee 
en convermabonnel 


Agressor dossior de candidature et C.V. sous réferonca Corr-spondants 





andré courrèges 
Un Nom Prestigieux de la 
- Haute Couture 


Chef 
du Personnel 


dre on charge l'ensemble de La humaine du 
Erouse Lilgs et ueing : 320 personnes) tr ire 


d'aureser votre dossier de candidature (lettre menus- 
at scleire eco sous ré. 202 M, à notre 
it réponse at discrétion. : 


Raymond Poulain 
Consu 


57, avenue de Suffren - 75007 PARIS 


de nouveaux produits : PANACH”, TUBORG, une 
nouvelle informatique, de nouveaux atouts pour 


F'UNION DE BRASSERIES 
C.A. 700 M DE F. 1400 PERSONNES, S USINES. 


ordipatecr en Octcbre 1960. Nous allons investir des 
le développement tee an place d'un “aie ai 
dès maintenant : 


3 chefs de projets 


120.000 + 


tions informatiques 
de l'animation d'un groupe d'. 


75 à 100.000 F 


Donner 
applications de 


On DRE ee js 


| 
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offres d'emploi 


cinquan 
RE 
d'immovati 


Doris Re Nue lie) 


offres d'emploi 





Maintenant, organisons l'avenir ensemble 


TExAS INSTRUMENTS 


DIVISION DISTRIBUTION 


INGENIEURS DE VENTE 
JEMICONDUCTEURS 


réf. TIS/0480/30 
PARIS SUD (VELIZY} 


Responsables de la promotion et de la vente de semi-conduc- 
teurs chez les clients des secteurs industriels - télécom - grand 
ublic. du marché français. 
Ingénieurs électroniciens ou équivalent, débutants ou ayant 
2 ans d'expérience commerciale ou de laboratoire 
S'appliation. : 


INGENIEURS DE VENTE 
EQUPEMENTS 


1. T15/0480/51 
PARIS SUD (VELIZY) 7 FR 


Chargés de promouvoir les produits : 

- automates programmables 

« terminaux et mini-ordinateurs 

- calculatrices scientifiques 

« consoles de visualisation 

- cartes microprocesseur 

dans les secteurs non électroniques (alimentation, agences 

toners. hôpitaux, banques, contrôle de processus). 
ngénieurs électroniciens ou informaticiens ou équivalent 

ne s possible des connaissances en Iogiciel et en structure 

m 


FRANCE 


DIVISION SEMI-CONDUCTEURS 
Por son centre européen de conception de uoureaux produits 
en technologie M.0.S. et bipolaire. 


Dens ur cadre de vie exceptionnel à NICE 


INGENIEURS 
DE CONCEPTION 
ET D'ETUDES MOS. 


réf. SC/0480/33 


Responsables de la conception des circuits depuis la détermi- 
nation des spécifications jusqu'à leur passage en production. 
Ils/etles sont ingénieurs en micro-électronique. 

1 à 2 ans d'expérience similaire appréciée. Anglais indispensable 


CHEF DU SERVICE 
CONCEPTION 
CIRGUITS BIPOLAIRES 










offres d'empie! 





‘dons débutent quaiques années d'ex- 
PL ue 


En. 
ESSAIS DE MATERLt QETILTES + 

Rasponsablfité optique. | 

Tél. 951.86.00 2088 ou sdresser candidsture avec 


Le ff, T.0. au bou de travail : 
UE D'ARMEMENT AMX-APX 


Routs de la Mint SATORV 
RP 1342 = 78013 ILLES Cädex 














. Une motivation pour la lecture 
AD 


pe Cv. 1275 à AD | 
62/64 avenue Emile Zota - 75015 LR 






\tontage et mise en! 
x tallations industrit 
«0 en rout£, bei 

lv grosses unités A 


« ‘ssurance qualité < de 
CS A ER Vie. CE 

1... nn i 

s + eng : 17 Fe | 


nie y Se 









dt 
SE 
hf 





Y£ts 


Cat à; FORPNENS F 
a RS PR Te Te 


un cn analyste financier « 


CU 2 ereenre pe Pate Hnpesient 

> dt ci et ct cf Rois : 
Ta ee Mere € Dnlens. m-fe- he 
QT Eee are mt de ME A ER 





AUEQUENON 
eq 


porcs ; ce de Mgr de méme fomaton et exp Il lelle aura la sabilité de diriger une es : - [e : analyste finc 
À rh rs NE ressement direct au chiffre d'affaires y} oo ne P j 447 propun de proie Durgenes 9 


- EE rder des iris 
- discussion des Den oes 
- «étude des circuits logiques ou analogiques a l'aide de simu- 
lation sur ordinateur 
- suivi du dessin 


M RESPONSABLES en om mn 
| PROGRAMMES FT der aan 
| =. | MICROPROCESSEURS ger sont voyages pou s Anglais indispensable, Allemand apprécié. 


Fe 40 eng dpt d'in dopé 
F7 S + Se sgr'r {ip dR Sema 
FES" 400 dort 000000 ne Dean prathque de T'ong 
+ 3 émet Mr ee dupe te - Pb Se | 
PRG. Mont PUR 





DE SON NOUVEL ÉTABLISSEMENT 
implanté à Levallois 





PARIS SUD (VELIZY) — un e 


J:s apporteront un support technique à la force de vente pour 
- les microprocesseurs et les produits associés. 
ils développeront les applications concernant l'ensemble des 
AL distribués. 
is dirigeront la nee produit préconisée par les départe- 
+ ments de produi 
‘Ingénieurs Mecheniciens ayant si possible une expérience de 


Ù 3 ans en laboratoire d'application. Anglais souhaïté. 
| 65) telesystemes | 
| . ASSISTANTE d'INGENTIEUR 

. pour seconder un Chef de projet dans les tâches administratives 


Le caucidat retenu sers cœdre ‘commercial, 
espabis maltriser dans jour dh un les probl. 
tes dimensions : 


_pow#s à un établissement de 
ne administrative et financière : 


— gestion ef, PP personnel, 


FMPORTANTE SON HETE Er 1 3 


AC" LE TS 
Ant DA 


Pour tous ces postes, envoyer C.V., photo et rit 
date de disponibilité. en rappelant la Fétérence au poste à 
Madame LE QUET - T.I.F.- 8.2, No5 
06270 VILLENEUVE-LOUBET 


PRES 
Diréction des Arraires Boclaies : 





Importante société française N 
spécialisée dans la vente 
de matières premières pour 
FINDUSTRIE CHIMIQUE 
et F'ÉLECTROLYSE 
recherche 


COLLABORATEUR 
TECHNICO - COMMERCIAL. 


r assurer le suivi des commondes 
et les relations téléphoniques avec k clientèle. 
Poste pouvant évoluer -dens l'avenir 
vers des contacts directs chents 
| 80 ans minimum 


V.,photo et prétentions à ee 
Nous souhaïtons : trs 


Adresser €. | à 
n° 52.899 CONTESSE Fublicié, | 
Ve averie de l'Opéra, PARIS-T®, qui ‘ton. } «Connaissance de systèmes informatiques avec méga mini 
I 
eExcellentes connaissances ee : j 

ePratique de la langue anglaise (lue et pa £e): 
ePratique des langages symboliques FO D NACOEOL/APL. 
Qualités requises := 

8 re F etq synthèse 
-6ones ana e 
- Précis dE méthodique 

Adresser lettre manuscrite avec C.V., sices à srbantions à 

HARRIS S.A. - Division «NFORMA 


TION 
6, avenue Charles de Gaulle - 78150 LE CHESNAY. 
ou TELEPHONER au 954.90.77 3 



















importante Société de Services en Informatique 
recherche 


DIVISION «INFORMATION SYST EMS» 
Spécialiste de systèmes d'il 1 PARIS Distribuée et Répartie 





et documentaires. 

Formation BTS 

1 à 5 ans d'expérience 

Libre de suite. 

Lieu de travail Paris banlieue Quest 


Tél. à TELESYSTEMES 608.98.13 
demander Mlie Ferdani (réf. 80 R 20) 





Chef de produit 
Jaz : réveils 


INSTTIUT DE GESTION SOCIALE 


Vous êtce demandeur d'emploi où vous bénéficiez 
en tant que Salarié d'un congé-formation de 
FR uen 

Le merite come D Re 
ment aux fonctions de 


DIRECTION DE PERSONNEL 
ET FORMATION 


Cette importante société française produit et vend sur le marché 
|: sational et international une gamme de produits horlogers de 
marque. 
En France, ses ventes se font par réseau traditionnel (H_B.J.O.) et 
magasins. 
Le Chef de Produit à pour responsabilité de réaliser Ja meilleure 
adéquation possible Produit/Marché : analyse des besoins, déter- 


PrATT 











: PES 
j à + 


DE TÉLÉCOMMUNICATIONS recherche 





















mination de Ja collection, recherche de fournisseurs éventuels, ; 1 : dns 2°) 
saivi de la concurrence... . 15 candidats seront sélectionnés . | . : | technico CRETE 
De plus, il procède ä routes études et staristiques nécessaires, et in nn 
| apporte son aide à la force de vente : documentation, PLV, catalo- ET DIRECTION D'UNITÉ ON INGÉNIEURS Débutants ls 2 LÉ TE MMS 
. es CtCeoe NTR GESTI : Fr = : ! . 7% … : +.e Æ: VA 
i nn Le candidat pour ce poste a une formation commerciale supérieure 10 candidats seront sélectionnés de Ne ceuivalent i a 
| 5 SC. open Maeting), ee de des 2 no fl no a Re a Le 
É vivre une expérience concrète, mêrue brève, de la vente complétée conçus eu Kaïson avec ges dodre “au ns temps: | + ge D 
| développement ds commutation téléphonique. D: ‘etgémbhars ne :ve° 
_par une responsabilité Marketing. IL connaîr Les réseaux de distri- y ques se SN © Pour des qaruns de pogaaaton dans le cadre uns éhuis de 208 “| 





veles arcüitectures do 
nn: PER exigée 


INGÉNIEUR EUR SYSTÈME 


9 SR 


Créatif ot srpérencs dans le domaine des systèmes . IÉSeaux 
numériques téléphone se don lo Fe 


ce Kationahtté. française exigée : 5 ee 
. Adresser Ç.V, et en précisant la réf. du posts choisi su à =. mn 
| LOT, boite Dontnie 40 à TOUAO VELETS NAT SCOR a Au 


'. burion traditionnels et modernes de biens de consamsation dura- 
1, Le Dom o bonne pratique de l'anglais, la connaissance 
de l'allemand serait un atout supplémentaire 

La rémunérarion tiendra compte de l'expérience acquise. 
Lieu de travail : PARIS. 





Ils débuteront Le 18 art 1980. 
Les doenies de emnidsture doivent être demandés 
ea précisant Forientation à : 
Programme 
Management avancé et gestion sociale 


INSTITUT DE GESTION SOCIALE 
établimement privé d'enseignement supérieur À ét non focracif , 


25, rue François-I” - 75008 Paris 





SEFOP remercie les personnes intéressées de bien vouloir Joi 
U is RE RE Se 












SOS 11, rue des Pyramides 75001 PARIS. 
= : MEMBRE DE SWNTEC 
| 


à - ——". 





rs e 


ut 





an a, 











(at TT LAON 


Ingénieurs 





offres d'emploi 


UE Sommes une société financière française, en relations. d'affaires avec plus de 120 pays. Notre département industriel 

D anioue on Re et recrute des ingénieurs. Au-seïn d’une équipe pluridisciplinaire intervenant à l'échelon international, 

éventuel ne d'étudier sur le plan technique la qualité et la tiabilité instaltations dans lesquelles la société peut 
engager yne responsabilité financière. Nous recherchons des ingénieurs dont la spécialité correspond à J'un ou 


plusieurs des domaines suivants : 


e Bâtiment et Travaux. «Publics 


dans bureau de contrôle souha itée) 


° Montage et mise en route de grandes 
installations industrielles 


des sociétés d' ingéniérie 
° Mise en route, exploitation et entretien 
de grosses unités pétrochimiques 
e Assurance qualité de grosse mécanique 


{machine tournante ou industrie nucléaire) 


Les différents postes proposés, à la fois techniques et commercia ] 
ux, impliquent des déplacements courts maïs fréquents 
travers le monde entier. Nous n'excluons pas les candidatures de jeunes ingénieurs débutants. La maîtrise de l'anglais, de 


l'allemand ou de l'espagnol est indispensable. 


| Nous vous remercions d'adresser vos dossiers de candidature ss réf. B4960 à Nicole Marichez, 1 rue de Berri 75008 Paris. 


DIGITAL EQUIPMENT FRANCE 
Filiale du premier constructeur mondial d'ordinateurs interactifs de 


£a Un analyste financier confirmé «ns 


LR Responsable de la coordination des plans financiers, des bud eaux 

Êr de parie aù er ai e : gets, des tabl de bord et 
«#4 Nous engager un diplômé d'études supérieures possédant expérience sini- 

Ya aire de 3 à 5 ans dans une société utilisant dus es systèmes de gestion évolués. 


+ un jeune analyste financier ven 
PERS 0 ne proOenn PAONRe ete lances fonds Nu ee je 
=. 
FE 











nn ar un diplômé d'études Ï 
_ _ os supérieures ayant acquis une première 


Pour ces daux postes une bonne pratique de l'anglais est indispensable. 


Ecrivez-nous en précisant la référence choisie à la Direction du Personnel 
DIGITAL EQUIPMENT FRANCE. 







”. IMPORTANTE SOCIETE D’'ELECTRONIQUE 
proche banlieue Sud de Paris recherche 


ones Ingénieur 
Electroniciens | Electronicien 





TITULAIRES DU BTS OU DUT 


de Le out DIPLOME POSITION 111 A 

Pattes us-cnsernbles es microprogram- 

* més ou piotés par microprocesseur si pour conception el développement de matériel de 

-ttudes de circuits, émission-réception VJUEF, tékcommunication microprogrammé. 

- études de circuits dans le domaine de la synthèse Expérience mdispensable de traitement du signal et 
de frequence. dé bbtie 

Pour la plupart de ces postes une expérience anié- réf. D 45 

haine 


rLure est é 
réf. D #5 


Tale Sat E 


Are Tate Jeune Ingénieur 





DIPLOMES POSITION TE POUR SON SERVICE TECHNIQUE 
Spécialistes microprocesseur pour études systèmes. Chargé d'études pour conception de matériel entrant 
Connaïssance dus circuits analogiques souhaitée. dans les systèmes mini-mformatiques, ré. D 50 


Experience gntérieure nécessaire. 
réf, D 45 


Adresser CV. détaillé et rémunération souhaitée sous No 53384 
CONTESSE PUBLICITE, 20, svenue de l'Opéra, 75040 PARIS Cedex OL qui transmettra 
en précisant la référence du poste choisi. 































Ingénieur 
technico commercial 
PONT DE NEMOURS (France) SA. souhaite renfor- 
cer sr équipe CHIMIE INDUSTRIELLE (Solvants, Pigments 
et Additifs) en recrutent un Ingénieur Technico-Commercial 
dont la mission sera d'assurer et de promouvoir la vente de 
ces produits en France et à l'étranger auprès d'utilisateurs 
industriels et par l'intermédiaire de distributeurs. 
candidat, de formation supérieure, Ingénieur 
Chimisie de préférences, doit justifier d'une expérience 
réussie d'environ trois années dans la vente de produits 
industriels. 
La connaissance de la langue anglaise est indispen- 
sable, l'espagnol est un atout supplémentaire. 
Basé à PARIS, cs poste prévoit de nombreux dépla- 
cements, ce qui exige autonomie et disponibilité. 


recherche 









LR C. Intérnatenal Cassfiec dvertis:ng 
A. : EU ne LLE - 76919 - PARIS 


9, rue de Vienne 
75008 PARIS. 









informatique 


société de Services et de Consells en 
informatique de tout premier plan, 


5 GHEFS DE PROJETS 


5 ANALYSTES - 
PROGRAMMEURS 


5 ANALYSTES- 
PROGRAMMEURS 


Nombreuses possibilités d'évolution. g ad 
. Nous vous remercions d'adresser votre candidature, 6 Pour MARSEILIE 
votre rémunération actuelle, sous réf. $49 à A 
BU PONT DE NEMOURS (France) SA 2 
Service du Personnel 





1M ñ AMERICAINE 
DE CINEMA QUART. ETOILE 
recherche 
UN ANALYSTE 
PROGRAMMEUR. 


susceptible 
le Et 8 de son De ne dies 
connalssance 


Téléphoner au 0 PR #7. 
MPORRNTE Li 


mn = 


-l'Adr. C.V. st 53.85% 
CONTESSE FUSLIQITE, : 3 + 
de l'Opéra 75040 Paris 


UNE SOCIÈTE MEETRETTE 
FILIALE D'UN IMPORTANT 
GROUPE AMERICAIN 


L'ASSISTANT 
DU CHEF DE SA 
COMPTABILITÉ 
DES FABRICATIONS 


proche banileue SUD 66 PARIS. 
Aür. CV. n° 5:39 CONTESSE 
Pubiiché, 2, av. de l'Opéra, 
STÉ EUROPÉENNE 
DE ROD 


71, rue Paut-Eluard, 
93204 SAINT-DENIS. 


importante Société recherche 
pour usine SEINE ET MARNE 


JE DRE 


SUDRIA ou similaire - 
ans d'expérience. 


En C.Y. ne 5.915 Publicités 
122, bd Voiïtaire, XI°, 






Adress ez CY. détaillé, prétentions et 
dé 6 de me vs réf. 144-M à 








_— 


® w e 0 
un méfier homme 
AD vs Ces d'ingénieur, ou mieux après 
professionnelle, vous avez décidé de vivre 
me men homes € des Ghoëes ds ans urine de pro” 
uction. Vous savez que vous PTS LENCOE® SPETNRRe MES 
par des contacis un peu rudes sur le terrain. 
penneses Pons a fspriquons ‘les aciers SPÉCIALE pOur les 
industries de (aéronautique, automobile, nucléaire 


Peu Nous pré Pavenir en D ren 
des 
qui ae Din oué: notre usme de Ceinenlies 


tant dans les ateliers qu’à l’entretien ou au contrôle. 


conseils en recrutement de SIRCA TR EN eee» en 


conduire l'étude de ces investissements que 
représentent vos engagements. Référence 804 TU 


Sirca 
11 ,avenue Delcassé - 75008 PARIS. 


Une Compagnie Minière filiale d'un groupe P'ançals imporient recherche 
un jeune Juriste pour son siège social à 


Au sein de l'équipe de Direction Générake, il aura à assurer les fonctions 
suivanses : 


e appui juridique dans la négociation et la mise en Jorme des contrats 
en France et à l'étranger, 


e étude et suivi des problèmes posés par les réglementations minières 
françaises où étrangères, 
PA En a ce 


Po, Maîtrise de Droit.) 


et exige une eXceilente pratique h 
né désireuse dans onction à 
us demie, de faire ses preuves une jt 


TE von Gréresent, écrivez sous référence 80.29-M eux 
les condidatures. qu ë 


4 : EUREQUIP 


up BP. 3. 7e 92420 Parsies 
PARIS LONDRES HOUSTON LAUSANNE 


IMPORTANTE SOCIETE ETUDES AERONAUTIQUES 
EN RÉGION PAR PARISIENNE 


Gi ingénieurs d'études 


Débutants ouavec première expérience professionnelle 
pour les fonctions suivantes : 


ENSEMBLES MECANIQUES ET ENERGIE 


DIPLOME D'UNE GRANDE ECOLE (CENTRALE, SUP'AERDO, 


AM. ou équivalent}, son expérience de quelques années en bureau 
re id ape ts de bornes connaisances partiaiper à la mise 

au point m es et programmes thermodynamiques 
des machines ivdlustrielles. 


1 GENIEURS MECANICIENS (A.M. - EbLE IND-, îs papes 
à la mise au des installations d' en apportant F 

bureau d’études dans ces secteurs sci (compétece en tcimolgis 

avancée et familiarisation avec les problèmes de RD). 


ne ou CENTRALIENS, cas deux ingénieurs réaliseront des 
ettront aux bureaux d'etudes et de 
i dynamiques. 





S vous êtes intéramés, adresser lottre et C.V. sous le No 53.751 à 
CONTRSSE FURLICIE 20, Arœnne de lOpéee 75040 Pers Codex 01, 


ÉSRnn TES RO STRESS S Pen SES tante ss TRES TT le Ér IE 


IMPORTANTE SOCIETE 
DE CONSTRUCTIONS AERONAUTIQUES 


recherche 
pour une de ses unités en région parisienne 


CHEF DUSERVICE COMPTABLE 


hargé d'assurer avec une équipe d'une vingtaine de 





nm 


_— 


nm J 
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Offres d'emploi 


MATRAZ 


Le Directeur de l’Audit recherche un 


AUDIT SENIOR 


Au sein d'une petite équipe, participera à l'ana- 
tyæ des fonctions de MATRA et des filiales de 
son groupe. 


Le poste conviendrait à un diplômé de grande 
écolB ayant un£ expérience dans l'audit de gestion 
acquise de préférence dans un cabinet anglo-saxon 
ou pouvant justifier d’une expérience opérationnelle 
équivalente et souhaïtant élargir ses connaissances 
dans le fonctionnement des entreprises industrielles. 
Anglais important. 

















Adresser CV, rémunération actuelle et photo 
en fndiquant la référence CR 603 


(MATRA sni-mioveuz J 
CITIBANS 


PARIS 
recherche 
jeune cadre 
d'exploitation 
pour son Département < institutions 

Financières ». Le candidat doit être 
diplômé d'études supérieures et avoir une 

parfaite maîtrise de l'anglais. [| peut 
être débutant ou avoir une expérience de 
3 ans au plus de préférence dans une 
banque (relations avec ta clientèle 
privée au industrialle/ marketing). 
Un diplôme de MBA d'une université 
Américaine est un atout 
supplémentaire. 
resser lettre manuscrite 
et C.V. à CITIBANK 
B.P. 738-08 
75361 Paris Cedex 08 


utraird 














à 
M y 





jme] 












pr 
» 







AUTOMOBILES 
PEUGEOT 












rechercheré | 
Cadres débutants 
HEC, ESSEC, ESCP 


deso ations méitaires pour 
Le + Does des postes de 


Cadres 
commerciaux 


Après une fommation très complèle. Ils exerce- 
ront des responsoblilités : 
e d'animation 
e d'organisation des réseaux 
e de promotion des ventes en France et uité- 


Les candidaiures de cadres étrangers seront 
examinées avec intérêt. : 
Très larges perspectives de carrière. 


Écrire avec C.V. et photo sous référence DC à : 


-_: AUTOMOBILES PEUGEOT 
…. Direction Centrale du Personnel 
ATEN Te Te Eee ES LEE 
Lite 






CLICHY (92) 
FILIALE FRANÇAISE 
GROUPE MULTINATIONAL 


1.500 salariés - 400 M.F. de C.A. 
| recherche 


LECHE 
DE SA COMPTABILITÉ BÉNÉRALE 


RESPONSABLE : 
— du l'arrôté des comptes : 






— des situotions mensuelles. 


Le cendidnt de formation comptable supérieure 
(D,E.CS.) devra justifier d'une érience de trols 
années minimum dsns ua poste aire. 

Age soubalté : ans minimum. 










Bovoyer curriculum vltse manuserit, phoic st 
prétent. sous réfét. 53321 à CONTESSE Se 
20, avenue ne de Te 1540 PARIS CEDEX 

ul transameottra 


on Er ne Ron st NE pou 
en non 
à PARIS (lle errondisssment) 


"ATTACHÉ CC COMMERCIAL 


pour 1e rente crue de os lignes de produite dens 
la partie Nord de la France 


homme dynamique ayant un 


Nous cherchons un 
sens d'in{tiatiye a digponibla pour fréquents 
déplacements, 


Nous proposons sémunération élevée, Etatué ondre, 
une voiture de fonotios. 


Ecrire avec C.V, ot phota ne T 019253 M, 
RRGIE-PRESSE, 85 Die, tte Béeumur, 75002 Paris. 















































offres d'emploi 


MATRAZ 


recherche pour l'un de ses secteurs dé pote : 


RESPONSABLE DE LABO 
D'ETUDE ELECTRONIQUE 


Ingénieur électronicien Grandes Ecoles, 4 à 6 ans 
d'expérience variée en électronique (analogie, 
logique, puissance, ….) de préférence sur des maté- 
riels embarqués : chef d'un labo d'étude de 10 - 15 
personnes. 


INGENIEUR ELECTRONICIEN 


EXPERIMENTE 
EN ANALOGIE FINE ET VIDEO 


Ingénieur Grandes Ecoles avec expertise confirmée 
en analogie sophistiquée, traitement vidéo et digital, 
pour responsabilité d'un projet : conception et coor- 
dination d'affaire au sem d'un laboratoire d'étude et 
de céveloppement de matériels de pointe. 


Anglais parlé nécessaire. 































Adresser CV, rémunération souhaïtée et photo 
en indiquant [a référence SM 6C4 


U MATRA 8.P.N9 4 — 78140 VELIZY j 


PHARMACIENS BIOLOGISTES.. MH 


Pharmaciens (ou médecins), vous &tes spéciolsés en 
BACTÉRIOLOGIE ou IMMUNOLOGIE. Même débutants 
vous ave: UnS connossonce Concrèle dulaboratare 
d'analyses médicales. 


Vos connaissances en longues étrongères (anglais 
clemond) ssrcent oussi oppréciées. 


Si vous êtes, en plus, passionnés por le domoine com- 
mercid, venez en tant qu'ASSISTANTS, vous joindre 
à notre équipe de Chals de Produits ce nos gammes 
réactifs de loboratoire. 


Envoyer CV manuscri}, photo et prétentions, 
sous référence n° 4013. à 
EMPLOIS ET ENTREPRISES 
18, rue Voiney - 75002 PARS, 







Telecomputing 


Nous recherchons : 


Ingénieur Commercial 


Si vous êtes commerck, 
avec un minimum de 5 ans d'expé- 
rience dans l’imformatique 
porlant couramment l'anglais 
et vous avez besoins des nouveaux 
« challenges » 
vous pourriez trouver chez nous un 
job satisfaisant avec des opportunités 
de carrière très intéressantes. 

Notre expansion en Europe n'a que commencé . 

Votre base sera à Neuiky, mails vos clients 

se trouveront dons toute la région de k 

langue fronçaise. 

Envoyer C.V. et prétentions à : 
Telecomputing Europe 
182, avenue Charles-de-Goulle, 
92520 NEUILLY-SUR-SEINE Codex 
ou sppelez : (1) 745-81-00 





Direct Administratif 
ét Financier 


d'une y société, secteur tertiaire 
: 100 millions 


ce 


Formation DECS ou I1FG + 2 ans expérience 
dens entreprise | 


Salaïre départ : 80 000 F. 
Ecrire manuscrit (+ photo) à 
L. JUSTET Psychologue . 
18, rue des Grottes - 84000 AVIGNON 


SOCIETE PETROLIERE 
Tour Montp 


arnasse 
(CA 150 millions - S filiales à l'étranger) 
recherche 


CADRE 
COMMERCIAL 


capable d'assumer, dans un délai maximum de 


Le poste conviendrait à un candidat jaune, À 
diplômé d'une grande école commerciale, et À 
ayant quelques années d'expériance. 4 
H devra parier couramment Anglais. 


Envoyer CV et prétentions sous réf. 7111 à 
LT. 31, 8d Bonne Nouvelle 75082 Paris 
Codex 02 - a 





















offres d'emploi 


MATRAZ 


recherche pour son activité aérospatiale : 
INGENIEUR DE CONCEPTION 


DE SYSTEMES INERTIELS 
SUP'AERO, SUPELEC, CENTRALE éfectro- 


nique. 
= 2 à 4 ans d'expérience en guidage inertiel et 
électronique de traitement. ee 
= Responsable de la conception, de La définition 
du matériel, et de la coordination du développe- 
ment des matériels dans cette activité. 


Anglais parlé couremment. 


Adresser CV, rémunération souhaitée et photo 
en indiquant !a référence SM 605 


À MATRA BP. NO 1 — 78140 VELIZY } 


PAUSTRIE Cr IMIQUE 
FRS RE 


e ss e e 
jeune ingénieur 
chimiste 
où ÉQUIVALENT 
Désireux de mettre en œuvre ses 
compétences techniques dans le 
domaine de la SECURITE. 
Dynamique et ayant une forts personnalité 
FE dé ous os dde 
- développer avec la hiérarchie l'esprit de sécurité, 
- participer avac les différents sarvices à |a réaïi- 


sation d'études. 
-prendre en charge les relations avec les 
Administrations. 


Envoyer candidature avec CV, photo 
et prétentions sous référence 6733 à : 


QIFoganisaionet publié 


Nous sommes une société internotionale avec des 
bureaux en Australie, France, Âmé- 
rique, Hollande, Afrique, etc. 


Nos produits : 






1) une gomme de terminaux € compatibles » 
pour les en d'ordinateurs ICL, 
Burroughs, IBM 


2) des micro-ordinateurs très puissants fonc- 
tionnant de manière cœxonome ou en 
télétraitement. 

3) des systèmes « Traitement de Textes ». 

4) un moniteur de télékroitement pour les 


uthisoteurs ICL en u dans plus de 
300 installations ICL . > 


S Support, Conseä, Conception, Progrom- 
mation. 













technico-commercial 
Loue PO et suivi clientèle sur toute 
Possibilité d'évolution, 
Conmai allemande ie 
ES pee 


sons FA. caeitrée se 


aris cédex 02 qui 





THOMSON-CSF 
… INGÉNIEURS 
ÉLECTRONICIENS 


DIPLOMES ESE.,, 1.S.EP., ENS. 
Don 
_. ou avec nier us es 
nes Ps - 
© POUR SES GROUPES D'ESSAIS 


6 POUR SES LABORATOIRES D'ETUDES 
— exfréquences (sous-cûsemiblés ; micro- 


POSTES A POURYVOÏR LAPIDEMENT 


Ecrkre avec C.Y. prétent. à Thomson CE+r. 
Divisidus False Hertrieng 
Service Recrutement, 5$, r. Greffluhe, 
























qe rs RE pe 



































ACCORDE ESS 
NET TELE DU Ut LM LS 


INGÉNIEUR 


MANUTENTION - STOKAGE et AUFOMATISME 

















AUTOMOBILES 


PEUGEOT 





Jeunes ingénieurs 


sVous êtes kde à amimei des équipes 

< Vous êtes créaïit, 

5 Vois souhaitez évoluer dons une excei- 
lente ambiance. 


Notre Société Invesiira sur vos qualités, en vous 
donnant une formation très complète, 
Elle vous assurera une vraie carrière dons un 


personnel 
Les formations recherchées : MINES, ECP, 
AM, SUP" AÉRO, ESE, ENSTA, IDN.. 
Les po offerts : Producilon, Méfhodes, 
Études et Recherche, Infomoïique ei Automa- 


Lieux de travañ : Sochoux, Mulhouse, Ports. 
Étranger après quelques années. 

Vous ëles débutont, vous avez quekques années 
d'expérience. vous possédez une longue éhon- 





Envoyez votre dossier de candidature à : 


AUTOMOBILES PEUGEOT 
Direction Centrale du Personnel 
75 Avenue de la Grande-Armées 

Ste 7 AS 





Réf. 102 


RESPONSABLE DE L'ADMINISTRATIF PORT 
— Rompu à soute Le À les foumalfiés d'impart-export 
diees, Jude Goma manne 2 


DEN TECHNICO-COMMERCIAUX SÉDENTAIRES 


Adremser C.V. et tan 
o * tions (aous réf. corremp) à 
142, boulevarä Diderot Dideos — TEDLE Drte. 





L'AIR LIQUIDE 
recherche pour son 
CENTRE D'ETUDES 
près VERSAILLES 


_ plusieurs techniciens 


Débutants OU quelques zmées d'expédience 


er Lulu et cxyogénie, 
Diplômes souhaïtés = DUT ou BTS dans fes spécis- 
lites 
génie ns génie électrique zvc 
Écrire avec CV. .et ons AIR LIQUIDE 
BP 126 JO UV EN JOS4S 
78350 LES LOGES EN JOSAS 

























t 





- . 2 08 one ne. Dse 
D LT en a sème 


= 
+, Sr. 
Ne 










offres d'emploi 


INDUSTRIE DU PRÊT A PORTER 






d'un important 
Se ue ep Er déson développement ultérie ultérieur. Notre Directeur 


Si l'un de ces es | pRpaci res de carri 
référence choisie. 2 TOUS ee Conseif 61. Boulevard Heussmann, 75008 Paris - Tél, 742. 


Chantal Baudron. s2. 


De 1975 à 1979 D rene moyenne des ventes hors inflation des hypermarchés 
Celle d'Auchan a été de‘ 152%. La Société Auchan avec mjourd'hni 24 Lypannar aie Rues dns 
4 ans uns progression de 100% et ses objectifs sont d'ouvrir 3 nouveaux magasins chaque année. 


Cette progression a : 
| : per dns re po + 


Leur évolution de carrière pourra se faire la suite soit vers les grandes fonctions siège RON 
nel, informatique ou gestion) soit vers une direction d'h ‘hypermerche, a (pes 
Si cette fonction vous intéresse et si votre esprit d'entreprendre, nes Ds 


compétence sont réels, ere hoto et CV à réfé 


ae 
, bien ee : Pie de nom- 
. Dour ents, vous 
et.en alenind de les problèmes à Fois sem- 
blables et : mn SAV, de eee etc. Vous êtes 
Er ma faire adop 


mg a ie 2 à 2 

millions de francs, Vous comprendrez donc que nous 

entraîné marchés, Anq Axes CRT 
“onns Périeures. Si cette expé 


Il devra : 


e, VOUS 2 rip 
trois parmi les Dius difficiles (évidemment). : 
voulez réussir dans tous les sens du terme : rémunération, 
men, ee mx conseils en recrutement de SIRCA sous la rété. 


rence 804 386 


Sirca 
11, avenue Delcassé - 75008 PARIS 


de l'humain. 





important. 


ARREERSELASEUNSEREENRRE 
nm analyste programmeur TDS : 


Nous sommes un Établissement Autonome (Paris 15); D 
D eus con Pomique 1 23 ut équipé cu Ex DS 2 ous VOS y 
‘proposons de développer noire réseau de 













œuvre 1DS. notre 
. nes consultant, J. THILY vo J. THILY, vous remercie de lui écrire (réf. 3794 LM) . 








ALEXANDRE TIC _S.A. 
és: = EN 10 RUE ROYALE Se als g. fnPact auprés de catte chentile nous Merutons 
PET sRUeLeS - UN RESPONSABLE 
&. 
DÉS D auuRE | MEME DE SEC RER DE VENTE - J k 
. 25 mr En arngnn te #9 | jeunes commerciqux 
ml Expérinenté œ a vente _: a pher- 
à e formation ONS D'INTER N 
2: ns FRANCE - MISSI VENTIO 
us INGENIEURS DEBUTANTS Secteur France-Sud basé R Es. Nous poursuivons notre politique de promotion interne : elle 
sua Voiture personnelle indispensable. nous amène à recruter œux qui, dans 5 ans, dirigeront 
ne. L grandes écoles e Agresser Es photo, sataire actuel sous certaines de nos agences. 
à | . ADOM conseils L'srtement Recrutement Débutant où première expérience, un BAC + 2 à S.années 
= Nous sommes la division «Organisation et et Systèmes de Gestions -d'un p eilz 6, rua de Berne = 75008 PARI d'études RUE a Dratis ioiblens d'edeptation, k 
à CABINET INTER INTERNATIONAL DE CONSEIL goût de la négociation commerciale st la mobilité géogra. 
; -Situé à Paris, de réputation en constante eXpañ#iOn. Phique sont nécessaires pour réussir dans ls poste. 
© Vous êtes Jeunes diplèmés d'une ue de École et Vous désirez faire carrière : IMPORTANTE SOCIETE eVore activités 
à | et contacts dans des domaines E { saitler at V aux chefs d'entrepriss, commerçants, 
L, ÿ @ Vous Se cn taes DÉC de DE TELECOMMURICATIONS artisans, et professions libérales la meillaure formule de finan- 
L | & Nous vous proposons d'exercer: gr, 2PTÉS Dre foin. la fonetton a recherche coment (crédit et leasing). 
| | ne INGENIEUR CONSEIL EN INF ES cnestion et à ls coulis : Se Vous ferez partie d'une équipe d'intervention dont le rôle 
BE e | a" à Sn PAPE de 5 Evedmes dr nformation de Gestion, utilisant des techniques INSCNICUTS sn à on des TRE ou ue 
he AT. rcement au nos ces en Frante t 
ke Te En CR ere évolution de rémunération seront rapides si vous , e + formateur, occupé pendant 2 ns minimum, vous parmi ù 
Pr | ut pe at US La or ne Sérmation permanente, assurée aux Etats-Unis (pratique électroniciens d'évoluer vers des postes de plus grande responsabilité. 
HD." # oSS TR Cure vor activités ans un cadre jeune et motivant. enr A s photo AIRE Sent na à : na 1. 
RE boto sous référencé 2662 à étud dével t tériel radio- rvice Orientation-Recrutement fl 
| Rares votre G.V manu étalée P et Savous Kiéber 716 PARIS | 
qe ee | B.P. 508, 75066 PARIS Cédex 02 qui transmettra. Envoyer curriculum vitas détaillé à Monsieur REYT ||. e e 
ne un, 7 | INTER P.A. Étant àinmiele cdi | Grue Earbès 92361 LEVALLOIS-PERRET En Lu LE bancaire 
sat 
goupe À se 
M | | | | 
a T “ts, s a Enr eh ELA MR RSLCTAMRO: EmNT mmme ee cheteens NE 2 2e ac I : 


…," 22 2. 1 ommhaliathel ie CRATS Péaat-nlarnlE ee 





groape de lindusute de habilement, vient de réaliser 100 Millions de 
Général recherche 


La dimension et le développement de en TROIE groupe parmettent d'assurer à des personnalités à fort potentiel, de 
us demandons d'adresser votre dossier de GEI CELUre sous 








recrute pour s8 principale usine 
(LAGNY 26 km de Paris - Autoroute A4) 


 SOnchede 
département entretien 


Ingénieur Arts et Métiers ou similaire 


- assurer la maintenance des moyens de 
production et proposer les modifications 
d'installations souhaïtables 

- programmer, contrôler et analyser l'entre- 
tien préventif, 

- gérer La production des fluides 

- diriger 100 personnes avec l'autorité 
naturelle que donne ia maîtrise de son 
métier, l'usage de la concertation et le sens 


Il aura exercé plusieurs années une fonction 
similaire dans une entreprise agro-alimentaire 
ou de grande série mettant en œuvre des 
connaissances mécaniques et électriques 
complètes ainsi que la gestion d'un budget 


Envoyer C.V. détaillé, photo et prétentions 
à WILLIAM SAURIN Ssint-Thibault 
77400 LAGNY 








—— 
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offres d'emploi offres d'emploi 


3 INGENIEURS 














Nous recherchons le “Patron ge ur 200-000 F.+ des achats ” 140.000 F. + 
| : Patro ‘une de nos divisions ‘ | 
es moyens de proguetes à) pou confler ia gestion Share le Dirétour Bénéralet aval en ONE C0 | 
tionnement des produits, ot ie marketing (posi- laboration avec les Directeurs de divisions.il aseure la re- 
prix... la direction des des canaux de distribution, cherche des fournisseurs ns premières et fournitu- TA es CO ES 
dre dace . Ventes, ainsi que la gestion quot- res (difiérents pays ET Européens), it négocie les prix, délais 
des Ces es que | Morel neo lots 

Je produit ( : es ; pour les autres fonc- pion des commandes, à g 
tions, u ere services Tres à toutes les divisions Ro a élaporation Sen citons ant irlierient . 3 INGENIEURS ESE, ISEP, IDN débutants ou 
preuve d'une ess ssl do Di ge n\ Comes" noce er pt uit. Aussi lui demandons- quelques années d'expérience pour études : 
ciale acquise dans le textile ou l'habillement Adé acquises soit à Un POSta d'achat, Soit à Un poëlo de vente! — de circuits analogiques 

51580. . Réf. 51680. — de circuits logiques 





— connaëssances en hyvperfréquences. 


‘Envoyer C.V. avec photo en précisant Is spécialité choisie à No 53.825 
CONTESSE Publicité 20, pres de l'Opéra 75040 Paris Cedex O1 









r _ 
initiaiteur 
Notre L d'affaires 
une mi REA imernationale. Vans du ns M her a 


UE, a 
dans des monte dif, Vous êtes capable de devenir l'éétineur d'Affaires 1100 
velles, l'apporteur de solutions originales et inédites en prise directe avec le Directeur Commer- 


M dat nous rencontrer. En effet notre groupe est unanimement reconnm comme un très 
bon international dans son domaine de second œuvre sur toutes les grandes réalisa- 


tions : hôpita RS AL PE etc. Maïs nous avons décidé de ne pas nous contenter 
de cette tion de sous-traitant et devenir capable d’initier “initier nousmêmes des affaires en 
as £ surtout à l'étranger, en recherchant les complémentärités EE 

. Tout cela pour sortir des sentiers battus et ne évolu- 


a Elles des pays nouselenent adnstriaiisés a de dote led aoren do du Létinent 
Notre scavl oïnt au Directeur Commercial sera dont essentiellement l’initiateur d’affaires 

i s'appuie sur la compétence de nos services avec qui il coopère sur tous les plans techniques, 
acer commerciaux. Nous le rémunérerons irès convenablement maïs nous serons 
ait pas Le cuite de ot Putuer de haut niveau, (personnalité, culture générale 


rofessionnelle, expérience intermationale, connaissances linguistiques, ilité pour les 
déplacements, etc). Ecrivez aux conseils en recrutement de SIRCA sous la référence 804 388 M. 
Sirca 


11, avenue Delcassé : 75008 PARIS. 
CASE [» + e 


ERRRENRRRRNSRRNENRURRE 
directeur de production u 


25 km Est de Paris - (autoroute A4) . 5 
EH Nous sommes une imprimerie d’héliogravure réputée et 


performante (200 p. — 90 MF de C.A.): nous réalisons des mn 
ES catalogues polychromes pour des affaires de vente par 
correspondance et de distribution 


n° D A Un net Sr Au responsabilité re ateliers de fabrication En 

P} à un ingénieur re ans minimum, ayant une 

= nne expérience de la rection d'ateliers de mécanique de précision, [IR 
ouencore deproductionalimentaire. 

: de reuponsstie de product, E'analyes noë pite Je RME re CDD #1 

n° et contribue ainsi à améliorer notre productivité face à une concurrence = 


DA Note corsutant A LEROUX vousremerciedeliéctireàParis(rét.3705La0. [E 
. EH : 

" 4 = = 

ingénieur commercial rs x 


Filiale de Pun des premiers groupes industriels français, nous 
CE fabriquons des produits d’automatismes et de gardiennage H 
Nous cherchons arret cp 7 5 







































Hu RE 
ALEX AN RÉERANDRE tone | RE TL C. 


À RUE ROYA LÀ 
10. RUE DÉ LA RÉERANDRE tone | 88807 LYON 


B MMS LE SYNTEC Sun 






BE Vous avez une formation IUT Maîtrise, la pratique du COBOL et [BR 250 personnes Siège à Melun (77) À 
E = Dans, voire première expérience du télétraitementen mettant pu Notre PP EE 
ter ru 





















ren 
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DIRECTEUR COMMERCIAL 


200 000 F' 


Mardi 15 avril 1980 . 


offres d'emploi 





Cnel /: 


ISSY-LES- MOULINEAUX 


NGENEURS 


de haut niveau 


{formation universitaire ou grande école) 
pour participer à : 


- Des activités de recherches et d'études en commutation électronique, 


logiciel de commandes, matériel, maintenabilité. 


- Des activités de recherches et d'études de signalisation sémapfors. 


(compétence an commutation de paquets anpréciéa|. 


Adresser les candidatures avec CV déraillé, 
références, téléphone, et prétentions 


ns à : 
CENTRE NATIONAL D'ETUDES DES TELECOMMUNICATIONS 


Centre PARIS A/CLC -38/40 rue du Général Leclerc 
92131 ISSY-LES-MOULINEAUX 


Equipements Electroniques 
Prache banlieue Sud Paris 


Une société américaine (C.A. 80 m1lkons de doliars, 650 personnes), 
épéciallsés dans La fabrication et 18 commerclalisation de méteux 


offres d'emploi 


— mm 


purs (or, argent, aluminium.) et d'équipements destinés À 
ne COMMERCIAL 


or en É rer ler PU ui pré 


fllale françaises (40 p. 
uote de métaux purs Le 


LEuse, au 


ur l'Europe, une 
au Fe national, les 


DL importés des Etats-Unis. Sous l'autorité du Directeur 


ll sera chargé de 


définir les budsets ët objectifs 


St et de mettre en œuvre les moyens nécessaires pour 
les attelndre. IL sulvra les marchés existants avec estimation de 
leurs besoins futurs et il prospectera ies marchés potentiels. Il 
définira, animera et contrôlera les activités de La force de vente. 


JL axivra l'évolution de La concurrence. 
ans, de formation supérieure Commerciale 


d'au moins tren 


Le candidas retenu ägé 


te-"inq 
et parfaltement blinpgus frençals/anglais {allemand souhaité), 
aura impérativement exercé des fonctions de « Manager > commer- 
clal dans une PME favriquant et diffusant des prodults 
industriels. La ronnalssance du secteur électronique (elrculta 


intégrés est vivement souhaltés. 
Ecrire sous référence 335 M à 


G. R. H. Conseïls 
3, avenue de Ségur, 75007 PARIS. 


Toutes les candidatures seront trallées confldentiellement. 


SOCIETE SPECIALISEE DANS LA COM 
EN FRANCE, DE 


MATERIELS DE POINTE DE 
TELETRANSMISSION 


{siège à Paris) 
recherche 


ingénieur 


Chargé de CivpOpper une crontele déjà importante et variée dans un : 
secteur en rapide DETsoN homme recherché aura au moins une for- 
en de . 


mation du niveau 


nique ou télécommunications. 


Après avoir acquis DRBIQUTS, S0rLÉ0S | d'expérience des réseaux télé-infor- 


matiques ou des systèmes de té 
fait preuve d'une expérience commerciale. 


Connaissance de l'angials indispensable. 


étraitement {operating systems} il aura 


t 


Envoyer lettre manuscrite, C.V., photo et prétentions sous réf. 4001-M à 


STEUCTURES 


UE Role Et el: 





Bonnes connaissances de la Car hr érale, 
de La langue anglaise et de Le comptabilité anglo- 


SAZOORE. : 
unes lusieurs années au seln d'ane 
été américains serait appréciés. 


Lieu de travail : proche banlieue ouest 
Nombreux avantages s0ciaux 


Adresser letire manuscrits avec C.V. photo et pré- 
sous n° 53.719. à CONTESSE Publicité. 


tentions, 
20, avenue Opéra, 75040 Paris cédex O1. Qui transm 


LA CAISSE NATIONALE 
DE CREDIT AGRICOLE 


mere our son Service Informatique 
St Quentin on Yvelines (78) 
- UN 370/158 sous OS/VS 


Ingénieur Analyste 


S Responsable Ge projets Informatiques de la phase 
fonctionnalie à la mise en œuvre opérationnelle. 
æ © oste conviendrait à un ingénieur dipiômé 
nformatique, possédant une expérience de 
2: ans on conception et réalisation d'application 
de gestion et désirant utiliser l’énsombié des 
moyens informatiques actuels. 
Adress. CV, photo, sal. et prét.s/r6f,5Q 42 à CNCA 
Recrutement Carrières Cedex 26-75300 Paris Brune 





VILLE DE SAINT-DENYS (93) 
recrute sur tléres 


UN DOCUMENTALISTE 


Pour constitution et suivi d'un fichier 
acientifique des collections da musée municipal. 


UN SOUS-ARCHIVISTE 


Pour service monicipal des archives. 


DIPLOME : documentaliste LN.-T.D. ou D.U.T. 
5 carrières de l'information option 
documentation. 


Traitement net : 3280 francs. 


Adresser candidature et C.V. à ML le MAIRE de 
Saint-Denks, B.P. 269 - 93205 Salnt-Den!s Cedex L 





Grande 


technico-commercial | 
S secteurs 
Ecr. avec CV. à 
S.C.0.B. 
a n RUNSIS CEDEX or 
LR ° 
ALIALE THOMSON 


Proche Banlieue 
Ssd Paris 
—. Francaise 

ce 
sosie ces 


recherche pour son 
département Industrie 


UN DÉLÉGUÉ - 
TECHNICO-COMMERCIAL 


Pour vente dan 
industriels et Scientifiques de 


matériels à base optique destl 
nés à la recherche, fabrication 
contrôle 


et . 
Formation type I.U.T., dqdenie 
mécanique, métallurgie ou 


équivatent. 
Première expérience vente 
souhaités. 


CSF IMPAOMATIQUE 
recherche 

IXNGENILEURS LOGICIEL 
Eco opilon In 

que, si passible confirmés, 2 à 

5 ans d'expérience pour travaux 

Sur systèmes réel à base 
de m nateurs. 


1 RS 1EU “sn nEcree 
NICIEN r 
de SYSRRE de te-sentrôte, 
Lieu de travall : 
se photo et pig 
. CV, en 
précisant réf SH,S à : 
TITN 
5, rue Gustave-Eifiel, 
n420 MORANGIS 


TL. 
“ALIALE THOMSON 
CSF INFORMATIQUE 
concspiion Fe, dé reaisaton de 
aens |» domaine Fintorms- 


u répartis sur mink at 
micro - ordinateurs ainsl ‘que 


de messages 

et de la télé-Hformatiqua 
— INGENIEURS SYSTEMES 
fa grande écale, 


eu de travail : 
Baniisu® sua (pros, Orly). 
re —- ni er 8 
T.LTN. 5%, r  GustaveÆiff 
71420 MORANGIS 


rem 
















ORGANISME DE FORMATION CONTINUE 


au niveau national 


ESSEG ou SUP DE GD 


ur lui confier après un tem d'adaptation 
Lo problèmes spécifiques de T'Associ 


la responsabilité 
du marketing 


Ji sera chartt: 


e de réaliser les études commerciales pour dé- 
couvrir de nouveaux créneaux, 

e d’iméliorer les supports de diffusion existants 
- en utilisant un fichier de prospects automa- 


tisé (mini Ordinateur Univac) qu'il aura à 
earichir -, 
e de proposer des actions de promotion et de 
relations pUlqUE 
© de participer à 
produits. 


Il doit avoir 5 ans d'expérience acquise dans 
une societé de serv ices, une connaissance de la 
VPC et le désir de s'intégrer à une équipe très 
vivante et croyant à la formation continue. 
Résidence Paris. 


la définition de nouveaux 


FAUAUONL PT M ALT Tati AE 
CC Le #r Cite LA Ta PR AHT 


| 


Les candidatures f(lertre manuscrite et C.Y. 
sous référence 2030-M en précisant le niveau de 
rémunération actuel) seront examinées avec la 
discrétion d'usage par 


CSNC) 





IMPORTANTE SOCIÉTÉ 
CHIMIQUE FRANCAISE 


recherche pour Slège Soclai à PARIS 


INGÉNIEUR-CHIMISTE 


MISSION : 
© Sous Îles directives du Chef Le Services Econc- 
mique et Industriel, 1] devra 

te liens ns Mes vices cour: 
ciaux et 188 usines ; 

— suivre certaines questions et dossiers tecu- 
niques : qualité - sécurité - procédés - spéci- 
flcations - rendement : 

nr les prix de revient et contrôler les 


ls ; 
_ Sesanier l'assistance technique 4 La clientèle. 


PROFIL : 

© Le candidat sera diplômé d'une école d'ingé- 
nieurs de chimie ou aura un giveau universi- 
totre équivalent. 

e Uns formation Re dans ]s dornains 

“ e la pee serait “a ss É 

aurs quelques d'expérience pré 
rence en PRODUCTI 

âdresser C.V. et prétent. à no 54441 CONTESSE 

Publicité, 20, av. de l'Opéra. 75040 Paris Cedex 01, 

qui tranametira. , 








recrute pour étoffer l'encadrement de son 
usine de CHALON S/SAONE 


ON INGENIEUR NE FABRICATION 


Ayant plusieurs annéss d'expérience en industrie 
alimentaire. 


Il devra : 

- coordonner et controler les moyens de 
fabrication et leur coût 

- faire appliquer la politique humaine de 
l'entreprise 

- diriger 100 personnes avec une autorité naty- 
relle en veillant au maintien d'un bon climat 
social dù au souci des relations humaines 

- participer au développement de l'usine. 

Envoyer C.V. détaillé, photo, prétentions à 


WILLIAM SAURIN 
SAINT-THIBAULT - 77400 LAGNY. 


MULTINATIONALE 
recherche 


UN CHEF D'EXPLOITATION 


(3031) E ren DATA 100 nine tr 

avec 

IE et da _Baisie multiclaviers REY 
évolution vers Série 4500 courant 8L 


Profil : ° 
30 Tainim de forma supérisurs 

2 208 d'expérience da, nu. de eee 
Connaissances : : 

e Bonnes notions J.C.L, OS et DOS : , 
@ Connakssance COBOL et RP.G. II appréciés 
Anglals courant. 

e Lieu de trovait : La Défense : 


Ecrire avec C.V. photo et prétentions à u° 53.084, 
CONTESSE pPusloits, 20, avenue de l'Opéra, 
TSM0 PARIS CEDEX O1 qui transmattru 












de TP, aux activités 
Clvä, batiment, instella- 
tions petrquei) recherche pour complèter 


(1000 pasoans) ue enRégiouPariee. 


Jmportente Entre 
s (G 


mission de contacter les BE. 


À eue po Administrations ete. .. pour 
détecter des rire LES ms enintque 


D 


, a & 


justifier d'une 
minimum de 2 ans dons un 


d'activité, 
Envoyer CV détaillé, photo et rrérentions, 
en précisent sur l' ppe la réf. 725M au : 





Cabinet Jean-Cloude MAURICE 
. Canseil en Gestion du Personnel 
397 rer. rue de Vaugrurd - 75015 PARIS 



























offres d'émploi 





«! 





INGENIEUR TNMEEEONMEU 
EXPOHATION 


Nous sommes leader mondiai dans notre spécialité : Les accummfateurs : 
ae produits techniques très élaborés dont les utilisations fadus- 
elles sont pee: eclairage, aéronautique, téléphonie, vwecherche 
de Océanographie…. . 
Vous êtes ingénieur grands école, vous avez une première expérience de 
vente de produits techniques, vous pariez [' 


angals couramment. 
Si vous souhaitez faire partie Li équipe nte adressez votre 


CV sous référence AR Direction des den Humaines 277: 
Tue s don. 4 Le CET 
02300 L'EVALLOIS PERRET #4 * €: 


DE : as 





CHEF DE SERVICE « SECRÉTARIAT JURIDIQUE >» 


130 - 150 000 F 
La filale d'un Groupe Ind 















plan fiscal 


CORMErCE... 
ts.….). Par Sillaurs, 





sabilité de la tenue du dossier Titres relatif & oez sociétés. 
française en 


Parfaitement informé de !la législation 
des sociétés, le candidat, Agé d'au moins 


Aus, EUTA 


droit trente 
acquis une formation Maitrise ou Doctorat en droit des affaires 
devre Lusie 


sation drait 


des sociétés). Il 
années d'une expériente an 


p UT 
acquise soit en entruDrise soit 


alogue 
en Cablnat (Conseil Juridique et Fiscal, 


Ecrire sous référence 337 M' à. 


G. R. H. Conseils 


3, 8venus da Ségur, 75007 
Toutes les candidatures seront traitées cenfidentiailement. 





PE 
bien encore au seln d'un service 
La connatssancs ds l'anglais 


PARIS. 


nous connaissons une forte expansion qui nécsssite Fa créstion de nou- 


Vous êtes entreprenants et actifs. 
Vous recherchez un poste à carac- 


tère évolutif dans un secteur en 


Nous vous-proposons une formation 
à l'informatique de gestion. 


- Après une session intensive, suivie 


d'un stage pratique, vousserez 
intégrés dans une des équipes de 
réalisation dont le mission est de 


Stage à Pari débur join, durée 

3 mois 
Postes à pourvoir ensuite à Paris, 
Lyon, Grenoble, Marseille, Orléans. 
Adresser lettre manuscrite, CV et 


photo à SOPRA Recrutement sous 
réf M 1504, 90 rue de Flandre 


75019 PARIS. 





FILIALE (200 M.F.] EN EXPANSION D'UN GROUPE FRANCAIS IMPOR.. 
TANT FABRIQUANT DES MATERIAUX D'ISOLATION THERMIQUE 
recherche pour secônder son Directeur Développament 


UN] EUNE INGENIEUR 


vs DYNAMIQUE 
ayant esprit d'initiative et goût des contacts pour 
‘animer les travaux de recherche appliquée, 
- Bssurèr une assistance t@chnique auprès de fa clientèle, 
participer à des commissions techniques interprofesslonnelies. AE 
Une expérience de 2 ans dons un service da développement dans 11 Vie 
des matériaux du bâtiment serait appréciée. 


Lieu de travail . proché banlieue Quest 


Adresser C.V., photo st prétentions s/réf. 8881 à P. LICHAU SA. ép'220, 


75063 Paris cédex 02 qui transmettra. 





l 


AURE 


CHINA ATAAT 









L er 


+ Cost 
FAAS 


aboritour 


r2 


chn CO- 


* mmrcial 


UNE ç CA 


+ Frog tNX 

:LF A4 2088 08 à 

TC de met F | 

‘ v2 og er 
'mna fl 


_rnséniées 
| see (a 


"+ 4 Res . L 4 L , 


: FAI NR SE TR . : EE .. 


"Far . CR 






s6çase | 
= 340% ec: 
 A:MQ à 


” nn. Fe 














IMPORTANT ORG 
0 recrete DO ANISME M PARISIEN 
 INFORMATICIEN 


en vue du dévelonpsme prochain d 
. mséttent dons Lu sh üo d'un 








Le enndides devra avoir ;' 
pour prétendre Lrecti 
structure à Crder, D Sn Technique de 12 
Ecrire avec C.V. détaillé, prétentions 

85 bis, rue Réaum ÉGTE-PRESSE, 










GROUPE FRANCAIS MULTINATIONAL 
fabriquant et commercialisant des composants 
électroniques 
bec 


le responsable export 


D'UNE DE SES DIVISIONS PRODUITS 

Dons 

-une formation supérieure (techniqu 
commerciale) complétée ne se 
plusieurs années d'e expérience à à l'exportation. 

; - il saura dynamiser un réseau commercial 

tout en étant un négociateur chevronné. 


Anglais courant indispensable nest ou 

| espagnol apprécié). 
: $ Adresser C.V., photo et prétentio Ne 53524 
sent à CONTESSE PUBLICITE, 20, ions de l'Opéra 
Le 15040 PARIS Cedex O1 qui transmettra. 





E dés | LL _.. 


 - Es nis-à 





Groupe THOMSON 


BANLIEUE NORD (Métro) 
: recherche 


CADRE 
RESPONSABLE ACHATS 


So DM.F, par an dans des UE variés 
(électronique, électrotechnique et mécanique). 


Ce service Achats nr rer cadre d'une organl- 
Pres de satisfaire les 
besoins non programmés d'un important groupe 












ï Tr ennnge d'études. 
SATeES Auresser curricuium vites ee boto et prétentions 
, 4 à n° 52,732, CONTESSE Pu 20, av. de l'Opéra, 
: à Lea gran feu 100 PARIS CEDEX O1 qui transraottre 
: A LE L Dr | 


+ Cie d'Assurances 

L recherche pour développer son ' 
PORTEFEUILLE CREDIT PA 
eo de PARIS 


“colliborateur : 


"ETSTIiNt {EM 
: meiiri pti. a EM technico- 
commercial 





es É e 25, 30 ans ayant uns FORMATION ou 
. de : - une EXPERIENCE BANCAIRE et Le goût 
; ; des contacts avec les entreprises. 
u Adresser CV détaillé, lettre manuscrite, 
photo et prétentions sous réf. 6643 à : 





LABORATOIRE PRARMACEUTIQUE 
40 km ouest de Paris 


recherche 


PHARMAGIEN PHARMAGOLOGUE 


pour poste de DIRECTION 


Service 
PHARMACOLOGIE BIOLOGIE 
ayant expérience pratiques 
Adresser lettre manuscrite. C.V. + photo (retour . 


nés) et prétentions & PARIS REGIES (réf. DP 2278} 
2, rue du Sentier, 75002 PARIS. qui trangmeñira. 


ur MM 


RP OR Panne ee met: 


are 


as 













meet Société Française 
Lt de Produits Chimiques recherche 

_. pour sa filiale américaine U.S.A. 

re. JEUNE CADRE 


Diplômé Grande Ecole commerciale ou 
chimie + université américaine. Après 

._ avoir été formé aux méthodes de vente et 
fait ses preuves sur le terrain en France 
_et en Europe, il sera envoyé aux U.S.A. 
comme assistant du Président chargé du 
développement des ventes. 


e d'avenir. 
sgh C.V. et prêt. à OPP n° 1252 


42, rue de l'isly 75008 Paris qui trans. 














CENTRE DE RECHERCHES 


Banlieue SUD PARIS, rocrute 


UN TECHNICIEN SUPÉRIEUR 


Pou poste de recherche en caractérisation 
mécsnique de matériaux (traction, traction raplde, 
propriétés, dynamiques, etc.). 


Une expnér'once de quelques années ent souhaliës. 


Rétérance à rappeler : T. MAË- 
nn ss le ne 52.855 












Pour renf 
{ RCEVIES € LOU D on Dsl ErpenSO  ‘ 









offres d'emploi 


BANQUE INTERNATIONALE PARIS 
: recherthe Dour : 
— Département NRA ENGAGEMENTS : 


CADRE RESPONSABLE 


SPRCHALISTE ER D de Oo. 2 
où "Équivaien + Angiais indispensable. 


. — BECRETARIAT:CENERAL : 


CADRE. ADMINISTRATIF 
ET FINANCIER 


Formation supérieure HEC, DE droit des 
affaires, Sciences Po. ou équivalent. 

Pratique comptable haut niveau : DE.CS. zrès 

apprécié Anglals indispensable. 


Pour 2 
SA E 20 Gr ee une expérlance similaire de 


Ecrire avec C.V. photo st prétentions ss n° 2.975 
à 2. LICHAU 6.4. - B.P. 290 - 75068 Paris Codex 02 
qui tranamettra 





Jeune, dynamique 


de JEUNES CADRES 


où COLLABORATEURS 
HAUT NIVEAU 


avec solide expérience du terrain 


Ds auront dans une région la responsabilité 
des ventes, de la structure ds l'animation et de 
l'organisation du réseau. 


Envoyer O.V. at prétentions à n° 53.095, CONTESSE 
Publicité, 20, av. Opéra. Paris-1e, qui transmettra 


IMPTE SOCIÉTÉ D'INGÉNIERIE 
Banlieue Nord 
recharohe 


AGENT TECHNIQUE 
30 ons minimum - BTS ou équivalent, 


— Pour constitution dossiers de fn d'affaires de 
centrales thermiques 


— Contacts avec les focrnissezrs pour récevolr 
leurs documents et choisir les matériels 


— Bonne connaissance pratique des Installations 
en saile machines autour d'un groups 
be nee 


Adreser C.V. et prétentions sous n° 53.729, 
CONTESSE PUBLICITE, 20, avenues Opéra, 
75040 PARIS Cortex Di, qui transmetkra. 





 Amportante Société 
de Produits Ghimiques 


Région Parisienne’ 


recherche POUR SON DEPARTEMENT 
ALIMENTATION at COSMETIQUE 


JEUNE CADRE 
TECHNICO-COMMERCIAL 


EXCELLENT NEGOCLATEUR pour vente de 
motières premières, secteur parisien. 


Expérience commerciale et connalssances technl- 
EL dans La vente d'additilfs alimentaires sou- 


Envoyer curriculum vitae, photo et prétentions, 
sous le nv'53.942 à CONTESSE Publicité, 
20, av. de l'Opéra, 75940 PARIS Cedez OL qui tr. 


COFRAMI 
Fes de Miero-niormatique 


recrute 


TROIS INGÉNIEURS 


pour concevoir ét réaliser den loglciels de base ou 
dés systèmes en temps réel ’ 
Formation grandes écoles soubaltée, 
E à quelques années d'expérience, 
rémunérations intéressantes, 
opportunités de carrière. 


Env. C.V. et prétentions sous référ. : LIM/41 à : 
COFRAMI, 47/29, avenue de Saint-Mandé, 
TS012 PARIS. 





Très importante SOCLETE IMMOBILIERE 
PARIS, cherche un 


= ÿ 
Animafeur d'une équipe de 100 june 
dont il assurera l'encadrement, 1l 


prendra 
ea main la ce de plus de 7.000 pe 
situés en tres proche banlieue Ouest 


Ce poste ne peut convenir qu'à ins ds 
plus de 30 ans ayant fait là preuve de ses 
Capacités de manager et de gestionnaire dans 
l'mdustrie. 


Formation grande école de gestion : 
À , ESSEC. 


Salaire de l'ordre de 150.000 F. 


Merci d'adresser lettre manuscrite, CV 
me sous réf. 8063 à "MEDIA SYSTEM, 
04 rue Réaurmur ‘75002 Paris, quitransmettre. 
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offres d'emploi 


ORGANISME PRIVE 
DE FORMATION 
niveau national, recherche 

r développer 


offres d'emploi 


Les Echos 









IMPORTANTE SOCIETE 
PARIS 


recherche 
pour conirat d'un an 


«Ai , : HOMME EXPERIME 
..Le Quotidien de l'Économie DE CONTACT | Fenbe NTE Rae 
recherche pour un remplacement de six mols enr ee niveau : ne 2403-10-16 (poste 257 
| RE te 
PROSPECTRICE = Era tas SE de D Dee 


C.V., sous référ. 63, 4}_. Ÿous avez de 30 
rue de, Lisbonn De ES ons 


r ee l'expérience de la négocl 


N s'agit de promouvoir par téléphone 
diverses entreprises industrielles et 




















immobilier, aff 


une volx 
niveau baeCala 


rejolndre I 


Nous vous 
excellent salaire + 





Um 





sous réf. M GD 


T-LTN. 
FLIALE THOMSON 
BE INFORMATIQUE 


ses développé- 
rocesseil oO 


Rte ME UE à 
Fr. ! 
T.LT.N, 5, rue Gusiave-Eiïffel, 
97420 MORANGIS 


Ets Financiar 
Région OUEST DE PARIS 
recherches 
pour son service financier 


= 
en 


BLEU, 17, rue Lebel, 
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ENVIRONNEMENT 


Les maires des Côtes-da-Nord réclament 
me information complète 
sur les conséquences écologiques de la marée noire 


De notre correspondant 


Saint-Brieuc. — Estimant que le nettoyage des côtes, actuellement 
réallsé sous le contrôle de l'administration, ne progresse pas, les 
maires des communes de la Côte de Granit rose ont décidé de mettre 
un ferme au boycotlage du plan Poimar et de reprendre en main 
da direction des opérations. La décision a &té prise samed! 12 avril 
au cours d'une réunion du'comité de vigllance ei de coordination à 
Trégastel, pour ne fes risquer de pénaliser la population à l'approche 
de Ia saison touristique. La grève administrative reste toutefois 
maintenue Pour Ce qui concerne les relations avec. l'administration. 

Le comité a réclamé une Information complète sur les études de 
l'institut scientifique et technique. des pêches maritimes et ou 
Centre de documentation, de rechèrche ef” d'expérimentation sur les 
pollutions (CEDRE), notamment à propos de l'utilisation des disper- 
sanis. Un groupe de travall a été constitué afln de préparer le dossier 
qui sera présenté à l'Elysée le 23 avr! prochain. — J. \. 


Deux hommes dans un caisson 


Le colmatage des fuites de fuel 
lourd, qui e‘échappe de l'épave du 
Tanla, devrait commencer Je 19 avr. 
Depüfs le 9 mars, en effet, des 


-twdrocarbures s'écoulent de la par- 
-." #2 avant du pétrolier malgache, qui 
* & sombré par 87 mètres de fond au 


large de Ille de Batz Ce colmatage, 
dont la soclété INTERSUB de Mar- 
seille à été chargée per une 
décision conjointe des -autarités 
françalses et des résesufeurs du 
pétrolier, doit mettre rapidement, et 
provisoirement, un terme aux fuites 
en attendant que ls problème soit 
réglé définitivement. !l est à la charge 
des assureurs, United Kingdom Pro- 
tection and Indemnity Club, une 
mutuelle d'armatsurs de pétrolier, 
qui couvre les risques de pollution 
et dont le siège est aux Bermudes. 

Le bateau de service Intersub-3 
arrivera eur le site de l'épave avéc 
à son bord deux pstits sous-marins : 
le P.C-1263, qui permet d'observer, 
le P.C-1802, qui amène à pisd 
d'œuvre deux plongeurs. Ces deux 
hommes vivront dans les caissons de 
l'intersub-S à ja pression de neut 
atmosphères, très volsins de celle 
qui règne au niveau da l'épave. Par 
fe sas, 115 pénétreront dans ie cempar- 
timent du P.C.-1802, où régnera déjà 
la même pression. Après leur travail 
sur l'épave, qui ne peut guère durer 
plus d'une heurg par période de 
six heures, puisqu'il est limité aux 
moments de l'étele da ia mer, ils 
regagneront le sous-marin, puis les 
caissons, en atiendant la prochains 
étale. 

La première tâche sera d'installer 
un échafaudage autour des points ds 
fuite de façon que Iles plongeurs 
puissent se malntenir facilement sur 
les sites de travail. 

Viendront ensulte les opérations de 
colmeatage proprement cites. Les 


k Le se f | 
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P'ouparacig: laumiélst 


ACON G 


experts pensent que les fuites pro- 
vlennent de trols trous. Selon ia tallle 
et Ja forme des brèches, trois 
méthodes gon! possibles : 

— Si le trou est petit (de la taille 
du poing), une grosse boule da 
mastic paut sufflre à arrêter la fuite, 
Le fuel lourd a une densité ds 0,9 
assez voisine de celle de l'eau de 
mer (1,026). Il Cevralt exister presque 
une équipression de part et d'autre 
de ce bouchon de masile ; Û 

— Si le trou est ciroulaire (par 
exemple la ecrtie d'un tuyau d'éva- 
Custion d'eau à travers la coque). on 
meftra Un bouchon, gonflable après 
S2 pose, analogue, dans son principe, 
à certains bouchons pour bouteilles 
d'eau gazeuse ; 

— Si le trou a une forme irrégu- 
llère, enfin, et s'il est assez grand, on 
peut l'obiurer per une têle mince fixée 
sur la coque du 7enjo grâce, par 
exemple, à un pistolet plante goujons 
(chevilles métalliques). Ensuite on 
nettolera à la brosse et au détergent 


la coque autour re cette tôle. Puis 


couvrira la tôle et dans lequel on 


‘injectern sous pression une résine. 


Comme cette résine dolt « prendre » 
dans l'eau de mer et adhérer sur du 
fer mouillé, et comme une fols 
«prisa* elle doit rester sufissam- 
ment souple pour jouer avec le coque 
métallique, on envisage d'utiliser una 


" résine #poxy-à deux composants-Una 


résine semblable a été utillsée avec 
euccès pour réparer la plate-formes 
de béton Brent-Bravo, grâces à un 
mocule d'injection de résine. 

Les plongeurs vivront pendant 
quinze à vingt jours dans le petit 
monde cios de leurs caissons. H faut 
donc éviter toute pollution de l'air 
qu'ils respireront par des émanations 


du fuel. . : 
YVONNE REBEYROL. 
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TRANSPORTS 


ALORS QUE LA GRÈVE ENTRE DANS SA QUATRIÈME SEMAINE 





Le ‘troisième week-end de grève a 
permis d'entrevoir l'amorce d'une solu- 
tion dans le conflit des balayeurs du 
métro, commencé le 24 mars. La direction 
de la R.A.T.P. proposant une rencontre, 
la CF.D.T. a accepté que sa délégation 
ne comprenne que des s2lariés de Ja 
Régie. Au cours de six heures de discus- 
sion dans La nuit du samedi 12 avril au 
dimenche 13, le directeur général de la 
R.AT.P, a accepté d'ouvrir aux net- 
toyeurs, salariés des entreprises sous- 
traitantes, les installations sanitaires et 
les cantines de ia Régie. En revanche, ü 
a refusé de leur accorder la gratuité du 
transport sur tout le réseau. Il a aussi 
confirmé que la RAT.P. envisageait de 


ce conflit. 


Îl reste, en effet, à trouver une solution 
sur le point Je plus important : les 
salaires. La R.A.T.P. et la C.F.D.T. souhai- 


La RAT P. s'efforce de trouver une solution au conflit du nettoiement 


réduire de 10% Je service de nettoyage 
du métro. Il a accepté d'étaler cette dimi- 
nution tout au loug de l'année 1981. 


La CFDT. à demandé que ce délai 
soit de trois ans pour qu'il n'y ait pas 
de licenciement, mais simplement une 
réduction d'effectifs par départs naturels. 
La direction de ia Régie a réservé sa 
réponse sur ce point, attendant de con- 
naitre ses contraintes budgétaires pour 
1981 et surtout les conséquences linan- 
cières — pour elle — du règlement de 


tent que les délégués grévistes puissent 
rencontrer trés vite les représentants 
patronaux. Mais en fin de matinée, ce 
14 avril, aucun rendez-vous n'avait éte 
fixé. La direction de Ia Régie a accepté 
de déléguer un - observateur » à cette 
éventuelle négociation. Elle a aussi pré- 
cisé qu'il était possible de modifier d'une 
maniére - raisonnable - Iles conditions 
financières de ses marchés avec les entre- 
prises sous-traitanties. 

Les grévistes ont décidé, Inndi 14 avril, 
en îÎin de matinée, de continuer leur 


mouvement dans l'attente d'une 


précise sur la garantie de l'emploi de la 
part de la Régie et sur les propositions 
salariales de la part du syndicat patronal. 


L’immigré ef le contribuable 


Depuis trois semaïlnes, les neuf 
cents nettoyeurs du métro pari- 
sien sont grève. uis trois 
semaines, les quatre £ept 
cent vingt mille usagers quoti- 
diens des rames de la RATE, 
doivent fouler, tout eu long des 
70 kilomètres de quais eb des 
70 kilomètres de couloirs. des tlc- 
kets usagés, des papiers gras et 
des vieux journaux 

L'hygiène, la salubrité et la 

sont en cause, n’ont pas 
cessé de répéter sur tous les tons 
les responsabies de tous bords 
Et pourtant, il aura fallu trois 
semaines pour Commencer à entre- 
voir une lueur de solution. Les 
révendications de Ces neuf cents 
travailleurs immigrés étalent-elles 


URBANISME 





à ce point inscceptables ? Oui 
et nor 


Non, car ce n'est pas ètre trop 
exigeant que de souhaiter que 
ceux qui font dans le métro le 
travail le plas salissant bénéfi- 
client de äouches. 

Non, car un salaire mensuel de 
2800 francs minimum pour 
ramasser les ordures que les Pari- 
siens laissent choir n'importe où 
sans ES soucier de 6Gayoir ce 
qu'elles adviendront après leur 
passage ne paraît pas 
enormale. D'ailleurs, personne n'a 
osé juger irrecevables les reven- 
dications des grévistes Pas plus 
leurs employeurs, qui se sont 
enfermés dans un silence inqua- 
lifiable, que la direction de la 





Dans le quaforzième arrondissement de Paris 


on fuers un cofret méullque qu| LA RÉNOVATION DU QUARTIER GUILLEMINOT-VERCINGÉTORIX 
EST DÉCLARÉE D'UTILITÉ PUBLIQUE 


Un décret signé par le premier 
ministre paru au Journal officiel 
du #13 avril déclare d'utilité 


t 
« Gujilleminot - Vercingétorix » 


dans le quatorzième arrondisse- . 


ment de Paris. La publication de 
ce décret permet eu malre de 
Paris de procéder à l'acquisition. 
soit à l'amiable, soit par voie 
d'expropriation, des immeubles 
dans ce secteur. 

Le plan d'aménagement de ce 
quartier a subl plusieurs modi- 
lications au cours de ces dernières 
années et a provoqué de nom- 
breuses Le 12 mars 
dernier, les locaux de la Société 
d'économie mixte (Semirep) 





_ Fensemble industriel confortable 
_enservice aux portes de Paris 


Nous avons construit MOZINOR, une zone industrielle en étages, avec une 
autoroute intérieure en prise directe avec la A3. 
MOZINOR est une solution rationnelle et confortable pour vous, 
vos collaborateurs, clients ei fournisseurs. Des aires de 
stationnement P.L.-V.L. à tous les étages / 42.000 m° 
de surtace utile pour usines ou entreprises / l'eau, 
l'électricité, l'air comprimé, les fluides primaires 
pour le chauffage / des systèrnes de sécurité 
haut de gamme / 2,5 hectares d'espace 
S vert / la propriété ou le bail classique avec 
des formules de location ponctuelle 
{de 400 à 2.700 m°} / une hauteur de 
plafond permettant de doubler votre 





surface. 
l'efficacité 
"Toutes informations : 


ner 


- 93100 MONTREUIL. 
+ Tél. 858.15.60 





LE DESHABILLABLE, 
ERMONPREZ. 


coince A] MOZINOR 
| pourvotre expansion 


Monsieur TABARE à SADEMO 
15, avenue de la Résistance: 


chargée de la rénovation de ce 
secteur ont partiellement été 
détruits par nne violente explo- 
sion. Le groupe Action directe a 
revendiqué cet attentat Une 
controverse oppose toujours ia 
Ville de Paris, qui n'a pas suivi 
les conclusions du commissaire 
SR Le une 
publique 0o e 
annexe du quatorzième arrondis- 
sement, et certaines associations 


. de défense du quartier quant au 


nombre d'immeubles enclens à 

L'enquête publique préconisait, 
en effet, de conserver trente-cinq 
immeubles @e plus les trente- 
neuf inscrits au d'aména- 
gement. 








































Régie, mal 24 l'aise devant la 
publicité donnée aux conditions 
de vle et de travail des balayeurs 
de métro. Pas plus les adjoints 
au maire de Paris que les élus 
de l'opposition. 

I est vrai les revendications 
soulèvent des difficultés plus 
importantes qu'il n'y parait. Car, 
une fois encore, ce confilt met au 
grand jour les conditions d'ex- 
ploitation par notre société de 
travailleurs du tiers-monde. 

La R.AT.P. sait bien qu'elle 
aurait quelque mal à trouver des 
Du acceptant de travailler 
de ce façon. Or son statut lui 
interdit d'empioyer des étrangers. 
D'où l'obligation de passer par 
des sociétés sous-traitantes. Avec 
tous ks inconvénients que cela 
entraine. Nul ne sait alors trop 
bien qui est le cpatrons. Mais 
tte formule permet à la Regle 
d'employer pour nettoyer son 
métro un nne] au salaire 
minimum 2350 francs, alor 
que ses agents touchent au moins 


- 3200 francs. Nouvelle illustration 


de la thèse de la CFD.T. sur 
l'accroissement du personnel hors 
statut : la crise favorise la divi- 
sion de la classe ouvrière en deux 
erToupes bien distincts : d'un côté 


-les « professionnels » relativement 


bien protégés, bénéficiant de 
nombreux avantages intégrés au 
e système », 
grade» taillables et corvéables à 
merci, qu'ik gsolent chômeurs, 
travailleurs intérimaires, contrac- 
tuels ou immigrés. 

Mais ce contlit aure contraint 
la R.AT:P. à retirer ses œillères. 


Elle ne pourra plus faïre semblant 
d'ignorer comment travaillent eb 
sont payés ceux qui assurent la 
propreté de son métro. Peut-elle 
aussi facilement qu'il semblerait 
leur donner satisfaction ? Ils de- 
mandent en fait un peu moins de 
20 % d'augmentation, Sur les 
50 millions de francs que coûte 
tous les ans le balaçage, 66.4 mi]l- 
lions de francs vont aux salaires 
et aux charges sociales. C'est dire 
qu'accorder un salaire minimum 
de 2 800 francs, c'est accroître de 
13,7 millions cette somme de 
684 millions. Cela représente 4 
peine plus de 0.5 % du déficit 
de 198 de la Régie autonome des 
transports parisiens. Seulement, la 
Régie est génée de devoir deman- 
der 2,71 milliards de francs aux 
contribuables pour équilibrer un 
budget de 7,5 milliards de francs. 
Ellé ne veut pas quémander plus 
auprès des collectivités locales ou 
de lÆtat… qui, Gd'allleurs, ne 
seraient peut-être pas d'accord 
pour accroitre leurs subventions. 
Le nécessaire équilibre des entre- 
prises publiques est à la mode, Le 
conflit actuel montre à quel coût 
il est recherché. 

D'autant que la Régie ne 
souhaite pas augmenter trop 
fortement le priz du billet En 
accord avec le gouvernement, elle 
— que a rôle tre » im- 
plique que le transport parisien 
ne soit pas facturé aux utilise- 
teurs à son coûé réel. Politique 
«sociale» pour les -USAPers, Mais 
pas pOUr tous ceux qui assurent 
la bonne marche du métro. 


THIERRY BREHIER. 
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D epuis un siècle, Berlitzcontri- 
bue à faire de l'anglais la langue 
universelle des affaires : en 
quelques semaines, Berlitz peut 
vous aider à devenir un homme 
d'affaires international. 

Berlitz propose aux cadres, 
aux hommes d’affaires et aux 
étudiants d'Europe de s'inscrire 
dans de prestigieuses écoles d'an- 
glais : Chicago, Houston, Los 
Angeles, Miami-Coral Gables, 
New York, Princeton, San Fran- 
cisco et Washington. Dans ces 
8 villes (et dans 200 écoles Ber- 
ltz dans le monde), Berlitz a ins- 
tallé des centres d'études spé- 
cislement équipés pour ce pro- 

international La rue, 
l'hôtel, le restaurant, les passants, 
seront la plus vivante des salles 
de classe. S 

Les. professeurs Berlitz sont 
rôdés à l'emploi du matériel 
“rmulti-média”, production exclu- 
vise Berlitz et vous apprennent 
en quelques semaines le vocabu- 
laire utile et pratique. Totale- 


Apprenez la 
langue des 


au pays des 
affaires. 


ment plongé dans un “bain” 
d'anglais, vous n'apprendrez pas 
seulement à parler, mais à com- 
muniquer, à vivre et à penser en 
anglais. 

Voyagez et apprenez en même 
temps. Berlitz vous prend en 
charge dès votre descente d'avion. 


de documentation à : 

] Ï 

| N'HEBERLITZSCHOOLOFLANGUAGES | 
Quartier Général pour le monde : 

] Research Park - Bldg. 0 - 1101 State Rond - 1 
Prnceton - New Jersey 08540 USA - 

} Phone: (609) S2485.00-Telex: 0843467 | 


poses: 1 2 3 4 5 6 

| La vie choisie : 

Î La date à laqueile vous pouvez commencer: I 
ans cr nsc iue mon 
BRUXELLES - TÉL, 219.06.78 Î 
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shabilable qui ll quitte ses housses vite et de tenue selon les saisons: 
taisserait pas Héchabiler, quel Bien. En un tour de main, grâce à légèrement vètu l'été, douillette- 
fâcheuse surprise. des fermetures à glissièreet  mentenmnitouflé Ihiver 
Mais avec Balthazar pas de Velcro. j,… SGuermonprez, 53e de la Roquette 7501) 
problèmes. Pas de démontages  Et:savez-vous quil pousse Nom Prénom 
aboliques. "méme la coquetierie jusqu'à Vous ne paierez que la façon, À Ares 
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VOIR VITTELETREVIVRE 
à Quand on se sent tout raplapla grise mine, Dorlottez moi. Au diner, salades, légumes et fruits . | . se 4 | | ses À 
pieds de plomb, qu'on traine toute la journée la On n'est pas à Vittel pour se laisser croquent frais pour certains. D'antres, ne. UT ee | 
même obsession “vivement mon lit; queça dure aller. Mais pour retrouver la vitalité impénitents, se font servir des rennes à Le. : 
depuis si longtemps que ça ne peut plus dure, qu'on a perdue. renier tous serments diététiques, : : s Sea | 
sauve qui peut. Insaription au “Passeport pour Tout est L pour nous tonifier. Les Plus tard, le coin des noctambules LES 
la forme” — véritable cure de vitalité mise au grands verres d'eau des Sources d'abord,  s’anime. Au casino, boule, baccarat, rou- ; / 
point par le cnire thermal de Vittel— et dire. qu'on s'applique à siroter à chaque heure  lette, black-jack provoquent des €mo- FL - 
tion Vittel du jour, Les hôtesses aussi, qui déploient  tionsfortes. : ne ° ue _ 
des trésors de patience de gentillesse et  Deuxallées plus loin, on change de siè- 
C'est peut-être à cause de cette suc- de compétence pour nous faire “récupé- cle, on rentre dans le nôtre, celui des | 
cession d'étapes qu'est le voyage. Du rer”: massages à sec ou sous l'eau, Dou- i du bowling et des cinémas. 
petit train aux multiples arrêts. De cette  chesaujet. Bains detoutessortes-miné. La vitalité retrouvée. TRE | 
route sinueuse à travers les Vosges. Tou- ral, gazeux, bouillonnant, balsamique. Une semaine est passée. On a beus- - ° 
jours est-il que l'on part pour Vittelavec-  Ælectrothérapie. Mécanothérapie, Educa- coup bu sans crainte et sans reproche — 
l'impression confuse d'aller très lom. ton physique. Diététique. Bilan de santé. Grande Source, Hépar, ou Marie selon 
Lorsqu’à un coude de L route surgit Et doudounez-moï encore un peu s’il les misères de chacun, : 
la pancarte “Vittel Station Thermale” la vous plait. On prend le temps, on vous On2 beaucoup ri Beancoupbongé.  , 
ville - métro — boulot est oubliée. sourit, on vous écoute. C'est bon. Beancoup respiré. LE 
Un signe amical du condncteur au gar- Ensuite, vient le moment du spot: Beau, bien portant et riche en bonnes :: ee 
dien, on roule encore quelques niètres, tennis, golf, équitation, piscine, prome- résolutions, on dit merci Vittel Au re. 
on s'arrête, Et brusquement, le silence. nades en forêt. On marche des heures voir, à très bientôt. Puisqu'an fond ce pa pro 
L'ile verte. durant. On 2 même envie de se mettreà n'est pas si loïn d'aller très loir 
Statues et massifs multicolores font la courir Un peu. Beancoup. Passionné - 
baie, Partout, des pelouses à faire verdir ‘ment. Srbien qu'au bout de quelques Pour vons faire bénéficier au mieux de tout . 
d'envie un “green” de golf. À perte de jours, tel Monsieur Jourdain, onfait du ce que la Station de Vittel peut offrir, et vous - 
vue, une mer de sapins centenaires isole “jogging” sans le savoir. N'est ce pasce faciliter accès inscriplions et réservations aux 6e : 
Vittel du reste du monde, On se sent qu’on appelle la vitalité ? Thermes, Vittel a mis au point une nouvelle 
devenir insulaire. Docteur Gatsby and Mr. Punk formule: “le Passeport pour la Forme Pour une 
- Finis les bruits de moteur et le confort Quand la nuit tombe, les projecteurs somme forfaitaire vous pouvez avoir droit à 
débilitant des quatre roues: “file verte”  illuminent de somptueuses façades Se- fout: examen, sains, sports de 
. est interdite aux voitures, Organisation cond Empire. Pierres, colonnades, must. “Pour vous inscrire au “Passeport pour le 
oblige, on part à pied louer un deux que: que la fête commence. Smokings et Forme” deux possibilités: si vous choisissez de 
roues. La bicyclette redevient le robes du soir tôtoïent paillettes et panta-  séoumer au Club Méditermnée, demandez le. ‘ 
le plus rapide pour aller d'un pointäun  Jons étroits. C'est l'heure de trainer, verre en option. Si vous choisissez indé 
autre. en main, de parler à tout le monde.et à adressez vous directement au Secrétariat Mél. 
Et quand vient l'heure de la première personne. | cal de la Station qui vous donnera tous les ren- 
auit, on s’endort sans retourner la moin- seignements nécessaires. BP. 43, 88800 Vittel 
dre idée noïre. À demain, T4 29 - 08.00.00 poste 553, uk 
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ILE-DE-FRANCE 





Que sont devenus les réfugiés indochinois ? 
UN QUARTIER D'ACCUEIL À PARIS 


Chinatown dans le treizième arrondissement 


Une porte de Paris (Choi-. 


sy), un boulevard (Masséna), 
une église de pierre et de 
tuiles artificielles, vilain fruit 
du dix-neuvième siècle, 
(Saint-Hippolytel, des tours, 


contesté du vingtième siècle 
finissant, qui écrasent de 
leur masse des H.L.M. d'avant 


d 
riche passé Industriel, Un 
quartier parisien comme un 
autre? Pas tout à fait. Pas 
du tout même. Si les tours 
s'appellent Bergame, Verdi, 
Ravenne, Ancône, les bouti- 
ques qui se serrent à leurs 
pieds ont nom «Da kimg», 
« Europasie >, « Bang Heng>, 
« Diamant Asie ». 

la laverie, les consells aux 

A utilisateurs sont en id6éo- 
grammes. Sur les trottoirs 

ls Asiatiques paraissent uins 
nombreux que les Européens. Les 
anciennes usines Panhard ont- 
elles laissé place à «Chinatown- 
sur-Seine » ? Pas encore, Contral- 
rement à celles du céièbre 
quartier new-yorkais les cabines 
Ë n'ont -pas un toit 
forme de pagode. Mais Il se 
passe quelque chose icl Quelque 








POSTE CHINOISE 


Les préposés du bureay 
ce poste de la villa d'Ests 
ont dû s'habltuer au cour- 
rier surchargé d'idéogrammes et 
eux envois vers l'indochine. La 
solidaré est grande avec ceux 
qui n'ont pu encore s’expatrier. 
Jour après Jour dss paquets a'en-. 
volent vers le Visetnam. 

Des mandats partent aussi vers 
la Thaïlande. Pas plus de 490 F 
à chaque fois. Il faut bien aldar 
le frère, la sœur, le cousin 
encore dans un camp. La recs- 
veuse a d0 faire imprimer des 
étiquettes spéciales. 


chose qui fera que, pour long- 
temps, ce coim du treizième arron- 
dissement éera marqué par 
rafflux, à Paris des rèéfu- 
giés indochinois 

A son arrivée à Orly, ce jeune 
Vietnamien avait été envoyé au 
centre d'accueil de Limoges. Là, 





crer tout son salaire à son loyer 
plutôt que d'accepter un loge- 
ment en banlieue : « Mes enjants 


tuer, je ne veut pas maintenani 
les changer d'école. » Et puis elle 

déjà trop souffert: «On a dû 
tout quiter une jois, on. ne va 
pas i 


€.]Jamais d'histoires » 


C'est ain que se crée un 
quartier. chinois Sau f date 


Téglements de sécurité qui impo- 
nt un minimum de 10 mètres 


carrés par habltant. La casquette: 


eur la tête, 1m des aconcierges » 
ne farit pas d'éloges : «Avec 
eux, on n'a jamais d'hisioires. Ils 





patron a tendance à ous en 
demander plus qu'aux quires, Où 
à ne pas vous donner tout ce à 
quoi vous avez droit. Alors on vient 
me voir. Je téléphone, J'écris » 
Grâce à ce petit groupe, Français 
et Chinois ne s'ignorent plus tota- 
lement. Certalns paroïissiens com 
mencent même à apprendre Ia 
langue de leurs hôtes. “”-1s bout 
cela n'est qu'une goutte d'eau 
dans l'immensité de ce quartier. 


ball en bordure d'un terrain 
vague, course de patins à rou- 
lettes, les enfants chinois se sont 
vite adaptés aux mŒure fran- 
çaises Mas, au pied des tours, 
petits Astatiques et petits Euro- 
péens jouent séparément. Fré- 
quenter les mêmes bancs d'école 
n'a pas encore fait tomber les 
barrières. Dans les ascenseurs, 
Blancs et James semblent se 
regarder sans se voir. Oh! pas de 
racisme. Les Jndochinois sont 


mieux acceptés que les Noirs où 


les Nord-Africains, mails. 


payeñt-leur loyer sans relard, ne 


disent jamais rien quand on leur 
Jait des remarques, ne rouspètent 
-pas. On ne peut pus en dire autant 
des Français. » 


Toui va donc pour le mieux ? 
Non, bien entendu. M£me quand 
on n'est pas difficile, 1l est dur de 
trouver du travail Ces anciens 
commerçants doivent accepter Ge 
travailler à Ja chaine dans les 
usines aukomobiles de La région, 
ou de faire de longues journées 
dans les restaurants chinois Ce 
“Paris. Surtout, y 2 la longue 
{bien peu parlent le français) et 
la scolarité des enfants, 

Le Secous catholique a déta- 
ché eur place tune jeune Vietna- 
mienne. Discrète et timide, elle 
a pourtant mis en place une 9rga- 
nisation remarquable : cours de 
français donnés par des béné- 
voles : (ls ne manquent pas, mais 
les locaux sont insuffisants, mal- 
gré l'effort de la paroisse Saint- 
-Hippolgte) groupe de rencontres ; 
visites aux malades, jls sont nom- 
breux dans les hôpitaux psychia- 
triques ; camps et sorties pour les 
enfants : assistance scolaire pour 
les plus jeunes par les élèves 
européens des iycées. Elle est AUSSI 
un peu l'écrivain public : « Quand 
on ne parle pas la langue, le 


on lui avait trouvé sûr place un = 


parisiens du Comité national 
d'entraide (association privée 
qui coordonne l'action des pou- 
voirs publles en la matière) pour 
Jeur demander un emploi Is lui 
proposèrent de retourner dans le 
Limousin : «Je ne peur pas. Je 
veux rester à Paris. Ma mère 
est ici. » — e Elle n'e qu'à clier 
avec vous. » — « Mais mon frère 
travaille à Paris.» 

Comment ne pes comprendre ! 
Lors d'un tel déracinement, Les 
Lens familiaux sont les derniers 
qui subsistent. Résultat de cette 
attitude : près de la moitié des 
quelque soixante-dix mille Iudo- 
chinois qui se sont réfugiés 
Frence depuis 1975 se sont ins- 
tallés dans la région parisienne. 
La porte de Choisy est devenue 
un véritable aimant Pour tous 
ceux qui sont d'origine chinoise ; 
qu'ils soient de nationalité viet- 
namienne cambodgienne où 
laotienne, œux-ci représentent 
plus de 20% des réfugiés asla- 
tiques. La diaspora chinoise a, 
de tout temps, eu l'habitude de 
se regrouper. Elle l'a fait à Paris 
comme ailleurs. 

Pourtant les loyers sont élevés 
1800 Æ pour un deux-rièces, 
2700 F &k 2600 F pour un Quatre- 
piéces. Pour faire face à de lelles 
cbarges, une seule solution : 
r à plusieurs familles 
dans un même logement, Jusqu'à 
dix personnes dans un «living» 


m les matelas simplement 
sur 


vent facilement un abri ches 


Le ER Re Eee = © 


Voitures neuves 


Le climat est tel que tous les 
inconvénients de la vie dans de 
semblables ensembles sont mis 
&ur le compte des Chinois "Les 
loyers sont chers? eC'est parce 
qu'ils ne püyent pas (ce qui est 
faux). Alors le propriétaire se 
rattrape sur nousz. Les charges 
augmentent ? «lis cassent jouit. 
«Et puis celle odeur, vous avez 
senti? ». Ah! cette odeur de eui- 
sine chinoke qui envahit les 
t 


A MAISONS-ALFORT 


Une famille sous le signe du lotus d'or Les Si 


ES restaurateurs  viétna- 

miens et chinois poussent 

comme fleurs de Jotus au 
soleil de printemps: débordant 
le cadre de Paris, îÎls essaiment 
aujourd'hui à travers la ban- 
leue. 


Me Candu Le Van, uns déli- 
cate Vietnamienne de vingt-sept 
ans, mète de deux enfants, dont 
le mari, ancien ingénieur des 
ponts et chausées à Saigon, s'est 
reconverti dans l'industrie du 
pétrole, et qui, elle-même, tient 
depuis le 1 janvier dernier, avec 
ses parents, un restaurant à Mal- 
eous-Alfort (Val-de-Marne) ex- 
plique cette exceptionnelle flo- 
raison : « En ouvrant le Lotus 
d'Or, toute la famille a pu rester 
soudée, et nous continuons à 
vivre à la vielnanienne. Si je 
travaillais à lexiérieur, je 2e 
pourrais être, au mieux, que duc- 
tylo et je gagnerais 3 000 jrancs. 
par mois, 4000 francs anec de la 
chance. Alors que, là, nous ?ra- 
vaillons quinze à dix-sepi heures 
par jour, nous ne DrERONS Pas 
de vacances, nous ne jermons 
qué le mercredi, pour faire noîre 
ravitaillèment à Rungis ei dans 
les épiceries exotiques, nous n€ 
gognons pas d'argent, Mais nous 
mangeons, et mes trois jeunes 
frères peuvent continuer leurs 
études. VOUS SAUEz, NOUS GTTi- 
vons à ivre, Car cs 
compions nos heures, d'au- 
tant que be cuisine est très 
longue à préparer. C'est celle 
d'une civilisation qui a aœufour- 
d'hui disparu. Nous ne faisons pas 
payer notre travzil » C'est là 
un des secrets de Ia relative 
mogestie des additions dans les 
restaurants asiatiques Une des 


clés aussi de leur succès auprès 


de tous les publics. 
Un succès inégalement réparti, 


car, à côté d'établissements hlen 
situés qui ont su occuper un 
créneau « juteux », celui des 
repas d'affaires par exemple, 
combien d'autres vivotent péni- 
blement, voire mème se trou- 
vent accnlés à la liquidation £a 
concurrence est rude, même à 
Maisons-Alfort. Là où il n'en 
existait aucun, ls sont au 
moins trois aujourd'hui. A 
Champigny, on dénombre 
trois dans une niême avenue: 
chaque ville a les siens, Et la 
clientèle n'est pas extensible à 
l'infini. Le Lotus d'Or de 
Maisons-Alfort ne sert 
moyenne qu'une dizaine de cou- 
verts par repas. à 

Mme Le Van et les siens 
ont choisi 1—1a France, car « notre 
éducation est plus françuise 
qu'américaine 3.-«. C’est aussi un 
choîz sentimental » Ses oncles 
et cousins se sont éparpillés aux 
Etats-Unis, au Canada, Bel- 
gique, Allemagne fédérale et 
en Suisse. Sa mère, le visage 
perpétuellement éclairé d'un eou- 
rire, raconte tristement l'anec- 
dote sulvante : « Aux Etais- 
Unis, une femme üe la bourgeoisie 
de Saigon evait ouvert un restau- 
rant; à la fin du repas, alors 
qu'elle présentait ln note, un 
client lu donna un pourboire 
dans la main. La femme rit 
alors nerteusement et, dans ia 
nuit, elle u pleuré. » 

« Aujourd'hui, je suis sûre 
qu'elle ne pleure plus — ajoute 
le fille, — .on s'’habitue et on 
g'adayte à tout. » 

Mme Le Van ne se fait 
pes d'itusions : « Jer, OR n'@ pus 
d'avenir : les purenis espèrent 
retourner un four au pays. Mais 
je scis que nous SOMMES COMME 
Les Russes blancs. >» 


FRANCIS GOUGE. 


famitles bien nettes qui s'engout- 
frent dans des voltures neuves. 

Pourtant, la traditionnelle po- 
litesse asiatique n'a pas disparu, 
bien au contraire. Mais les Fran- 
cais débordés la prennent pour 
de l'obséquinsité, « 178 disent {ou- 
jours oui, mais avec le sourire, 
ts nous poussent dehors >», tem- 


de Choksy». «lis veulent avoir 
mana boutique, et ils jiniront per 
l'avoir ». dit cette femme furieuse 
de ne pes avoir réussi à s'enten- 
dre avec ses “nouveaux voisins. 
Elle est gêné de rejeter ces 
réfugiés, mais pour elle comme 
pour beaucoup d'autres habl- 
tants, trop c'est trop. « Moi, on 
_est venu m'embéter pour vérifier 
si mOn local correspondait bien 
à ioutes les normes de sécurité 
et d’ 


hygiène, mais personne n'a 


été regarder comme le Chinois 
d'à cûlé Jaisait travailler 5es 
compatrioles. À eux, on ne peut 
Tien dire. Tout le monde hurie- 
Trait». HExrédée, cette commer- 
cante qui &æ défend sincèrement 
de toute attitude raciste s'écrie 
a Zts ne rechignent pas à la tüche, 
és sont prêts à tout apprenüre 
gour pouvoir travailler. Le vrai 
péri jaune, c'est Ça». 

C'est vrai, tout ne se passe pas 
dans Ja plus parfaite légalité. 
Dans de nombreux appartements, 
une femme est rivée à sa ma- 
chine à coudre. La tissu arrive 
de nuit dans de grands sacs en 
plastique, les robes et pantalons 
repartent aussi discrètement pour 
on ne saft quelle destination. 
n'y a pas que les Turcs à tra- 
valller au noir pour le confection 
Et, ici, les intermédiaires qui en 
profitent eont bien souvent des 
- Asiatiques. La société chinoise 
s'est reconstituée, avec ses pa- 
trons et ses salariés, ses pauvres 
et ses riches. Ceux qui savent 
Cas y de tout, ceux qui souf- 


Le France, terre d'asile, se doit 
d'accueillir les réfugiés qui ne 
veulent plus, qui ne peuvent plus 
vivre dans des pays dont elle a 
longtemps utllisé lies ressources, 
mais 11 faut savoir que dans cer- 
tains quartiers La note à payer 
sera élevée. Peut-être est-il en- 


THIERRY BRÉHIER. 








OUR ceux qui veulent 

témoigner concrètement 

et à leur niveau ce l'hos- 
pitalhté ‘françalse onvers les 
réfugiés du Sud-Est asiatique, 
{a bonne volonté ne euifit pas. 
L'histoire du « Comité d'ac- 
cueil » qui s’est constitué apon- 
tanément à  Brétigny-eur-Orge 
{Essonns), une commune - dor- 
toir de vingt mille habltants, en 
set une bonne llustration. Il 
faut une sollde obstination pour 
venir à bout d'obstacies et de 
pesanteure qu'on aurait pourtant 
cru bannis en de telles circons- 
tances. 

À Brétigny, tout a commencé 
avec les membres d'une tren- 
talne de famillss, pour la plu- 
part Catholiques pratiquants, 
sensibllisés par l'appel ce 
Mgr Eichegarray. Au mols de 
juin 1979, lors d'uns réunion 
organisée à la paroisse, ils déci- 
dent d'accugilllr une famille 
cambodglenne, d'autant qu'un 
appartement, qu'il euffit de 
remeïtre en état, est à leur dis- 
position. Pour ce faire, ile s'en- 
gagent à verser pandant un an, 
selon leurs possibilités, l'argent 
nécessaire à la eubsistance de 
leurs futurs -hôtes 


Les réserves du P.C. 


« Pour une foïs que fous les 
gens étaient conscients qu'il y 
avait un grave problème à 
régler ot comme les détilara- 
tions oïflicielles ne pouvaient 
Que NOUS enCOurager, NOUS pen- 
sions que tout allait être £im- 
ple-, raconte Mme Yvonne 
Spinel, qui est une des chevilles 
ouvrières du comité ‘= Or, 
pourault-elle, /orsque fJ'al télé- 
phoné rue Cambronne au comité 
des réfugiés, on m'a presque 
envoyée sur les roses en disant : 
H n'y e rien à faire. A la pré- 
feciure, les gons on! été beau- 
coup plus compréhensis. Seu- 
lement, 8 checun de nos appels, 
on nous demanda d'affondrse. 
En vérhé, nous n'avons jamels 
bien compris où était le blocage, 
mals ce fut difficile d'avoir une 
famille. » 

Contrairement à ca que cer- 
taines déclarations ont pu lais- 
ser Croire l'été dernier, L n'y 
avalt ps un «stock» ce réfu- 
giés dans lequel les «bonnes 
volontés » n'avaient qu'ä puiser. 
Des « bonnes volontés » pas 
toujours entièrement désintéres- 


L'hospitalité.. 
… malgré l'administration 


sées. La Comité national d'en 
tralde a été débordé par les 
demandes d'employés de 
malson.. 

Finalement, le 38 octobre, !à 
famille tant attendue est arrivée 
à Brétigny. Un cuisinier canr 
bodglen d'origine chinoise, âgé 
de cinquante-hult ans, sa femme 
et huit de ses neuf enfants, 
l'ané déjà Installé en France 
ayant favorisé leur venue. 
Chassés de Phnom-Penh, Ils 
avaient erré pendant quatre ans 
dans les camps de réluglés en 
Thaïlande. Mais, pour les mem- 
bres du comité local, l'essentiel 
restait à accomplir : obtenir 
les allocations famillales, faire 
admettre les trois plus jeunes 
fils dans les écoles de !a ville 
alors qu'ils n'avalent jamals été 
scolarisés, alder les filles ma- 
jeures à trouver un travail à 
Paris (pour le père cela n'a pas 
encore été possible). 

« Sur le plan administratif, cola 
a ou du mal à Suivre, constate 
M. Roland Spinal Personne 
n'était au courant, et Il a fellu 
multiplier 185 démarches. De son 
côté, le municipalñé, qui est à 
majorfié communiste, n'a d'abord 
pas voulu gentendre parier de 
notre Inllative. Un consellier 
socialiste nous a tout de même 
aidés, et on s’est vite aperçu 
qu'il n'y avait pas de reïus for- 
demental, » 

Reste l'obstacle quasi! Insur- 
montable de la langue. Les nov- 
veaux arrivants ne parlent tou- 
jours pas un mot de français 
et, pour ceux qui sont plus parti- 
cullérément chargés de les ac- 
cugillir, l'apprentissage du oh! 
nols, même avec Ia meilleure 
volonté du monde, ne peut 6'Im- 
proviser. Dès lors, pour ces habk . 
tants ce Brétigny de fraîche dats, 
que leurs volsins ne savent trop 
comment aborder, Il est encore 
trop tôt pour parier d'«Intégre- 
ton». MEme si leurs enfants 
viennent de pertir en classe dë 
neige. 

Les Spine! ont élé eollicités 
depula lors pour venir en alde 
à d'autres famillas cambod- 
giennes, ce qu'ils ont falt bien 
volontiers, « mais Îles logements 
manquent». Reste pour eux iles 
contacts qui se sont noués avec 
ceux qui sont devenus leurs 
amis. « C'est cela qu'il faut dire, 
Inglstent-ils. f} y a échange et 
Pour NOUS UNE OUVErIure. » 

STÉPHANE BUGAT. 





EN SEINE-ET-MARNE 





ORSQUE j'ai proposé au 
& comité des jêtes de v0- 
ler un crédit pour per- 
mnetire l'installation d'une fa- 
mille de réfugiés, je me suis 
heuriée & un refus. Certains 
membres élaient opposés à cette 
tdée sans raison précise, d'autres 
estimaient qu'il était plus fmDor- 
tant d'agir en faveur de deman- 
deurs d'emploi jJrançais, plusieurs 
ont même démissionné. 3 
IE n'est pas toujours factle de 
faire partager see sentiments hu- 
manitaires. Mme Yolande Lavaux 
l'a appris, l'hiver dernier, lors- 
qu'elle s'est mis en tête d'accueil- 
lir une famille iaotienne à Barbey 
(Seine -et-Merne). Cependant, 
passés les premiers moments @e 
réticence, 1z majorité des cent 
habitants de ce petit village 
planté dans le plaine à Ja limite 


de Ia Seine-et-Marne et de 
l'Yonne s'est habituée à la pré- 
sence discrète des huit membres 
de la famille Siong. 


Les essais d'implantation de 
familles indochinoises milieu 
rural furent en général des 
échecs. Les différences de culture 
et de mode de vie sont si Eran- 
des qu'il est bien difficile de les 
affronter isolément. Tant et si 
bien que le Comité national d'en- 
traide, qui coordonne l'action des 
pouvoirs publics en la matière, 
conseille de regrouper les famil- 
les par trois pour les installer 
dans un village. Les Siong-— de 
l'ethnie des Hmongs — seront-Lis 
l'exception ? Pourtant ces agri- 
culteurs montagnards n'ont pu 
trouver de travall dans les deux 
fermes de Barbey. 


Un régime de faveur 


Tcha Ying, le père, et Paco, le 
fils aîné, ont été embauchés par 
une entreprise de travaux publts. 
Un camion es prend tous Jes 
matins au bord de la route et les 
conduit au chantier. Malgré ke 
régime de faveur dont ils bénéfi- 
cient (et qui ne vV& Das sans oc- 
casionner quelques accès de ja- 
lousie chez les autres employés, 
principalement des “travailleurs 
immigrés du Maghreb}, Paco &e 
plaint des conditions de travail 
et surtout du frold Ce jeune 
homme fragile qui prétend être 
ägé de vingt-cinq ans semble à 
pelne sorti de l'adolescence, une 
adolescence passée dans un Camp 
de réfugiés. 

Même attitude chez son Îrère 
cadet Vang, qui a soudain décidé 
de quitter l'école privée où on 
l'avait accepté en cours d'année 


quand il a su qu'il fallait payer 
pour travailler. Inscrit dans une 
classe de préparation au CAB. 
de maraîchage et d'horticulture, 
il pensait que les cours de jar- 
dinage qui font partie de l'ensei- 
gnement pratique seraient rému- 
nérés, et voilà qu'on lui deman- 
dait de l'argent... - 


Ly Chue, le jeune femme de 
Pa0, ne se plaint pas de son sort. 


Et, après sa journée de travail 


chez un horticulteur de Misy-sur 


Yonne, c'et elle qui prépare Le 


diner. Dens un coin, assise sur 
une chaise, Ly Phoua, la mère, 
bercs doucement son bébé, le 
petit Senp, né l'an dernier dans 
ke camp de Thaïlande. 

En quatre mols la famille Slong 
a commencé à organiser Sa nou- 
velle vie, Et même si la maison 
de quatre pièces mise à leur dis- 


ong retournent à la terre 


n'est pas très grande, chacun des 
huit membres du clan (ll y a 
aussi Keu et Chia, une fillette de 


huit ans et un de six 
ans) semble s'y trouver à l'aise 
La dot 


boucler que les revenus fami- 
liaux (trois SMIC et les alloca- 
tions familiales) sont amputés 
chaque mois d'une somme mini- 


De 
Ying, le père, qui semble le mieux 
dans sn peau de nouvel habitant 
de Barbey. Bien qu'il solt inca- 


temps que les autres à ia petite 
féte organisée dans la salle com- 
mumale, en janvier, pour l'Epl- 


CHRISTIAN-LUC PARISON. 
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AFFAIRES 





Les salariés de deux filiales de la S.N.C.L 
proposent de racheter leurs usines 


De notre correspondant 


leurs possibilités, avec le soutien 
de quelques clients importants, 


de personnes morales où physi 
Di et Cine Paie 


fait-on remarquer 


Marcel 

Marchals, ur des deux 

qui, dit-il € tournent 

s Les relards administra- 
8 2. : 


Selon ses Instigateurs, la propo- 
sition du personnel d'iscsts et 
de Slalom fatt l'unanimité à 
Sens, ville moyenne de vingt- 
RS 
ourdemen p 
par le chômage. Mais elle n'im- 
plique aucune intention « aufo- 
gestionnaire » ni même « coopé- 
tite ‘elle t 


ra 2  puisqu la 
constitution d'une nouvelle soclété 
anonyme et le maintien de l'es- 
sentiel des structures existantes. 


S ego» Sessaue ML D 
des « gTOUDES », ac- 
ques Wintenberg, responsable F.O. 

Isosta Nous devons Dou- 
voir suivre et contrüler la gestion. 
Ici, nous ov0Ons tous dix à douze 
ans de maison et nous avons bien 
vu que depuis un an les déci 
sions étaient prises par La SN.CI., 
par des incapables. N 


aujourd'hui « dans 1a mesure, a- 
t-il précisé, où aucune solution 
za’ t pu {rouvée pOuT assu- 
rer une reprise des activités de la 
sociélé 2. 


STÉPHANE BUGAT. 





Faits et chiffres 
a Z£Z 


distribution des produits 
pétroliers. — Le Journal officiel 
du 11 avrii publie un avis du 
ministère 





di 


e 


Spécialisée dans les prises de participation 
dans les entreprises régionales en expansion 


La Sipurex va augmenier son capital 


La Société de participauon en 
dans les entreprises régionales en 
ee Siparex, Œ le 

es Lyon, va porter son 
capital de 78 à 108” millions de 
francs, Les 30 millions de francs 


une poli 
tique d’innovetion et de qualité 
dans un secteur soumis une 


forte concurrence in 


Méditerranée, les Banques popu- 
laires et la Banque Martin-Maurel 
de Marseille. Autre fait notable, 
et oo per des irnutimenents 
es mves:Esemen L'usine de confection UGECO 
étran dont la part dans lel © 
autel de Siporez atienérs | (Lorefsantique). ocmpés de- 
#0 : er q : 
; puis le 11 à par une partie 
a racheté l'an dernier au groupe de ses deux cent dix employés 
Pricel la Banque ivonnalse veuve qui protestaient contre l 
Morin-Pons, et l'Union de ban- de la haine annonce 
ques suisses deviennent nouveaux proc 
act rejoignant le groupe 
britannique Finance For Industry. 
L'augmentation de capital ner- 
mettra à Siparex de multiplier 
ses prises de participation 
er 





@ ERRATUM -- M Emmin- 


desbank, mais 

de l'institut d'émission 
Il à été remplacé À ce poste en 
janvier dernier par M. PoehL 


conomie 


SOCIAL DU NS Loue 


LA FÉDÉRATION DE LA MUTUALITÉ FRANÇAISE DÉCIDE 
DE NE PAS APPLIQUER LE TICKET MODÉRATEUR D'ORDRE PHBLIC 


La Fédération nationale de la 
mutualité française (FNALF.) 





compte trois millons pour une meill- 
RO = idé de ne pas leure malïtriss des dé 
appliquer le modérateur santé. Muis NOUS DOSONS HR préa- 
'orûre public, le 17 mai pro- Zabie à toute discussion : la non- 


de presse à Paris, le 14 avril La F-N.ALF. a déposé 0 Tecuurs 
Ce CR CORRE TM NN 
devrait en en vigueur meux décret, s'appuyant 

ticds europlens 


sur lequel « nous reslerons fn- 
transigecnis ». M Veuiade a dé- 


Les unions C.G.f., CE.D.F., FEN de Côte-d'Or 
célébreront le 1°° mai dans l'unité 


Les unions tales 
es CFDT. SÉRN de Côte 


d'Or ont annoncé le 12 avril, dans 
un commoniqué commun VAR 
à Dijon, leur décision de célébrer 
le prochain 1* mal dans l'unité 

I n'en sera pas de même en ré- 


gion parisienne fle XMfonde du 
5 a 1980) 
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ET re er 
. . Moss 


de lindustrie relatif | # 


aux autorisations de mise en dis- 
tribution sur le marché français 


des produits pétroliers raffinés, | ! 


« Az», sont délivrées par le minis- | : 


tère de l'industrie pour une durée 
de troïls ans 


fait de l'insuffisance des dossiers | !‘? 
présentés. 


L'avis paru au Journal officiel 


Invite ces candidats à déposer | 


l'industrie avant le 6 mal 





LE MARCHÉ INTERBANCAIRE DES DEVISES 



































_COURS OÙ FOUR UN v0:s DEUX MOIS STX MOIS 
= Das + maut | Rep + ou Dép —|fen + où Dén -|fen + où Dép — 
S E-U. ..| 43240 4,9200 | — 265 — 248 | — ds — 395 | — 085 — 915 
can. -..| 3,6535 3,6642 | — 169 — 125 | — 216 — 167 | — 465 — 382 
Yen (100) | 12087 17131 | — 37 — 17| — 4 — 14|— 40 8 
DM ..-... 22157 23235 + HO + 81) + LI “+ 159 L 358 417 
Forin .… | 21083 21169 30 + 49|+ 66 + 9 189 240 
PB. (100) [143688 14.3940 | —— 657 — 490 | 1830 — 7350 8 —2180 
ne 24925 2,5032 | + 79 + 98! +228 + 266 | + 686 “+ 736 
L. (1008) | 49454 ‘49096 | -— 233 —— 119 | — 358 — 254 | —1049 — 540 
Re 9,5240  9,5548 ! — 406 — 998 | — 721 — 618 | 1730 —1548 
TAUX DES EURO-MONNAIES 
DM nl 77 81/41 83/4 91 815/16 95/16] 95/8 19 
$ EU... 4e Ml 24] Ve 184 174 1812 
rin 101/4 Li 105/16 11 109/16 111/4 | 111/2 1 19/16 
F.B. (100) | 14 1/2 | 163/4 171/4 } 171/8 177/8 | 167/8 175/8 
S.:-- 97/8 141/3 }) 71/2 s 67, 73/3 | 71/4 73/a 
L. (1006) | 123/4  151/4 | 153/4 17174 | 16 171/2 | 163/4 151/4 
ouecsé 63/4 171/4 | 171/8 177/8 | 17 173/4 | 167/8 175/8 
Fr. frang..| 121/2 123/4 | 125/8 12778 | 127/8  131/8 | 131/2 1334 


Nous donnons ci-dessus |88 Cours pratiqués sur le Marcté Lnterbancaire 
fles Jovises tels Qu'ils étalent indiqués en fin de matinée Dar une grande 


banque Ge in placs. 








ANALYSE DES COUTS 


(Publicité) 


Joël PICARD s.. 


CONSEILLER DE DIRECTION 
Gestion du personnel - Formation - Recrutement 


SAURER/DIEDERICHS. — 1 209 parsonnes, en fonderie, usinage, 
montage de métiers à Hsser mondialement appréciés, recherche 
pour etructurer son service organisallon gestion Industrielle un 
analyste. Sous l'autorité de son responsable da service, {I devra 
mettre on place des modes opératoires et cocuments dont I! 
aura établi les cirouitg. |] suivra ot contrèlera alnsi les flux 
concernent les matières premières, [a main-d'œuvre. lés stocks. 
Le candidat, âgé d'une trentaine d'années environ, aure une 
expérience pratique du terrain acquise, soit dans un posts de 
comptabilité industrielle, soit dans un poste da correspondant 
Informatique pour la comptabilité analytique ou le contrôle de 
gestion. De la rigueur, de la méthode et un esprit analytique 
éont obligatoires. - La rémunération tlendra compte de l'expé- : 
rience et de la valeur ées Candidats. 


Auçun renselgnement ne sera (rensmis 
sans l'accord préalable des candidais 
Adresser C.V. en rappelent la référence à 


JOËL PICARD S.A, 67, avenue du Maréchal-Foch 
69006 Lyon. Tél.: (7) 889-44-66 

















Rér, 102 







Si vous partez avec nous, vous arriverez en super-forme. Oui. Maïntenant, sur nos Boeing 747, ; 
- en plus de La 1° classe et de la classe économique, nous vous proposons le Classe Club >. 
Une classe spéciale pour ceux qui paient plein tari£ Pour ceux qui veulent - 4e 
travailler ou se détendre dans une ambiance calme et agréable. 

De toute façon, quelle que soit la classe, nous vous proposons 
— au départ de Londres — plus de vols directs pour plus de 


villes clés* en Amérique du Nord. Et pour rejoindre 
Londres, de nombreux vols au départ de Paris, Lyon, 
Marseille, Nice ou Bordeaux vous assurent 

une correspontlance rapide. 

Aucune autre compagnie aérienne ne dessert 
mieux l'Amérique du Nord, au départ de Londres, 
Renseignez-vous auprès de votre agent de voyages: 

* 3 fois par semaine pour Seartie, à partir du 27 avril. 
Réservations téphouiques : Paris : 778.414 


Bordeaux : 96.80.09 - Marseille : 39.77.10. 
Lyon : 837.74.61-Nice.: 83.19.61 
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Les emplois d'utilité collective : trop peu nombreux, mais originaux 


TI y a un an, le gouvernement lançait 
— discrètement — un «programme expé- 
rimental de création de cinq mille emplois 
d'utilité collective -. Le décret du 2 mers 
et la circulaire du 5 avril 1979 indiquaient 
que ces emplois devaient être créés par 


des organismes autres que des collecti- | 
aëministratio: 


vités locales, des ne ou des 
établissements publits, et qu'ils devaient 
présenter un caractère permanent et être 


réservés à des. chômeurs. Pour chaque : 


poste à temps plein, l'Etat accorde une 
subvention de 24000 francs, un crédit 


. total de 120 millions de francs ayant été 


affecté à cet effet. 

Ces emplois doivent « répondre à des 
besoins fs nouveaux ot mal satis- 
faits, créer des activités et des services 
originaux ». …l s'agit de - promouvoir l'in- 
novation >, de « mobiliser l'imagination et 
l'initiative bors des sentiers battus - dans 
des domaines comme, par exemple, les 
énergies nouvelles, la récupération des 
déchets, l'exploitation de la forêt, La réha- 
bilitation immobilière, etc. Il s'agit anssi 
de - réinsérer par l'économie des per- 
sonnes marpinalisées -. Aujourd'hui, 
indique le ministère du travail et de Ia 


participation, environ deux mille trois 
cents emplois ont vu le jour grâce à cette 
formule qui constitue un très modeste 
remède contre le chümage, mais qui pré- 
sente néanmoins an intérêt socic-écono- 
mique certain, lié à la qualité de la vie 
et à La volonté souvent exprimés de 
crester AU Days». 


Le département des Alpes - de - Haute - 
Provence, où trente-deux postes de ce 
type existent (dont quatre à mi-temps}, 
est en pointe dans ce domaine. Notre 
envoyé spécial décrit ci-dessous trois 





Du musée en p 


Digne. — Un sablier, 
du temps qui s'écoule, laissant 
flttrer ammonites,  fosiles 
ues de l'ère secon- 


ère », comme l'écrit un 
maîitre-assistant de l’université de 

Provence. - 
Depuis trois cents millions d’an- 
nées qu'un affleurement du sté- 
phanien (6 ) est 
apparu dans on, on aurait 
peut-être pu songer plus tôt à 
valoriser ce patri- 


protéger et à 
De CROIS mais c'est une 
autre affaire. Deux circonstances 


la réunion, en 1976 à Digne, d'un 
congrès mondial de la géologie, 
qui a été suivi d' avec 
l'université d’Aix- e I, ef 
la pe du décret du 2 mars 
1979 relatif à l'aide à la création 
d'emplois d'utilité collective. I 
faut ajouter une troisième rai- 
son : le sonci des élus locaux et 


stopper Je pillage des sites pa- 
léontologiques par les collection- 
veurs du di 

Fin 1978, une convention est 
passée entre la ville de Digne et 
D ND D'une 
en 
ie de Marceills 


M Guy 
finances 
est 


pu en rester là . 
Mais le secrétaire général actuel 
de la préfecture des Aïlpes-de- 
Haute-Provence, M. Alain de 
Bouteiller, a été le premier haut 


fonctionnaire à s'occuper, lors- 
qu'il était en te au ministère 
du travail et la participation, 


co re des ue dutité 
ective. langue prise evec 
lui : en mal 1979, est fondée 
l'Association pour la création et 
l'exploitation de la réserve géo- 
logique des Alpes-de-Haute-Pro- 
Sterne On laval si 0 
ï e dän e 
Femplol autorise la création d'un 
poste de géologue, en vertu du 
décret du 2 mars : la somme de 
24000 F sera alouée, en trois 
versements trimestriels, à cette 
association, loi de 1901 
patronnée par ville de Digne 
et l'université de Provence. 


< La protection 
des êtres inanimés » 


C'est elle qui rémunère M. Mar- 
tini : au SMIC, en attendant 
mieux C'est-à-dire avant qu'un 
nouveau contrat soit établi avec 
runiversitaire géologue, une fois 
ses études achetées, et avant que 
la réserve rocheuse procure des 
revenus, la subvention de l'Etai 
n'étant pas renouvelable, Les 
dispositions gouvernementales in- 
citent du reste, après l'attribution 
de l'aide publique, à «une prise 
en charge par les intléresses eut- 
mémes des services et des activités 
dont üs proposent la mise en 
ŒUTTE 3. * 

Mais elles n'interdisent Pas, 
sous certaines conditions, le 

financ 


Ainsi, 
a-t-elle déjà perçu 20000 francs 


CRÉATION  D'ENTREPRISES 
LANCEMENT TA IRES 


CONSULTEZ UNE ÉQUIPE 
DE SPÉCIALISTES 


ASE PR En 
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De notre envoyé spécial 


«Avec. un budget de fonction- 
D USSR CNT 
par on On -devrait voir 

*, di le De Bemard 


animateur de l'association gé6clo- 
RDS pain À cle prior ds 
au « la protecti 

êtres inanimés » Il com- 
me les textes officiels le veulent, 
sur des ressources DIrOpDres - au 
musée naturel dignols, Ains!, un 


droit d'entrée sers exigé 


pour 
visiter les principaux sites classés 
accessibles aux seuls randonneurs 
pédestres. 

Surtout un centre de formaëilon 
appli dirigé par M. Martini, 
doit voir le jour, exposant des 
collections paléoniologiques, tec- 
toniques et lithologiques Les 
amateurs pourront y acheter des 
moulages de fossiles, des livres 
techniques, des reproductions pho- 
tographiques, Lycéens et étudiants 
y suivront des stages, financés par 
l'éducation nationale, et des 
séjours de vacances centrés sur la 
géologie seront organisés. Univer- 
sitaires et chercheurs pourront y 
venir travailler. 
ge cette Aonee Rs PES 

promoteurs du projet insisten 
sur le rôle pédagogique de leur 
DNS. Pour M Martini îl 
agit aire prendre conscience 
au profane de « l’étai non statique 
des en lui montrant les 
traces de vie qu'elles contien- 
nents. «St la région de Digne, 
ajoute AL Dellacasegrande, pré- 
sente un cherüuchement de 
terrains que l'On ne retrouve, sur 
la planète, que dans le Colorado, » 


N’écoutant que ke cœur 


M. Marcel Chleusse, président 
des Amis de la Tour, se demande, 
lui, si eon association, composée 
du personnel soignant qui s'em- 
ploie, depuis 1959, À organiser les 
activités sociales des malades de 
l'hôpital] psychiatrique de Dîgne, 
va finalement accepter les 
36000 francs qu'elle a sollici 
et que l'administration à décidé 
de lui donner pour la création 
d'un poste à temps plein et d’un 
autre à mi-temps. La contradic- 
$on n'est qu'apparente. 


Ces deux emplols entrent blen 
dans le cadre des dispositions de 
mars-avril 1979. Jls sont même 
tout à fait « innovants », puis- 
qu'ils sont réservés à deux 
anciens malades mentaux, qui 
achévent alnst leur insertion 
sociale et professionnelle Un 


oise, les Amis de la Tour ont 
fait d'une pierre deux coups : 
un travail extérieur aux 


p 
que) de l'hôpital 
RS EC In e détente aux 
pensionnaires de l’hospice. 

Mais voilà : ce n'est pas un bis- 


trot comme les autres. Le décor 
est déjà pus Pas d'alcool, bien 
sûr, et tasse de calé est à 


1 franc, la boisson gazeuse ou 
froitée à 2 francs Le bêne- 
fice est forcément maigre : 


1400 francs par mois en moyenne, 


ce qui paie tout juste les e salai- 
res » (l'employé à plein temps 
reçoit environ 500 frencs par 
mois) et les charges sociales. Or, 
l'on accepte l'aide gouverne- 
mentale à la création d'emplois 


que leur cœur. ont vivement pro- 
testé contre cette « CONCUITeNCE 2. 
En faisant appel au groupement 


tif des malades qui, à 


Pin ur de l'hôpital pæychia- 
tique, travaillent, contre rétri- 


button. dans des ateliers de van- 


ge Co VO VA CE + RS —_ 


amonten dit Me Chlesme le 

AMPDULET, 

Eine de Prisons pour l'ansaisl 
ur l'em 

de deux d'entre elles Alors ? 


Les Amis de la Tour nous 
avouent qu'ils ne savaient pas, 
jusqu'à maintenant, d’autres 
subsides, provenant colecti- 
vités locales on du mécénat privé, 
porte être accordés dans le 


cafébtaria : pour améliorer leur 
altuation matérie mais surtout 
pour les De …. 
pale, en quelque sorte 
leur Éjour chiatrique .et les 
réticences Prévinibles d'autres 
employeurs. 

- Cet hôpital de Digne. situé en 
pleine nature, sans murs ni cami- 
gsoles, applique les méthodes socio 
eb ergothérapeutiques les plus 
modernes. Les deux postes rés à 
la maison de retralte doivent, 
dans l'esprit des Amis de la Toux, 
ne à un en on rofes- 
Sionnel, permettant "ACCÉlarer les 
réi di 


80 % d'économie 
de chauffage 


C'est une reconversion que _ 
rée M. Jean-Michel Viei Ce 


ont ! en septembre 
1978, Association d'études et 
d'aide pour un autre développe- 
ment rural (AD.R.). 


Pendant leurs loisirs, ils res- 
taurent, pierre par plerre, 
L2 Basse-Combe, un minuscule 
village des -Haute-Pro- 
vence, à 1030 mètres d'ai- 
titude et où il n'y a plus âme qui 
vive depuis ing ans Mais 
c'ést au titre des énergies 
nouvelles que MM. Vielllard et 


Maillardet ont perçu les aides 


pa 


expériences en COUrS. 


lein air au <bistrof> pour personnes âgées 


publiques à le création d'empiois 
d'utilité collective. 

Le premier est chargé de l'In- 
formation, de la documentation et 
des relations publiques, Le se- 
cond est Mmgénleur-conseil, res- 
ponsable des dossiers techniques 
(économies d'énergie, énergies 
renouvelables, etc). Ils ont des 
contrats d'études avec des orga- 

comme 


nlsmes ke com- 
missariat l'énergie solaire, be 
ministère de l'environnement et 


du cadre de vie, le commissariat 
à l'aménagement de la montagne. 
r Cette année, ils ont, notamment, 
une étude à faire sur les instal- 
lations de biométhane qu'il est 
possible de réaliser dans ls 
Hautes-Alpes et les Alpes-de- 
Haute-Provence, ainsi qu'un rap- 
port sur al'habilat indépendant 
gnergetiquenent ». 


Sur Jl terrain, !ls apportent 
aux partlculiers et aux collecti- 
vités locales A arte 3 
nique gratuite {ne faisant acqui 
ter que les frals de déplacement). 
-Parmi les projets en cours : la 
remise en état de la turbine d'un 
ancien moulin, occupé par un éle- 
veur d'animaux tropicaux (abora- 
toire de toxines), qui doit main- 
pérature constante 
de 30 desrés, Cette turbine ali- 
mentera directement une pompe 
à chaleur. Coût de l'investisse- 
ment : 109000 francs. Maïs léle- 
veur économisera 9000 litres de 
fuel per an, soit 80% de ces 
dépenses de chauffage. 


Les deux jeunes animateurs de 
VAD.R. avec les 48000 francs 
une trentaine de demandes de 
réalisations pratiques. Leur aide 
technique étant gratuile, on l'a 
dit, c'est le financement des 
contrats d’études (168000 F pour 
1980} qui constitue le budget de 
lADR, avec les 48000 francs 
de l'Etat au titre des emplois 
d'utilité collective. L'Association 
a, d'autre part, réclamé une sub- 
vention au consil régional et au 
commissariat de l'énergie solaire 

l'achat d'an moulinet d'hy- 
rologie (servant à mesurer les 
débits) et d'un petit ordinateur 
de gestion. 


MM. Vieïllard et Mafllardet .se 
sont fixés, pour !leur part, un 
salaire mensuel brut de 3004 
francs. L'ancien chercheur en 
sciences sociales sagnaïit ke dou- 
ble à Paris. Mais il a préféré le 
chant des torrents alpins aux 
bruits de la ville. 


MICHEL CASTAING. 


LES DÉPENSES DE LA SÉCURITÉ SOSHALE 


ONT DIMINUË DE 
Participant, à l'assemblée géne- 


rale des mutilés du travail et des 


invalides civils de la Haute-Loire, 
le 13 avril, au Puy, M. Jacques 
Barrot, ministre de la santé et 
de la Sécurité sociale, à déciaré 
qu’une réduction de 15 % des 
dépenses de Ia Sécurité soclale 
avait été constatée en février. 
e Chaque ygoint que je gogne, a 
dit M, Barrot, c'est 14 müllara 
de francs économisés. C’est grûce 


leurs inconvénients : 
eLe bruit. 

eLe froid. 

eL'humidlité. 

eLa poussière. 

e Se déforment. 

eSe bloquent 
eNécessitent de l'entretien. 


LES AVANTAGES 


ARCADIA 


VOS NOUVELLES FENETRES : 
e Vous isotent des bruits. 


eEtanchéité parfaite au froid et à Fhurmedité. 


I eNe laissent passer aucune poussière. 











15% EN FÉVRIER 


nt de OT isertin 
poin co _ 
relle. »s Le ministre a encore 
déploré que «les Français {socient] 
les premiers à guspiller. Or les 
abus défavorisent justement ceux 
qui ont le plus besoin Ide !a 
S.S.] ». I à conclu qu'en matière 
de Sécurité sociale, « une certaine 
rigueur est nécessaire à a 
France ». . 








eindéformables et inaltérabies dans le temps grâce à leur structure en aluminium, 


e Ne nécessitent aucun entretien. 
I Fabrication Sur mesure au mm. 


ePose dans la journée sans maçonnerie ni peinture, 
Ï e Déduction de vos revenus imposables. 


EE oo À 
j SYSTEME DE FINANCEMENT PERSONNALISE SUR PLUSIEURS I 






ANNEES AVEC DE FAIBLES MENSUALITÉS DE REMBOURSEMENT. 


A  FENETRES ARCADIA :E 
RENOVATION 


56, av. Augustn-Dumont - 


E 
92240 MALAKOFF-TéL6574661 


. eu 


Es OUR DIS 1 JE SURS INTERESSE PAR : 8 BR DR BRENT RUE 


LE catalogue détailé des fenètres ARCADIA RENOVATION. 
OLa viste d'un technicien ARCADIA RENOVATION pour une élude gratuite avec devis. 








Nom <e 
Adresse à 

2 
Ville Code 7 
À retourner à 


FENETRES ARCADIA RENOVATION, 56, av. Augustn-Dumont - 92240 MALAKOFF 
DE MEN DRE DORNN OREX NN ARE DR DR NE SOUS DRRX EE 
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TAUX ACTUARIEL BRÜT 


VALEUR NOMINALE : 2000 F 
DURÉE : 12 ANS 
REMBOURSEMENT : AU PAIR 


SOUSCRIPTIONS : 
BUREAUX DE POSTE 
CHÈQUES POSTAUX 

COMPTABLES DU TRÉSOR 


Pour ré 


des hommes qui relient les hommes. 








BANQUE NATIONALE DE PARIS 
«INTERCONTINENTALE» 


La CCR, TARN RUES D PR fe re ne 
ainsi que les comptes de résultats qui seront soumis à l'approbation 
de De générale ordinaire 

Le totalise 2420041488 F contre 1965740497 F au 
al 


re 197, 
Le solde bénéficiaire de l'exercice 1979 ressurt, ADrès 
et protisions, à 15759237 F, au lieu de 14302287 F en 1958. 


à 19569 245 F, aprés affectation à 

consell proposera à l'Assemblés générale de verser à chacune 
des 1184684 actions coxiposant ” capital me un dividende ne£ 
des 6 F (au lieu de 5,50 F en 1978), ca réglement assurant Un revenu 
global de 9 F par titre, inclus Pimpoe déjà paré au TrÉSOr (avoir 


fiscal} de 3F. 
D sun ent demandé à l'Assemblée générale de prélever sur 
le rellquat un montant de 7 59 97 P, de manière à porter J’ensemble 
RE Al ts à ones 
Le solde ainsi reporté à nouveau serx da 486 424P, 
aituetion consolidée au 31 décembre 1979 de la BNP. 
pour le 
commerce et 
commerce et l'industrie, Union bancaire pour ie commerce et l'ind 
trie et Pre Cansda Inc.) s'élève à 9 061 327 243 F contre, à fin 1978, 


BANQUE NATIONALE 
POUR LE COMMERGE ET L'INDUSTRIE 
(Océan Indien) 


ne d'administration à arrêté le blan de l'exercice 1978 
ainsi que les comptes de résultete qui seront soumis à l‘'epprobation 
de l'Asembée Fénérale 

bilan totalise 1633 165 943 F, contre 18399917 F au 
a1 décembre 1978. 

ee ADLÉS amortisse- 
ments et provisions, à 1589132 F au leu de 14937 411 F en 1978. 
RACE US URSS DPNPR DEN nt disponible s'élève 

A 
des 250 000 actions qui com A en Se 0 rs 
de 2FP (au leu de 20F en 1978), ce réglement assurent tn revenu 
en Fu a par titre, inclus J'impôt déjà payé au Trésor (avoir 

H sera également dembndé à l'Assemblée pénérale de prélever sur 
RÉUS d et est Lu tree do SU ST rs 

Us-values à 10ng 
l'ensemble des réserves à 96 millions de francs. 





après dotation aux aOftisssients 
de 37941207 francs {contre 355 148 452 
francs Pour l'exercice précédent). 
Le résultat d'exploitation de l'exer- 
cice 1979 n'est toutefois pes 
rable à celu! de l'exercice 1978, car {l 
intègre les résultats (déficitaires) du . 
premier semestre 1979 des 
de Ia société FISUMA en 
1 pate avec as rétroactif au 
été pris Da cnm-SRNDS Per 
let 1979) : 

— Un bénéfice net ds 53154542 

contre un bénéfices net 


21,5 mUHOons 
AU cours de en séance du 
avtil 1960, ie d 


tion a coopté en té d’ 
* Où remplacement de 


Valensi, 

nt Bertba aigurs 
président-drectetr NT des meer 
e, Le oonsell pris d'autre part, 

2 acte, 
ne a u souhait de M, Jean 

de ne pes demander Ie 
d'admisisiraique nina 
£ échéanos à la ere 


Peonet DT 428 065 Li r'exer- De 3 ln yvgrochaine 
Cice précédent). biée” générain Achonvaires 


pour La provision 
nd ep 
lions mn unes at anrès 40,5 mi- 


soci alamnanûre, qui 
Aétlent notamment 2,2 7 . ap 9 


de 1s 
‘4 progress de de out Ft 2 Puis DA 
89 < en 1978 et de 7 % au premier détlendra direc une pa 
da 25 % dans Le copltal d'Eurc- 


Le consell d'administration, tenant m 





CESSATION DE GARANTIE - 
RÉSILIATION 


A UAP 





Par suite de résiliation, i'ASCO- 





BATT — Association pour la caution D'INVESTISSEMENT 
per les banques et les assurances des As TTAL 
entreprises de travail ABLE 
28, rue Vernet, à 75008 Paris — fait 
savoir que la garantie conférée de- 
ORIENTATION 





SITUATION AU 31 MARS 1959 
— Nombre d'actions en cireulstion.. 
— Actif net total (en millions de F) 
réparti comme «uit : 
France : 


a) 

— Obligations classiques et indexées. 

—— Obligations convertibles runnuvuase 
8 _— Actions snbouanves enane ess naresrens 
E b) Etrauger : 
ze ER ANS et obligations covaoemvus 
=] 
LA 


Super Service 
Europcar 





Louez votre voiture chez Europcar 
Vous apprécierez notre Super Service. En Europe, en 
Afrique. au Moyes-Orient, partout Europcar vous offre 
des voitures et une organisation qui fonctionnent bien. 

Pour réserver, appelez la station Europcar la plus 
proche de chez vous ou votre agent de voyages. Ou 
encore notre Central Réservations à Paris, an 645.21.25. 








le 31 mars 


(Ô crédituniersa 





Four l'annés 1979, l'activité de 


cements à cent quatre-vingt-dix 
sociétés un montent global de 
256,5 francs, 60it une 


augmentostion ds plus de 5D Æ des 
financements long terme, “e 


nombre de socié Dar T&PPOIt à 
l'exercice 


21978. 
Sur les 183,9 millions de francs de 
crédits à long terme, 97,3 miliions 
Bolt 53 Œ%, représantalent des prêts 
consentis à des 
aux entreprises lor- 
za lançant des 
d'investissements uUrs d'em- 
l e ou les 
Ins premières, Dt l'ac- 
des exporta 


De agréée pour l'instruction 
et Ta nbtiSn de fonds du F.D.E.S. 
par le bials du CIDISE, Lordez tient 
le renier Re L 
xLom pératlons tr 
cipatifs réalisées dans entre- 


ne des provi- 
ag cr 
Pere net de S800000 F. so 

57 % d'augraentation par rapport à 
rs 1978. 


du A a prets Rires - 
su du 


chaque action de 100 F noml- 

un dividende 

net de 8,75 F assorti d'un avolr 
£ de L t à un 
un F zæmis en 


lement 
Nancy. 
Pour le trimestre 1980, ln 
montant des dossiers CÉS BU 


Europcar location de voitures 


Aux USA. en Amérique Lans et dans le Faclfique, c'est National Car Rental, 


. mm 








ss SOCIETE SEQUANAISE DE BANQUE Tour 


À francs, contrs 1225,5 es l'exer- 





SICAV DE L'UNION DES ASSURANCES DE PARIS 

















ME 
A LONG TESME ACTIONS AMTIDRS eu 
OBLIGATARE FRANCE INNEES AL 
(ALT.0.) : _ URBAINE) 
ne 
Cbfigatiuns > minionen Valeurs Phcseets Yalsers 
ans français. frmçaises caractère étrangères 
(Loi Monorÿ) dominantes tansebilier dominantes 
1 525 289 45662 . 873,756 So2. est 16244 
224, 63.01 108,91 "11898 258.44 
æ % 258 28% - | 219% 253% . 
29 & 19 À "4% 25 % 36 & 
néant 67,5 & - 43% 1% 25,8 & 
néant néant 21,7 : 126 %. ss 
21% néant Pt rar PL 
7 % 485 % 58% ° 29 %-. + % 
152,94 202,43 158,06 





Souscriptions et rachats reçus aux guichets de : 


tue Saint-Honoré, 75023 Peris Cedex UE - TÉL : 261-5244, 
Blanc, Cedex 14, 92088 Parls-La Défense - 


Azur Quartier Lonis- 
TéL : 7668-18-10, et dans ses pgences de 


boulevard HaUssm 
133, boulevard Montparnasse, 78014 Paris - ré. 2322-10-74, 
et dans ses agences Gs la banlieue parisienne et 


de . 





SOGIÉTÉ MAVALE CHARGEURS DELMAS-VIELIEUX 


de 3,2 millions (contre 7,7 millions). 
Une dots entaire r 





mettre à l'approbation de l'asserablés: 
prévue pour le 18 Juin 1980, 
caractère ordinaïîre et 


qui aus un 
extrao du fait de nes 
modifications RS does 
Le chiffre d'affaires taxes 
s'est élevé À 12754 millions de 
cice précédent. 
bänéfica 


d'une à 
lions tonus 1318 millions) et aux . 
comptes de provisions d'une somme au Trésor (avoir fiscal}, 


Si ces propositions eont approuvées, résulte J'exercics se 
romeo répartis comme suit : a — 
CEE 


= satofinan OUR u na QU RU Sn acoprnur'eccapanuvyuves 226,3 ME, 
— Impôts sur les omanvanvonavmen sons anannersan 71 MF. 
— Dividende num... CAT VERRA OP DR GROS SC rRTœTum 163 MF. 

äsans nr mocrapanarenteueun… nee 55 MF. 


Ssm-| f VOUS AVEZ DES FONCTIONS D'ENCADREMENT 


ET VOS RESPONSABILITES S'ELARGISSENT. 


VOTRE FONCTION, SON ENVIRONNEMENT 
SE MODIFIENT 


MAITRISER L’EVOLUTION 
DEVIENT UNE NECESSITE 


C'EST CE QUE PROPOSE LE C.E,S.I. 


Sa formation «F.C.S.» (35 Jours ur © moisi est Jà pour vous 

aider : , 

e à cerner les compétences requises, 

e à acquérir des outils en animation, gestion, organisation..., 

‘e à intégrer les données et contraintes de l'envirannement. 
Démarrages : MAI 1980, SEPTEMBRE 1980 


Etablissement de Paris Île-de-France 
91190 - GIF SUR YVETTE : 
Ta éphoner Mademe DUPRÉ : 9418170. 
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4. LES MARCHÉS FINANCIERSIEE 
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ÜN JOUR 


IDEES 


2 LIBERTÉ : « Le droit de l'Etat 
contre l'Etat de droit », por Marco 
Panella ; fes communistes français 
et les droits de l'homme. : 


ÉTRANGER 





3. AFRIQUE 

3. ALGÉRIE : la cpnea es cultu- 
ralle. 

427. AMÉRIQUES 

4 ÉTATS-UNIS : l'interview du pré- 
sident Corter, les rédctions 
l'étranger et en France. 

— EL SALVADOR : les États-Unis 
réaffirment leur sontien sans ré- 
serves à la jonte civile et mili- 
taire. 

@. PROCHE-JRIENT 

— Au sommet du Front de {a fer- 
meté, le colons] Kadhafi préconise 
la suspension des livraisons de pé- 
trole et de gaz saturel libyens et 
algériens aux États-Unis, 


9. ASIE 
— CHINE : lu visite de M Berlin- 
guer à P&kin. 
9-10 EUROPE 
_— BELGIQUE : lo crise ministérielle. 
POLITIQUE 


T1, L'&ection présidentielle de 1981. 
33. M. Dijoud à la Guadeloupe. 














14. Les suites de l'affaire de Broglie. 

— À Morsaiïlle, des pére font 
signer des aveux à gréristes. 

15. ÉDUCATION 

15. RELIGION : en sa confiden- 
tie] soviétique publié à Paris 
montre comment le purti commu- 
niste contrôle les activités de 
l'Eglise orthodoxe russe. 

16 SPORTS 

— NATATION : quetre records na- 
tiono- bottes ac cours des chom- 
pionnats d'hiver. 

— CYCLISME : Moser vainqueur de 
Paris-Roubuaix. 

CULTURE 

17. MUSIQUE : Jeouta, de Janacek, 
Pélau vitol ; le Festival de Bour- 
ges : chansons où cœur d'an 
printemps. 


INFORMATION 
< SERVICES » 


20. TOURISME 


LE MONDE 
DE L'ÉCONOMIE 


21. Fausses interprétations de 
hausse des taux d'intéré 

— Le retard de l'industrie française 
des cireuits intégrés. 

33. Lo sitnotion da la cosstruction 
navale. 





& 


d'Alfred Sauvy. 


ÉQUIPEMENT 


41. ENVIRONNEMENT les maires 
des Côtes-du-Nord Panier une 
informotion complète sur les con- 
séquences écologiques de la marée 
noire. 

— TRANSPORTS : la RAT.P. s'ef. 
force de trouver une solution ou 


conflit du nettoiement, 











43. ILE-DE-FRANCE : que sont deve-" 
nus [es réfugiés iadochinois ? 


ECONOMIE 


44, AFFAIRES 

44-45. SOCIAL. — Les emplois d'uti. 
té collective : trop peu com- 
breux, mais originaux. 








RADIO-TELEVISION (19) 


Annonces classées (27 àä 40: 
Carnet (19) : Journal! officiel (203): 
Météorologie (20) : Mots croigés 
(20); Programmes spectacies 
(18) ; Boursa (47). 
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LA COURSE A LA MAISON BLANCHE 
DANS LE MONDE | |es attaques et les ä-peu-près de M. Reagan 


De notre correspondante 


Le pi j us vigou aline 
reux 

Soit ue étrangère de 

A epies LES est sans Ts sans doute 

Reagan, donne cours 

à es Énèses ultra-natlonallsies. 

Californie & quelques 

mesures propres, selon lui à res-' 

taurer 1e presuits prestige des Etats-Unis 

et à reæurer leurs alliés. 

Pour atder les Cubains candi- 

aérie . d 

snssre un pont «du De 
celui de Beriins. À 

ds otages de Téhéran, il Édriet 


‘un raid de «type Entebbe » 
mettrait peut-être leur vie en 


Les chômeurs de Califomie 


M. Reagan accuse Washington 
d' « abandonner ses ulliés les 
lus sûrs »s, comme l'était Taiwan 
Ce la reconnaissance de la 

e 


de édiatement impo- 
ser un démenti par le Pentagone. 
Mais AL Reagan & alors expliqué 
en souriant que cette indication 
lui avalt été donnée des 


Libéré après huit ans 
de détention en Uruguay 


M. SERAÎTA AFFIRME QUE 
MILLE DEUX CENTS « POL- 
TIQUES » SONT ENCORE DÉTE- 
NUS A LA PRISON DE LA 
LIBERTAD DE MONTEVIDEO. 


crâne rasé. les traits 


mouvement Tu dit sa 
€ re » d'a été libéré 
aussi rapidemen 


dis de détention 
_ ”_ . ras tant du pe 
UE ni N'asoare J'ai été tor- 
Éuré comme la piupart de mes 


effet. 

comme son mart, de ia double 

nationallté française uru- 
guayenne. 

M Seralta a indiqué que mille 


deux cents prisonniers politiques 
j Incarcérés à la 


acques Miquel. 
avocat des familles de Français 
détenus en Argentine et en Uru- 
guay, qui était venu accueillir je 

Français, « rappelé qu'au 
le janvier 1978 douze Français 
nn encore détenus en nn 

et deux 


en Uruguay. Au 

d'El ll n'en reste plus en 
Oruguay. mais en Argentine trois 
sont encore en prison et Quatorze 
autres ont disparu + Nous conti- 
nuerons à réclamer auz autorités 
Re la libération des trois 

le chbortsion des quata ; 
sur TRE 
autres », at-il déclaré. 


votre bureau 


LATE e10 y PEL LR er) Tres arr res E 


Flnaustrit 
ES CT OL TE A CRE ES A CEE Lente 


DECITRE CETTE UE RES 
PC UE y 
MOTOR TNT EEE 
EL STE TON El 


SARL 


Vive l'anglais! 
Maïs l'anglais vivant enseigné par ILC. 
Début du cours “intensif” d'anglais lundi 21 avril. 
Téléphonez à nos hôtesses : 325.41.37 
} | Intersational Langnage Centre 
20, passage Dauphine 75006 Paris 
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officiers supérieurs dont ü n'avalt 
aucune raison de mettre la parole 


|; en, Do 


prose CORPPRSS à EURE 

Je cotptes t SE ris Asie 
ont en 

la ste des erreurs Qui émailent 
ss discours les plus éloquents. 
Ses statistiques CORDES 
sont, semble til, € très fantaisistes. 

La chaîne de évsion es 


quotidien, ce nombre aurait aug- 
ug 
Les journelistes commence::t … 


ont :.76lé iue ke 
DAC républicain, faisant …lu- 
sion à !a récente mission envoyée 
par les Nations unies à Téhéran, 
& reusement protesté contre 
la présence, en son éeïin, d'un 
représen‘ant de la Libye. qui n'a 
ou falt partie du ee 
Rien de tout cela semble 


es nue pas 7 
républicains, si on en juge par 
dernières élections primaires — 
pe UE de monte.. Fin 
EDArs, 40 des personnes inter- 
rogées par A Times le désignailent 

comme les dirigeant « le plus 
souhattnble en ces temps: troublés ». 
N. & 


En Inde 





Mme GANDRI 
ÉCHAPPE A UN ATTENTAT 


New-Delhi {4.F.P.), — Une ten- 
tetive d'attentat a eu Heu, lundi 


le premier ministre 
sa “aite un individu, dans la 


foule que contenait le service 

ee lancé contre elle un 
“me Gandhi n'z 

té one mails l'arme a a t 

un de ses du corps. L’au- 

teur de In tentative 

d'attentat été arrété la 


par 
pose ll s'apnellerait M, Chand 
Bal Lalwani et 


serait originaire 
de Buroûa dans TEE dueQUise 
rat, au sud-ouest de rInde, 





UNE DÉLÉGATION 
DE LA CROIX-ROUGE 
INTERNATIONALE 
À RENDU VISITE AUX OTAGES 
AMÉRICAINS A TÉHÉRAN 


Téhéran (A.F.PJ — Confor- 
aux promesses, 


La délégation est composée du 
représentant cn “comité interna- 
fional de Croix - Rouye 
(C.ICR.) à TééraS M Harold 
Schmidt, d'un médecin suisse du 
C.IC.R., M. Bernard Liebekind, et 
du président du « Lion ef Soleil 
rouge » iranien. 

Ag ministre iranien de la santé, 
, est également 


M Mosteza 
à l'ambassade. 





Au Tchad 





LES COMBATS SE POURSUVENT A N'DJAMENA 


à He Combes e8 SURÉ PoTsuiris 
à N'Djamena pendant og 4 


ne fonctionnent ES 
mi-février et 11 heat 
ticielement. — (AF.P.) 


@ Le roi afp a octroyé, le 
13 UE l'occasion du Nouvel 
An nuépalais, une ammistle géné- 





de 1a ville pendant la nuit 


Qu 1 En Lave out Qué le 
18 heures, après avoir obtenn des . 
chef d'orchenre bulgare Atgnas 
Margaritov 


dont le permis de 

eue expire le 20 avril (la Monde 
daté 13-14 avril). M Jean-Ph!- 

lippe Lecat, ministre de La culture 
et de la RATER 


. 
mm 
. . . 


des Européens pour dévaliser 
des domiclies, Environ quinze 
mille Tchadiens se sont d'autre 
part réfugiés dans le nord-est du 


négociation d'un cesses-le- 
feu, à l'initiative du président du 
‘Togo, est au point mort. Diman- 
che, deux représentants togolzis, 
ainsi que deux observateurs fran- 
cuis, se trouvalent encore à 
NDjamens, mais le général 
Johnson, du Täbéris, à quitié le 
Tchad : na ml du coup d'Etat 
perpétré à Monrovia. D'autre 
part, les délégués camerounais et 


© 


A ® 


doivent prendre |. 
médiation 


nigérians qui 
part à l'effort de 
n'étaten 








A, qui souffrait 
d'une grave affeci cardiaque, 
a recu le cœur d'une jeune femme 
de te décédée, à 
l'hôpital de caites 
d'une rupture d'anévrisme 
céré 

e es de la 
presse ale et d essio 
de santé (SNPM, proies 


sous un COMMUNIQUÉ ae l' 


sl I quatre survivants 
L'avion, qui reilait Fortalezs à 
a aurait. été frappé 








Le patronat et les syndicats 
concluent une trêve de dix jours 
De notre correspondant 


Stockholm. — Sur la demande de-la com 
tion. la confédération du patronat 


mission de médisa- 
SAF et la centrale 


suédois 
ouvrière LO ont accepté, dimanche 13 avril, d'observer une tréve 
de dix jours pour ar A mr acc 
employeurs ont  moanide le lock-out de sept cent cinquaute mmill 
vaillenrs du. secteur privé, qui devait Brendre effet ce land 


14 avril, tandis que Je syndicat a 


mis fin à La grève des 


supplémentaires en vigueur depuis le 27 mars. : 


vient rapid 
du travail: blocage 

des loyers : d‘minution de Pmpot 
pour les revenus moyens compris 
entre 40000 et 80000 couronnes : 
versement de 25% des bénéfices 


des entreprises — au-dessus d'un 
niveau ner encore précisé — à un 
fonds dinvestimement industriel 
Ces mesures perrméttraient d'évi- 
ter Une augmentation brute des 
donc “rpg 
D DR 
gr salu nie 


re QU Le FnuverDenens 
accent de modifier légèrement 
BOEL et d'accorder, var 
ane baisse de Fimpôt 

500 couronnes 


sa 


pi 


rioration 

mais Palternative éfait le chaos. 
Nous ns choisi le motbidre 
mal.» — À D. 





M. Lecat recommande l'ouverture 
des institutions culturelles vers le monde rural 


Dens un message adressé au 
congrès de la Fédération natio- 
nale des foyers ruraux (1) réuni 
à Beaune GRO le week- 
end dernier, AL Giscard d'Estaing 
écrit que ce « devient 


des 
de son minis », de 


D La FNFE PER xls 
cents foyers et compte deux 
nt mille adhérents. | 


Séeurité et 
carburalaurs 
toutes 


ons 
Sur tous modèlss 


Le Boulevard SN AD alt 
eZ 1SI6 COURBEVOIE 
tn: V0 























balssent sur toutes Jes échéances 
de l’euroëolilar (17,73 & par exem- 
améri- 
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